This  is  a  digital  copy  of  a  book  that  was  preserved  for  générations  on  library  shelves  before  it  was  carefully  scanned  by  Google  as  part  of  a  project 
to  make  the  world's  books  discoverable  online. 

It  has  survived  long  enough  for  the  copyright  to  expire  and  the  book  to  enter  the  public  domain.  A  public  domain  book  is  one  that  was  never  subject 
to  copyright  or  whose  légal  copyright  term  has  expired.  Whether  a  book  is  in  the  public  domain  may  vary  country  to  country.  Public  domain  books 
are  our  gateways  to  the  past,  representing  a  wealth  of  history,  culture  and  knowledge  that 's  often  difficult  to  discover. 

Marks,  notations  and  other  marginalia  présent  in  the  original  volume  will  appear  in  this  file  -  a  reminder  of  this  book' s  long  journey  from  the 
publisher  to  a  library  and  finally  to  y  ou. 

Usage  guidelines 

Google  is  proud  to  partner  with  libraries  to  digitize  public  domain  materials  and  make  them  widely  accessible.  Public  domain  books  belong  to  the 
public  and  we  are  merely  their  custodians.  Nevertheless,  this  work  is  expensive,  so  in  order  to  keep  providing  this  resource,  we  hâve  taken  steps  to 
prevent  abuse  by  commercial  parties,  including  placing  technical  restrictions  on  automated  querying. 

We  also  ask  that  y  ou: 

+  Make  non-commercial  use  of  the  files  We  designed  Google  Book  Search  for  use  by  individuals,  and  we  request  that  you  use  thèse  files  for 
Personal,  non-commercial  purposes. 

+  Refrain  from  automated  querying  Do  not  send  automated  queries  of  any  sort  to  Google's  System:  If  you  are  conducting  research  on  machine 
translation,  optical  character  récognition  or  other  areas  where  access  to  a  large  amount  of  text  is  helpful,  please  contact  us.  We  encourage  the 
use  of  public  domain  materials  for  thèse  purposes  and  may  be  able  to  help. 

+  Maintain  attribution  The  Google  "watermark"  you  see  on  each  file  is  essential  for  informing  people  about  this  project  and  helping  them  find 
additional  materials  through  Google  Book  Search.  Please  do  not  remove  it. 

+  Keep  it  légal  Whatever  your  use,  remember  that  you  are  responsible  for  ensuring  that  what  you  are  doing  is  légal.  Do  not  assume  that  just 
because  we  believe  a  book  is  in  the  public  domain  for  users  in  the  United  States,  that  the  work  is  also  in  the  public  domain  for  users  in  other 
countries.  Whether  a  book  is  still  in  copyright  varies  from  country  to  country,  and  we  can't  offer  guidance  on  whether  any  spécifie  use  of 
any  spécifie  book  is  allowed.  Please  do  not  assume  that  a  book's  appearance  in  Google  Book  Search  means  it  can  be  used  in  any  manner 
any  where  in  the  world.  Copyright  infringement  liability  can  be  quite  severe. 

About  Google  Book  Search 

Google's  mission  is  to  organize  the  world's  information  and  to  make  it  universally  accessible  and  useful.  Google  Book  Search  helps  readers 
discover  the  world's  books  while  helping  authors  and  publishers  reach  new  audiences.  You  can  search  through  the  full  text  of  this  book  on  the  web 


at|http  :  //books  .  google  .  corn/ 


A  propos  de  ce  livre 

Ceci  est  une  copie  numérique  d'un  ouvrage  conservé  depuis  des  générations  dans  les  rayonnages  d'une  bibliothèque  avant  d'être  numérisé  avec 
précaution  par  Google  dans  le  cadre  d'un  projet  visant  à  permettre  aux  internautes  de  découvrir  l'ensemble  du  patrimoine  littéraire  mondial  en 
ligne. 

Ce  livre  étant  relativement  ancien,  il  n'est  plus  protégé  par  la  loi  sur  les  droits  d'auteur  et  appartient  à  présent  au  domaine  public.  L'expression 
"appartenir  au  domaine  public"  signifie  que  le  livre  en  question  n'a  jamais  été  soumis  aux  droits  d'auteur  ou  que  ses  droits  légaux  sont  arrivés  à 
expiration.  Les  conditions  requises  pour  qu'un  livre  tombe  dans  le  domaine  public  peuvent  varier  d'un  pays  à  l'autre.  Les  livres  libres  de  droit  sont 
autant  de  liens  avec  le  passé.  Ils  sont  les  témoins  de  la  richesse  de  notre  histoire,  de  notre  patrimoine  culturel  et  de  la  connaissance  humaine  et  sont 
trop  souvent  difficilement  accessibles  au  public. 

Les  notes  de  bas  de  page  et  autres  annotations  en  marge  du  texte  présentes  dans  le  volume  original  sont  reprises  dans  ce  fichier,  comme  un  souvenir 
du  long  chemin  parcouru  par  l'ouvrage  depuis  la  maison  d'édition  en  passant  par  la  bibliothèque  pour  finalement  se  retrouver  entre  vos  mains. 

Consignes  d'utilisation 

Google  est  fier  de  travailler  en  partenariat  avec  des  bibliothèques  à  la  numérisation  des  ouvrages  appartenant  au  domaine  public  et  de  les  rendre 
ainsi  accessibles  à  tous.  Ces  livres  sont  en  effet  la  propriété  de  tous  et  de  toutes  et  nous  sommes  tout  simplement  les  gardiens  de  ce  patrimoine. 
Il  s'agit  toutefois  d'un  projet  coûteux.  Par  conséquent  et  en  vue  de  poursuivre  la  diffusion  de  ces  ressources  inépuisables,  nous  avons  pris  les 
dispositions  nécessaires  afin  de  prévenir  les  éventuels  abus  auxquels  pourraient  se  livrer  des  sites  marchands  tiers,  notamment  en  instaurant  des 
contraintes  techniques  relatives  aux  requêtes  automatisées. 

Nous  vous  demandons  également  de: 

+  Ne  pas  utiliser  les  fichiers  à  des  fins  commerciales  Nous  avons  conçu  le  programme  Google  Recherche  de  Livres  à  l'usage  des  particuliers. 
Nous  vous  demandons  donc  d'utiliser  uniquement  ces  fichiers  à  des  fins  personnelles.  Ils  ne  sauraient  en  effet  être  employés  dans  un 
quelconque  but  commercial. 

+  Ne  pas  procéder  à  des  requêtes  automatisées  N'envoyez  aucune  requête  automatisée  quelle  qu'elle  soit  au  système  Google.  Si  vous  effectuez 
des  recherches  concernant  les  logiciels  de  traduction,  la  reconnaissance  optique  de  caractères  ou  tout  autre  domaine  nécessitant  de  disposer 
d'importantes  quantités  de  texte,  n'hésitez  pas  à  nous  contacter.  Nous  encourageons  pour  la  réalisation  de  ce  type  de  travaux  l'utilisation  des 
ouvrages  et  documents  appartenant  au  domaine  public  et  serions  heureux  de  vous  être  utile. 

+  Ne  pas  supprimer  r attribution  Le  filigrane  Google  contenu  dans  chaque  fichier  est  indispensable  pour  informer  les  internautes  de  notre  projet 
et  leur  permettre  d'accéder  à  davantage  de  documents  par  l'intermédiaire  du  Programme  Google  Recherche  de  Livres.  Ne  le  supprimez  en 
aucun  cas. 

+  Rester  dans  la  légalité  Quelle  que  soit  l'utilisation  que  vous  comptez  faire  des  fichiers,  n'oubliez  pas  qu'il  est  de  votre  responsabilité  de 
veiller  à  respecter  la  loi.  Si  un  ouvrage  appartient  au  domaine  public  américain,  n'en  déduisez  pas  pour  autant  qu'il  en  va  de  même  dans 
les  autres  pays.  La  durée  légale  des  droits  d'auteur  d'un  livre  varie  d'un  pays  à  l'autre.  Nous  ne  sommes  donc  pas  en  mesure  de  répertorier 
les  ouvrages  dont  l'utilisation  est  autorisée  et  ceux  dont  elle  ne  l'est  pas.  Ne  croyez  pas  que  le  simple  fait  d'afficher  un  livre  sur  Google 
Recherche  de  Livres  signifie  que  celui-ci  peut  être  utilisé  de  quelque  façon  que  ce  soit  dans  le  monde  entier.  La  condamnation  à  laquelle  vous 
vous  exposeriez  en  cas  de  violation  des  droits  d'auteur  peut  être  sévère. 

À  propos  du  service  Google  Recherche  de  Livres 

En  favorisant  la  recherche  et  l'accès  à  un  nombre  croissant  de  livres  disponibles  dans  de  nombreuses  langues,  dont  le  français,  Google  souhaite 
contribuer  à  promouvoir  la  diversité  culturelle  grâce  à  Google  Recherche  de  Livres.  En  effet,  le  Programme  Google  Recherche  de  Livres  permet 
aux  internautes  de  découvrir  le  patrimoine  littéraire  mondial,  tout  en  aidant  les  auteurs  et  les  éditeurs  à  élargir  leur  public.  Vous  pouvez  effectuer 


des  recherches  en  ligne  dans  le  texte  intégral  de  cet  ouvrage  à  l'adresse]  ht  tp  :  //books  .google  .  corn 


r 


Digitized  byCjOOQlC 


Digitized  by  LjOOQLC 


Digitized  by  LjOOQLC 


Digitized  by  LjOOQLC 


Digitized  by  LjOOQLC 


PORTULAN 

DE     LA     MER 

MÉDITERRANÉE, 

V^)        ou 
GUIDE  DES  PILOTES  COTIERS, 

Par  Henry  AÏichelot  ,  ancien  Pilote 
Haul;urier  sur  le§  Galères. 

NOUVELLE    ÉDITION'; 

Corrigée,  et  augmentée  de  la  description  des 
Côtes  du  Levant  et  des  Isles  de  l'Archipel} 
par  un  autre  Navigateur. 
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A    M  A  R  ?  E  i  L  L  E , 

Chez  Jear  Mosst,  Imprimeur,   Libraire  et  Éditeur  « 
à  la  Canebiére , 

Et  chez  tous  les  Libraires  et  Hydrographes  de  Franc*)) 


M.    DCCC.    V. 
L'an  n«>  de  l'Empire; 
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PRÉFACE 

DE    L'  É  D  I  T  E  U  R, 
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ES  Éditions  qui  ont  successivement 
paru  du  Portulan  de  la  Mer  Méditerranée, 
par  Henry  Michelot  ^  se  trouvant, épui- 
sées ,    j*ai  cru  faire  une  chose  agréable 
aux  Navigateurs  d'en  donner  une  troisième^ 
La  bonté. et  l'utilité  de  cet  Ouvrage  ^  de- 
venu le  manuel  des  Navigateurs ,  sont  jus^ 
tifiées  par  l'usage  journalier  qu'ils  en  font- 
L'Auteur  ,    dans   sa    Préface  que  je  .me 
bornerai  à  analyser ,  prévient  le  Lecteuf 
que,  dans  un  ouvrage  fait  par  un  Marin  eJt 
pour  des  Marins  >  il  ne  doit  pas  s'attendra 
à  l'élégance  de  style  et  à  la  pureté  de  lan- 
gage qu'on  a  droit  d'exiger  dans  tout  au- 
tre ouvrage  i  mais  il  assure  que  ces  négli* 
•gences  sont  rachetées  par  l'exactitude  de 
ses  'observations.   Il  les  a  faites  par^ lui- 
même  sur  les  lieux  ,  et  noa  sur. les  ouvrai 
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îv  PRÉFACE  DE  L'ÉDITEUR. 
ges  ni  sur  le  rapport  d*autrui.  Ces  obser- 
vations sont  le  fruit  de  trente  ans  de  tra- 
vail ,  pendant  lesquels  il  a  parcouru  la  Mé- 
diterranée sur  les'  Galères  ,  en  qualité  de 
Pilote  Hauturier. 

Il  observe  que  les  Cartes  Hollandaises, 
et  même  celles  qui  ont  été  faites  en  divers 
Ports  sont  remplies  de  fautes,  qui  parais- 
sent sur-tout  dans  les  difiFérens  Miroirs  de 
Mer  qui  avaient  paru  jusqu'alors,   a.  On  y 
■y>   donne  ,  dit  -  il ,   des  démonstrations  de 
»   Côtes  à  grand  point ,  et  plusieurs  plans 
»   de  Ports  ,  Havres  et  Bayes  ,  qui  font 
i>   con^aître  que  leurs  Auteiurs  n'ont  j  aimais 
»   été  sur  les  lieux ,  et  que  ceux  qui  leur 
>   ont  fourni  des  mémoires  étaient  peu  ins- 
»   truits  ou  mal  intentionnés,  ou  qu'enfin 
»   ils  ne  s'étaient  pas  donné  la  peine  de 
»   travailler  avec  exactitude.  v> 

A  Tappui  de  son  assertion  ,  il  cite  les 
deux  exemples  suivans ,  qu'il  a  extraits  du 
Portulan  imprimé  au  Havre-de-Grace.  «  Il 
5^  y  est  dit,  en  parlant  du  Port  de  Pala- 
»  mos ,  que  c'est  le  meilleur  Port  de  la  Ca- 
'9  talogae,  dont  Vmtxé^  çst  à  l'est-sud-est 
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PRÉFACE  DE  L'ÉDITEUR-        V 

5>  qui  y  donne  à  plein  y  ce  que  les  Hollan- 
»  dais  ont  dit  avant  lui  dans  leurs  Miroirs 
!î>  de  Mer ,  pu  ils  mettent  le  Môle  de  Pala- 
»  mos  du  côté  de  l'ouest ,  quoiqu'il  soit  du 
»  côté  de  Test.  Cet  Auteur  ajoute  qu'il  y  a 
>>  dix  brasses  d'eau  dans  ce  Port ,  quoiqu'il 
s>   n'y  en  ait  que  deux  ou  trois  au  plus. 

s>  Il  ne  marque  aucun  danger  à  l'entrée 
»  de  ce  Port  i  cependant  au  milieu  de  Ten- 
»  trée  il  y  a  une  roche  fort  dangereuse , 
s>  sur  laquelle  il  n'y  a  que  six  à  sept  pieds 
s>  d'eau.  Cette  roche  est  fort  large  ;  elle 
»  est  marquée  sur  mes  Cartes  »  aussi  bien 
:^  'que  plusieurs  autres  dangers  qui  sont  aux 
»   environs  de  ce  Port.  »  .    , 

n  ajoute  qu'il  se  boffleà-f élever  ces  deux 
erreurs  sur  une  infinité  d'autïîes  qu'il  sera 
facile  au  Lecteur  de  reconnaître ,  en  com- 
parant ces  Portulans  avec  le  sien. 

J'ai  profilé  des  avis  de  quelques  Naviga- 
teurs expérimentés ,  qui  m'ont  désigné  cer- 
tains articles  inutiles  qu'on  pouvait  retran- 
cher ,  sans  nuire  à  l'intégrité  de  l'ouvrage. 
J'ai  de  plus  enrichi  cette  Édition  de  la  des- 
cription des  Isles  de  TArchipel ,  que  je  me 
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vî       PRÉFACE  DE  L'ÉDITEUR. 

savs  procurée.  L'Auteur  de  cette  descrip- 
tion,  joignant  la  modestie  à  la  générosité, 
a  borné  son  ambition  à  la  satisfaction  in- 
time qu'il  ressent  de  contribuer  à  Futilité 
publique ,  sans  vouloir  être  nommé.  Je  lui 
dois  ,  en  mon  particulier ,  un  tribut  de  re-r 
connaissance  que  je  me  plais  à  lui  payer 
publiquement ,  pour  un  don  qui  va,  donner 
à  cet  Ouvrage  le  degré  de  perfection  qui 
lui  manquait. 

Les  exemplaires  ont  été  remis  à  la  Biblio-^ 
thèque  Impériale ,  en  vertu  de  la  Loi* 
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EXPLICATION  DES  TERMES 

Dont  on  se  sert  ordinairement  le  long 
des  Côtes. 

Outes  les  Routes  qu'on  trouvera  dans  ce  Trai- 
té ,  sont  conformes  à  la  Boussole ,  qui  décline  du 
vrai  nord  du  Monde  d'un  certain  nombre  de  dé* 
grés  ,  plus  ou  moins ,  suivant  les  endroits  où  Von 
se  trouve ,  c'est-à-dire  ,  que  la  fleur-de-lys  de  la 
Boussole  ne  montre  pas  toujours  le  vrai  nord,  d'où 
elle  s  écarte  de  quelques  dégrés  du  côté  du  nord* 
ouest  ,  qui  est  ce  qu'on  appelle  variation  ;  que 
dans  ce  cas  on  se  sert  du  mot  de  variation  nord- 
ouest  ,  autrement ,  selon  l'usage  de  la  Méditer- 
ranée ,  Mistralège  (  qui  est  une  variation  d'une 
certaine  quantité  de  dégrés ,  ou  même  d'un  quart 
de  vent  )  ce  qui  varie  aussi  au  nord-est ,  auquel 
cas  on  rappelle  variation  nord-est. 

Comme  cette  variation  ,  ou  déclinaison  de  Taî- 
guille  aimantée ,  n^  diminue  ni  n'augmente  que 
très-peu  en  un  fort  long-temps ,  on  a  cru  qu'il 
était  plus  convenable  de  démontrer  la  situation 
des  Terreins ,  suivant  que  la  Boussole  le  démontre. 

Les  Pilotes  doivent  pourtant  observer,  le  plus 
souvent  qu'ils  pourront ,  cette  variation  ,  pour  voir 
les  changemens  et  les  défauts  de  leurs  Bousso-^ 
les  ,  ce  qui  jest  de  la  dernière  conséquence  pour 
faire  une  bonne  et  sûre  navigation. 

Mais  comme  il  se  trouve  dans  cette  mer  plu- 
sieurs Pilotés  qui  n'ont  pas  assez  de  connaissances 
pour  faire  ces  observations  (  quoiqu'elles  soient 
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faciles  )  on  leur  dira  seulement  qu'on  a  observé 
<!n  différens  endroits  cette  variation  de  la  fleur- 
de-lys  de  la  Boussole  du  vrai  nord  du  Monde , 
qui  se  trouve  depuis  Cadix  jusques  à  Aticante 
de  1 8  dégrés  vers  le  nord-ouest ,  et  depuis  AU- 
cante  jusqu'à  Livourne  de  17  à  lâ  dégrés. 

De  Livourne  jusqu'à  Naples  de  i  S  dégrés  »  et 
toujours  en  augmentant  en  allant  vers  l'est. 

Elle  n'est  pourtant  pas  toujours  égale  ;.car  elle 
augmente  ou  diminue  par  succession  de  temps; 
elle  change  même  d'un  côté  à  l'autre  dans  quel- 
ques parties  de  TOcéan ,  venant  quelquefois  du 
nord-ouest  au  nord-est ,  et  suivant  les  lieux  où 
l'on  se  trouve  ;  c'est  pourquoi ,  comme  nous  Ta* 
vous  dit,  il  est  très -important  de  l'observer  le 
plus  souvent  qu'on  pourra  ,  et  sur- tout  de  pren- 
dre bien  garde  aux  Boussoles  ,  pour  savoir  si  el- 
les sont  bien  tournées  nord  et  sud;  car  il  s'en 
trouve  plusieurs  ,  où  les  aiguilles  ou  losanges  ne 
sont  pas  directement  sous  la  ligne  du  nord  et 
sud  ;  c'est  à  quoi  il  faut  bien  prendre  garde  > 
pour  en  connaître  le  défaut. 

Il  arrive  même  souvent  que  la  rouille ,  qui  ce 
inet  aux .  aiguilles  losanges  des  Boussoles,  dimî* 
nuant  la  force  et  la  vertu  de  l'aimant ,  les  em- 
pêche de  3'arrêter  directement  sous  la  ligne  de 
nord  et  sud. 

Il  y  a  aussi  plusieurs  autres  choses  auxquelles 
d'ordinaire  on  ne  prend  pas  garde  ,  qui  font  va- 
rier les  Boussoles ,  et  indiquent  de  fausses  rou- 
tes ,  qu'on  attribue  souvent  au  défaut  des  Car- 
tes, ,QU  à  des  courans  ,  quoiqu'elles  ne  provien- 
nent que  des  Boussoles  mêmes ,  ce  qui  fait  que 
les  pbservations  ne  sont  jamais  justes,  sur -tout 
lorsqu^on  n'y  fait  pas  autant  d'attention  qu'on  le 
doit. 
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Une  BAYE,  ^st  nn  grand  enfoncement  en  for- 
me de  croissant,  dans  laquelle  on  est  à  labride 
plusieurs   vents. 

ENFONCEMENT ,  est  une  autre  espèce  de 
bàje  qui  n'est  pas  si  profonde. 

CALANQUE,  est  une  espèce  de  petit  port, 
semblable  à  remboùchure  d'une  rivière. 

PORT  ,  est  un  endroit  où  l'on  est  à  coureit 
de  plusieurs  vents ,  et  plus  renfermé  que  dans 
«ne  baye  ,  soit  par  quelque  pointe  avancée  ea 
mer ,  qui  le  croise  ,  par  quelques  isles  ou  écueils 
qui  font  que  la  mer  et  les  vents  ni  entrent  pas 
si  impétueusement,  ou  par  quelques  ouvrages 
de  main  d'homme. 

MOLE ,  est  une  jettée  de  pierres  ou  de  boîs 
faite  de  main  d'homme  j  qui  renferme  un  cer* 
tain  espace  pour  y  pouvoir  mettre  un  nombre 
de  bâtimens  k  couvert  de  la  mer  et  des  vents 
du   large.. 

,  DARSE ,  est  un  autre  môle  plus  renfermé  q«« 
le  précédent ,  qui  n'a  d'ouverture  que  pour  le 
passage  d'un  vaisseau  ou  d'une  galère ,  où  l'oa 
4est  à  couvert  de  toute  serte  de  temps ,  etf  qu'on 
peut  fermer  avec  une  chaîne  ou  des  estaquades, 
Jorsque  le  cas  le  requiert. 

ANSE ,  est  un  lieu  tant  soît  peu  renfermé  pac 
deux  pointes  avancées  en  forme  d'un  demi*crois- 
sànt* 

PLAGES ,  sont  des  espèces  de  terreîns  bas  en* 
tre  deux  pointes ,  qui  sont  couverts  de  sable ,  et 
se  trouvent  le  long  du  bord  de  la  mer,  où  l'oa 
peut  se  débarquer.         ^         ^ 

GOLFE ,  est  un  grand  espace  de  mer ,  entre 
deux  terrains  9  qui  est  fort  enfoncé. 

ISLE  ,  est  une  terre  environné^  de  tous  câtés 
'  par  la.  men 
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PENINSULE,  ou  presquisle,  est  un  tenreirt 
qui  ne  tient  que  par  une  langue  de  terre  au 
continent,  et  qui  au  surplus  est  entouré  d'eau. 

POINTE,  est  une  langue  de  terre  ou  de  ro- 
chers qui  avance  dans  la  mer. 

CAP>  est  une  autre  espèce  dé  pointe,  mais 
plus  haute  que  la  précédente. 

ECUEIL,  est  un  rocher  hors  de  l'eau. 

FORMIGUES,  selon  l'usage  de  la  Méditer- 
ranée 9  sont  des  rochers  bas  et  qui  se  trouvent 
à  fleur  d'eau. 

BANC  DE  ROCHE,  est  une  quantité  de  ro- 
ches sous  l'eau  jointes  ensemble,  d*ime  étendue 
assez  considérable  ,  sur  lesquelles  il  y  a  moins 
d'eau  qu'aux  environs. 

BANC  DE  SABLE,  est  un  autre  haut  fond 
sous  l'eau ,  sur  lequel  il  n'y  a  que  fort  peu  d  eau. 

COURANS,  ce  sont  les  diiférens  mouvemens 
de  mer  qui  vont  tantôt  d'un  côté  et  tantôt  de 
l'autre. 

Lorsque ,  en  parlant  d'un  port  ou  autre  mouil- 
lage y  Ion  dit ,  il  y  a  tant  de  brasses  ;  on  en- 
tend par  ce  mot ,  la  quantité  de  pieds  d'eau  qu'il 
y  a  dans  ces  endroits  ;  la  brasse  étant  compo- 
sée de  cinq  pieds ,  et  le  pied  de  douze  pouces. 

Mais  lorsqu'on  va  d  un  lieu  à  un  autre  pour 
en  marquer  la  distance  ,  lorsqu'elle  n  est  pas  Con- 
sidérable ,  on  se  sert  du  mot  de  toise  :  par  exem- 
ple >  du  châieau-d'If  au  Port  Pommègue,  il  n'y 
«  que  huit  cents  toises  ;  la  toise  est  composée 
à  la  mer  comme  sur  la  terre ,  ayant  par-tout  six 
pieds  ;  il  en  faut  deux  mille  cinq  cents  pour  fai- 
re une  lieue  majeure  à  vingt  par  degré;  on  se 
sert  de  cette  sorte  de  lieue  d^ns  toutes  les  na- 
vigations que  l'on  fait  dans  l'Océan,  Mais  com- 
me ordinairement  dans  cette  mer  on  compte  les 
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distances  par  milles ,  savoir ,  trois  pour  une  lieue, 
ce  qui  à  la  vérité  est  plus  commode  ;  je  me  sex9 
de  cette  mesure  dans  ce  Traité ,  afin  d'en  ren- 
dre l'usage  plus  facile  aux  navigateurs  der  ceae 
mer,  pour  lesquels  j'ai  composé  ce  Traité. 

Lorsqu'on  veut  exprihier  la  route  d'un  cap  à 
une  isie ,  ou  à  un  autre  cap  y  on  dit  qu'il  gic 
tel  rumb  de  vent ,  et  on  entend  par  ce  moi  de 
git ,  la  situation  d  un  lieu  à  un  autre  ,  ou  la  route 
qu'il  faudrait  faire  pour  aller  directement  de  Tua 
à  Tautre. 

Ainsi ,  lorsqu'on  dît  d\m  tel  cap  à  un  autre , 
gît  nord-est  prenant  quatre  dégrés  vers  le  nord, 
cela  signifie  que  leurs  situations  ne  sont  pas 
droites  par  le  nord-est-,  ni  par  le  nord-est  quart- 
de-nord  ,  mais  eu  prenant  quatre  dégrés  du  îlord- 
est  vers  le  nord  :  car  un  vent  est  éloigné  de 
I autre  de  n  dégrés  1 5  minutes,  lesquels  mul- 
tipliés par  32  rumbs  de  vents  de  la  Boussole, 
font  360  dégrés. 

Cet  exemple  suffit  pour  faire  comprendre  la  a- 
gnîfic^tîoa  de  cette  expression  et  de  toutes  les 
autres. 

Le  traversîer  est  un  termp  dont  on  se  sert 
dans  cette  mer ,  qui  signifie  le  vent  qui  entre 
directement  par  l'embouchure  d'un  port  ou  d'u- 
ne rade ,  où  l'on  est  mouillé ,  contre  lequel  oa 
se  précaulionne,  étant  ordinairement  le  plus  à 
craindre. 

Jl  est  bon  de  remarquer  que  les  milles  dont 
on  se  sert  dans  ce  Traité  ,  sont,  suivant  l'usage 
de  la  mer  Méditerranée  ,  à  76  milles  pour  un 
degré  >  ou  20  lieues. 

BAS  -  BORD  ;  tous  les  objets  qui  sont  à  la 
gauche  dans^  un  vaisseau,  ou  dans  un  bâtiment, 
ou  ^a^debois  ,  sont  dits  être  à  bas-bord« 


Digitized  byLjOOQlC 


xl|        EXPLICATION  DES  TERMES. 

TRIBORD  ;  nom  qui  indique  le  côté  à^un 
vaisseau  qui  se  trouve  à  la  droite  du  spectateur» 
lorsqu'il  regarde  et  qu'il  est  tourné  vers  la  proue. 

CALOKl  ;  tour  d'un  moulin  à  vent,  dégar- 
nie de  âes  voiles  et  de  son  chapeau,  ou  espèce 
de  petite  rotonde  d'un  fort,  ou, enfin  une  cho3e 
qui  ressemble  à  un  oratoire ,  etct  etc.  etc. 


PORTULAN 
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Î4tt>  î  T  E  R  R  A  N  É  E 

ET  "      '     ••.. 

DES  lSt.ES  DE  L'ARCHIPEL, 
B  1£  S  C  H  1  ET  10  N 

t)e  la  faille  et  Baye  de  Cadix ,  et  du  Port 
S  te*  Mariée  » 


lA  ville  de  Cadix  est  fort  gtandô,  sîtùée  éti* 
une  pointe  basse  entourée  èe  rochers  presque 
de  toutes  parts;  elle  sL  une  trës; bonne  rade  dû 
côté  de  l'est- nord  est ,  ou  Ton  peut  mouîlleï'  âveà 
{plusieurs  vaisseaux. 

La  reconnaissance  ^  veiiaiht  du  côté  de  I*cfuest  i 
en  est  facile ,  par  une  haute  montagne  éloignée 
sur  le  teîrein,  qui  est  fort  ronde  ,  quils  appellent 
Cabossa  de  Morro  ,  autrement  des  Grenadiers  ^ 
qui  reste  vers  Test-nord-est  de  Cadit  :  si  biéù 
que  mettailt  la  proùc  sur  icelle  ,  lorsqu'elle  voui 
^restera  à  l*est-quart-nord-est  ,  vous  ne .  pôuve» 
manquer  de  venir  droit  à  resoboùchure  de  lâdir» 
baveir 

A 
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Ctajht  éloigné'  encore  de  Inût  S  dix  milles ,  Tout 
découvrirez  plusieurs  clochers  dé  la  ville  ,  qui  pa- 
raîtront comme  des  vaisseaux  ;  vous  verrez  aussi 
la  Tour  saint  Sébastien ,  qui  est  sur  une  petite 
isle»  à  la  pointe  du  sud- ouest  de  là  ville,  dont 
elle  eit  proche  ;  a^ti^ur  de .  cette  isle  ,'  il  y  a 
plusieurs  rochers  Jwrs  de  Peau  >^  et  sous  l'eati , 
qui  s'avancent  en  mer  environ  un  petit  quart 
de  lieue. 

On  voit  aussi  vers  le  nord-nord-ouest  de  Ca- 
dix-, environ- six  à- sept  milles  ,  la  petite  ville 
de  Rotte ,  située  sur  une  pointe  basse  :  il  y  a 
^uprès  quelques  Moulins  qui  en  donnent  la  ton-* 
naissance.  •'-    -  "* 

Depuis  la  Tour  St.  Sébastien  jusqu'à  la  pointe 
du  n(^rd-est  de  la  ville,;  ce  ne  sont  que  rochers 
à  fleur  d*eau  et  sous  leau ,  c'est  pourquoi  il  faut 
s'en;  éloigner.  ^         ,    ^ 

Environ  un  quart  de  lieue  vers  le  nord  dé  Ta 
J)oînte  du  nord- est  de  h  ville»,  qui  fait  l'entrée 
de  la  baye  de  Cadix ,  est  un  long  rocher  priîs,- 
qilfi  toujours  hors  4?  l'eau,  qujjs  appelleut  fes 
^Pprque^;  et  vers  l'ouest  d'iceux  ,  il  y  a  d'au- 
jtres  rochers  qui  se  découvrent  de  basse  mer., 
"au  on  appelle.  les  petits  Porques ,  qui  sonf  fort 
"i^ngereux,  aussî-feîen  que  quelques  autres  rochers 
qu^.sojit  aitx.  e,n virons,,  fort  au  large  de  la  côté 
;4e.  Cadix. 

Ij  t:Ji\  hiîUe  et  demi  au  nord-est  quart  de  nordji 
deïs  Porques  ,  et  presque  à  mi-canal  de  Cadix  k 
la  Tour  Ste.  Catherine ,  il  y  a  une  roche  sous 
^eau,  nommée  le  Diamant,  sur  laquelle  il  ne 
reste  4q  basse  mer  qujB  sept  à  huit  pieds  d'eau  ^ 
'et  de  pleine  mer  vingt  à  vingt-deux  piôdii 
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Les  Marques  du  Diamant      ' 

Lofsqii'on  est  sur  le  haut  de  cette  roche,  yotis 
voyez  le  clocher  de  l'Eglise  St.  Antoine  de  Ca- 
dix ,  par  le  milieu  du  rocher  des  Porques  ;  ce  clo- 
cher est  celui  qui  est  le  plus  au  bout  du  nord- 
ouest  de  la  ville  :  les  Porques  étant  couverts  ou 
peut  voir  le  Bastion  de  St.  PhîKppe  ,  qui  est  k 
la  pointe  du  iiord-est  de  la  ville,  par  le  ^clocher 
de  St.  François  ,  qui  est  un  peu  plus  à  l'est  que 
le  précédent.  /* 

Et  pour  l'autre  "mafque  ,  voyez  le  côté  de  Te^t 
de  la  Tour  Ste,  Catherine  ,  par  l'extrémité  dune 
haute  montagne  fort  éloignée,  qui  semble  escar- 
jpée  par  le  bout  de  l'esté 

Le  passage  ordinaire  est  entre  les  Porques  et 
le  Diamant;  rangeant,  comme  nous  avons  dit^ 
à  discréticfh  les  Porques,  il  y  a  quatre  et  cind 
brasses  de  basse  mer  :  on  y  a  mis  une  Tonne 
ou  Balise  dessus  ^  pour  la  connaître. 

Environ  deux  cent  toises  au  nord^est  quart  de 
nord  dû  Diamant ,  il  y  a  un  petit  banc  de  sabler 
et  roches,  nommé  la  Galère,  sur  lequel  il  n'y  a 
que  trois  brasses  d'eau  ;  on  peut  passer  aussi  entre 
cebaiic  et  la  Tour  Stë.  Catherine  ,  passant  par 
mi-canal.  Au  nord  est  quart  de  nord  de  la  pointe 
du  nord-est  de  Cadix  ,  qu'on  appelle  pointe  de  St. 
Philippe,  environ  trois  milles ,  est  là  Tour  Ste! 
Catherine,  qui  fait  Tentrëe  de  la  baye  de  Ca^ 
dixj  laquelle  est  située  sur  une  pointe  basse  à 
l'entrée  de  la  rivière  du  port  Ste*  Marie.  ' 

Marque  pour  entrer  dans  ta  Baye  de  Cadix. 
Voulant  donc  entrer  dans  la  Baye  de  Cadîi  loip. 
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^'on  vient  du  large ,  observant  la  route  que  nooj 
avons  dit ,  psques  à  ce  tjuon  découvre  ie  rocheî 
des  Porqués,  qu'il  faut  venir  chercher  presque  di 
rectement ,  le  tenant  un  peu  sur  la  droite  ,  vous 
découvrez  en  même  temps  vers  Test-sudest  dudîl 
leclocher  de  la  petite  ville  du  Port-Kéal,  qui 
est  dans  le  fond  de  la  baye,  que  vous  mettrez 
par  là  ville  de  Medine ,  laqtaelle  est  sur  une  haute 
montagne  ,  par  la  mêpie  ligne  ,  les  tenant  lun 
et  iautre,  et  conduisant  cette  route  environ  un 
^  mille  iàu-iielà  des  Porques  ,  que  vous  rangerez 
àdisctétibh,  y  ayant  proche  quatre  à  cinq  bras* 
ses  d'eau. 

De  cette  manière  vous  éviterez  un  grand  bane, 
dé  roches  qui  est  vis-à-vis  la  pointe  de  St.  Phi- 
lippe de  Cadix ,  dont  nous  avons  parlé ,  qui  est 
en  d^ans  des  Porques. 

Ensuite  on  peut  aller  mouiller  où  Ion  veut  y 
parmi  un  grand  nombre  de  vaisseau^  qu'il  y  a  con- 
tinuellement dans  la  ville. 

Mais  lé  meilleur  mouillage ,  est  de  conduire  le 
long  de  la  ville ,  jusques  à  découvrir  le  pont-levis 
dé  la  pçrte  de  terre ,  qui  est  à  l'extrémité  de  la 
ville ,  du  côté  du  sud  -  est ,  où  vous  serez  par 
quatre  ou  cinq  br^àsses  d'eau  de  basse  mer  ;  le 
fond  y  est  de  vase  molle  ,  éloigné  de  la  ville 
environ  un. bon  mille. 

Il  ne  faut  pas  trop  s'en  approcher  ,  à  cause 
d  une  longue  pointe  de  roches  plates  qui  s'avan- 
cent sous  leau  ,  qui  est  au  bout  du  sud-est  dô 
ladite  ville. 

Les  'moyens  bâtimens ,  comme  barques  et  tai> 
tanes ,  mouillent  proche  de  la  ville  à  deux  ei 
trois  brasses  d'eau. 

•Les  marées  y  sont  assez  régulières,  la  situa- 
,lion  ejst  i^e^^ue  nord-est  ^t  sud-ouest;^ 
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Bj   Cest- à-dire  ,  qu^il  ^st  deux  heures  e.t  demîe.à 
Via  pleine   mer  les  jours  de  ia  nouvelle  oiï  pleine 

f      Le  flot  porte  sur  le  sudest,  et  le  jussani  s^r 
le  nord  ouest.  .  ..^  ^]^ 

Mais  au  pdrt  Ste.  Marie  et  au  ï^dntal,.  il  est 
pour  le  moins  trois  heures ,  à  pleine  mer ,  lors- 
quil  est  deux  heures  et  demie  en  la  baye  de  Ca- 
dix; dans  les  marées  ordinaires  devant  la  villç, 
la  mer  baisse  de  huit  à  dix  pieds  ^^.  çit  dqfns.les 
grandes  marées  de  quinze  à  seize  pîçdç.  . 

Le  vent  qui  incommode  le  plus  (est  Test-sûd- 
est ,  qu  ils  appellent  la  rriedina  jt  çopfime  il  vient 
pardessus  les  étangs  et  rivières.'/ cela  le  rend  fojt 
violent  :  les  vents  d'ouest  et  nord-ou^st  donnent 
à  Tembouchute,  mais  ils  ne  sont  pas  :^i  iBauvais 
en  cette  rade. 

Le  vent  du  sud-buest  est  la  traversiez  dé  tQji- 
te  cette  cote  ,  où  il  arrive  quelquefois  .dç  fortps 
tempêtes.  -  \  : 

La  latitude  de  Çâdix  est  de  trentersîx  dég^s 
trente-sept  niînutes ,  et  Ta  variation  est  de  dijX- 
sept  à  dix-huit  degrés  yers  le  nord-ouest. 

On  peut  mouiller  pour  entrepôt  entre  la  ville 
de  Cadix  et  celle  de  Rotte  ;  il  n'y  a  que  neuf, 
dix  et  douze  brasses  d*eau  ,  fond  de  vase  molle  ; 
de  petits  bâtîmens  peuvent  mouiller  du  côté  de 
1  est  de  Rotte  ,  par  trois  à  quatre  brasses  d  e^u  ; 
mais  il  faut  s*^éloigner  de  la  pointe  où  est  la  • 
ville  de  Rotte ,  à  cause  d  une  quantité  de  Vochbrs 
qui  s'avancent  soiis  i'eau  fort  au  large'. 

Du  Port  Ste.  Marie. 

Environ  six  à  sept  milles  au  nord-est  de  Cadix, 
«st  la  ville  du  port  Ste.  Marie  ,    qui  n'est  pas  ' 

A  3 
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mpins  grande  que  celle  dç  Cadix;  elle  est  tU 
tuée  dans  une  plaine  sur  le  bord  d  une  petite 
rivière ,  à  la  gauclte  en  entrant ,  dans  laquelle 
il  ne  peut  entrer  que  de  moyens  bâtimens  :  car 
iX  ne  reste  de  basse  mer  qu  une  brasse  et  de- 
mie d'eau  )  en  certains  endroits ,  et  de  pleine 
mer  trois  brasses/ 

Devant  la  ville ,  presque  vers  le  milieu  de  la- 
dite rivière ,  il  y  a  encore  deux  masures  ou  rui- 
nes de  piliers  d'un  ancien  pont ,  proche  desquels 
on  peut  rnouiller  :  car  c'est  le  plus  profond,  en 
s'amarrant  à  quatre  amarres  ,  pour  rester  le  long 
du  ruisseau  qui  reste  de  basse  mer  «  où  il  y  a 
encore  huit  à  neuf  pieds  d'eau ,  et  de  pleine  mer 
vîiTgt  à  vingt-deux  pieds. 

Et  en  dedans  desdits  piliers  U  en  rçste  sept 
à  huit  pieds.  ' 

Le  fond  est  de ^  vase  molle,  où  Ton  ne  peut 
guère  prendre  de  mal ,  pourvu  que  les  b4timens 
soient  toujours  le-  lonjg  de   la  rivière. 

Il  faut  bien  s'amarrer  du  côté  de  Test  et  sud« 
est ,  portant  des  ancres  sur  le  terrein  ,  qui  est 
fort  bas  ,  à  cause  que  ces'  sortes  de  vents  y  sont 
fort  rudes  ,  et  prennent  en  travers. 

On  peut  faire  de  Teau  dans  cette  vîlle  en  plu* 
sieurs  endroits,;  pour  entrer  dans  celte  rivière, 
il  faut  iconnoître  bien  le  çhenail ,  et  prendre 
un  ,piloté  ;  car  de  pleine  mer,  qui  est  le  temps 
qu'il  y  faut  entrer  ,  tous  les  dangers  y  sont  coU"» 
verts. 

Sur  Je  bout  de  la  pointe  do  la  rîvîère  à  la 
gauche  ,  en  entrant ,  est  la  Chapelle  de  Ste^ 
Catherine,  où  il  y  aune  tour  et  quelques  for- 
tifications proche  de  cette  tour  ;  et  sur  la  droite 
U  y  a  UA  b^nç  de  sable  un  pqu  plus  çn  dedans 
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tjim  découvreole  basse  mer  :  cette  tour  est  léloib- 
gaée  du  pçort  Ste.  Marie  environ  une  demir-iieue.  ^ 

On  peut  aussi  mouiller  vers  l'ouest  de  cette 
tour,  dans  une  nécessité,  pour  les  vents  d'est, 
ne  pouvant  gagner  la  baye  de  Cadix  :  on  y  ietà 
par  quatre  à  cinq  brasses^ 

Entre  le  village  de  Rotte  et  Ste.  Catherine^ 
pii  il  n'y  a  que  des  dunes  de  sable  de  moyei> 
nés  hauteurs ,  où  presque  à  maitié  chemin  il  y 
^.  deux  ou  trois  maisons  et  tin  ruisseau ,  où  quet* 
quefois  de  beau  temps  les  vaisseaux  envoient  faire; 
de  leau;  mais  la  meilleure  eau  est  dans  le  iond 
jdu.  Poutftl.^  \exs  la  maison  blanche. 

De  la  Bxide  du  Pontàl. 

Environ,  trois  milles  vers  le  sud-jest  ^  U  vijlis 
de  Cadix,»  3ont  deux  petits  forts,  toi^s  d^m^  Si- 
tués sur  le  bord  de  la  mer;  celui  qui  est  cow- 
gu  à  rUlc  d^  Cadix,  s'appelle  fort  St.  LaUTçnt 
ou  du  Pontal,  et  l'autre,  qui  est  vis  à-vis  i  ea- 
\iron  cinq  xent  toises,  se  nomme  Matagorde^; 
celui-ci  est  tout-à- fait  isolé,  et  la  mer  passer 
lenteur,  il  y  a  seulement  un  méchant  petit  pont 
de  plancha  que  la .  mer  brise  souvent ,  qui  coi^a* 
munique  au  bout  d'une  langue  de  terre  basse , 
éloignée  d'environ  cent  cinquante  toises.         ' 

La  mer  passe  ,  dans  les  grandes  marées  ,  der- 
rière l'autre  fort  du  Pontal  ,  qui  est  ,  comme  il 
a  été  dit,   au  bout  d'une  plage  de  sable. 

Environ  quatre  cent  toises  vers  le  sud- est  du 
fort  de  Matagorde ,  il  y  a  une  grande  isle  plate 
de  marécages ,  dont  la  mer  .çn  couvre  une  par-» 
tie,  lorsqu'elle  çst  dans  son  plein  ;  et  sur  le 
bouc  du  sud-ouest  on  ya  f<^it  une  batterie  en 

^  A4 
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1701  ;  par  Tordre  de  Mr.  le  Maréchal  de  Cœu* 
vres ,  qui  commandait  pour  lors  larmêe  navale 
au  Roi.  '     .   :: 

Entré  le  fort  de  Matagorde  et  cette  batterie, 
il  y  ?i  un  long  canal  en  forme  dé  rivière  ,  qui  ' 
conduit  à  la  petite  ville  Je  Porto  Real ,  qui  ea 
est  éloigné  d  environ  une  lieue  ,  lequel  a  bien 
cent  toises  de  large,  qu'on  appelleie  Trocadere, 
où  il  reste  trois  brasses  d'eau  de  pleine  mer, 
dans  lequel  on  met  prdinairenlcnt  les  gallions 
d'Espâfgne  et  autres  vaisseaux  désarmés ,  et  où 
on  les  carène. 

ï-,orsqu  on  est  en  la  baye  de  Gadix ,  et  voit- 
lant  aller  mouiller  en  la  rade  de  Pontal ,  il  faut 
aller  passer  droit- entre  les  deux  fotts  que  noua 
gavons  dit  cî-devaht  ,' rangeant  un  peu  plus  du 
côté  du  nord-est  que  de  la  terre  de  Cadix ,  pour 
ëvitep  tiné  longue  pbînte  de  roches  qui  s  avaa- 
çe^t  sous  Teau  fort  au  large  ,  qui  éait  entre  lâ 
ville  de  Cadix  et  le  fort  du  Pontal,      , 

Comme'  aussi  un  petit  banc  de  sable  svnr  le- 
quel il  n'y  a  q^ie  deux  brasses   d'câii ,.  qui  est 
•dans  le  milieu  de  la  route  de  la  baye  dé  Cadix» 
allant  aux  forts  du  Pontal. 

C'est  pourquoi  il' faut  ranger  à  discrétion  un 
peu  plus  sur  la  gauche;  il  ne  faut  pas  non  plus 
s'en  approcher ,  à  cause  d'un  grand  banc  de  $a- 
fcle  qui  conduit  environ  un  mille  ,  dépuis  le  fort 
de  Matagorde  vers  le  nord  nord-oiiest  ,  où  Vqtl 
voit  briser  la  mer  de  basse  marée. 

Ensuite  vous  conduirez  votre  route  passant  par 
!e  milieu  des  deux  forts  sans  rien  craindre  :  il 
y  a  quatre  à  cinq  brasses  d'eau  mouillant  par- 
tout eri  dedans  des  susdits  forts  à  louvert  du 
ruîsseau^  d\i  Trocadero  ,  ou  vis^à-vîs  la  batterie 
f^w'ôn  y  9,  faite  sur  le  bout  de  cette  islë^tjùî  es| 
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plate ,  à  deux  ou  trdis  cent  toises  ;  vous  serez 
par  six  »  sept  et  huit  brasses  d  eau  ,  fond  dé  vase 
inolle.    • 

Observant  toutefois  de  se  ranger  du  côté  de 
la  batterie  qu'on  a  fait,  qui  est  sur  la  gauche  » 
où  est  le  plus  profond  :  car  du  côté  du  sud^ 
ouest,  ou  sur  la  droite,  il  n'y  a  pas  d'eau  ;  en 
dedans  du  fort  du  pont  il  farut  saffourcher,  au- 
trement s'amarrer,  est -sud -est  et  ouest -nord* 
ouest. 

La  pleine  mer  est  à  trois  heures  le  jour  de 
la  nouvelle  et  pleine  lune  j  ou  demi-heure  phis 
tard  que  dans  la  baye  de  Cadix. 

La  mer  y  augmente  de  dix  et  douze  pied^ 
dans  la  pleine  mer ,  les  vents  d'est-sud-est  y  sont 
les  plus  incommodes  ,  quoiqu'ils  viennent  par/>. 
dessus  les  terres. 

Du  côté  du  sud  -  ouest  ce  sont  toutes  terrai 
basses  et  presque  cpupée?  de  pleine  iwer  ;  il  y 
a  dans  le  fond. plusieurs  salines  du  côté  du  sud. 

Vers  le  sud-est,  d'où  vous  êtes  mouillés  en- 
viron une  iLemi-T  lieue  ^  il  y  a  une  grande  mar- 
ron blanche  où  on  va  i^aire  l'eau  de  tous  les  bât*- 
ti'mens,  ^, 

Porto  -  Real. 

Environ  une  bonne  lieue  du  fort  de  Monta* 
gorde  ,  est.  la  petite  ville  de  Porto- Réal  située 
sur  le  bord  de  la  '  mer ,  devant  laquelle  on  ne 
saurait  aller  qu'avec  des  bateaux  ;  et  pour  y  pas- 
ser ,  jl  faut  entrer  dans  le  ruisseau  de  Troca- 
dero ,  autrement  faire  le  tour  de  ces  isles  où  est  ' 
la  batterie  :  ce  sont  des  tèrreins  marécageux^ 
et  de  sables ,  ou  de  basse  mer ,  il  y  a  fort  'peu 
d'eau. 
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Entre  le  port  Ste.  Marîç  et  le  Pono-Real,  ce 
sont  aussi  toutes  basses  terres  airec  quelques  sa- 
lines  et  marécages  ;  if  y  a  aussi  une  autre  petite 
rivière  y  qu'on  nomme  rivière  S.  Pedro. 

Entre  la  tour  Ste.  Catherine  et  le  fort  de  Ma- 
tjagorde  ,  du  côte  de  Test ,  est  un  grand  ^nfonr 
cément  ;  mais  il  n'y,  a  pas  de  profondeur  d'eauj^ 
pt  aucuns  bâtiniens  n'y  mouillent. 

Pont  de  Soûace. 

'Environ  quatre  milles  vers  lest  de  la  rade  du 
Pontal ,  est  l'embouchure  d'un  grand  ruisseau , 
tjuî  paraît  comme  une  rivière,  lequel  commu- 
nique à  la  grande  mer  ;  c'est  ce.  qui  fait  l'isle  de 
"Cadix. 

Le  pont  de  Soûace  est  environ  deux  milles  àé 
Teritrée  du  canal,  où  quelques  vaisseaux  y  von;: 
prendre  carène  :  en  Tannée  1701  les  galères  de 
France  y  espalmèrent.  ' 

Lorsqu'on  est  dans  la  rade  du  Pontal,  et  que 

"ion  veut  entrer  dans  le  canal ,  il  faut  gouverner 

"&  rest-quaft-rtônd  est  tout  le  long  des  basses  terres 

qui  sont  sur  la  gauche ,  en  s'éloignant  de  la  droite 

I    où  il  n'y  a  pas  d'eau. 

Suivant  cette  route  jusqu'à  une  pointe  basse, 
qui  est  l'extrémité  de  l'isle  de  Cadix  ,  on  entre 
'^dans  ledit  canaK  s'éloignant  .de  cette  pointe  jus- 
qu'à voir  le  canal  ouvert  :  l'on  trouve  dairis 
cette  route  quatre  à  cinq  brasses  d'eau  ,  et  à 
l'entrée  trois  et  demie  jusques  audit  pont  ;  gou- 
vernant par  le  milieu  dudît  canal,  Ton  mouille 
proche  le  pont  à  trois  brasses  i  fond  de  vase  foçt 
malle. 
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Les  Caracques. 

A  rentrée  du  canal  de  Soûace  sur  la  gauche  ; 
en  entrant,  il  y  a  une  espèce  de  petite  rivière» 
qu'on  appelle  les .  Caracques  ,  où  l'on  met  or- 
dinairement une  partie  des  gallions  d'Espagne  et 
autres  vaisseaux  des  Indes  pour  les  caréner. 

Mais  pour  entrer  dans  tous  ces  lieux ,  il  faut 
prendre  la  précaution  d  y  envoyer  un  pilote-pra-- 
tique  pour  trouver  le  chenail ,  et  connaître  où 
sont  les  bas  fonds  qui  changent  souvent. 

Proche'  le  pont  de  Soûace ,  sur  Tisle  de  Cadix, 
il  y  a  un  méchant  fortin ,  en  forme  de  redou- 
te, pour  en  défendre  le  passage  ;  et  un  peu  plus 
haut ,  il  y  a  un  petit  château  presque  abandon- 
né, et  quelques  maisons  autour. 

Ce  canal  peut  avoir  environ  cent  toises  de 
large  en  quelques  endroits,  et  va  en  serpentant 
jusqu'à  la  mer ,  dont  l'entrée  est  vis  -  à  -  vis  U 
tour  S.  Pedro ,  qui  en  est  éloigné  d'environ  un 
mille. 

11  y  a  presque  par-tout  trois  et  quatre  brai- 
ses d'eau  ;  il  y  a  environ  cinquante  ans  que  les 
galères  d*Espagne  étant  poursuivies  des  ennemisi 
passèrent  par  le  canal  de  Soûace  ,  ayant  tou- 
tes démâté  et  ôté  leurs  poupes  pour  passer  sur 
ledit  pont.  ,  ... 

La  tour  S.  Pedro  ,  comme  nous  avons  dît ,  est 
à  l'embouchure  du  canal  de  Soûace ,  qui  est  qu^r- 
rée  ,  située  sur  une  petite  isle  plate,  entouréq 
de  rochers;  du  côté  du  nord-ouest  il  y  2(  un  grand 
banc  de  toches  à  fleur  d'eau, et  sous  l'eau,  qui 
f'étend  environ  un  mille  loin  de  la  tour, 

X^orsqu'oh  veut  entrer  dans  le  susdit  canal» 
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il  faut  laisser  la  tour  S.  Pedro  sur  la  gauche  # 
la  rangeant  tout  proche  ;  il  y  a  deux  brasses  d*eaa 
du  côté  du  sud -est  jusqu'à  l'entrée  du  canal  , 
où  Ton  trouve  trois  et  quatre  brasses  d'eau,,  et 
"éviter  de  ranger  sur  la  droite  ,  ne  s  y  trouvant 
point  d'eau. 

Sur  la  pointe  du  sud- est  du  canal ,  il  y  a  une 
tour  de  garde  qui  est  quarrée  ,  qu'on  appelle 
tour  Vermea. 

De  la  tour  St.  Sébastien  à  celle  de  St.  Pe- 
dro ,  gît  sud-sud-est ,  un  peu  vers  l'est ,  environ 
treize  milles;  entre  les  deux  tours,  c'est  une 
terre  basse  et  presque  coupée ,  et  une  grande 
plage  de  sable. 

Presque  à  moitié  chemin  d'une  tour  à  l'autre, 
il  y  a  deux  longues  tours  quarréès  de  garde , 
qu'on  appelle  les  tours  d'Hercule ,  qui  sont  pour 
garder  les  salines  placées  tout  autour  dé  cette 
tour. 

Cofinil. 

Environ  dix  milles  vers  le  sud-sud-est  de  l'îsïe 
"S.  Pedro  ,  est  le  cap  de*  la  Roque ,  ou'  la  pôîçte 
de  Connil ,  qui  est  de  moyenne  hauteur,  sûr 
.  lequel  est  une  tour  de  garde  quarrée  ;*  entre  cet 
espace ,  il  y  a  deux  autres  tours  qui  sont  aussi 
quarrées , -dont  la  première,  qui  est  de  l'isle  S. 
Pedro  ,  s'appelle  la  tour  Vermea ,  et  l'autre  tour 
Eozea. 

Une  bonne  demî-Iieue  à  l'ouest  du  cap  de  la 
Roque  ^  il  y  a  un  petit  banc  de  roche  qu'il 
faut  éviter;  et  à  quelques  trois' à  quatre  cents 
toises  dudît  cap  5  il  y  a  une  autre  roche  sous 
l'eau,  qui  est  très-dangereuse,  et  qu'il  faut  évi- 
ter aussi.    . 
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Cinq  liîilles  droit  au  sud*est  dn  cap  de  la  Ro- 
que )  est  le  cap  Trafalgar  ;  entre  ces  deux  caps 
il  y  a  un  grand  enfoncement  ;  et  presque  au 
milieu  est  la  petite  ville  de  Connil  ,  située  sur 
le  bord  de  la  mer,  le  long  d'une  plage  qui  est 
de  sable  ,  devant  laquelle  on  peut  mouiller  par 
les  huit ,  neuf  et  dix  brasses  d'eau  ,  vis-à-vis  de 
la  viHe ,  prenant  garde  aux  roches  que  nous  avons 
dît  ci-dessus ,  qui  sont  à  louest de  la  pointe  de 
Connil ,  autrement  du  cap  de  la  Roque  ;  après 
avoir  évité  ces  dangers  »  on  peut  aller  librement 
mouiller  devant  la  ville  ,  au-dessus  de  laquelle 
il  y  a  un  moulin  à  vent  sur  un  monticule  qui 
sert  à  la  reconnaître. 

Et  du  côté  de  Test ,  proche  de  cette  ville ,  il 
y  a  une  pethe  rivière  et  quelques  tours  de  gar- 
de aux  environs ,  jusques  au  cap  Trafalgar  y  oit 
est  un  ancien  château ,  quon  appelle  Castillo 
Noivo, 

Il  ne  va  que  de  moyens  bâtimens  mouillée 
devant  Connil ,  et  même  dans  les  belles  saisons* 
parce  qu'il  n'y  a  aucucun  abri  des  vents  du  large, 
et  la  mer  y  est  extrêmement  grosse  ,  à  moins 
que  les  vents  ne  soient  depuis  le  nord  jusqu'à 
l'est-sud-est  ;  on  charge  ordinairement  dans  ce 
port  de  la  tonnine  et  autres  poissons  s^lés» 

Cap   Trafalgar. 

Le  cap  Trafalgar  est  une  longue  pointe  basse 
sur  laquelle  est  une  tour  quarrée ,  appelée  tour 
de  la  Meca ,  armée  de  deux  petits  canons  y  qui 
de  loin  parait  isolée ,  parce  que  le  terrein ,  qui 
est  entre  cette  tour  et  une  grosse  pointe  qui  est 
au  nord*«sti  ^niott  {)as ,  tçUemenjt  quç  lor^u'op 
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range  cette  côte ,  elle  vous  paraît  isolée ,  ptiii^ 
cipaiemisnt  lorsqu^on  vient  du  côté  de  Test ,  ellGf 
ressemble  même 'à  la  tour  et  isle  S.  Pedro. 

On  decoavre  aussi,  venant  de  l^st,  pardes— 
sys  cette  pointe ,  la  ville  de  Medine  ,  sut  une 
haute  montagne  fort  éloignée. 

11  ne  faut  pas  approcher  la  pointe  de  Tra^ 
falgar,  parce  qu'il  y  a  beaucoup  de  roches  sousl 
Teau  et  hors  de  l'eau  ,  qui  s'avancent  un  demil^ 
mille  en  mer< 

Sèche  de  TrafalgOTé 

Vîs-à-vîs  de  cette  pointe  de  Trafatgaf,  droî* 
ou  sud-ouest  quart  d'ouest ,  environ  cinq  milles  ,- 
il  y  a  une  roche  sous  Teau  fort  dangereuse  ^ 
«ju'on  appelle  la  Seittere  de  Trafalgar  ,  sur  la*  . 
quelle  il  n  y  a  qtie  cinq  pieds  d'eau ,  où  la  met 
hrise  presque  toujours  :  de  cette  roche ,  tirant  ver» 
le  nord*nord-ouest ,  il  ;  a  un  grand  banc  de  ro-' 
ches  sous  Peau  qui  continue  le  long  de  la  côte , 
jusques  par  le  travers  de  la  pointe  du  nord-ouest 
de  Connil ,  sur  lequel  il  ny  a  que  cinq  à  six 
brasses  d'eau  ,  à  urne  grande  lieue  de  la  côte  > 
ce  qui  fait  que  l'on  résiste  plu^  facilement  eu 
la  rade  de  Connil ,  parce  que  ces  rochers  empê-» 
chent  que  la  mer  n'y  entre  avec  tant  de  vH>- 
lence. 

Mouillage  de   Trafdgar,  \ 

Environ  une  demilieue  à  Test  quart  de^sucl^ 
est,  du  cap  Trafalgar,  il  y  a  nne  grosse  pointe 
escarpée  et  unie  avec  un  écueil  auprès ,  sur  fei^ 
guelle  est  une  tour  de  garnie  qui  est  ronde«  - 
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Entre  ces  deux  pointes  est  une  anse  de  sa- 
ble ,  dans  laquelle  on  peut  mouiller  par  cinq , 
sept  et  neuf  brasses  d'eau  ,  fond  de  sable  va« 
seux,  lorsqu'on  est  éloigné  de  la  tour  de  Tra* 
falgar  d  une  petite  portée  de  canon  ;  mais  il  ne 
faut  pas  approcher  de  cette  pointe  plus  d*un 
quart  de  lieue. 

JBiemarques. 

On  peut  passer  â  terre  de  la  sèche  de  Tra<^ 
falgar ,  et  du  banr:  de  roche  que  nous  avons  die 
ci-devant ,  en  rangeant  à  un  quart  de  lieue  ladite 
pointe  :  on  y  trouve  dans  cette  distance  quatre  > 
cinq  et  six  brasses  d^eau,  à  demi-portée  de  ca« 
non  de  la  tour. 

Depub  cette  pointe  jusqu'à  la  sèche  de  Tra« 
falgar ,  il  y,  a.  u'n  autre  banc  de  roches  sous  Teau  f 
eu  la  mer  bouillonne  extrêmement ,  et  les  cou-» 
rans ,  qui  y  s^ont  fort  violens  ,  portent  au  sud-^ 
est  V  loi;$qu^il  est  flot  ou  mer  montante  >  et  au 
nord-ouest ,  lorsque  la  mer  baisse ,  ou  qu'il  est 
jusant ,  jusqi'ies  à  la  pointe  de  Trafalgar  ;  la  si* 
tuation  des  marées  y  erst  presque  est  et  ouest, 
c'est-à-dire ,  six  heures  les  jours  de  la  pleine  et 
nouvelle  lune. 

JDes  Cour  ans  ou  .Marées. 

Nous  avons  passé,  en  1701  ,  dans  cet  endroit 
avec  les  galères  de  France  ,  at  lant  à  Cadix  ;  nous 
fûmes  sur  cette  pointe  plus  d  e  trois  heures  saiis 
pouvoir  avancer ,  étant  à  voile  s  et  à  rames  i  '  d'u- 
ne demi-longueur  de  galère;  de  sorte  que  nous 
.fûmes  contraints  de  mouiller  dans  le  milieu  de 
'iés  courans; 
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Je  remarquai  quUl  y  a  uii  autre  cowant  de^ 

Çuîs  le  cap    Trafa]|;ar   jusques  au-delà  de    Visio 
'ariffe ,  qui  est  opposé  à  celui  qui  vient  depuis 
ilsle  S.  Pedro  jusques  à  laditef  pointe  de  Trafal«- 
gar  j    c'est  ce  qui  fait  ce  mouvement  contraire 
çntre  ces  deux  fils  de  courant,  qui  se  rencon- 
trent directement  sur  cette  pointe  :  car  le  flar 
ou  mer  montante   depuis  Tisle  S.  Pedro  ,  vient 
du  nord-ouest  jusques  sur  cette  pointe  ,   et   lei 
jusant  va  du  côté  du  nord-ouest  à  son  opposé. 
'    Et  depuis  Tariffe  jusqu'à  cette  pointe  de  T'ra* 
ialgar ,  le  flot  porte  du  côté  de  i  ouest ,   et  l& 
jusant  du  côté  de  Test  ;    et  lorsqu'il  est  pleinor 
mer  à  Tariffe ,  il  est  basse  mer  au  cap  Trafal^ 
gar  ;  ce  qui  est  cause  que  ces  coiirans  sont  dw 
rectement  opposés. 

►  Ces  courans  ne  sont  que  le  long  âet  côtesF 
^ques  à  deux  milles  au  large  ;  car  dans  le  mi-* 
lieu  du  Détroit  la  mer  j  entre  cominuellement 
et  sans  aucune  résistance. 
:  Depuis  Pisle  Tariffe ,  il  jr  a  un  fïl  de  cou-' 
rant  qui  porte  fort- vite  au  sud-est  droit  en  Bar-* 
barre  ;  ce  qui  fait  qu'on  range  le  plus  qu'on  peuC- 
la  côte  d'Espagne. 

Mais  par  le  milieu  du  Détroit ,  ies  marées  sonr 

Î)1us  régulières ,  et  entrent  presque  toujouirs  dand 
e  Détroit.  A  la  côte  de  Barbarie ,  depuis  le  Mont-^ 
au-Singe ,  il  y  a  un  autre  fil  de  courant ,  qui 
ressort  dehors  à  une  demi-lieue  de  terre,  jusques 
au  cap  Spartel  ;  tellement  qu'observant  bien  les 
jnarées  on  peut  sortir  du  Détroit  de  Gibraltar 
avec  les  vents  presque  contraires  >  par  le  moyea 
de  tous  CQs  difféœœ  courans.^ 
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M  E  6 1  t-É  ^  I^À  K  E  Ë  ^  i;r^ 

Cap  ijl^UPlàta:   'i  , 

JEnvîron   onze  milles  au  sude^t  clù  fcap  Tràr 
ËJgar,  est  le  cap  de  la  Platà ,  qui  est  une  longue 
pointe  avancée  eu  hier  ,   et  fort  hatite ,  sur  la* 
Quelle  ii  ^  a  une  tour  de  garde  ;  on  trouve  ua 
grand  enfancement  et  une  pUge  dfe  sable  entré 
ces  deux  pointes  de  Trafalp;ar  et  de   la  Plata; 
et  prescjiie  vers  le  milieu ,  il  y  a  une  petite  rU 
nére ,   qu'on  appelle  la  yivîère  Barbatta:  :  environ 
un  quart  de   lieuse  de  Touest  de  Cette' riyiçré^. 
m  ua  petitchâteaude  mêmenom,  pt  qti^lqtie»' 
maisons  qui  sont  autojuj:^:  Ion  peut  mouiller  devant  j 
ce  château  par  les  vents  de  nord  oiiest  et  nord.     / 

Et  du  côté  de  Test  de  cette  rivière  >  presqu  au' 
^lieaile  la  plage  j  bii  voit  deux  tours  (^arrëes^ 
sur  une  éminence,  entourées  de  sable;  et  en^» 
tre  ces  dejut  tours  et  le  cap  de  la  Plata>  îlyà 
une  autre  pointe  ,  ttoinfliéç  li  pointe  de  Mariiial," 
sur  laquelle  il  jr  a  une  tour  de  garde  :  entre 
ces  deux  tours  >  il  y  a  un  peu  d'enfoncement  avec 
une  plage  ,  devant  laquelle  on  peut  aussi  mouiUet 
par  les  vents  d'est  et  nord  -  est  *  pjar  huit  à  dix: 
brasses  d'eau  r  avec  des  galères  on  peut  avoir  une, 
amarre  à  tierre  et  une  ancre  eh  mer. 

Il  ne  faut  pa^  ranger  trop  proche  là  ppfptë  du 
cap  de  la.PIata,  ni  celui  de  Marinai ,  Ji  cause. 
4e  quelques  écueils  qui  sont  auK  environs» 

isle  Xariffèi  .    '  /:   < 

Ênvîroti  dix  ùiiîles  au  Sud- est  c(iiart  âl'égt  da 
càj)  de  la  iPlata ,  gît  Tisle  Tàriffe,  qui';jVànce( 
l^eaucôup  en  mer  ;  sur  laquelle  est  une  toiir  ton-* 
di  ;  ez^viron  vers  le  milieu  de  cette  distaoc&f 
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vous  voyez  une  grossie  ppinte  av€ic  quelques  t^t— 
ches  blanches  ,  qu*6if  appèïTe  ca^  de  Royo  dei 
Poitco  :  du  côté  de  Touest  de  ce  cap,  il  y -a  ui:]^^ 
plagè  de  sable  un  peu  enfoncée,  guon  appel  1^^ 
^bullognîa,  devant  Jaquelle  on  peut  mouilïer  ^vec 
le'  Vent  de  hbrd-ouesV,  hôrîl'  çt^  nôfdfest  ,|  a  huîr; 
€t  neuf* brasses  d'eau  ,  fond  de  sable  fin.  .  •  ' 

'Màr'^uésdés  Sèùhès  Ou  Basses  âé  Tnriffe. 

'''Dirôît  du  sud  du  cap  de  ';Royo  de!  PoWo;  êit^' 
virb'n'.sii:  hiîlles,'  et  trois  milles  à  louest  de  Tislet' 
TànPfe  ,  il  y  a  un  petit  bVnc  de  roches  soiis'I'eatt  * 
fort  'dangeteux ,  qpi*  gît'îiord  et  sud  ,  de  Pétérr-" 
due  'a  ëilVitoil  un  niîltè.^  '         ,  .  *    * 

*  '  péi  geni  du  pays  1^  lîômilient  "  l^s  Làhas  de 
là  Ëoy^  ;  ÎV  li'y  reste  '^^tV  ^*^q  p^^^^  d}tau  dé^ 
I5âs|^.mer§ur  le  bbut  du'ïmnfc ,  côte  àxx  sttd,  et- 
lës'cbWîîs  df*eèt.près!de  ce  banc  voiir y  attirent  i' 
c?é^t' pourquoi  ïl  .faut  y  jifëridre  gkfdël.  '"   \   ''   / 
'^'pn  peat''passër\à  terré  dësdite's  rochél,  b'est- 
k^çljiîfe',  étitteîisié  Tarif fe  fet  iceùr,^  rangeant  là* 
.d^Vôd^Espagrie^et  IMsTeT^^        k  dlsctétioti*:  caï^" 
îfj^  â  4iimzé'à  viri|t  bVi;^^s  d'eau  V  i'trofe  ^ua-^ 
lie  c^nt  toises  de  l'èlé' V^j^fopt^^^^  du  cô-^ 

térde  louesi  ^  il  faut  rairgér,;  côAime  iipfis  avonî5^ 
(dît'  j^  fâ  cèt)è' ,  nVe^tf&m  1^,  'proud  ,  oai/^ôn\^ïnàil , 
s\it  U  Ville 'de  ïariffé';  fcbiïtînu^ilt'dêttte  i:à\itë  jvis-* 
qu'à  ce  4Îie  vous'  'so}^éi  liîén-  a  Test  'cfu'*éip'de  la^ 
Royo  del  Poîrco,  alors  q«  sera  aussi  à  Test  des 
dangers  ;  ensuite  \'6i\^  Ife^  ranger  à  discrétion  la 
poînt?^  de^rîsle  Tariffe;  mais  sur-tout  il  faut  ob- 
server lesdïfferens  çôurans.  ^^ï'i^  y.  à.  1^  ,  long  de 
cette  çfiîf '?,  cohime  tl'es'rgHdévàrityWn^^ 

ÇVsr  noi^rquoi  ir'ne  çorivîérit  guefe^cfë/^^^^ 
2  '  terre  ue< , ces  '  dàiïgérs ,  avec  tfa"  ^i  ^  Vaisseaii  i* 
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à  moins  d'avoir  vent  ou  la  n^arëè  favorable  ;  cela 
est  plus  propre  pour  des  galères  qi/e  pour  des  vais-» 
$eanx  :  il  vaut  mieux  passer  à  mi  cauil  «  îsngeant 
un  peu  plus  la  Barbarie  <  puja  raer  qi|i;eûire  con-f 
tinuellemént  dans  le  Détroit;  et  aprè;  avoir  passa 
ce  datlger ,  il  faut  se  rapprocher  dQ.Ia  cot.ë<le  Ta* 
ti££Qi  principalement  venant  dans  la  Méditerranée* 

Du  Mouillage  de  Tariffè; 

Du  côte  de  l'ouest  de  Tàriffé,  il  y  a  une  grande 
plage  de  sable  dans  un  enfoncement  qui  conduit 
jusques  au  cap  de  là  Royo ,  en  laquelle  où  peut 
mouiller  lorsquoii  vient  du.cCté  de  l'ouest,  ne 
pouvant  entrer  dans  le  Détroit  :  le  meilleur  en-* 
droit  est  dans  le  fond  de  la  ptagè ,  yers  le  nord 
de  Pisie  Tàriffe  ,  à  la  petite  portée  de  canon  de 
la  .plage»  p^v  ^ept  à  huit  brasses  deau,  fopdde 
^bl0.nie,nvi9  où  les  ancres  tiennent  bien;  maî^ 
il  ne  ^aut  pas  mouiller  trqp  proche  de.  liste ,  caf 
le  fond.ny  est  pas  ban,,  y  ayant  plusieurs  ro-^ 
theè  qiij  gâtent  les  cables;  on  est  à  couvert  par 
la  susdite  isle  des  vents  de{>uis  le  sud-sud  «est  \us^ 
^uau  iiord^  .  .  /     . 

II.n0.,f*Ut.paà,  s'y  laisser  surprendre  des  vèntrf 
d^ouesi:  :  ejt  sud-ouest ,  capr.la  raer ,  dans  ce  temps- 
là,  est  fart  grosse,  et  ori  aurait  peine  à  doubW 
l'isie  Tariffe  :  les  gens  du  pays  assurent  que  lai 
mer  doùne  quelques  connaissances  avant  qnè  lô 
tent  se  lève  et  fraî.clxiçse^   ,  .        ..• 

Les  marées  ,  dans  cet  endroit ,  sont  nord  et; 
stid  à  douze  heures  ;  le  flot  porte  à  l'ouest ,  et 
le  jusant  à  Test. 

On  peut  faire  de  Peau  du  côté  de  îouest  hors 
ht  vrlle  de  ï'arîffe  ;  mais  on  ne  peut  passer  à  t^rrc 
ds  Tisle  4^  avec  des  bateaux.  '  ^'    -< 

^  Digitizedby  Google 


>o  PORTULAN  DE  LA  MER        , 

Tariffe. 

La  ville  ^o  Tdriffe  est  fort  petite,  située  sut 
le  bord  de  la  ziief  ;  elle  est  entourée  de  murailles, 
et  a  un  vieux  château  sur  le  bord  de  la  mer  assez 
mal  fortifié*,  éloigné  de  l'isle  dune  portée  de  ca» 
aon  du  coté  du  nord-est  :  entre  Tisle  et  ia  ville, 
il  7  a  une  chapelle  sur  un  monticule  de  sable 
l}lanc,  qui,  de  loin ,  parait  isolée. 

On.  peut  mouiller  aussi  devant  la  ville,  pour  les 
vents  d'ouest,  nord-ouest  et  nord;  savoir  :  entre 
l'isle  et  la  ville ,  par  sept  à  huit  brasses  d'eau ,  fond 
de  sable  fin  ;  mais  ces  mouillages  ne  sont  que  pour 
xelâcher»  et  lorsqu'on  ne  peut  sortir  du  Détroit. 

Cap  Carnero, 

Eiivîron  onze  milles  presque  à  Test-nord-est  de 
îà  pointe  de  Tariffe ,  est  le  cap  Carrière ,  où  la 
côte  est  fort  haute  et  presque  droite  ;  oh  la  peut 
ranger  à  discrétion  :  dans  cette  distante  il  y  a 
trois  tours  de  garde ,  presque  à  ime  égale  distance 
de  1  une  à  Vautre  ;  mais  il  n  y  a  aucuns  mouillages 
par  la  grande  quantité  d'eau  qui  s  y  trouve. 

Lé  cap  Carnero  est  celui  qui  fait  l'entrée  de  la 
bayedè  Gibraltar,  c'est-à-dire,  la  pointe  de  Touest, 
elle  est  fort  haute  ;  et  tout  proche  de  cette  pointe , 
du  côté  de  Touest  ?  il  y  a  une  tour  de  garde  sur  une 
autre  )pointe  qui  s'avance  un  peu  plus  en  mer  :  en- 
tre les  deux ,  il  y  a  une  petîtîè  îsle  plate  et  quelque» 
éçueîls  aux  environs ,  hors  de  Feau  et  sous  leau. 

Danger  sous  Veau. 

\  ^Environ  un  mille  vers  le  sud-est  de  la  pointe  dt»^ 
cap  Carnero,  il  y  s  une  roche  squs  Tçau ,, qu'on  ap- 
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f^lte  îa  Perle,  sur  la(|uelle  il  n'y  a  que  ntfiîf  ^  àix. 
pie<}$  d'eau ,  c'est  pourquoi  il  s'eniau^  élei^nèt^ 
néanmoins  on  peut.pas^ér  à  tëtre ,  l'a'i^fife^M  À  âts^ 
crétion  lisle  et  les  écueils.du  cap  Carnero. 

De  la  Baye  de  Gibraltar. 

La  baye  de  Gibraltar  est  iFort  .grande  ^  elle  c 
environ  sept  milles  dpixvexture ,  et  preq  4e  .hqic 
d'enfoncement* 

La  pointe  de  Touest  esî  la  cap  Canxera  »  et 
celle  de  l'est  le  mont  ôibr^tar.  , 

Pieux  Gibraltar.    * 

Environ  quatre  à  cinq  milles  vers  Je. noxJ  quart 
de  nord  est  de  U  pointe  du  cap  Carneros  U,y^a  une 
petite  isie,  et  entre  cet;t6  (ii^tance  il  jr  a^devx  rpur$ 
de  gaide  sur  le  bord  de  la  mer;  un  peu  {4u$  en  dor 
dan^  de  cette  isle  est  le  village  d.u  vieux. /(jibraitar, 
situé  sur  le  bord  de  ta  mër  ,  devant  lequel  on  peut 
mouiller  avec  toutes  sottes iké^bâtimens. 

Mab  il  ne  faut  pas  s'approcher  de  cette  pèt^e.  du 
t«té  dé  Poùest ,  parce  que'lè  fond  n^;f  eSfpàff  riet^ 
îls'y  trouve  des  roèihc^s'ous Veau  qui  gâtent  lè^ caS 
bles;  et  si  1  on  s'en  éloigne,  xm  y  trouve  une  grande 
profondènr  d'eaii.  >•       -     -^ ,      :.  :  .   i 

Gibraltar  neuf. 

La  vilterde  :Gibraltar  le-n«uf  est  mie  petite  W\\\e 
^e  guerre  assez  bien  fortifiée,  située  du  eôfe  de 
1  ouest  du  mont  Gibraltar  sur  le  bord  clé 'ta  mer; 
^t.lûieionftiGibraltarj^^t  un^  haute  montagne  es- 
carpée  presque  de  toutes  pam^  qui  de  tous^  cotes 
parait  isolée.  '^  '  î        -   ' 

Sur  la  pointe  du  sud  dé  ce  mont ,  qtsi  vient  eh 
abaissant,  et  qui  est  fort  escarpé,  il  y  a> quelques 
ibrtiâcatiens  à  l'antique ,  qui  viennent,  jusques  aux 
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fi^rs'd^lfiyilllB*  pqur^éfendrç  t;ous  leî5  $r^4raiM^ 
a«çnue$  où  î  piL  pôurrciit  se  débarquer  ou  eaapprbr 
çb^Xj  5fcwat  iks  avenue?  sp^t  difficiles. 

'  ^     '        '  Môle  neuf. 

A  la  .pointe  de  la  ville  du  côté  du  sud,  attenant 
les  fbttifiaffîcms  Tîl  J '^  iiA^Tîout  de  môle  qui  s'avaa- 
xe  vers  lé'flord-oiiëst  environ  quatre-vmgt  toises , 
ce  qu'on  appelle  le  Môle  neuf  (par  rappoift  à  un 
iauiré'quvest  fort  ancien) 'dans  lequel  on  potirrait 
mettre  quatre  galèr^îS',^  ou- sept  à  huit  étant -connil- 
iées,  en  faisant  deuxf  ahgées,  elle^  auraient  la  proue 
à  la  mer  vers  le  nord-ouest ,  on  en  pourrait,  mettre 
deux  initrfes'îe  long  du  môle  r  il  y  b  cinq  à  çiir  brasr 
$esd'éùtî  devant  le  fhôlé  ,*  qiî*oîi  peut  rangera  dis- 
icrétîoii  V'irt'aîVpour  être  bien  po§té'4vec  une  galèr 
ire,  îWatttis'écartër  un  pçfu  dcf  lâ'têtedti  inèje  pou? 
poufoir  mieux  tournçr'et  prendre  là  ppstç^  " 

jBn^9çoy|t,i;pi  mille  yprs  le  flpird,  ajjijqment  ay 
jbqut.dé  lft;yîlle  de  Gibraltar >.  il  y  ?  Wî  aptr^  bout 
4e  mole  presque  sew^blable  au  premier  ^  excepta 
qu'ii  n'y  peut  entrer  que  de  petites.  t)4i:rQ}ies  ou 
tartanes,  n'y  ay^nt  que  sept  ou  huit  pieds  d  eau 
4e  pleine  mer ,  Suivait  les  eridroits. 

*  Il  est  encore  boftdfavertir  que.  depuj^iîe  Môle 
neuf .,  au,  ,yîe.ux ,  il  ne  "faut  pas  apprçyohei?  :1a  côte^, 
parce  qu'il  y  a  plusieurs -^roches  pliite^  ou  de  basse 
mer  :eù.il  ae  reste  que  jtFestpeu  i;^eâdi;oIesqiieK 
les  roobes .savancexrt'. forti .loin  eit..ipfinq  c  jn  : .-, 

Sur  le  bout  du  vieux  môle ,  qui  .efit'dérâot  b 
ville,,  il  y  a  un  petit  £irt  apmë.de  cioqâ  six  ca- 
nons ,  au  bout  duquel  sont  quelques  :rDc;bc6^  daiu: 
Vft^  pwtie  découvre; dte;b?$aeiwr;'     .     m:?!...:  } 
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^     "*      •  Du  MomllaEè.     '  ^  ''  -     •     >. 

^   Xpfçqi^'ori  vient  de  l'ouest ,  voulaut  allpr  mouiller 

/à  Gibraltaf-le-neuf,  ay.ant  éyitç  la.pointe/^u  cap 

tarnera».jÇQinrae  aa J.VditxLdevant ,  .on  |)i^ut  v§- 

'jiir  ïibr^n^Qîit  mouiner*pa?:-ipl^t  le.  fQiî34'|R,l4  bfye, 

Î)ar dix.)  douze,  qvl^S^ £^  vîpgt  brasse^  4^^?¥î  :9^4* 
e  ftvouillâge  o/dinaîre  ^  J^^  jpeifl^ 
'ïriënt  pour  lès  galères',  ^est  de  venir  au  ruii^fQUÇft 
de  1^  tête  dudit  mû))5.^,enyifc)^-quatç^jà/:ipjn4^érlt 
!toi$ja$o  oix.VQn  serigar"  tr^jj.brasses^jl'eajud^.b^s^ 

j^eâc  ^  ;s|iiVaRt  les  m^î4^,^^^^aJr  jl  ii^t^.^W 
.par-tp.ut  l;9fe^n<)if  il,y^ 

augpei?ie.a  Jis.^ejl^^;i|||f,^  et  dipmji^^-^la  p??sp 
'mer',  ce  qui  change  ^fiçQ|;e,  dajx^.J^.^lWÇj^.d^^ 

équinoxes  ^  ,les  majrée^^  j|(es,  plwft  voUip^çf  Aç^'^egm- 
'noxes,,;.sont,^au5s|  uiàf  ^f%fl[Jff  i^iH^iî^?  ^WQ^ 

...  Ms;.rarées  .fpç;^,^^^^^^^^  ,lî^,w.  Iî?^aiî^c»# 
.quart  ,d^  Jxprd.est  pPèy^,.^rî?^l^^^!Oflft.ft?Vr^W^ 
.trois  qusRts.4'lîfturei  les,  {ftu^s^  d^^^j#î»«f8y^i>S^ 

Ordinairement  la  mer  y  baisse  et  augmente  de 
cinq  à  six  pieds  à  ?jBil^f^s)^ÇJ^qne  marée. 

Lorsqu'on  vient  du 'côté  de  Test,  voulant  aller 
^inçwjJlefi levant;  G^Ke^à'^,^pjyMp^^:ri^Sfr  la 

pen^Mft  jUfîe«y  i#i  t  ^,  .%'^Ei{%k)ignQr ,  >»  '(perdes 
^OHranSj  ^îj2BOurraWnt.,p0rj:er  &ur,^tfi^]^ti^,, 
.exisflitp.Ai^ yfa  piouiJikJc,,^$;lifM^.,  495*  9»  mh 

lie  rjfifij:  ^^r($  Je  nwlij^i{'#u.  Profit  ,^,ô^-,àifi6irC#^aI , 
^ieur$  po»|^ft?; 4*M  J^m^y  Wye  qui,,.ne,f§p4::^i|^ 
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.  tout-à-faît  réguliers  ,  non  pl^s  que  les  marées  or^^ 
binaires,  çt  on  voit  par  eiçpérienqe  cjqe  les  ma^ 
rées  perdent  leuf  régularité,  passé  l,e  Détroit  <i& 
'Gibraltar;  elles  continuerir  pourtant  iencore  jus- 
q\xk Malaga >  où  elIes'sontT)rcsqae  impterceptlHes, 

Lorsqu'on  mouîfle  devant  le  vieux  môle  de  Gî- 
fcraUar,  il  faut  avoir  deux  ancres  eh  mer,  l'une 
à  Tesft'sud-est ,  et  Tautr^  î  rpuçst-nord-oue^t,  à 
peu-près;  ' 

On  fait  de  l'eau  dans'  quelques  jardins  qui  sont 
proche  dé  la  ville  dari^  ttn  bas  terrêin,  -proclie 
trois  moulins  à  vent  sur  Iç  bord  dç  lé  pla^e- 
*  Lé,  tràvçrsîer  est  |ç5  vent  de  sud-ou^ç^t ,  qui  floii- 
ne  droit  dans  la  bayé^j  le. vent  de  nord'6uest  y  est 
extrêmetnent  rude  ^  aussi  bien  que Test-^nord-est » 
guoïquHl  vienne  pardessus  les  terres, 

Dahs,fé  fond'  de  la  baye  de  Gibraltar  H,y  > 
'^eux  i^ètifés  rivières' vers  le  ttofd-ouest,  quîvîeiï- 
nent  entre  deux  ^lontagnes,  ce  qui  est  cause  ^ue 
Te  nofd-oùest  vient  quelquefois  violeirtmefat','  ér  le 
Veht;d'est-ïioird-est  qtd"  vie»t  pardessus  une  plage 
de  sable  fott^asse ,  qui  est  entre  les  nipnta|[nes 
4$  la  côtç  du  nord  .et  le  mont  Cibîàltar« 

Lorsqii'bn  vient  de  ^  Pèst-,  voulant  soriîir  hors  tiç 
l>étrôit,-ohdécouvî?èv  d*éhyîron  quarante  rtilles 
Iriîri'èù  plus  s  "Suivant  le  teni^is  i  le  rtbôt' Gibraltar, 
'qui  jiàfaît  comme  une  isle^  lequel  est  un  peu  plus 
îiàtit  du  côté  du  nord  que  du  sud ,  parce  .'que  du 
çpté  du  nord  ce  n*est  qu'une  grande  plage  éjc  dtine^ 
ûe  sahfes  basses  ,  qu'otf  dp^ëlTé  là  Maîbkye. 
'  '  'Et' comme  çnviron  tren^  à  quatre  milles  vers  le 
nord^du  inortt  Gibraltar  iï  y  a  de' hautes  montagnes*, 
<peAte  terré  basse  qni  se  trouve  emre  ^i^i^  fait  que 
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plasieuîs  vaisseaux ,  de  nuit  oa  dans  àe$  temps 
ùkcurs  ,  prenneM  ce  défaut  de  terres  apparent 
poor  rentrée  du  Détroit,  prenant* le  mont  Gibral^ 
tar  poyr  le  mont  au  Singe  qui  est  en  Barbarie,  et 
Au  côté dËspagne pour  le  mont  Gibraltar  ,  ce  qui 
les  fait  échouer  souvent  vers  la  Malbaye.  ^ 

On  voit  aussi  presque  en  même  temps  le  mont 
an  Singe ,  qui  est  une  haute  mokitagne  faite  eii 
pain  de  sucre  à  la  côte  de  Barbinrie  ,  qui  parait 
de  loin  aussi  isolée ,  par  la  raison  qu'elle  est  plui 
haute  que  celles  des  environs  ;,  et  comme  du  côtié 
du  sud  de  cette  montagne  il  y  a  encore  un  grand 
abaissement  de  terrein ,  il  y  a  souvent  des  vais* 
seaux  qui  s'y  trompent ,  prenant  le  mont  au  Singe 
pour  le  mont  Gibraltar  j  ce  qui  Içs  fait  échouer 
dans  la  baye  de  Tenouan,  donnant  dans  cette 
fausse  passe^  q^*i's  prennent  pour'  l'ouverture  du 
tiéiroit  ;  ç  est  pourquoi  il  convient .  autant  qu'oo, 
le  peut  ,  de  ranger  pli|S  la  çgte  d'Espagne  quQ 
ççlle  de  Baxbârie ,  et  sur-tout  de  prendre  bieij 
carde  à  Taiar  du  Ve,ut  qu'il  fait  pour  donner  dan$ 

*  i^      -EstepoWn  ' 


De  la  pointe  dû  mont  Gibraltar  jusqu'à  Este* 
pone ,  la  côte^'  Cexàt  ^  au  nord-nord-èst  vingt-deux 
nulles;  il  y  a  un  grand  enfoncement  et  une  plage' 
entre  Gibraltfitf*  1er i^tepone^^  ^m  -milieu  de  laquelle 
est  un  petit  Village  qu'on  appelle  la  Malbaye  ^  où 
est  cet  abaissement  que  nous  àvons^t  être  du  côte 
du  nord  du  moni  Gibraltar  ;  on  peut  mouiller  en 
cette  plage  par  huit ,  dix  et-jusqu'à  douze  brasses' 
d'daa ,  fond  de  safble ,  pour  les?  vents  sqd-ouest , 
•ouest  et  nord-olieàt  ;  mais  il  ne  faut  jpas  s'y  Iai$sef. 
^iFptendce  pai^  fin  vent  d'est  &i'de  aud^est*  ^     - 
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Estepône  e^t  une.  petite  vUk  sur  le  bord' db 
3a  mer ,  devant  laquelle  oa  peut  moaUler  à  douze 
et  <}uinze  brasses  d'eau,  de  même  <^u^  nous  av^i^i 
(dit  .4^..  là  Malbaye  avec  les  vents,  de.teh'e  ;  mmt 
il  n'y  aauoun  abri  le  long  de  çetlsç.  cote  de»  veni^ 
du  large.  i 

)  ..Tpute  cette  côte,  depuis  Gibraltar  et  au-delà 
d*£$tepon>3j  ewt.rfort^basse  projbhel^  mer  ;  mnb 
en ,  ,enfon*çanti  rddns'  le  :pays  ,  cte  sont  toutes  hauf 
jtes, montagnes  :  au  sud^est  quart  de.sud  trois  milles 
de  ji4.  ville  d'-Estepone^  il  y  a  une  sècfee  k  h^ 
^ueUe. il  faut  prendre  garde«.  .  -     ^ 

MciribeUèi     „  . ./  [l 

Environ  qùîrize  ihïlles  vers  res^-nord-est  d*Esi 
tepone,  est  la  petite  ville  de  M^irîbèlle'ou  MarbéÎT 
le ,  devant  laquelle  on  peut  au^sî  mômHer  par  huîjt^ 
dix  à  douze  brasses  d'eau ,  fond  de  sable;  mais  pdut 
se  mettre  dans  un  bo*n  mouillage,  il  faut  voîV, Ta 
pdiiite  de  la  ville  entre  deux  grandes  maisons  ë< 
tine  tour  quarréé qiiî est ducèrefde+^èsitdê  iaVrfî^ 

Toutes  ces  côtes  sont  fort  hautes  en  terre,  eVsmf 
le  bord  de  la  mer  de  tooy^nnS.  hauteur. 

,  ..  .  ,  Fajis:erole. .        .     \     ,, 

V  De  Maribell^à'iEàugerole  ok  yva.-^.etivîron  YÎnf^ 
nulles , .  la  côte  ,oour t  presque  à  re&t-aerd  çst  ;  :  Igi 
long  de  laquelle  il  y  ;a  plusiew5i:«mtiB  gvdfi* 
^ui  ?^yent  à  f*ire  isigi^al  et  ai^ewr  dej^  Fûn^  èi  Jl'i^-5 
tr6f  les  bâtimens  <|u  il  y  a  le  long^dea^ies;  to^tte^^ 
l^s  terres  depuis  le  Pétrpît  jusqu'à  Malaga  sont  m% 
4edaji$  Coft  bauie&Mnaiis  près  4e  iK  ffm  ce  ne  %pbx^ 
pmsqiiequezpUgesdé  l^le,  de««n£!lè^uçIlQ$ij(ètî. 
peut  mouiller  avec  lea  vèuits  à  \^  t««rje:  •  --- .  ^ 
fangeipl^^est  ÀAigro^s  coteau  à  lift^^tique  ^^ïtl 
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4fa&  rond,  armé  de  six  à  sept  plèqes  de  Cdnon ,  e% 
î^utourë  de  cinq  à  six  petites  tours,  qui  joignent  1* 
pS»ge;.n  ,est  sitw^sur  iine  petite  éminence  de  terrç 
jjvi paraît  blanclie  i  jl  y  a  aus;s^i  ,qi^el.ques  maisons  de 
pêcheurs  au-déssoUs  de  xe.^cMteaXi.,  devant  lea*- 
quelles  Qn-  peut,jp}QM\\hT.  fbùr  les  Vents  d'ouesr, 
nord  -  oaest  e|;  .nor^f,  on  y  sçrîfi  par  neuf ,  dix  ec 
^ou^e  brasser  d  eau  >:  suivant  cQioxx  approchera  da 
ïerre-  .  -;  ;      ,    '    V    •  .^.^l'  .,-     .     \\  :■'■ 

Environ  VepVnijTfes  à  lest  quart  de  nord-est  de 
la  pointe  deFangerole,  gît  le  cap  d*Èlmene,  qui 
s'avance  un  peii  eij  mer  ^  sur^  lequel  est  une  tour 
ronde  9  entrjç  Jaqyélîé  et  ce  cap  est  un  enfonce- 
jnent  et  plage  ^e  s^ble  ,  avec  quelques  maisons 
pax  Je  tord  de. la  ffi^r/  ,    .  fî 

'  Environ  uive,'piprtée  âe  fiisU  çljs  la  pointe  d^Elrn'd- 
gq[jç^il,  jra  unp\,r9çlie  gousTeau  eç  quelques  4çueîl3 
pjK»che Ja  pointe. , , . , , 

.  Environ  ;\ip  ^n^ljle  Tçrs  Vé$i  dfi  çefte  poîptç  ;,  es;!! 
Je  çftg  Mol^per9  5c;gHJ  feit^  P^^ni^rée  d^  1^  Wye  îç 
Màlaga  ou  Malgue  ;  cette  pointe  est  de  moy^epoe 
hauteur  approchj^ljj:  J^a  aier  ,  Jl  y  a  deux  toursdte 
garde  proche  Tunô  3e  l'autre  et  Quelques  maisons 
fmprés,  et/aii-4§sspsr  de-c^ftfîvPÇftP^ls  ^  jr.  a  jine 
.h^te  monrflgiie  5  laquelled^  loin  vjôrsquonvieat 
du  côté  de  V^^ifi  paraît  çomrae  une  tppt^de  g^JèfP 
^j^  ^b^i^^t/JîWi  pâté  du  nof4  ':,îp9u,ppuf  ji).ouî^,^^r 
vers  l'est  du  cap  Molinero,  poflr.l^.yei^ts  A'ifpç^t 
î^t  su4*pties|v  ,      "     .  I    ;.    ;  «  :    ,       .    / 

Malaga. ,:  • 

Environ  neuf  milles  au  nord-ejî^qu^  4'Ç.5Ç  4? 
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cap  Molinero  ^  est  la  ville  de  Malaga  ou  M algoe  ; 
tentre  les  deux  il  y  a  un  grand  enfoncement  ei  une 
grande  plaine  bordée  de  sable$  ;  presque  par  ïe  mï- 
lie^  il  y  a  une  petite  rivière  et  quelques  maisons  de 
plaisance  et  tours  de'garde.  ' 

La  ville  de  Malaga  est  fort  grande  ^  située  sur  te 
bord  de  la  mer  au  pied  d  une  montagne ,  il  y  a  un 
"petit  bout  de  môle  qtit  est  du  côté  de  Fest  de  la 
ville  ;  on  n'y  peut  mouiller  qii'avec  des  moyens 
bâtimens  >  n'y  ayant  que  huH  à  dix  pieds  d'eau. 

Le  mouillage  ordinaire  est  droit  devant  la  ville  » 
environ  un  quart  de  lieue ,  par  huit  à  neuf  brai- 
ses d'eau,  fond  de  sable  vaseux^  mais  on  n'y. à 
aucun  àbrî  des  vents  du  larges 

La  reconnaissance  deMalgue,  venant  du  Tar* 
ge ,  est  un  ancien  château  qui  est  sur  cette  mon- 
tagne ,  que  nous  avons  dit  être  au-dessus  de  fa 
ville,  il  se  voit  de  loin  par  la. blancheur  de  ses 
murailles ,  dont  il  y  en  a  deux  longues  qui  fornieiit 
un  chemin  couvert  qui  communiquent- à  ^vittei; 
on  voit  ausai  de  fort  loin  une.  grande  Eglise  au 
milieu  de  la  ville  et  proche  là  mer  qui  en  don- 
ne la  connaissance ,  et  quelques  iarb^es  qui  son^t 
devant  la  ville ,  devant  lesquels  on*  se  débarqué 
à  la  plage»  ,        \  .       ., 

;     Poêliez  Malabar.    ^         ; 

Environ  quatorze  milles  à  l'est  de  la  peinte  àp^ 
Malgue ,  est  celle  de  l'ouest  de  Velléz  Malâga> 
entre  lesquelles  paraît  une  côte  unie;  ony-vok 
cinq  àsixtour^  dé  garde  situées  sur  des  pointes» 
le  long  de  la'marîile. 

Sur  la  pointe  de  l'ouest  de  Vêliez  Malaga,-  il 
y  a  une  tour  quarrée  et  une  maison  auprès ,  der- 
rière laquelle  est  un  petit  bocage  qui  en  donne 
Ja  connaissance. 
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De  la  pointe  de  l'ouest  à  celle  de  Test  de  Vel* 
lez  Malaga ,  la  côte  court  presque  est  et  ouest  fr 
environ  huit  à  neuf  miîles  ,  entre  lesquelles  poin- 
tés il  7  a  un  assez  grand  enfoncement ,  dans 
le  fond  duquel  on  voit  la  ville  de  Vêliez  Mala- 
ga 9  située  dans  une  plaine  éloignée  du  bord  de 
la  mer  d'environ  deux  milles,  au  milieu  de  la» 
quelle  sont  deux  grands  clochers  ,  et  sur  la  droita 
une  espèce  de  château  sur  une  petite  éminence 
^i  milieu  d'uxie  très- belle  plaine  oii  sont  plusieur^^ 
jardins. 

Presque  au  milieu  de  cet  enfoncement  ^  vis^à- 
^s  la  ville  de  Vêliez  Malaga  ,  il  7  a  un  petit^ 
fort  armé  de  cinq  à  six  canons ,  situé  proche  I» 
mer,  au  pied  de  deux  monticules,  et  quelques- 
magasins  de  pêcheurs  sur  le  rivage,  devant  les- 
quels on  mouille  par  huiit ,  dix  ,  douze  et  quinze 
brasses  d'eau.    '        -  .       > 

*  La  pointe  de  Test  de  Vêliez  Malaga  •  est  as-' 
sez  basse,  et  unie,. proche  laquelle  esttmetouv 
de  garde. 

Porto  de^  Tores. 

Depuis  cette  pointe  jusques  à  celle  de  l'ouest 
de  Porto  de  Tores,  la  côte  court  à  Test  quart 
de  sud-est ,  environ  huit  milles  ;  c'est  une  cota; 
ba^se  presque  unie ,  entre  lesquelles  sont  trois 
tours  de  garde.  Sur  la  pointe  de  Pouest  de  Porto; 
de  Tores,  il  7  a  une  espèce  de  petit  château  quar- 
ré  ;  et  au-dessus  du  côté  du  nord*est ,  enviroa^ 
un  mille  sur  le  terrein ,  il  7  a  un  village  qu'on; 
nomme  Marcas. 

*  On  peut  mouiller  à  Pest  ide  la  pointe  de  l'ouest; 
de  Porto  de  Tores,  vis-à-vis  de  ce  village,  paf. 
dix  à  douze  brasses  d'eau;  mais  ce  mouillage  n'^Cr 
(ropre  que  pour  jes  vents  de  terre. 
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àé  la  gtande  pUgê  de  Motril ,  sur  laquelle  oii  Wit > 
une  tour  de  garde  et  une  petite  plage  de  sables  en*: 
tre  ces-deiuc  painttest:,  avec  une  pointe  escarpée  un 
peu  avancée  en  œeré  « 

Castel  de  férrOé 

^  Ènvîrôti  trois  niillè^  k  Test  quart  dé  nord  -  est  dil 
cap  Sacrajitil  ^  est  le  cap  de  Ferro  r  entre  ces  dent 
<!aps,  il  y  a  un  enfoncefnerit  de  terres  hautes,  et 
dans  le  initien  de  cet  enfoncement ,  iiii  bas  terrein 
qui  s'avance  en  iher ,,  avec  une  |>lage  de  sable  y  att 
bout  de  Ià(]ûelle  on  voit  une  toUr  ronde. 

-  De  cette  tour  au  Castel  de  Fefro ,  il  y  a  envi- 
ron un  bon  mille;  c'est  une  côte  haute,  où  sut 
deux  pointes  escarpées  il  y  a  deux  tours  de  garde  » 
dont  celle  de  roùést  est  ronde  et  l'antre  quartée, 
avec  uiîè  petite  maison  qui  est  auprès. 

-  Le  Castel  de  Ferro  eit  une  gtaiide  tour  quar- 
*ée,  armée  de  trois  à  quatre  canons ,  fivecuneau-' 
tre  petite  tour  fortifiée  ;  il  est  satné  ^rès  de  la  met 
àur  une  émînence  d'un  terrem  qui  parait  blanc ,  et 
qu'on  voit  de  loin. 

Auprès  de  Castel  Ferro,  du  Côté  de  Test,  il 
Y  a  une  tour  ronde  proche  d  un  autre  monticu- 
le  '.  aux  deux  côtés. de  ce  château,  il  y  a  deiit^ 
petites  plage^i ,  devant  lesquelles  on  peut  mouil- 
ler ;  mais  le  meilleur  endroit  es,f*vis*^à-vis  du  châ- 
teau i  il.  y  a  encore  une  petite  plage  où  les  pê- 
èheu^s  tirent  leurs  bateaux  •  on  y  mouille  pa^ 
vingt  et  vingt- trois  brasses  d'eau ,  fond .  de  gro^ 
sable  et  gravier  tout  proche,  dé  terre  ;  maïs  ceî 
m^Uage.ne  yaut  pa^  grand  chose  .^.  n  ayant  ,auQiin 
afcirrites.  vents  du  large  ;  la  mer  y  est  fort  gros- 
sp'^i  il  n'çst  bpn,  que  jjour  les  vents  de  terre ,.  ènco-, 
/^e.j'  a-t-U;tro|)  de  profondeur  d'eàii;  de^orfe^^que 
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stles  vents  du  large  vous  y  stirprenaient  y  On  aurait 
la  poupe  à  terre  avant  que  d'avoir  son  ancre  haute. 
Un  peu  au-dessus  de  Castel  Ferro ,  il  y  a  un  petit 
village  situé  sur  une  hauteur  vers  le  nord- ouest» 
entouré  de  plusieurs  arbres;  et  derrière  le  château 
il  y  a  un  grand  vallon  et  une  tour  sur  une  pointe 
escarpée,  environ  troi^  milles  vers  l'esté 

Bonne. 

A  onze  milles  vêts  Test  de  Castel  Ferro  i  est  un 
Jietit  village  qu'on  appelle  Bonne  ,  qui  n'est  autre 
chose  qu'une  grande  toiir  quarrée  et  quelques  en-* 
ceintes  ou  fortifications  y  avec  quelques  maisons  et 
une  tour  ronde  ^  qui  est  éur  une  pointe  ei\virbn  un 
mille  du  côté  de  l'ouest. 

Toute  cette  côte  est  fort  haute  et  presque  escar-*^ 
{)éé  ,  derrière  laquelle  paraissent  de  grosses  monta* 
gnes,  qui  sont  celles  de  Gretiade,  qui  commencent 
vers  Yellez'  Malaga  ,  et  finissent  aux  environs  de 
Bonne;  elle  sont  presque  toujours  couvertes  de  nei-» 
|ës  0t  de  brouillards. 

JSergéé 

Environ  six  ifiilles  à  Test  quart  sùd-eât  de  fiptiJ 
iïe,  est  le  château  de  Berge  :  entre  ce  château  .et 
Bonne  ^  il  y  a  deux  tours  de  gardé  sur  des  poînies  : 
la  côte  est  tort  haute  jusqu'à  Berge,  d'où  cotnmen-» 
É€i  une  grande  plaine. 

Lé  château  de  Berge  est  comme  tine  grande  mai- 
ûou  blanche  et  quarrée  sur  le  bord  deJa  mer ,  daiijf 
le  fond  dune  plage  de  sable  et  sur  nn  bas  terrein. 

On  peut  mouiller  devant  le  château  à  un  quart 
de  lieue  au  sud-oitest  dudît  châteafi»  par  ûenik 
dix  brasses  d'eau ,  fpnd  vaseux. 
r  A  deux  milles  V6rs  le  sud-sud-«A  du  châtéan  >  1} 
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y  a  une  longue  pointe  basse ,  bordée  de  sable  ^  sm 
laquelle  on  voit  tine  tour  ronde  ?  cette  pointe  s'ap- 
pelle pointe  de  Berge;  elle  met  les  bâtimens  à  cou- 
vert des  vents  d  est  :  mais  ce  mouillage  n'est  bon 
que  lorsqu'on  vient  du  côté  de  l'ouest  :  il  ne  faut 
pas  sy  laisser  surprendre  des  vents  de  sud -ouest  y 
car  ils  sont  dans  cet  endroit  fort  dangereux. 

Adtra. 

A  trois  milles  à  l'est  quart  de  nord  est  de  la  poîn- 
fc  de  Berge ,  est  celle  d'Adera ,  sur  laquelle  est 
tine  tour  ronde  de  garde,  située  sur  une  pointe 
basse  ,  qui  fait  le  commencernent  de  la  baye  d*Al- 
merie  ;  et  depuis  cettie  pointe  d'Adera  jusqu'à  celle 
de  la  Roquette,  la  côte  court  à  Test-nord-est  envi- 
ron neuf  milles  :  c'est  une  côte  basse  fort  unie  tt 
bordée  de  sable. 

La  Ro^àette. 

La  pointe  de  la  Roquette  est  haute ,  et  proclie 
la  mer  ;  elle  est  de  moyenne  hauteur  :  à  l'extrême- 
té ,  il  y  a  une  tour  de  garde  qui  est  ronde  ;  et  en- 
viron un  mille  de  cette  tour,  tirant  sur  le  iu>ril^  il  ] 
y  a  un  petit  château  aussi  proche  de  la  mer ,  et 
quelques  maisons  qui  sont  autour ,  devant  lequel 
château  oii  peut  mouiller  par  douze  et  quinze  bras* 
ses  d'ea'u  ;  mais  le  fond  n*y  ek  pas  trop  bon ,  ce 
mouillage  n'étant  propre  que  pour  les  venté  âé 
^ord*nord-ouest  et  ouest. 

Almerie. 

A  huit  milles  vers  Test-nord-est  de  la  pointe  dé 
h,  Roquette ,  est  la  pointe  d'AlmerréTsur  laquelle 
IJSt  w  peth  cb&teau  et  m^  grande  maison  ;  et  à 


Digitized  by  LjOOQLC 


AlÉOltEitRANÈÈi    ..        35 

lrbt§ milles  au  liord-nord-est  de  cette  poîntë,  festfà 
Ville  d'Almerié ,  située  sur  un  bas  térrehi  tjui  est 
presque  dans  le  fond  de  là  grande  bayé  tjui  porte 
te  même  liôrti  :  il  y  a  procHè  de  cette  ville  une 
petite  tiviètè  du  côté  dé  Test  :  on  peut  niduïflèr 
devaTit'Ie  château  et  la  ville  d'Almerié ,  tpertajoit  le 
château  au  nord  à-peu-près ,  et  où  l'on  trouve  oui- 
torze ,  quinze  et  dix-huit  brasses  d'eau  ,  fond  del 
table  :  èe  nlduillage  est  bon  pour  les  vents  d  oûesr^ 
nord-ouest  et  nord;  mais  pour  les  vents  de  nordU 
est,  est  et  ésr-sud'est  ,11  faut  tenir  mouiller  dtt 
côtéducapdeGaite.  '  *  • 

Cap  dé  GàltCi 

Là  pointe  <3te  roiièst  du  câp  de  Gattë^  ({vX-ëH 
âossUelle  de  Test  de  la  bayé  d'Almerié ,  eit  ënvi^ 
ton  vingt-un  rtiille^  vers  fè  sud-est  du  thâteàu  d'Aï- 
tnerie.  Entre  ce  cap  et  ce  châteatt»  il  y  a  tiii  grand 
enfonceftient  et  une  gràtide  plaine  bordée  dtmS 
flage  de  sable  jusqu'au  cap  de  <3àtte,  où  lV>n  peut 
inouilleri^  oôïiime  il  a  éte'dit,  pour  lès  vèms^iféat 
ttnôrd-eit. 

ht  cap  de  Gatté ,  stir  iéqliel  ori  vdît  àrië  i6\ii  ruî* 
ftécj  est  fort  haut  et  escarpé  :  environ  deux  milles 
♦ers  le  nordrouest  de  céùap,  tl  y  ai  une  àùtt'e  fôiît 
Tonde,  située  sur  une  petite  éminence  proche  unej 

t ointe ,  et  entre  lés  déut  une  petite  plage  de  sa- 
le :  à  U  pointe  du  cap  de,  Gatte  et  proche  laxnev^ 
.il  7  a  quelques  taches  blaf^chfe^ ,  CQmme  de  la  craié^ 
qui  en  donnent  la  connaîssancfj.  *  /    ^ 

Sèche  du  Cap  de  (yattëé     ;  '  "  ^ 

Au  sud-ouest  quart  de  sud  de  cette  tache  blaà!«^ 
cbe ,  enviroti  ùH  petit  miilé,  il  y  a  un  baac  4^  jç* 
thés  où  il  y  a  fort  peu  d'eau  ;  mais  oh  ^eut  passer 
teue  la  terre  et  ce  banc  >  rangeant  la  pointe  de  g# 
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cap  à  discrétion ,  comme  à  deux  à  trois  Jongfueux^ 
',de  cabïès ,  ou  bieù  eid  passer  à  qu)s^tr.e  milles  au 

large  >  parpe  que  qùélqii^Sruns  disent  .qu*il  y  a  un 
^aûtrp  danger  à  une-  lieue  2^  large  ,  par  le  sud- 
^ouëst  q.iiati:t,de  sud'>  il  y  a  aussi  proche  1^  pointe 
j4u  cap  dç  Gatte  un; écueil  presque  à  fleur  d'eau, 

gull  ne.  finit  pas  approcher*  '  ',^ 

/  . flpYiron  dix  à  douze  milles  à  Test. du  cap  de 

(j^tte,  est  une  autre  grosse  pointe,,  qui.  est  la 
jpointç  de  l'est  du  cap  de  Gatte  ,  oii  îl  semble  y 
.ayo^jT  «ne  petite  isle  fort  proche ,.  ce, qaon  con- 
naît par  une  noirceur  de  terrein. 

Quatre  milles  ou  envirpn  à. l'est  de  la  pomfe  de 

Touest  du  cap  de  Xjatte ,  il  y  a  une  petite  calanque 
.teiL;f9)riné.de  croissaifit,  dsrns  laquelle- on  poiirrait 
.mpuiyer,  prjncipalemei\t  avec  deux,  trois  à  quatre 
.gjalèrj^.^.ppur  les  vents  de  sud  4>uest^.ouest:et  jus* 
;qiigs  à  Test}  mais  de^ vents  de  sud  et  sud-est  la  mer 
.jiTrÇ^t  extrêmement  |;rx>$se  :  près  la  pointe  de  l'ouest 
^  ^QUe  calanque  ,  i},  y  .a,  quelques  éc\2çil,s  àileur 
d*eài|  À  rentrée  dfUpe/àmtçe^calanqmiç,^    .  ., 

On  peut  aussi  mouiller  vers  le  nord-^ej^  de  la 
^pointe  de  Test  du  cap  de  Gatte ,  dans  une  anse 

de  sable  >  où  l'on  est  à  couvert  des  iventâde  sud» 

#iU?st  9  ouest  et  no^-  pues  t. . 

îi'^Eil^îrcn  vîngt-cîriq^raîirês  au  riotd-nerd-ést  dfe 
»Và  pointé  de  Test  dit  càp  de  Gatte';  èst'*tin  pe- 
tit village  qu'on  a|)pè11è  S.  Pedro  i*  dans  «rie*  anse 
de  sable  ,  devant  Uquelle  on  peut  ;mouiller  avec 
le^  yeiîts  d  ouest  :  à  î^est  de  ce  village  est  une 
"pétfte  rivière  où  Pon  pejat  moiiiller  aussi-  à  l^eni- 
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La  Carbonniere.  ,.;...*, 

Quelques  dix-sept  à  dix-hiib  millies  âii  nord-est' 
quart  de  nord  de  S.  Pedro  eit  le  village:  de  Ta  Car- 
bonniere ,  sitdé  proche .  la  mer  sur  la  pointe  de' 
l'ouest  ;  il  y  a  un  fottîn  vers  l'est  d^oii  sort  la  petite 
rivière  de  Vera  ;  on  mouille  du  côté  du  nord-est  du 
fortin  à  rembouchure  de  cette  rivière* 

Muxasa. 

Entre  la  rivière  S.  Pedro  et  la  Carbonniece  ; 
il  y  a  un  village  sur  le  bord  de  la  mér ,  nommé* 
Muxasa,  dans  le  fond  d'une  petite  anse  de  sable»' 
devant  lequel  on  peut  niouiUer  par  quinsse  et  seize^ 
brasses  d'eau  :  au-dessus  du  village  >  un  peudansr 
le  terrein,  il  y  a  une  haute  montagne  qui  est 
plate  sur  le  haut  «  s^vec  quelques  taches  blainches  r 
on  rappelle  k  table  de  Roland;  elle  en  facilite; 
la  connaissance. 

De  U  pointe  de  l'est  du  eap  de  Gati'e  à  Gar-> 
thagêne ,  la  route  est  le  nord-est  quart  d'est  ea?» 
viron  «o5  mîll.  entre  les  deux  ,  il  y  a  un  enfon- 
cement et  les  terres  sont  fort  hautes  :  mais  en» 
viron  huit  à  neuf  milles  à  Vouest-sud-ouest  de  Car^ 
thagéne ,  il  y  a  une  grosse  pointe ,  qu'on  appelle 
cap  de  la  Sabia.,  sur  lequel  est  un  petit  village  y 
et  du  câtë  de  l'est  une  petite  rivière.  « 

JÎlmazaron. 

Presque  à  moitié  chemin  du  cap  de  la  Sabîa  et 
Carthagêne  ,  il  y  a  un  grand  enfoncemept  avec 
une  petite  îsie  du  côté  de  Test  ,  qu'on  nomme 
l*îsle  de  Las  Colombas ,  et  dans  le  fond  de  cette 
anse  il  y  a  une  petite  ville  et  un  château  sur  la 
pointe  de  Test  ;  il' y  a  aussi  sur  cette  isle  une 
tourir  jËm^:  conune  nous  avons  dit.  - 

C  3 


Digitized  by  LjOOQLC 


S8  PORTULAN  DE  LA  MER 

On  peut  mouiller  dû  cote  4e  Touest  de  cetlé  isie 
dans  Fauserd'AImazaron,  par  quinze  ,  dix-huit  et 
vingt  braises  d'e«^u  ;  mais  le  fond  n'y  est  pas  trop 
bon  %  à  Cçiuse  de  quelqj^es  roches  qUi  y  sqnt,  Envîn 
ron  cjuatre  milles  à  l'est  quart  nord-est  de  l'isle  de 
Las  CQlomba3»  est  l'entrée  du  port  4^  Carthagêne^ 

Cdrthagéne^ 

La  recnnaissance  du  port  de  Carthagêne  est  fa*^» 
cile ,  pjtrce  qu'il  y  a  line  petite  îsle  ronde  presc^ue 
vis-à-vis  du  port,  envoron  une  lieue  au  sud-$ud-est, 
qu'^n  appelle  l'isle  Cpmbrer|^,  et  le  port  de  Cartha-* 
gène  estdans  le  fond  ;  sitôt  qu'on  est  p^r  son  travers , 
on  en  découvre  Tentrée  qui  est  fort  étrpite  et  qui  se 
trouve  entre  deux  montagnes  s  qn  voit  en  même 
temps  le  château  de  Qu'thagêne  dans  le  fond  du 
port,  et  h  ville  est  au  pipd,  sur  une  pointe  de  mov 
yenne  hauteur;  à  la  gauche  en  entrant,  il  y  a  un 
petit  fortki  armé  de  six  pièces  de  canons ,  et  sur  le 
haut  de  la  pointe  de  la  droite  il  y  f^  4eux  batteries 
de  canons  assez  considérables. 

Le  port  4e  Carthagêne  est  assez  grand ,  et  pres-f 
que  de  figure  ronde,  d^ns  le  fond  duquel  il  y  a  un 
fincien  château  sur  une  hauteur,  au  pied  duquel  est 
la  ville  de  Carthagêne  qui  ne  paraît.que  fort  peu  du 
içôté  de  la  mer ,  quoiqu'elle  soit  assez  grande  ;  elle 
est  située  dans  une  plaine  aij-delà  du  château  j  der 
vani  la  ville  il  y  a  un  petit  môlç  qui  sert  aux  dér 
tarquemenSf 

Ranger, 

Au  dedans  de  la  ppinte  de  I^  gauche  en  entrant^ 
droit  au  nord  quart  nord -est,  à  près  de  cent  cîn* 
quante  toises  ou  un  cable  et  demi ,  il  y  a-un  petit 
banc  de  roches  presque  à  fleur  d'eau ,  de  l'étendue 
4e  4U  %  douzç  toises,  sur  lequel ,  pour  peu  qu'il  fas^ 
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itie  mauvais  temps ,  la  mer  brise  aux  environs  de 
ce  baac;  il  y  a  cinq,  huit  et  dix  brasses  d*eau 
jusqiies  à  la  pointe  où  est  lefortin  dont  il  est  parlé , 
tellement  qii  on  peut  passer  entre  le  danger  et  le 
fort,  rangeant  à  discrétion  la  pointe  du  fort;  mais  le 
meilleur  esf.  de  laisser  le  danger  sur  la  gauche. 

Marque  de  ce  danger. 

Les  marques ,  venant  de  dehors  pour  aller  droit 
sur  la  sèche,  sont,  de  voir  un  petit  pavillon  qu'on 
voit  entre  deux  clochers  dé  la  ville  par  une  masse 
de  moulins  qui  sont  derrière ,  les  voyant  l'un  par 
laiitre  ,  on  va  droit  dessus. 

Si  bien  que  pour  l'éviter ,  il  n'y  a  qu'à  voir  le 
grand  clocher  par  la  gauche  ,  ou  vers  l'ouest  de 
tette  masse  de  moulins:  la  tenant  un^peu  ouverte» 
mettant  la  proue  ou  gouvernant  sur  le  château  jus« 
ques  à  ce  qu'on  ait  passé  cette  sèche ,  on  peut  al- 
ler mouiller  où  Ton  veut  :  le  meilleur  .mouillage  est 
vis-à-vis  de  la  ville  du  côté  de  louesi  4u  port,  pro- 
che une  grosse  terre  >  où  on  peut  porter  des  amar- 
res :  on  mouille  en  cet  endroit ,  par  quatre  ,  cinq 
et  six  brasses  deau ,  fond  d'herbe  vaseux;  il  ne  faut 
pas  s'approcher  déjà  ville  à  plus  de  trois  cables,  n'y 
ayant  pas  d'eau,  non  plus  que  dans  un  fond  qui  est 
du  côté  de  l'ouest  de  la  ville  qui  est  tout  comblé. 

Autre  danger. 

Environ  cinquante  to^^^es  au  large  de  la  pointe 
la  plus  avancée  sur  la  droite  en  entrant ,  il  y  a 
quelques  roches  sous  leau ,  sur  lesquelles  il  n'y 
a  que  neuf  à  dix  pieds  d*eau ,  et  en  dedans  dé 
cette  pointe  il  y  a  une  calanque  qui  en  donne 
la  connaissance.        '  , 

Ensorte  que  lorsqu^on  veut  entrer  dans  le  port 

C4 
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de  Cànhagêne  ,  il  faut  passer  par  le  milieu  d1 
rentrée ,  et  gouverner ,  comme  nous  àvoti^  dit 
sur  le  château,  jusques  à  avoir  doublé  l'autre  se 
che  ,  dont  on  a  parlé  ci-devant. 

On  peut  aussi  mouiller  par -tout  du  côté  d€ 
l'est  dans  ce  port  ;  il  y  a  quatre  ,  cinq  et  six  bras- 
ses d'eau  ,  fond  d'herbe  vaseux. 

On  fait  de  l'eau  à  l'entrée  de  la  ville  à  quel^ 
ques.fontaines  )  niiais  elle  est  saumàtre  et  de  mau^ 
vaise  qualité*      ^ 

Le  traversier  est  le  vent  de  sud-sud- ouest  ,  qui 
lie  cause  pas  beaucoup  de  mal  >  à  cause  de  la  sèche 
qui  le  rompt  et  en  met  à  couvert. 

Pe  Vhle  d*A^combrera, 

Environ  trcris  milles  au  sud  quart  sud  -  est  da 
port  de  Carthagêne,  il  y  a  une  petite  isle  presque 
ronde ,  qu'on  appelle  As^combrera  ou  Combrera  ; 
elle  est  éloignée  de  la  côte  environ  quatre  à  cinq 
cent  toises ,  et  presque  vis-à-vis  du  port  de  Cartha- 
gêne;  on  y  peut  passer  avec  des  galères  à  terre, 
passant  à  mi-cbenail ,  rangeant  tant  soit  peu  plus 
î'isle  que  la  plus  prochaîne  pointe ,  parce  qu'il  y  a 
quelques  sèches  vers  le  nord-ouest  de  ladite  pointe; 
îî  y  a  aussi  quelques  roches  presque  à  fleur  d'eau 
du  côté  de  l'ouest  de  lisle,  dont  elle^i  spnt  fort  pro-^ 
çhçs. 

Ascombrera. 

Entre  Carthagêne  et  cette  isle ,  îl  y  a  une  gfran-- 
de  anse  fort  enfoncée ,  qu'on  appelle  Ascombrera, 
dans  laquelle  on  peut  mouiller  avec  des  vaisseaux 
et  galères,  y  étant  à  couvert  de  plusieurs  vents; 
pn  peut  mouiller  par  toute  l'anse  >  mais  prîncipal^- 
wem  du  PQtç  du  5ud>'  vis-à'Vis  une  petite  Çhagelle 
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4quî  est  proche  h  mer,  où  les  galères  d'Espagne  di- 
sent la  Messe  lorsqu'elles  sont  dans  cette  rade  :  on 
j^eut  même,  si  on  veut,  s'enfoncer  plus  avarrt  que 
la  Chapeille ,  y  pouvant  mouiller  par  huit  et  neuf 
brasses  d  eau ,  fond  d  herbe  vaseux  ;  le  traversier 
est  l'ouest  sud-ouest. 

Port  Genoyez* 

A  huit  à  neuf  milles  à  Test-nord-est  de  Tîsle 
4'Ascombrera  est  le  Port  Genovez ,  qui  est  une 
petite  anse  avec  quelques  plages  au  pied  des  mon- 
tagnes, dans  laquelle  on  peut  mouiller  trois  à  qua- 
tre galères  derrière  une  pointe  de  moyenne  hau- 
teur ,  sur  laquelle  on  voit  une  tour  ronde  à  la  droi- 
te en  entrant;  et  pour  y  aller  mouiller  il  faut  ran- 
ger sur  la  droite ,  à  cause  d'une  sèche  qui  est  pres- 
que par  le  milieu  de  lentrée  ,  et  quelques  autres 
roches  proches  la  pointe  de  l'ouest  :  le  traversier 
est  le  vent  de  sud  qui  est  violent  et  fort  dangereux.  ' 

Entre  Tisle  d'Ascombrera  et  ce  port,  il  y  a  une 
grosse  pointe  peu  avancée  en  mer,  qu'on  appelle 
cap  Suga;  et  environ  deux  mille  au  Sud-est  quart 
d'est  du  port  Genovez  est  une  autre  grosse  pointe 
fort  escarpée ,  qu'on  appelle  cap  Nègre ,  au-dessus 
duquel  est  une  haute  montagne  en  pain  de  sucre  : 
toute  la  côte  est  fort  haute  et  fort  escarpée ,  depuis 
cette  isle  jusques  au  cap  de  Palle. 

Cap  d^  Palle. 

La  pointe  du  cap  de  Palle  est  de  moyenne  hau- 
teur s  mais  auprès  d'elle  du  côté  de  l'ouest  il  y 
a  une  grosse  montagne  ,  dont  le  somrnet  paraît 
en  pain  de  sucre ,  et  presque  sur  le  bout  de  la 
pointe  du  cap  de  Palle  il  y  a  une  tour  quarréô 
de  garde  et  une  petite  maison  auprès^ 
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Aux  environs  et  fort  près  de  la  pointe  il  y  a 
quelques  écueils  hors  de  f  eau  et  à  fleur  d'eau. 

Environ  trois  milles  à  l'ouest  sud-ouest  du  cap 
de  Palle  »  il  y  a  une  grosse  pointe  un  peu  avancée 
en  mer ,  qu  on  appelle  cap  Blanc  >  proche  duquel 
sont  quelques  taches  blanches  de  sable  ;  entre 
les  deux  il  y  a  un  peu  d'enfoncement  et  une  plage 
de  sable ,  avec  quelques  écueils  auprès. 

Fornigues  du  Cap  de  Palle. 

Environ  deux  milles  au  nord-est  quart  d'est  de 
la  pointe  du  cap  de. Palle ,  est  une  petite  isle  de 
moyenne  hauteur  ,  qu'on  appelle  les  Fornigues 
du  cap  de  Palle  ;  du  côté  de  l'ouest  de  ces  For- 
nigues ,  il  y  a  un  gros  écueil ,  un  plus  petit  en- 
tre les  deux  ,  et  d'autres  aux  environs  de  Tisle. 

'Du  côté  de  Test  de  cette  isle ,  il  y  a  plusieurs 
roches  à  fleur  d'eau  et  sous  leau ;  si  bien  que  lors- 
qu'on passe  au-dehors  de  cette  isle ,  il  faut  s'en 
éloigner  d'un  mille  au  moins  pour  ne  rien  risquer. 

Lorsqu'on  veut  passer  entre  le  cap  de  Palle 
et  Tisle  Fornigues  ,  il  faut  passer  à  demi- chenail, 
jrangeant  tant  soit  peu  ^lus  la  pointe  du  cap  que 
de  risle  ,  à  cause  d'une  sèche  très  -  dangereuse 
ijui  est  proche  le  dernier  écueil  de  llsle ,  sur  la- 
quelle il  n  y  a  que  sept  pieds  d'eau  ;  mais  en 
rangeant  à  discrétion  la  pointe  du  cap  de  Palle , 
on  y  peut  passer  librement  avec  toutes  sortes  de 
bâtimens. 

Du  côté  du  nord  du  cap  de  Palle  >  il  y  a  une 
grande  anse  dans  laquelle  on  peut  mouiller  pour 
y  être  à  couvert  des  vents ,  depuis  le  sud  -  est 
jusques  au  nord-ouest  :  on  y  mouille  lorsqu'on 
peut  doubler  le  cap  de  Palle.    ' 
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De  Vlsle  Grosse. 

Environ  neuf  à  dix  milles  au  nord  du  cap  de  Palto 
est  une  petite  isie  qu'on  appelle  l'isle  Grosse;  elle 
parait  presque  ronde  :  la  pointe  du  sud  de  cette 
fsle  est  fort  haute  et  eh  pain  de  sucre  i  elle  peut 
avoir  cinq  cent  tpises  de  long;  elle  est  éloignée  de 
la  cote  d'environ  quatre  rpilles. 

Du  côté  de  l'est,  loin  de  l'isle  environ  quatre  cent 
toises  5  il  y  a  un  écueil  hors  de  Teauet  quelques  ro- 
ches ,  et  droit  à  Test  de  cet  écueil  environ  six  cent 
toises  9'  il  y  a  une  roche  sous  Teâu  à- laquelle  il  faut 
prendre  garde  lorsqu'on  rangé  cette  côte  t  on  ne 
ne  peut  passer  entre  cet  écueil  et  ladite  îsle. 

Mais  oh  passe  sûrement  entre  la  tèrre-ferme  et 
Tisle  Grosse,  rangeant  l'isle  à  discrétion. 

Entre  le  cap  de  Palle  et  l'isle  Grosse,  la  côte  est 
haute  jusqu^s  par  le  travers  de  l'isle,  où  elle  est  un 
peu  enfoncée,  et  oii  il  y  a  même  quelque^  plages  : 
on  peut  mouiller  auprès  de  l'isle  à  un  quart  de 
^eue,  par  sept,  huit  à  neuf  brasses  d'eau,  fond  de 
s^bîe  :  on  y  est  à  Pabri  du  nord- est  et  du  sud-est. 

Environ  trois  milles  vers  le  nord-ouest  de  Tisle 
Grosse ,  il  y  a  une  grosse  tour  de  garde  qui  esr 
ronde,  située  sur  une  basse  pointe  proche  la  mer, 
vis-à;vis  de  laquelle  est  une  petite  îsle  plate  ,  d'en- 
viron soixante  à  septante  toises  de  long,  d'où  l'on 
ne  peut  passer  à  terre  qu'avec  des  bateaux. 

De  l'autre  côté  de  cette  tour  il  y  a  des  salines  et 
quelques  étangs  et  marécages. 

Cap  Severa. 

Environ  seize  milles  au  nord  quart  de  nord-est 
de  l'isle  Grosse,-  est  le  cap  Severa,  qui  est  une 
pointe  basse  sur  laquelle  il  y  a  une  tour  ronde  i 
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au-dessus  de  cette  tour  il  y  a  un  petit  bois  de 
pin  qui  en  doniie  la  connaissance. 

Depuis  l'isle  Grosse  jusqu'au  cap  Severa,  la  cô- 
te est  fort  basse;  proche  la  mer  il  y  a  une  grajide 
Î)laine  où  l'on  voit  quelques  villages  ;  mais  en  en-: 
bnçant  dans  les  terres,  ce  sont  toutes  hautes  mon- 
tagnes :  le  long  de  cette  côte  il  y  a  plusieurs  tours 
deî  garde  et  quelques  maisons,  et  presque 'à  moi-. 
tié  chemin  de  l'une  à  l'autre ,  on  voit  un  petit 
village  qu  on  nomme  Severa  s  situé  sur  u»e  colli- 
ne proche  d'une  pointe  basse ,  et  une  tour. auprès 
de  ce  village  au  côté  du  sud.  Entre  ce  village 
et  le  cap  Severa  il  y  a  environ  six  à  sept  milles» 
et  entre  deux  est  un  grand  enfoncement ,  avec, 
une  rivière  au  fond  et  quelques  roches  à  fleur 
d  eau ,  et  hors  de  l'eau  proche  de  ces  pointes.    . 

A  quelques  deux  milles  vers  le  nord  du  cap  Se- 
vera il  y  a  une  grande  tour  quarrée  ,  avec  quel-, 
ques  maisons  au  pied ,  devant  lesquelles  on  peut 
mouiller  par  les  sept,  huit  et  neuf  brasses  deau, 
fond  de  sable  fin  ;  on  peut  de  même  mouiller  en- 
tre cette  toirr  et  la  pointe  du  cap  Severa,  où  Toa 
est  à  coitvert  des  vents  de  sud-ouest ,  ouest  et 
nord-ouest. 

VAmatta. 

Environ  dix-sept  milles  au  nord- est  quart  dé 
nord  du  cap  Severa  est  le  cap  St.  Paul  ;  entre 
les  deux  il  y  a  un  grand  enfoncement,  et  pres- 
que à  moitié  chemin  de  l'un  à  l'autre  on  voit 
le  château  de  TAmatta  situé  proche  la  mer  sur 
une  hauteur  de  terre  blanche ,  avec  quelques  rnai- 
sons  auprès,  devant  lesquelles  on  peut  mouiller 
par  quatre,  cinq,  six  et  èept  brasses  d'eau,  fond 
de  sable  fin  :  c'est  là  où  l'on  va  ordinairement 
charger  du  sel  -       - 
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Casiel  de  Lougat  Noivo. 

Du  château  de  TAmatta  au  cap  St.  Paul  il  y  a 
neuf  milles  au  nord-^est  quart  dest;  entre  deux  il 
7  a  un  grand  enfoncement  dé  terres  basses  proche 
Ja  mer ,  où  sont  plusieurs  salines  i-mais  dans  ces  ter« 
Tes  ce  sont  de  hautes  montagiles  ;  fit  dû  côté  de 
1  ouest  du  cap  St.  Paul)  environ  quatre  milles ,  il  y 
a  un  château  quarré,  ^tué  sur  le  bord  de  la  mer, 
qu'on  nomme  Lougar  Noivo,  devant  lequel  on  peut 
'mouiller  avec  des  vaisseaux  et  autres  bâtimensqiii 
vont  charger  du  sel ,  barrilles  et  bàstins. 

Cap  St.  Paul.  '  ' 

Le  cap  St.  Paul  est  la  pointe  du  sud  de  la  bay^ 
.d*Âlicante  ;  il  est  de  moyenne  hauteur  et  fort  juni 
à  son  extrémité  ;  il  y  a  une  tour  quarrée  poiu*  faire 
signal  ;  et  du  coté  de  l'ouest  de  cette  tour ,  et  fpfjl 
près  I»  il  y  en  a  une  autre  qui  est  ronde. .  ^ 

Dhïe  Plane. 

Environ  une  petite  dèmi-lieue  à  l'est^sud^^t  dja 
cap  St.  Paul,  est  une  petite  isle  basse,: qu'on  nom- 
jne  IJisle  Plane  ;  et  presque  vers  ie  milieu  du  paf- 
sage  du  cap  St.  Paul  à  cette  isie,  il  y  a  une  r^ 
cheso^usTeaU  £prt  dangereuse';  elle  est  tant  soie 
peu  plcis  proche  de  Tisie  que  du  càp  Sti  Paul.  > 

, On;  peut  néanmoins  passer  avec  des  vaisseaua 
.&i  d?s  galères  eûtre  le  cap  St.  Paul  et  dette  isles^ 
rangi^ant  un  pjfeu.pUis  Iç  cap  que  l'isle»  pourévi^ 
ter  ç^tte  roche.'  i    . 

.  I)aQS  le  milieiï  de  ce  passage  j  il  y  a  cinq  fc 
six  brasses  d'eau ,  et  l'on  vpit  le  fond  en  passant 
en  cet  endroit  :  :  Wf  a  aussi  quelques  rbohars  pro", 
€he  la  pointe  dç  ot.  PauL  .-  .i  . 
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Llsle  Plane  à  une  demi-lieue  de  long,  le  botit 
3e  louest  est  le  plus  haut  ;  et  du  côté  du  sud- 
jtstj  il  y  a  deux  gros  écueils  et  plusieurs  autres 
|>êtits  aux  environs  à  fleur  d'êau ,  et  sous  Teâii 
ils  s'avancent  fort  loin  ^  -o'est  pourquoi  il  en  faut 
passer  fort  au  lar^ ,  ou  bien  passer  à  terre  i  com* 
me  ©n  Fa  dit  ci  devant. 

De  là  Jroîftfe  du  cap  St  Faut ,  à  ïà  vîtle  d*A- 
tîcanté ,  la  route  est  nord^est  quart  de  nord-est 
environ  quatorze  milles  de  l'un  à  laùtrp  lieu;  la 
cote  est  unie  et  liasse  ,  eC/form^  un  enfoncement 
dans  lequel  il  y  a  de  ut  tours  de  garde  sur  le  bord 
de  l'a  mer  i 

La  ville  d'Alîcànté  6St  sittfëe  sur  le  bord  de 
la  mer  au  pied  d'une  montagne ,  sur  laquelle  eà 
lîn  ancien  château ,  qui,  de  loin,  votis  en  don-» 
ne  la  connaissance  par  les  blancheurs  de  sesintf* 
railles ,  dont  il  y  en  a  une  longue  qui  aboutit  ï 
la  ville  :  cette  montagne  est  de  terre  blanche^ 
qui  se  déconvre  de  fort  loin- 
Devant  la  ville  et  pnsjq^ie  rersr  fe  milieu^  fly 
it  un  bout.de  inàle  qui  ne"  sert  que  pour  les  dé' 
liarquemens. 

:  On  mouillé  ordinairement  avec  les  vaisseaui 
devant  ce  môle  ,  dont  on  est  éloigné  d'ehvkoîï 
un  bon  mille,  par  six,  sept ,  hmt  et'dix  bYasses 
d'eau,  fond  :d*herbe  yaseiixi'^  Dans  ceue^radèi 
il  n  y  a  point  d'abri  des  vems:dai;arge ,  et  fa  m^'i 
y  est  fort  grosse  de  ceâ  sortes  de  vènrs  ;  mais'  corn* 
ine  te  fon^  y'  est  bon  ,  on  y  riésfste  aisément ,  otf- 
:tf^  que-  cette  montagne  empêche  la  violence  de!* 
vents  du.  large  ^  ou  comme^  disent  les  maitfteftv 
la  terre  refuse  le  venj;  ->  -  :  -:^    :  ...    V 
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Les  Mattes. 

Un  peu  audolà  de  l'extrémité  de  la  ville ,  allant  < 

rets  l'ouest ,  il  y  a  une  basse  pointe  qui  s'avance  en! 
mer,  qu'on  appelle  la  pointe  des  Mattes  :  à  l'ouest 
de  cette  pointe ,  on  mouille  avec  les  galères,  par 
,  trois ,  quatre ,  cinq  et  six  brasses  d'eau ,  fond  d'herbe 
vaseux;  on  y  est  beaucoup  plus  à  labri  que  devant  U 
ville ,  et  l'on  n'y  sent  pas  tant  la  mer  que  dans  la  ra- 
de, à  cause  de  cette  pointe  basse ,  qui  rompt  la  mer 
des  vents  d'est,  et  lisle  Plaiie  des  vents  de  sud. 

Mais  lorsqu'on  veut  y  aller  mouiller,  il  ne  faut  pas 
approcher  de  cette  basse  pointe,  parce  qu'elle  s'é- 
tend presque  troiscent  toises,  ou  la  longueur  de  trois 
cables  sous  l'eau  ;  il  n'y  a  que  très-peu  deprofondeur 
d'eau  ;  le  fond  est  de  vases  mattes  et  herbiées. 

De  I^autre  bord  de  cette  pointe ,  vers  le  nord* 
ouest ,  il  y  a  quelques  maisons  sur  le  bord  de  la 
mer ,  devant  lesquelles  on  peut  mouiller* 

On  £ait  de  l'eau  a  quelques  pcfuseraques  qui  sont 
auprès  de  cette  pointe,  un  peu  avant  dans  les  terres»v 

Le  traversier  est  le  vent  de  sud-sud- est  et  sud  e^U 

La  latitude  est  de  38  dégrés  et  26  minutes. 

La  variation  est  de  1 8  degrés  nord-ouest. 

Cap  de  la  Houerte. 

Etivîron  trois  milles  vers  l'est  quart  sud-est  de  la 
ville  d'AKcante ,  est  le  cap  de  la  Houerte ,  qui  est 
une  longue  pointe  avancée  en  mer,  sur  laquefhe  est 
vne  tour  de  garde  :  ce  cdp  fait  Tentrée  de  la  bayé 
d'Alîcànte  du  côté  de  l*est;  il  ne  faut  pas  le  ranger 
de  trop  près ,  parce  qu'il  y  a  plusieurs  rocher$4iors 
de  l'eau  et  sous  Veau ,  qui  s'^avatlcent  plus  de  troià 
tent  toises;  et  quoiqu'on  en  soit  assez  éloigné,  0% 
Voit  le  food  par  U  travers  de  cette  pointe* 
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Mont  Beriidôrme. 

Environ  dix-sept  à  dix-huit  milles  vers  le  nofdl- 
est  quart  d'est  du  cap  de  la  Houerte  ,  ^git  le  mont 
Benidorme  ;  entre  les  deux ,  il  y  a  un  grand  en- 
foncement avec  une  plage  de  sable ,  et  plusieurs 
villages  et  tours  de  garde  le  long  de  ïa  marine. 

Le  mont  Benidorme  est  une  grosse  pointe  avan- 
cée à  la  mer ,  qui  est  fort  haute  et  escarpée  dol 
côté  de  la  mer  ;  elle  semble  de  loin  isolée  ,  par- 
ticulièrement lorsqu'on  range  la  côte  d  un  côté 
,  et  d'autre  ,  parce  qu'elle  est  presqu  isle,  n  y  ayant 
qu'une  langue  de  terre  fort  basse,  qui  la  joint 
à  la  côte  ,  sur  le  haut  du  mont  ;  il  y  a  une  tout 
^e  garde  et  une  autre  au  pied^ 

hle  Jouosdé 

Environ  tine  demi-tieue  vers  le  sud -ouest  dti 
inont  Benidorme,  il  y  a  une  petite  isle ,  nom* 
mée  isle  Jouosa  ;  on  peut  passer ,  si  on  veut , 
entre  le  mont  et  cette  isle  :  vis-à-vis  de  l'islef 
il  y  a  îme  petite  ville  de  même  nom ,  sîtufée 
sur  le  bord  de  la  mer  sur  une  éminence  ,  devant 
laquelle  on  peut  mouiller  par  six ,  sept ,  huit  et 
dix  brasses  d'eau ,  pour  y  être  à  couvert  des  ytni^ 
d  est  et  nord-eît. 

►  -A'  terre  du  mont  Benidorme  H  y  a  aussi  un 
village  qui  porte  ce  même  nom ,  un  autre  qtii 
en  est  assez  proche ,  une  tour  ronde  sur  une  émi- 
nence du  côté  de  l'est. 

On  peut  encore  mouiller  du  côté  du  nord-nord- 
est  de  ce  mont ,  par  sept  à  huit  brasses  d'eau ,  fpnd 

.  de  sable  5  pour  les  vents  de  sud-sud*  ouest  et  ouest; 
mais  ces  sdrtes  de  mouillages  ne  sont  bons  que 
Sans  un  beap  temps  ou  de  relâche  »  lorsqu'on  ne 

peni 
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pdtit  mieux  faiVe;  les  Vents  dii  large  qui  y  c;an$eat, 
de  grosse  mer ,  y  étant  violents  et  fort  à  crâindreé, , 

Mont  de  Càrpi. 

Environ  sept  milles  vers  le  nord-est  dti  mont 
BeniJorme  «  est  le  mont  de  Carpi  ;  entre  les  deuit 
il  y  a  un  enfoncement  :  le  mont  de  Carpi  est.  ' 
presque  s^mblabie  h  celui  de  Benidorme  ^  à  cela. 
près  quil  nest  pas  si  gftand  ;  c'est  âqssî  ,unç  pres*[ 
qu'Jsle,  et  de  la  même  hauteur  que  celle  de  Be-  ^ 
tiidoriîiç. 

Lorsqu*oii  vient  du  ëôté  dû  Test  ^  étaht  prèd-  ' 
du  cap  St.  Martin,  le  ni|ont  de  Carpi  patait  tout-"; 
à-iait  séparé  de  la  côte  ^  comme  un  haut  tQChet 
csc£Crpéé  . 

On  peut  mouiller  de  tel  côté  qu*on  veut  i  copi* 
tne  au  mont  de  Benidorme  $  lorsqu'il  y  a  néces- 
sité,] savoir  :  du  côté  du  sud-ouest  pour  les  ventl 
de  nord^ést  j  et  du  côté  du  nord-est  pour  les.  ventjF 
du  sud-oUest.  .  • 

^  pu  côté  du  Sud-ôuest  du  môrit  CT^rpi,  îl  Jr  a* 
tine  tour  dp  gardç ,  et  vers  le  nord  ouest  le. long] 
de  lai  côte  il  y  a  deux  autres  tourâ  de  garde  sur 
de  peti|e9»  cmînences  ;  et  presque  par  le  ^lleu.  dei 
fa  pfâgé  on  voit  le  village  de  Carpi  qui  es»  pro^ 
che  la  mer/  .  \ 

Cdp  Môurerdé 

Environ  iept  milles  au  nord -est  dû  îtiônt  d# 
(^afpi,  gît  le  cap  Mourera,  qui  és|  ùné.^gïosse 
pointe  j  au  bout  de  laquelle  il  y  a  un  gros.écueit 
proche  de  terre ,  et  sur  le  haut  de  ce  cap  tl  y 
a  une  tour  de  garde. 

Entre  le  mont  de  Carpi  et  le  cap  de  Moit-* 
ï«if«i  il  y  a  un  enfoncement.  On  peut  mb  ""— 


Digitized  byLjOOQlC' 


5(S        ^    PORTULAN  DE  LA  MER 
derrière" ce  cap,  pour  y  être  à  couvert  des  vents 
de  sudest,  où  loti  est  par  sept,  huit,  neuf  et 
dix  brasses  d'eau. 

Cap  de  la  Nau^  ., 

Au  nord^est  du  cap  de  Mourera  ,  environ  cinq 
%  six  milles,  est  le  cap  de  la  Niiu  ,  qui  est  le 
Jjlus  avancé  de  cette  côte  ,  qu'on  appelle  ordinai- 
rement cap  St.  Martin  ;  proche  cette  pointe  il  j 
Si  un  gros  écueil. 

Lorsqu'on  vient  du  côté  du  nord ,  ayant  ^u« 
blé  le  cap  de  la  Nau  ,  on  découvre  en  même 
temps  les  monts  de  Carpi  et  fienidorme  :  toute 
la  côte  est  fort  haute  ,  depuis  Alicante  jusques 
au  cap  St'  Martin. 

Et  lorsqu'on  vient  du  large  ,  on  voit  une  haiite 
montagne  au-dessus  de  Benidotme ,  qui  est  coa- 
pée  presque  en  forme  dune  embrasure',  et  une 
autre*  montagne  fort  haute  ,  ayant  la  figure  d'u9 
pain  de  sucre ,  qui  est  fort  proche  de  Tautre  mon- 
tagne^ Il  paraît  sur  le  haut  du  cap  St.  Martin 
une  tour  qui  est  située  sur  une  haute  thontagnè, 
^t  la  montagne  de  Mongon  proche  le  cap  St.  An- 
toine ,  qui  est  faite  en  pain  de  sucre.  On  la  voit 
da  côté  du  sud  et  dti  côté  du  nord. 

.  Cap  St.  Martin. 

Environ  trois  milles  vers  le  nord- ouest  du  cap 
de  là  Nau  et  le  cap  St.  Martin ,  qui  fait  lentrée 
de  la  rade  d'Exabia,  il  y  a  uii  gros  écueil^près 
de  la  pointe  ;  oh  n  y  peut  passer  qu'avec  âes  ba- 
teaux ;  et  entre  le  cap  de  la  Nau  et  celai  de 
3t.  Martin ,  il  y  a  une  grosse  isie  ronde  assei^ 
haute ,  éloignée  de  la  côte  de  la  portée  an  ca- 
uçxk  ;  msu«  qjx  ne  peut  passer  à  terre  ^è  tëtte 


Digitized  by  LjOOQLC 


iitetassi  qu'arec.  de&  battant ,  à  cause-^lriiiil  htaoé 
dereoites  qui  ^eutipresqiu6i)f»iiidre  risle*:!!  yaiùnf 
petbanse  ide  sable  entre  Ti^ia  .et  leJcap.^t.  Mar^ 
tin,  où  ileat'  dBlDgereux:de:mpuUIer  >:  à^^caiisç,  da 
fond  qui  s  y  reciqpBtre'qtii  ilïest  que  de^fiébJies}<^^  ^ 
UestMndàni  cet,4Hdrmtd^  parUr  4e^i$ù^^^Y* 
tb,  Mayohjue  ,  Aîinorqfiei  et  des  CctQinhritte^i 
fm  ensniÉBL  repr£^dr4  Uihapj  SLMàHht%^  et  cb?i« 
Amut  U  long  des^  cétes^   '  l  v-'f    r  ?:i:.::C\\  ■   î 

Î3i\i  CatiMô  1a  Kâil  ^  qîaî  ^st  tofôciie  âe  éelBiî 


tprd-est. 

^î|s;  elle  peut  avoir  ^tfyîi'bn  ,cem  itiîlles  dé  tôûir^ 
cite  est  beaucoup  plûè  longue  <Jue  large,  i'i  la 
jpwnle  de  rouest  \\  f'f  uK  grbô  focher'^îi^deûai 
es,  qui  paraît  de  lôm  pomme  un'vaîsséail 


^^us  Icqiiet  le  soleil  donftë;.  îl  est  éloigné  de 
ùpoinfe  de  fouest  d'Yi^cë'  4 on  niiiîé  '  ;  .ônrld 
ionviieile   Belgrande-  ;    ' 

"^ifj^^i  pointe  de  louesV^^ïCé  a  îa  pi^nfe^^ 
abri ûç  ladite  isie  j  qu'on  apf>elle  cap  Çdrwfgmr, 
lafQtite  est  hord-ést, quart  de  nord  etiviron  dix* 
iuît  tniilès^  et  tout  proche  de  cette  pointé  H  y  at 
ta^utre  gros  rocher  derrière  lequel  oti  peut  niouil*' 
te^nsunénece^sîté;  savoir  :  du  côté  du  sui^i  en** 
te  Vtsle  dTyîce  et  le  rocher ,  oii  Ton  sera  par  dbi(^ 
Éê,  "quttiié  et  vingt  brasses  d'eau ,  l>oû  fandi  '  , 

.  Pari  Meiev^ 

Wtrcoi  vingt  milles  :  à  Fesl  4uart  dé  iktf  fl-ëst 
^  ca|>  Gocmîguir^  est  ube  fftm$e  pointe »>  «à, dit 
^té  À»  l'eat.  U;  y  a  une  jlns&V-quW  a^p^l}eJMa| 
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derrière  ce  cap,  pour  y  être  à  r/futt¥ô';iirte"«irrfé 
de  sudest,  où  Ton  est  par  s^.^y/er  de^  ;vems  à  la 
dix  brasses  d'eau.  ^    .^;  iUy  a  cinq  y  dix 

^        ,    y;'t//e\e$ii>dnYii?oiv-six  à 

*  six  milles,  esr  ;/^^^  t^»  .««"^'«^ ^ P^-^  ' «^ i 

plus  avance  de  ^^O^  \        n     ^  r^       u    r 
ornent  can  ^•^^'^^  I  appellent  Gaifcbe  fraquej 

^un  gros  y^/^i'^^^^'Ç^^^     ^.^^^^"^  montagnes 
a  un  h^'^YKf^^nY^  atirtirtfe  fialrttation  :  néanmoins 


I^^^otài  ^P*ÎMl^î  i^-'E^^^?  |i**f^  attei^rion  pour  ne 
i^  '^  hisser  sui'préncif e  ,  et  etrtç  clÏÏîgen|  à^toiir- 

/j  fj' pointé  de  rîsiftriT:;yicev  ::..;'  ;.;^  '/./!.!■.  ; 

ïrj?^]vfron  neuf  ^  .4i^M»W'^¥?^rMç^^  qp?i?^ràe  sud* 

rjf  de  M&zèno  gît  la  pointe  la  pUis  ,â  IVst'  de 

j  jjlé  d  Yvice  ;  et  de  cette  pointe  a  ^çellç  de  Ta^ 

^Qinî^no  ,^il  F  a  enyîjF^  six,. milles  ;  entre  les  âfeulT 

a  y  a  de*ux  anses  de^same  ou  loji  ppuri'ait  uipuil- 

Jeî;^  "pour  les;  yen t^^  ouest,  i  [us-. 

qu'eau  sud  :.s6iiyent»1es' corsaires  d'Alger  y  és'pal-, 

jB^en'tVçeXtepIfi^ge  n'étant  point  habttée.   ]_  '" 

yî\3jLit*e  cette  côté  ,\,(lèpuis  là  p^^^  de'Toèest^ 
de  Vîsïe  venant  vers  lé  nojd',  qst  fort  J^v'té'i'frès- 
èscâtp^ë  et  îniialjîteè  j  maïs  ëlîe^  es't'ïo^t'^itètt^  àe 
tout  danger.  -       ^    ;    * 

f  A^leist  de  lâ^iiiteFrde  T^agofnagov  uîy  petitiuffle» 
il''y'«  uné^Uire^pacijeddss  presqaarrmdd  /;asse:D 
|2lidtç>)!q9^dppplWtkbte  ïagoni^  a^iki^  peut 
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passer  à  terre  de  cette  islê  à  mi-canal ,  rangeant  un 
peu  plus  Tisle  Tagômag^  iqne  la  pointe  d'Yvice  j  il 
y  a  assez  de  profondeur  d'eau  entre  Jfis  dçux^   , 

'  '  Vers  fr  nord  âd*  la'  ftiimé'  de  Tagomago  ^'  'k  . 
wne  portée  de'  /usfîx.n' y  à  uu'  petît'bahc  d,e  to-  . 
cBes' presque  à  fleur'  d'eau,'  où  t'oït  vi)ït  *br?^èf  li 


plus  sûr,  est  de  passer  par  le.  milieu,  ,c6irimé  tious 
avons  dit,  et  d éviter  cette  pointe.  '  '         '  ^ 

De  l'islë  Tagomago  {illant  a  la  pointé  dç  St.  Hî- 
Uiro/là  route'  est 'sud  oiiest;  eiivirôrt  neuf  mil- 
les et  presque  à  moitiés  chemin  ,  il  y  a  proche 
de  terre  une  petite  isïe,  au-dehors  de  laquelle 
environ  deoi[  cent  Jtaiéesv  on  voit  un  eCtieil  hors 
Ab  l^u  jqtiH  paraît  cp^pe  un.  bateau  ;  bn .  peut 
^âssef  avec  une  galère-  entre  k$  dçu?iÎ5ks,  y 
ayant  quatre  à  cin^  brasse$;  deau]  eii  passant  par 
te  milieu  il  n'y  a  rie^  à  craindre»      , 

•  '     •'      '  Dangers  4^  St.  Hilaifé.       ;  ' 

.;  Enifiron  un  quart  de  îîetie  vers  le  su4-§?t  cle 
cet  écueil,  il  y  a.une  sèche.  sou5^^au«$ur4ar 
%uçl);ejl  xiy,ii  <}ue  quatre  pieds  d'eau,  qui  est 
«n  petit  banc  de  majttes ,  c'est-àdirç.,.  de  sable 
ptde  yasej  en  sprt^  qije  lorsqu'il  fait  calme  ^  on 
voit  la  blancheur  de. :Ce  fond; ^  et  dana^)»i>  groj; 
temps  la  mer  brise  dessus.  ^^   y  » 

,Ordi(iairen)ent ,  OUI .  pa3se  entre  ijette  sèche  et 
recueil ,  le  plus  â.u  ;  large  quon ,  pevtt  ^  poqinae  Û 
est lenrarqiié  ci-dessus,  ra^ngeanto à  discrétion  re- 
cueil que  l'on  voit  hors  dé  Teau;  il  y  a  douze» 
qumze  à  vingt  brasses  d'eau  1  dans  ce  passage. 
I  D  3 
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:  St:  Hilaire.    .    .  i .  /     . 

A  ienx  mines  vers  Je  sudrouest  de  ces  éciiëîlsf 
est  Tanse  de  St.  Hilftitè)  6n  voit  dans  le  fond 
aur  pne,  petite  éminence,  une  tour  de  garde  et 
froîs  ou  quatre  maisons  qui  aont  auprès ,  au  àei- 
$us  desquelles  I  allant' vers  Touest ,  on  trouve  une 
petite  rivière  où  Ton  fait  de  l'eau  aisément,  y 
entra^t  ^vec  des  bateaux,  quoiqu'il  n'y  ait  aue 
fort  peu  de  profondeur  à  son  entrée  ;  on  tait 
les  aigades  proche  un  moulin  qui  est  sur  la  drpjté 
en  entrant  dans  la  rivière» 

II  y  a  aussi  une  tour  quarrée  au-deasous  de  celle 
4e  St.  Hilaire  ,  qui  sert  de  recoaaaiss^uçq. 

Mouillage, 

Du  c6të  du  sud-ouest  ùb  la  H^ère  deSt.  Hi^ 
lairo ,  il  y  II  une  grosse  points ,  qu'on  appelle  le 
cap  St.  Hilaire,  proche  laquelle  on  peut  mcuilr 
1er  vis-à-vis  l'embouchure  de  la  rivière,  à  la  por« 
fée  du  canon  ;  on  y  Bit  par  quatre  ,  ciaq  et  ût 
brasses  d'eau»  fond  d'herbe  vaseux ,  et  l'on  esta 
couvert,  par  cette  pointe  i  des  vents  dé  sud-ouest. 

Le  travej^ier  est  le  vent  de  sud-est  et  sud-sud« 
€St  qui  y  ^nne  directement. 

Du  tôté  du  sud-est  du  cap  St.  Hilaire ,  il  y  a  une 
longue  callanque ,  où  quelques  galères  pourraient 
mouiller  :  on  peut  faire  du  bofs  dans  cet  endroit, 
ëtant  tout.  proc)ie  de  la  mer. 

On  ne  mouille  guère  devant  St.  Hilaire  que 
pour  y  faire  de  Teaù,  patcé'^qU^oh  est  fort  ex-r 
ï)osé  aux  vents  dû  large  ;  le  mouillage  n'tçst  boa 
:^ue  pour  ks  vents  qui  viennent  de  la  terrçt 
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Du  Port  (TYviee. 

Quelques  deux  à  trois  milles  au  sud-ouest  quart 
âe  sud  du  cap  St.  Hilaire  «  sont  deux  écueils  hors 
de  l*eau ,  qu  on  appelle  les  fomîgues  de  St.  Hi- 
laire :  on  peut  passer  à  terre  de  ces  deux  ccueilst. 
si  l'on  veut  >  sans  rien  craindre. 

Environ  trois  à  quatre  milles  ï  Touest  quart  de 
sud-ouest  des  fornigues  t  est  l'entrée  dû  port  d'Y- 
vice  Y  qui  est  presque  vers  le  milieu  de  Tisle ,  du 
côté  du  sud  ;  ce  port  est  d^une  assez  grande  éten- 
due ,  mais  il  a  peu  d^eau  dans  le  fond. 

En  entrant  dans  ce  port ,  sur  la  pointe  de  la  gau- 
che 9  il  y  a  une  forteresse  assez  considérable;  cette 
pointe  est  d'une  hauteur  médiocre  ;  la  ville  d  Yvice 
est  au  pied  de  cette  forteresse  en  dedans  du  port. 

Dans  le  fond  du  port  ,  du  côté  de  la  ville ,  it 
y  a  un  petit  village  ;  et  presque  vers  le  milieu 
du  port ,  il  y  a  deux  moulins  à  vent  ^  proche  les- 
quels on  va  faire  de  leau. 

Vers  le  nord-est  de  la  ville,  il  y  a  une  îsie 
de  moyenne  liauteur,  qui  est  assez  longue  ;  lors- 
qu'on vient  du  côté  de  Test  elle  ne  paraît  pas  iso- 
lée ;  on  ne  peut  point  passer  à  terre  dé  f  ette  isle  » 
pas  même  avec  des  bateaux.  . 

Du  côté  de  1  est  de  cette  isle ,  il  j  a  une  gran- 
de anse  que  bien  des  gens  prennent,  lorsqu'on 
vient  de  Test ,  pour  le  port  d'Y  vice  ;  plusieurs  per- 
sonnes s  y  sept  trompées,  faute  d  attention  et  de 
connaissance  ;  c'est  un  endroit  à  éviter ,  le  fon4 
n'en  valant  rien. 

A  la  pointe  de  cette  isfé,  il  y  a  un  gros  écueif, 
QÙ  il  n'y  a  passage  que  pour  des  bateaux;  il  faut 
ranger  cette  isle  à  dascrétioa.  .,  .  .  ,. 
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l>a  mouillage  (tYvice. 

Le  mouiHage  ordinaire  est  du  côté  de  Hsle  dont 
nous  venons  de  parler ,  par  trois ,  quatre  et  cinq 
)}rasses  d'eau  ,  ipnd  d'herbe  et  vase  ;  avec  des  ga- 
lères on  porte  des  amarres  sur  l'islei  et  oh  a  un 
fei  en  n)er  vers  le  sud-ouest. 

Entre  llsle  et  h  pointe  où  est  le  château  d'Y- 
vice ,  il  y  a  cinq  à  six  brasses  deau  :  devanl:  la 
ville  il  y  a  uq  petit  môle  qui  ne  sert  que  pour 
lès  débarquemens  ;  il  ne  peut  s'approcher  de  ce 
môle  que  dès  tartanes  ou  autres  petits  bâtimens. 

Le  port  d'Yvice  est  fort  grand  ,  mais  il  est  tout 
rempli  de  vase  et  d'herbe ,  et  Ton  va  mouiller  do^"- 
Jinaire  proche  Tisle ,  comme  il  a  été  dit  ci-devant* 
,     La  latitude  d.u  pprt  dTvîce  est  4e  85  dégrés 
3  minutes. 

Les  traversiers  sont  les  vents  de  sud  et  sud^ 
est  qui  donnent  droit  à  l'embouchure  ;  enviroii 
quatre  milles  au  sud  ouest  quart  de  sud  de  ren- 
trée du  port ,  il  y  a  deux  écueils  hors  de  Peau  de 
la  grossetur  d'un  bateau,  entre  lesquek  on  peut 
passer  avec  des  vaisseaux  et  des  galères ,  y  ayant 
^ix  à  sept  brasses  d'eau. 

Environ  sept  à  huit  milles  au  sud-ouest  de  la 
pointe  du  port  d'Yvice ,  il  y  a  une  longue  pointe 
fort  haute  ,  qu'on  appelle  cap  Salines  :  entre  ces 
deux  pointes  ,  il  y  a  un  grand  enfoncement  dans 
lequel  on  pourrait  mouiller  proche  la  poînt^  d'Y- 
vice, par  six,  sept  et  huit  brasses  d'eau  en  de- 
dans des  deux  écueils  dont  on  vient  de  parler. 

det  endroit  n'est  jpropre  que  pour  les  ven^s 
^e  nôTdest  ,^  nord  et  nonl-ouest ,  et  lorsqu'on  nç 
peut  gagney  le  port  dTvice. 


Digitized  by  LjOOQLC 


MÉDiTÉRRANÉE.  if 

Vers  l'ouest-nord  ouest  du  cap  Salines  ?  îl  y  a 
une  longue  isle  plate  proche  de  terre  où  sont 
plusieurs  salines  :  on  peut  mouiller  entre  cette 
îsleet  les  salines  avec  de  moyens  bâtimens  dont 
oh  se  sert  pour  y  aller  charger  du  sel. 
'  Depuis  cette  isle  des  Salines  jusqu'à  Tisle  de 
Belgran  et  la  pointe  de  l'ouest  d'Yvice,  il  n*y  a 
point  de  mouillage ,  et  la  côte  est  haute  en  cer- 
tains endroits. 

A  deux  milles  au  sud- est  du 'càp  Salines,  qui 
est  le  plus  proche,  de  Tisle  R omentiere ,  il  y  a 
un  écueil  hors  de  Teau ,  et  quelques  autres  qui 
sont  autour  de  ce  cap ,  lequel  se  trouve  entouré  de 
bancs  de  sable ,  qu'il  faut  éviter  avec  soin. 

Isle  Fromentiere, 

Environ  treize  à  quatorze  milles  au  sud  quar^ 
de  sud-ouest  de  la  ville  d'Yvice ,  et  cinq  à  six 
milles  au  sud  sud- est  du  cap  Salines  ,  est  l'islô 
Fromentiere;  elle  est  bjasse  par  le  milieu,  mais  les 
pointes  de  l'est  et  de  l'ouest  sont  assez  hautes ,  prîh'» 
cipalement  celle  de  lest,  qu  on  appelle  le  cap  Bar-? 
bârie;  elle  n'est  point  habitée  :  il  y  a  beaucoup  .dé 
bois  de  pia  j  où  Ton  ei;i.peujt  faire  facilement.        , 

Elle  ^èut  avoir,  environ  quarante -cinq  à  cîn-* 
quinte  milles  de  circuit ,  ^  mais  elle  est  fort  étroite 
en  certain^endroits. .  ,,...,, 

On  peut  mouillet  autour  de  cette  isle  suivant 
les  vents  qui  règnenti 

Environ  cinq  milles^  du  côté  du  nord  de  l'isla 
Eromentiere ,  il  y  ;a  w,  gros  islet  presque  rond , 
^vecun  éçueil  auprès ,  ^uî  est  du côfé^du  sud-est; 
et  à  une  demi-loiîguèur  de  cable  de* cet  êcueil> 
vers  ie^,  il  y  a  aussi  une  roche  sous  Teau» 
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On  mouille  ordinairement  avec  les  vaisseaux  e»^ 
tre  cet  islet  et  les  Frômentières»  par  dix,  douze 
çt  quinze  brasses  deau ,  fond  d'herbe  vaseux. 
.  Pour  les  galères  >  elles  mouillent  proche  Tisle 
de  Fromentiere ,  dans  une  plage  àe  sable  ,  qui 
e^t  au  nord  ouest  du  cap  Barbarie  i  où  elles  sont 
par  quatre  et  cinq  brasses  d'eau  ,, fond  de  sable, 
et  cest  lendroit  où  Ton  peut  faire  du  bois  le  plus^ 
commodément. 

Le  cap  Barbarie  est  la  pointe  de  i'isle  Fro- 
rhentiere ,  qui  est  une  haute  pointe  unie  sur  le 
haut ,   mais  escarpée  de  toutj^s  parts* 

Espalmador. 

A  la  pointe  du  nord  de  l'îsle  Fromentiere ,  il 
y  a  une  petite  isle  à  la  portée  du  fusil ,  où  il  n  jr 
a  de  passage  que  pour  des  bateaux ,  et  encore 
avec  peine;  on  lappelle  l'Espalmador  ;  c'est  le 
J)lus  proche  terrein  de  Tislç  dTvice  :  sur  la  poin- 
te du  nord  de  l'Espalmador,  il  y  a  une  vieille 
tour  ruinée ,  dont  on  voit  encore  quelques  ves- 
tiges qui  la  font  connaître  :  car  à  moins  d'être 
J)ar  le  travers  de  cette  petite  isle,  on  ne  peut 
P^s  juger  qu!elle  soit  séparée  de  la  Fromentiere. 

On  peut  passer  facilement  avec  des  vai^^seauxi 
et  à  plus  forte  raison  avec  des  galères  «  entre 
risle  de  TEspàlmador  et  Tisle  dTwe»  rangeant 
à  discrétion  la  pointe  de  l'Espalmador  où  est  celte 
vieille  tour;  il  y  a  cinq,  six  à  sept  bi«sses  d*^au; 
on  voit  le  fond  de  tout  ce  passage ,  maîë  il  faut 
s'éloigner  du  rocher  qui  est  à  la  pointe' d^  cap 
Salines,  dont  on  apparié'  ci-devant. 

Lorsqu'il  fait  mauvais  temps  Ta  '  mer*  brrsè  pres- 
que par-tout be passage,  prihctpalement' lorsqiï^ 
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iiit  desArents  d'e$t-m>itcl-<€j!$t ,  ou  d'ouest-suj-oaest» 
qui  sont  les  trayersmrs  de  ce  pa^fiagp. 

JL'Espalmcdor  des  FroméntUres. 

Dans  cette  mèmç  petite  îsle ,  du  côte  de  l'ouest > 
ÏI  y  a  un  petit  port  en  forme  de  fer  à  cheval  t 
Cju  o^  jip^elle  rÊspalmador ,  à  cause  que  quel- 
quefois tes  brîgantîus  d'Alger  ,  ou  autres  petits 
bâtimens  y  viennent  espalmen 

Sur  la  gauche,  en/entyant ,  est  une  petite  îslé 
plate  qui,  rend  en  partie  ce  mouillage  assei  bon. 

On  peut  mouiller  avec,  des  galères^  et  autres 
bâtimens  én-dedaiis  de  cette  îsle  plate  /  li  lais* 
^ant  sur  la  gauche  en  entrant;  on'^y  trouve  ttpîs', 
quatre  et  cinq  brasses. à^eau  i  fond  d*hérbe  vaseux 

et  da .sable.' '/    .   . .  '!'.  '",  ','V  .'' 

.    ,0«  esjt.à  labrîf.dans  ce  mouillage  i/ii'é^re^ 
depuis  .|e  nprd-ôuest  9  n9rd.,  jusques  au  s^-est^ 
le  trayersier  est  le  vent  d'ouest. 

On  peut,,  dans  une  nécessité  ,  trouver  de  teah 
douce  dans  Tisle  de  ,  TEspaTmador ,  '  y  fàisatft  ^âës 
trous  4âns  uiilieu  o\  il  y  a  quélqueis  jonds;  rtiaîs 
elle  e^tvun  |>eu  sauinâtre;  pour  du  boi3>^  ii  ^*eti 
trouve  dans  tous  ces  endroits-là.  î  *-  - 


^utré  fnouillage.  2 

Vers  le  $ud-oûè'st  de  î'Espalmadèr  ,,4l!f  a  wné 
grande*  anse  de  sable ,  dans  le  fond  de  laquelle 
toii  "peut  àu^si  mouiller  pôilr  y  être  à  couvert  d€* 
vehts  à*e?sr  jusqnes  au  siicl-euest.    '■  ^        .u     • 

On  est  à  la  portée  d'un  pierrierde  la  plage,  par 
quatre  à  cinq  brasses  d^^au ,  fond  de  sable  fin. 
_jl3att5jg  tond  de  çptfe  plage  >  il  y  a  un,/é^ng 
qui  a  communicatioi^  à  la  mer  »  où  l'on  ^à  laire 
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dn  Bois  aux  environs;  le  traverser  est  le  noi^ 

ouest  qui  y  donne  difeci^finent.  ::« 

Du  côté  du  stid  de  l'isle  Fromentîere  ,  il  y  a 
entre  les  deux  pointes  une  grande  pUg^  de  sa- 
ble ou*  le  terrain  est  fort  bas;  on  y  peut  apssi 
mouiller  lorsqu'on  vient  du  large,  et  qu'on  nç 
peut  gagner  y  vice. 

On  est  a  couvert  dans  ce  mouillage  dés  verità 
dest,  nord-esl,  jusques  au  nord-ouest;  mais  lé 
meilleur  mouillage  est  du  coté  de  Test  de  cetiè 
plage ,  sous  le  cap  Barbarie ,  vis-a*vi$  deux  rôclïers 
iju^on  voit  sur  le  bord  de  la  mer ,  où  Ton  troi& 
ve  six.  à  sept  brasses  deau  ,  fond  de  sablé  blahp^ 
et  J^  portée  de  canon  de  la  plage. 
'  Les  remarques  qùô  j'ai  faîtes  ci-dessus,'  font 
"assez  connaître  à  ceux  qui  sont  expérimentés', 
ijull  £aut  bien,  prendre  gardç  au  changement  dei 
vents j  poiir  n'être  pas  surpris  dans  un, de  ces 
mouilTagès  :  lorsque  lé  vont  tràversiér  ddnne ,  il 
jTautpromptement  aller  nibuîller  à  son  opposé  pour 
pou\ioir  se  garantir  du  vent  et  de  la  mer,    '    *  . 

On  peut  aussi  ranger  Tisle  Froméntiere  de  tôiis 
cotes  sans  rien  craindre ,  la  côte  étant  fort  nette. 

Là  latitude  de  rEspâlmador  est  de  38  dégrés 
5i  minutes.        *  '      ''     '      -*    -^  -  • 

La  variation  est  de  ij  dégrés  vers  le  nord- 
ouest. 

r  Lift  plupart  :  du  temp$  .les  courans  pprten^  le 
long  des  côtes. au  ngrdr  est ,  principalement  dans 
^e  beau  temps  :  car  lorsqu'il  a  fait  de  grôç  ventsi 
les  courans  viennent  du  côté  cl'ou  était  le  vent. 

.   , .-      Isle  de  Mayorque. 
'  VKnvîron.  cinquante-éinq  milles  au  nord-est  '  de 
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Isr .pointe  dYvice.,  eit^cdÙe  dé  topest  4^  Mat^ 
yorque./     • 

^  L'Ulede  MftyorquQ  est  /on  gr^pde  et  fort  ftr- 
tîWf'f^nacipalemeiit  du.  côté  du  midi  ;  car  du 
côté  du  nord  ce.  ^çjQtj.tçjutes  moQtagne;  :  il  y  a 
dans  cette  isle  plusieurs  endroits  'où  Ton  peut 
mouiller  avec  des  «vttisseiux  et  galères. 


:.  j 


Isle  Dragcmniert^ 


A  la  yjpoînte  de  î'ouçst  de  l'isle  de  Mayprqiie 
se  trouve  une  grosse  isle ,  qu'on  nomme  la  Dr^- 
gojli^iefe;  elle  est  fort. haute,  éloknee.de  l'isle 
d^r/^yorque  d*enYÎix)n  un  petit  mille, 
,  Sur  le  haut:  de  yUifi^f  il*y.a  vne  tQur  de  car-, 
d^ ,  o^  Von  ppu t;jasser  dan^  uxi  besoiii  ;  entre  l'i^Iè 
de  |^4ayarque»^  ^t.îa  Dragonnîere  ^.  il  .nj  ,a  nfixi 
i|  ci'àinidrjQ  en  passant  au  milieu , du  chenaiL,  nV 


Biafe;{>f>ur  ne^riea  lisquen.  rri)cn^;la^JL}|ra^unnie-' 
ïfîX'  4^  'J  a.  aussi  .î}n  Autre  ^cuéif  Hors  iiè  ï  ea»  % 
9P>pçi(t. passer  entré  :ççs  deux  écûeHj,. après  quoi 


tteize,  bxa«ses  djeatr,  fond  de  gros  saWe  j  et  por- 
ter^ûne  amarre  sur  4'isle  i)ragQhin%je ,  i  on  y  est 
à  rahrj  de^s  \0»;;s  ^  Quçst  et  nord-ouest ,  et  Ju 
CQté  dft  Wayprq^iè.,  du.fidrd-est  Jusques  au  sudc 
est  :J^  jftt}tude,|est  ^de  ùence-uçul  ^çgrés  ^v*;; 
rantefCinq  ininuiies.,  ./  ,  ,        ^.T  -  —  .    ^ 


Landrache. 


!]^A»if  à^^^iwtr»  >«di«s  'veri  le^  sad-eit:  de  fiài^ 
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Dngotiîâète  i  il  jaiin'^afciieeraerit  qft'miiqflBi 
pelle  L^ndrache ,  qui  autrefois  était  un  bon  liiQ\lift< 
fage  pour  le*  galères  ;  mais  s'éfàttt  comblé ,  il  n  y 
i^eut  tenir  à  présent  que  deuat  ou  trois  gulàfés^ 
ihab  il  njr  a  pàint  d'eau  douce.  *  ',     . 

\    f^ort  Paqtuid  ?    

Quelques  neuf  à  dix  «lillés  aiisudest  quart..; 
ûe  la  Dx^gopniQre ,  est  la  pointe  de  Totiest  du 
port  Paquet  î  elle  est  fort  grosse  et  escarpée; 
on  peut  rangé*  cette  Cote  fort  proche. 

Envrtonr  quatre  millet"  à'  fest  qrlart  de  ^uid-ést 
de  la  pointe  de  t  ouest  dtf  port  l^acjuer,  il  y^ 
iine  longue  pointe,  appelléc  cap  de  la  Savàtfe^ 
i\xr  laquelle  est  une  tout  dief  gàode  (Juî  est  quati' 
rée,  vîs-à-yîk  4e  laqueRc  esf  un' gros  islët ,  et 
un  plus  petit  auprès ,'  avec  quelques  rocliers  Û 
fleur  dc^iti  et  xl'autres  scms  l'eau,  dont  ri  faut 
5*élorgner  Ipr^qu^n  passe  aux  environs  i-ûn  ^eul 
passer  à  terre  dé'ce^  isléts'kvèe  des  bateâtux.  '-' 

Entre  ces  detii  poïnte!^,  il  ^  «  un  gf^  en*' 
fencemënt ,  ^ns  ïe  fonil'  duquel^i  vers  lé  'horè^ 
ouest ,  ity  â  nhe  grosse  pfdinte'sur  laqaeMcr  es? 
une  tour.  de,çardç  ,:  detriète^ l^^quelte  y  eu  'tèté 
du  norctëst ,  sè^  ètouve\ine  grafldecatanqtte  oft 
f  oh  peut  ii>omfler  aveç'dîx  à  àoinfe-galères^v'pai^ 
quatre  à  dAq  fasses  d*eà;u  ,  fond  dherfcë^  et' v»' 
se,  qufest  C€!  W  appelle  le  port  Paqbét.*"' 
'  Le\yeht  quî'mcommdaé  le  plus,  est  le  venf 
de^  Sud';  'maïs' Af'ayant  qiie 'fclnq  â^  çïx  gàlèrëè,  'bit 
îp^eut  y  être  ît 'cbu vert  île  totl^lésf  vents  du  lâti* 
ge;  il  n'y  a  que  le  ressac  dé  lié^mer  quî^trfiisfé 
nuirOr  «  ^  -^ 

Du  côté  du  norà-est,  il  y  à  une  petite  plage 
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irait  deux  maisons  et  deux  puits  où  l'on   peut; 
ire  de  Teau. 

Porto-^Pin. 

Quelques  sept  milles  à  lest  quart  de  nord- est 
des  isles  du  port  Paquet ,  ou  du  cap  de  la  Sa-* 
vaite,  est  lentrée  du  Porto-Fin  ;  entre  les  deux 
il  7  a  un  peu  d'enfoncemeut ,  et  environ  vers  le 
milieu  il  se  voit  une  tour  quarrée  qu'on  appelle 
Garaçhicque  ;  sur  la  pointe  de  1  ouest  de  Porto** 
Pin  iïy  a  une  petite  forteresse  à  quatre  bastions. 

Le  PortoPin  est  une  petite  calanque  en  forme 
d'une  rivière ,  dont  Pentrée  est  fort  étroite ,  el- 
le a,  environ  soixante  toises  entre  les  deux. poin- 
tes ;<  mais  un  peu  en  dedans  des  pointes  y, il  j^ 
a  un  plus  grand  espace  ;  ce  port  a  environ  cen^ 
cinquante  toises  de  long,  i 

Il  peut  entrer  sept  à  huit  galèrçs  4anf  ïe  Porto- 
Pin,  lorsqu'elles  sont  connillées ,  c'est-à-dire,  ea 
retirant  les  rames  dans  la  galère ,  oii  on  les  rangé 
par  andanes  ;  il  faut  observer  qu'elles  doivent 
mouiller  un  fer  à  Tentrëe ,  et  porter  des  amarre^ 
à  terre  d'un  côté  et  d'autre. 

Entre  les  deux  pointes  de  l'entrée  il  y.â  cîn(| 
à  six  brasses  d*eau ,  et  au-dedans;  dix-huit ,  quinze 
et  dix  pieds  deau ,  fond  d'herbe  et  vase ;.  A  T^ 
£aut  pas  trop  $*enfoncer  dans  ce  port ,  n'y  ayant 
pas  d'eau  dans  le  fond.  .^ ^  ^ 

Lorsqu'il  n'y  9  poiqtdç  galères ,,  on  y  ^  peut 
entrer  avec  un  vaisseau,  s  amarrant  à  quatre  amar^ 
res;  les  Mayor(][ijiins.y  hni  hiverner  leurs  vaisseaux 
et  barques. 

A  la  pointe  de  la  gauche  en  entrant ,  il  y^  a 
une  tour  quarrée*  et  une  maison  auprès  ;  cotte 
four  sert  de  fanal,  q^u'on  allume  le  soir  pour. let 
Reconnaissances 
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Sur  l'autre  pointe ,  il  y  a  une  autre  espèce  âft 
tourqiiarrée  et  une  Chapelle  iàuprès. 
Le  traversier  est  le  vent  de  sud- est. 

^  ,L,a  faille  de  Mayorqu0. 

Là  vîlle  de  Mayorque  est  environ  deitx  millet 
ik  Test  de  Pofto-Pin  \  entre  les  deux  on  voit  sut 
le  haut  de  la  €ute  une  espèce  de  grande  tout' 
avec  quelques  petites  auprès  qui  la  joignent ,  et' 
fine  au  milieu  qui  sert  de  donjon  .'  cette  touf  est 
armée  de  huit  à  dix  pièces  de  canon« 

...  Lazaret 

'  Entre  te  î^orto  Pîn  et  cette  totiî,  îl  y  a  tirt 
érand  corps  de  maison  qui  sert  dé  Lazaret  oil 
è'Iùfirmérie  :  cette  maison  est  un  peu  élevée  sirf 
le  tejrrejn,     .  .  ' 

•  La  ville  cfè  Mayofque  est  fort  grande-,  situéç 
sut  le  bord  de  la  mer  ;  elle  est  facile  à  recpn-» 
iiaîtrèpar  ptusîeurs  belles!  Eglises,  principalement 

f)ar  la  Cathédrale  qui  est  proche  les  murs  ver j 
a  met;-  • 

Jl  y  a  ^un  môle  devant  lat  ville  qui  s'avance 
arott  à  la  mer,  environ  cent  cinquante  '  taises  ; 
sur  lât  pointe  il  y  a  un  .petit  fort  armé  de  quel- 
'que^'  canons  ;*  oii  peut  mettre  six  à  sept  galères 
vers  ce.  Aiôl'e\  .auprès  duquel  il  y  a  dix,  àwtté 
et  quinze  pieds  d'eau, ^ fond  d^herbe  et  de  vase; 
îé  travefsîer  est  le!  vent  de  tud-ouest  :  orï  fait 
île  Teau  du'  côté  du  >ud«^est  de  la  ville,  vers  des 
imourms  à  vent  qui  sont  pltoche  la  me^,  et  dan^ 
une  grande  plaine. 

;:;;  Rade  de  Marquée        ,     . 

Xjorsqu'on  ne  Veut  pas  entrer  dans,  le  Vdrta^ 
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fin ,  ni  fîans  le  môle  de  Majorque  »  ûti  tnbtiille 
ordînaîrement  à  la  petite  portée  de  canon  de  la 
tête  du  môle  ,  et  vis-à-vis  le  Lazaret  ou  Infir^ 
Uierie ,  dont  nous  avons  déjà  parlé  ,  qui  reste  du 
coté  du   nord ,  et  le  môle  presque  à  I^est. 

On  trouvé  dans  ce  rnouillage  quatre ,  cinq  i 
six  et  sept  brassés  d  eau ,  fond  d'herbe  et  de  vase^ 
où  les  ancres  tiennent  fort  bien. 

Le  vent  du  sud  ouest ,  qui  est  le  traversîer, 
y  donne  directement  ;  mais  comme  la  terre  dit 
côté  du  nord  est  fort  haute ,  elle  empêche  qu'il 
n'entre  avec  violence.  * 

La  latitude  est  de  4S  degrés  9  minutes,  et  U 
variation  est  de  17  dégrés  vers  le  nord- ouest. 

Cdp  Blanc* 

Environ  treize  Si  qpatoraîe  milles  ktt  sti4  At  «lo-?' 
le  de  Mayorque  est  le  cap  Blanc  i  qui  est  une, 
grosse  pointe  escarpée ,  sur  laquelle  il  ^  a  une 
tour  de  garde  qui  est  ronde  ;  entre  le  môle  et 
ce  cap  i  il  y  a  un  grand  enfoncement  et  une 
grande  plaine ,  et  presque  au  milieu  de  la  plaine» 
Une  petite  rivière^  r 

Cap  Salinid 

Environ  quâtotÉe  ïtiiiîc^  ail  sùJ-éât  (Jûârt  d'est 
du  cap  Blanc  est  le  cap  Saline  ;  entre  les  deux, 
il  y  a  un  peu  d'enfoncement ,  dans  lequel  on 
peut  mouiller  lorsqu'on  y  est  contraint,  par  huit 
à  dix  brasses  d'eau  i  fond  de  gros  gravier  et  sable.  '  : 
Entre  ces  deux  poinïes  ,  il  y  a  beaucoup^  de  ■ 
rochers  hors  de  Teau  et  soiis  Teau;  ainsi  |lrie^> 
faut  pas  approcher  la  terre  lorsqu'on  y  veut  mouit 
1er  de#  plus  d'une  portée  dé  canon ,   6t  sondgl 
avant  que  de  mouiller,  à  cause  du  foûd#    * 
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Le  cap.  Saline  est  une  longue  pointe  basse  qtii 
s'avance  le  plus  en  mer  vers  le  sud  de  l'isle  de  / 
Mayorque  ;  c'est  le  plus  proche  terrein  de  Tisle 
Cabrera.  Un  peu  à  l'est  du  cap  Saline  il  y  a 
une  tour  ronde  :  entre  cette  tour  et  la  pointe 
dti  cap,  on  peut  mouiller  avec  des  galt^res  pour 
entrepôt)  éloigné  de  la  pointe  du  cap  Saline» 
envirpn  d  une  demi- lieue  vers  Test,  où  il  y  a  qua- 
torze brasses  d'eau ,  fond  de  sable  ;  mais  on  peut 
approcher  la  côte  à  la  portée  du  fusiL 

Isle  Cabrera. 

m 

Llsle  Cabrera  est  au  sud  ouest  du  cap  Saline  ^ 
environ  cinq  à  six  milles  :  elle  est  assez  haute» 
et  peut  avoir  environ  quatre  à  cinq  lieues  de  eir- 
cuit  :  à  l'extrémité  de  cette  îsle ,  au  nord-est» 
il  y  a  un  petit  islet  proche  duquel  sont  ^clques 
gros  rochers  hors  de  leau. 

Quelques  cinq  milles  au  sud-ouest  quart  douest 
du  rocher  le  plus  au  nord -est,  git  le  cap  de 
Touest  de  la  même  isle  ;  il  est  de  moyenne  haih 
teur»  et  parait  fort  raboteux  venant  du  côté  an 
iiord*est  »  où  on  le  reconuait  par  une  grande  t»- 
che  noire ,  qui  est  une  grotte  ^  laquelle  est  ven 
le  ^ud-est  de  ce  cap. 

Port  de  la  Cabrera^ 

Le  port  de  l'îsle  Cabrera  est  du  côté  du  nord- 
ouest  de  risfë ,  il  est  fort  bon  pour  des  galères, 
Et  même  pour  des  vaisseaux  ;  l'embouchure  en 
est  I^rge  de  la  portée  d'un  fusil ,  et  il  a  une  por- 
tée de  canon  d'enfoncement;  il  gît  sud- sud-est: 
son  travçrsier  est  nord  nord-ouest;  maison  y  est 
presque, à  couvert  en  tout  temps* 
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Ëti  entrant  clans  le  port,  il  faut  ranger  du' 
tôté  de  ia  droite  pour  bien  découvrir  rentrjée  dil 
port;  on  peut  approcher  de  la  pointe  de  la  droite  • 
à  deux  longueurs  de  galères ,  la  laissant  à  la  droi<«: 
te  du  côté  de  louest. 

Sur  la  pointe  de  la  gayche ,  qui  est  de  mo-^ 
yenne  hauteur ,  il  y  a  une  petite  forteresse  sw' 
tuée  sur  une  éminence  de  rochers  foi't  raboteux, 
devant  laquelle  il  faut  mouiller  sitôt  qu'elle  vous 
reste  au  nord  :  en  s'y  affourche  est-nord-est  et 
sud-sud  ouest  ^  ayant  une  ancre  au  large,  par  neuf 
à  dix  brasses  d'eau  i  fond  de  sable  vaseux  ]  et 
mettant  une  amarre  à  terre ,  oti  peut  mouiller  paT^ 
lout^  à  quatre  et  cinq  brasses  deau. 

Porta  PedrOé 

Ènviroti  quinze  à  âeî^e  milles  à  Vt^t  quart  dt^ 
îioid-est  du  cap  Saline  ^  que  nous  avons  dit  ci- 
devant  êlre  la  pointe  du  sud  de  Tisle  de  Ma* 
yorque,  est  le  Porto  Pedro*;  entre  les.  deux  la^ 
côte  est  fort  tmie  et  basse  ^  on  peut  la  ranger 
d'assez  proche  :  un  peu  pîus  proche  du  cap  Sa*- 
line  que  de  Porto  Pedro ,  il  y  a  une  calanque 
en  forme  de  rivière  j  que  quelques-uns  par  mé- 
prise ont  pri^  pour  Porto  Pedro  ,  et  à  qtoi  il  faut 
prendre  garde.  On  ne  peut  allet  dans  cette  ca-' 
lanqùe  qu  avec  des  tartanes ,  encore  avec  peine^ 

Reconnaissance  de  Porto  Pe^ro. 

La  reconnaissance  de  Porto  Pedro  est  facile  j 
étant  presque  par  le  milieu  de  la  côte  du  su4  4^ 
Tisle  de  M^yorque,  sut  le  bord  de  laquelle  il  .yi; 
a  cinq  tours  de  garde ,  et  celle  du  milieu  est  cel4 
le  de  Porto  Pedro  ;  elle  est  quarrée  ;  il  y  a  iijicv 
petite  maison  au  pied  >  et  toutes  les  autres  tQuijr- 

JE  * 
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sont  rondes  ;  on  la  découvre  de  plus  loin  veiiant 
de  Touest,  que  du  côté  de  Test,  ensorte  qu'il 
n'y  a  qu'à  compter  ces  tours  depuis  le  cap  Sa- 
line ,  on  trouvera  deux  tours ,  et  la  troisième  est 
celle  du  Porto  Pedro. 

Il  en;  est  de  même  du  côté  de  Test  ;  on  y 
Voit  aussi  deux  autres  tours  rondes ,  dont  la  troi- 
sième est  celle  du  Porto  Pedro. 

Le  Porto  Pedro,  comme  nous  avons  dît,  est 
du.  côté  du  sud  de  Tisle  de  Mayorque ,  dans  un 
terrein  bas  ;  l'entrée  en  est  fort  étroite  ,  n'ayant 
que  cent  cinquante  toises  ;  il  est  assez  spacieux  y 
mais  il  n'y  a  pas  de  profondeur  d'eau  dans  le  fond 
de  ce  Port. 

Sur  la  pointe  de  la  gauche  en  entrant,  il  y  a 
une  tour  quarrée  et  une  petite  maison  auprès» 
comme  il  a  déjà  été  dit;  et  du  même  côté  de 
la  tour,  et  au-dedans  du  Port ,  il  y  a  une  grande 
calanque  ,  où  il  n'y  a  pas  de  profondeur  d'eau , 
mais  entre  les  deux  pointes  de  l'entrée  ,  il  y  a 
quinze  à  seize  brasses  d'eau. 

Le  traversier  est  le  vent  du  sud-sud- est. 

Du  mouillage. 

On  peut  mouiller  dans  ce  Port  avec  des  vais- 
seayx  et  galères  ;  il  peut  contenir  dix  -  huit  à 
vingt  galères  ;  le  meilleur  mouillage  est  du  côté 
de  la  droite  en  entrant ,  oir  l'on  est  pTus  à  l'a- 
bri des  vents  du  large  :  il  y  a  par- tout  le^  milieu 
depuis  dix  jusqu'à  quatre  brasses  d*eau  ;  on  a  un 
fer  en  mer  et  des  amairres  à  terie  :  on  s'y  amar- 
re quelquefois  à  quatre  ,  ayant  la  poupe  vers  le 
nord-^est  y  et  pour  lors  on  est  par  trois  à  quatre 
fck-aôsfes  d'eau  ,  fond  d'herbe  et  vaseux. 
-  II  lie  faut  pas  s'approcher  du  côté  de  l'ouest  aa- 
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tour  d'une  grosse  po?nte  qui  s'y  trouve ,  n'y  ayant 
pas  d*eau ,  non  plus  que  dans  le  fond  du  port.    ' 

On  peut  faire  du  bois  sur  la  droite  en  entrant  i 
Hîais  il  n'y  a  point  ïeau  douce  :  on  fait  néan- 
moins des  trous  dan^  un  bas  terrein  qui  est  daAs 
le  fond  du  port ,  proche  quelques  joncs ,  quoique 
cette  eau  soit  saumâtre.  '  ' 

La  latitude  est  89  dégrés  29  minutes ,  et  la 
variation   17  dégrés  vers  le  nord-ouest.     •    ' 

Part  Colom. 

Environ  douze  milles  au  nord-est  du  Porto  Pe- 
dro ,  il  y  a  une  grande  calanque ,  qu'on  appelle 
port  Colom  ;  il  était  autrefois  fort  bon;  mais  pré- 
sentement s*étant  comble  ,  on  ne  peut  s'en  $e^vin 

Entre  le  Porto  Pedro  et  ce  Port,  ilyadeiîx 
tours  de  garde,  comme  il  a  été  remarqué' di- 
dessus.         .  *  * 

Lorsqu'on  vient  d^  côté  de  Test ,  on  ne  voit 
point  la  tour  de  Porto  Pedro  ,  a  moins  d'être  près*- 
que  vis-à-vis  l'entrée  du  port ,  principalement  lors- 
qu'on est  proche  la  côte  ,  à  cause  d'^unç  grqsse 
pointe  remplie  d'arbres  qui  couvrei;it,  l'entrée  4^ 
port ,  et  empêchent  qu'on  11e  voye  l,â  tour. 

Baye  d^Artas.        '  ' 

A  ciAq  à.  six  milles  au  nord-est  du  port  Co- 
.  lom  ,  est  Ja  pointe  dé  la  baye  d'Artas  qui  est  bas- 
se ;  il  y  a' de  cette  pointe  au  cap  Rouge,  en- 
viron sept  milles  au  nord -est  :  entre  ces  deux 
-  pointes   on  trouve   un  grand  enfoncement  avec 
une  plage  de  sable,  quon  appelle  bayed'Artas, 
dans  laquelle  on  peut  mouiller  avec  des  galères  > 
pour  les  vents  du  sud-oùest,  ouest  et  nord-ouest^ 
«  derrière  la  pointe  du  sud-oueit  >  on  est  parcisi^ 

E  3^ 
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ou  six  brasses  d'eau  ,  fond  d'herbe  vaselir;   e| 

étant  tant  soit  peu  à  terre ,  on  y  est  à  couvert 

du  vent  du  sud. 

.    Presque  vers  le  milieu  de  la  baye ,  il  y  a  une 

|ietite  rivière  où  on  peut  faire  aisément  de  l'eau  ; 

dans  le  fond  de  la  plage  »  presque  au  milieu ,  est 

le  village  d*Artas  >  qui  est   situé  sur  une  émi«» 

nence. 

On  peut  aussi  mouiller  du  côté  de  Test,  proche 
le  cap  Rouge  ;  mais  le  fond  n  y  est  pas  des  meil- 
leurs, y  ayant  quelques  roches  sous  Teau  qui  g4«> 
lent  les  cables. 

Cctp  Rouge^ 

,  Le  cap  Rouge  est  celui  du  nord-est  de  la  baye 
d'Artas  ,^  qui  est  de  figure  ronde  et  fort  haute , 
sur  lequel  U  y  a  une  tour"  ronde  de  garde ,  et 
(Quelques  tâches  rouges ,  d'où  il  tire  $ou  nom. 

Cap   la  Fedrç, 

Environ  trois  milles  au  nord  quart  de  nord- est 
du  cap  Rouge ,  git  le  cap  la  Pedre ,  sur  le  haut 
duquel  est  une  tour  de  garde  ;  et  entre  ces  deux 
caps,  est  un  petit  enfoncement  du  côté  du  cap 
la  Pedre ,  où  il  y  a  une  longue  pointe  basse  avan- 
cée en  mer ,  qui  est  fort  hachée  ,  qui  fait ,  avec 
une  autre  petite  pointe,  une  anse  de  sable  ,  dans 
laquelle  on  pourrait  mouiller  dans  une  nécessi- 
té ;  il  y  a  un  écueil  hors  de  Teau,  au  bout  de  cette 
pointe,  et  l'on  y  peut  faire  de  leau; 

L'on  voit  un  petit  village  et  quelques  moulins 
a  vent  sur  une  nauteur,  presque  vers  le  milieu 
de  cette  plage. 

On  peut  aussi  mouiller  dans  une  nécessité  du 
«014  4u  nox^  du4»p  de  la  Pedre,  entre  la  pointe 
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éa  cap  de  la  Pedre  et  celle  du  sud  de  la  grande 
baye d'Alcudy ,  où  Ion  sera  par  huit ,  dix  et  quin* 
ze  brasses  d'eau  »  fond  de  sable  et  d^herbe  :  on 
peut  même  faire  de  Teau  à  la  plage  ,  d'où  Ton 
découvre  le  même  village  et  les  moulins  dont  on 
vient  de  parler. 

La  pointe  du  cap  la  Pedre  va  en  pente  vers 
la  mer;  c'est  la  pointe  la  plus  à  Test  de  Tisle 
de  Mayor^ue ,  et  fait  Tentrée  de  la  baye  d'Al« 
Gudy. 

Baye  à^Alcu^y. 

La  pointe  du  cap  de  la  Pedre  ^  et  celle  d*Al- 
cudy,  gissent  sud-esd  et  nord-ouest;  il  y  a  en- 
viron dix-neuf  milles  de  l'un  à  l'autre ,  entre  les 
deux  et  la  grande  Baye  d'Alcudy,  dans  le  fond 
de  laquelle  il  y  a  un  petit  islet  :  la  ville  d'Al- 
cudy  ou  Alcudia  ,  est  située  dans  un  bas  terrein 
]|^roche  la  mer  ;  on  y  voit  quelques  moulins  à 
vent  proche  la  ville. 

L'on  mouille  ordinairement  entre  la  ville  tt 
tîslet ,  tant  soit  peu  plus  en  dedans  de  l'islet  et 
d  une  tour  ronde  ,  qui  se  voit  un  peu  éloignée  d^ 
la  marine  ;  pour  lors  ,  on  se  trouve  par  trois  » 
quatre  et  cinq  brasses  d*eau ,  fond  de  terre  gras- 
se ou  vase  ,  à  une  portée  de  canon  au  large  de 
la  côte ,  et  environ  à  une  petite  lieue  de  la  ville 
d'Alcudy. 

Cap  d^Alcudy. 

Le  cap  d'AIcudy  est  une  longue  pointe  fort 
haute  )  qui  sépare  la  baye  d'Aicudy ,  de  celle  dé 
Poyance  ;  cette  pointe  est  fort  haute  et  escarpée 
vers  la  mer  ;  et  sur  le  haut  »  il  y  a  une  tour  à 
feu  qui  sert  à  faire  $ignaK 

E4 
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Baye  de  Poyance. 

Environ  sept  milles  au  nord  quart  de  nord-esf 
du  cap  d'Alcudy ,  est  le  cap  Fromentel  :  entre 
ces  deux  caps,  il  y  a-  une  baye,  quon  appelle 
baye  de  Poyance  ,  large  d'environ  six  à  sept  mil- 
les, et  profonde  de  huit  à  neuf,  dans  laquelle 
les  vaisseaux  et  galères  peuvent  fort  bien  mouil- 
ler, et  l'on  y  peut  même  venir  de  nuit  et  sans 
aucun  danger. 

Du  côté  du  nord  de  la  baye  ,  il  y  à  une  pointe 

un  peu  avancée  en  mer ,  sur  laquelle  est  une  tour 

exagone  ,  qui  est  armée  de  trois  à  quatre  pièces 

de  canon ,  au-dessus  de  laquelle ,   vers  la  mon? 

;  tagne  ,  est  une  autre  tour  plus,petite  et  ronde. 

Le  mouillage  ordinaire  ,  principalement  pour 
les  gatères ,  est  de  l'autre  bord  de  cette  jioînte , 
par  trois  ,*  quatre  et  cinq  brasses  d'eau ,  fond  d'her- 
'  be  vaseux ,  et  où  il  se  trouve  quantité  de  gram- 
des  nacreâ  ;  on  porte  ,  si  l'on  veut ,  une  amarra 
à  terre  sur  cette  pointe  ,  qui  met  à  couvert  des 
vents  d*est  et  même  ^e  rud-est  ;  si  bien  que  pour 
peu  que  l'on  en  soit  proche,,  on  est  aussi  à  cou*» 
vert  de  la  mer  et  desr  vents  du  large. 

A  l'égard  des  vais^aux ,  ils  mouillent  un  peu 
plus  au  large  au-dedans  de  la  pointe,  à  la  por* 
tée  du  pierrier  de  la  côte ,  par  sept  à  huit  bras* 
s^s  d'eau  ,  où  il  y  a  im  même  fond. 

Du  côté  du  sud  de  la  baye ,  on  voit  encore 
I4  ville  d'Alcudy  dans  un  bas  terrein  entre  deux 
-  montagnes  ;  et  dans  le  fond  de  la  baye  ,  vers 
l'ouest ,  où  l'on  mouille ,  on  voit  la  petite  ville 
de  Poyancé ,  située  sur  une  éminence ,  éloignée 
de  la  mer  d'environ  une  demi^lieue. 

Pfpçhe  I4  mer,  et. vis-à-vis  de  cette  ville  1  U 


Digitized  by  LjOOQLC 


MÉDITERRANÉE.  ^9 

y  a  quelques  arbres  et  quelques  jardina  ,  où  il  ]f 
a  des  pouseraquts ,  dû  l'on  fait  de  l'eau  ;  elles  sont 
un  peu  éloignées  du  bord  de  la  mer. 

Le  traversier  est  le  vent  d'est  qui  y  donne  à 
plein;  mais  le  vent  qui  incommode  le  plus,  est 
Je  sud -sud- ouest ,  qui  vient  par -dessus  la  ville 
d'Alcudy  ;  comme  il  vient  de  l'autre  baye,  et 
passe  entre  deux  montagnes  >  il  souffle  quelque*- 
fois  violemment. 

Depuis  la  pointe  de  Poyance,  où  est  cette  tour, 
jusqu'à  la  ville  d'Alcudy  en  traversant  ,  on  voit 
presque  par-tout  le  fond  de  la  mer  ,  parce  qu'il 
n'y  a  dans  cet  alignement  que  huit  à  dix  bras- 
ses d'eau ,  et  que  les  eaux  y  sont  fort  claires  ; 
le  fond  est  de  matte,    vase  et  d'herbes. 

La  latitude  est  de  40  dégrés,  et  la  variation 
de  17  dégrés  vers  le  nord-ouest. 

Cap  FromenteL 

De  la  pointe  de  Poyance  au  cap  Fromentel,' 
îl  y  a  environ  cinq  milles;  vers  le  milieu  de  ce 
trajet,  il  y  a  une  petite  isle  de  moyenne  hau- 
teur, qu'on  appelle  isle  Frcmentiere  ;  elle  est 
tout  proche  de  terre ,  n'y  ayant  passage  que  pour 
des  bateaux. 

Vers  le  nord-ouest  de  cette  isle ,  îl  y  a  une 
plage  de  sable ,  où  l'on  pourrait  mpuilley  avec 
des  galères ,  lorsqu'on  ne  peut  gagner  le  mouil- 
lage de  Poyance  :  oa  peut  faire  du  bois  dans  ce 
lieu.  • 

Le  cap  Fromentel  est  une  grosse  pointe  foit 
haute  et  fort  escarpée  de  toutes  parts  :  on  peut 
la  ranger  à  la  longueiur  de  la  rame ,  y  ayant  quîri- 
ze  brasses  d'eau  :  ce  cap  est  le  plus  an  nordr 
est  de  l'isle  de  May  orque. 
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De  l'autre  bord  de  ce  cap ,  vers  le  nord-onest  j 
1i  y  a  une  petite  calanque ,  mais  le  mouillage 
ti^en  est  pas  bon. 

Côte  du  Nord  de  Mayorque. 

Depuis  le  cap  Fromentel  à  Tisle  Dragonnîe- 
ire ,  la  côte  est  inhabitée ,  fort  haute  e\  esçar- 
]pée;  on  Tappelle  côte  Solery,  où  il  n'y  a  au- 
cun mouillage  ;  et  presque  par  le  travers  du  mi- 
lieu de  cette  côte ,  environ  huit  milles  ,  il  y  a 
un  petit  banc  de  roches  et  sable ,  sur  lequel  il 
n  y  a  que  deux  brasses  d'eau  :  un  V£Ûsseau  Hol- 
landais y  a  échoué. 

Jsle  de  Minorque. 

Environ  cînquantes  milles  à  Test ,  cinq  dégrés 
vers  le  nord  du  cap  de  la  Pedre  de  Tisle  de  Ma- 
yorque ,  est  la  pointe  du  port  Mahon  ,  qui  est 
du  côté  du  sud-est  de  Pisle  Minorque. 

L'îsle  de  Minorque  est  plus  longue  que  large; 
«elle  a  environ  nouante  -  cinq  à  oent  milles  de 
tour  ;  elle  gît  à  Test-nord-est  de  Tisle  de  Mayor- 
que ;  elle  a  deux  bons  ports  ;  savoLr  :  port  For-, 
aielle  et  port  Mahon. 

i  Port  Mahon» 

A  la  pointe  du  sud  de  Tisle  de  Minorque ,  il 
y  a  un  islet  fort  bas ,  nommé  Laire  de  Mahon  » 
éloigné  de  la  pointe  de  Minorque ,  d'une  bonne 
portée  de  fusil  :  on  peut  passer  à  terre  de  cet 
islet  avec  des  galères  et  barques ,  y  ayant  quatre 
brasses  d*eau  dans  son  plus  étroit  passage ,  dont 
jon  voit  le  fond  fort  aisément. 

De  la  pointe  du  sud  de  Tisle  de  Minorque  I 
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:eelle  du  nord- est,  nommée  la  pointe  de  la  Garde  » 
la  routa  est  nord-est  qoart  du  nord  environ  six 
milles  :  sur  le  haut  de  cette  pointe,  il  y  a  une 
tour  de  garde  qui  est  ronde ,  elle  est  située  sur 
une  éminence* 

Environ  une  bonne  portée  de  fusil  vers  l'ouest 
sud  ouest  de  cette  pointe  de  la  Garde ,  est  ren- 
trée du  port  Mahon ,  qui  est  très-bon ,  et  sem- 
blable à  june  rivière  ;  il  n  a  à  son  entrée  qu'une 
demi-portée  de  fusil  de  largeur  ,  et  une  lieue 
de  longueur  :  le  vent  qui  y  donne  à  plein  dans 
l'entrée,  est  le  sud-est  quart  de  sud. 

Du  côté  du  sud-ouest  de  l'entrée ,  H  y  a  une 
citadelle  sur  le  bord  de  la  mer  ,  et  quelques  mai- 
sons auprès  qu'il  faut  laisser  sur  la  gauche  en  en- 
trant ,  observant  de  passer  à  mi -canal  ,  à  cause 
de  quelquej$  petits  rochers  qui  sont  des  deux  cô- 
tés :  il  y  a  aussi  dans  le  port  quelques  petits 
islets  ,  qu'on  laisse  sur  la  droite  avant  qu'on  soit 
arrivé  devant  la  ville  de  Alinorque  ,  laquelle  est 
du  côté  du  sud-ouest. 

On  mouille  ordinairement  devant  la  ville ,  qui 
est  éloignée  d'environ  trois  quarts  de  lieues  de 
rentrée  du  port  :  il  faut  s'y  amarrer  à  quatre; 
çavoîjr  :  deux  fers  à  proue  ,  par  sept  à  huit  bras- 
ses d'eau ,  fond  d'herbe  vaseux  ,  et  deux  amarres 
qu'ion  porte  à  terre  ,  ayant  la  poupe  de  la  galère 
vers  la  ville ,  à  une  demi-longueur  de  galère  de 
*  terre  ,  où  l'on  trouve  cinq  à  six  brasses  d'eau. 

On  fait  de  l'eau  devant  la  ville  proche  la  mer. 

La  latitude  est  de  40  dégrés  2  minutes. 

On  peut  aussi  mouiller  ,  après  avoir  dépassé 
la  citadelle  qui  est  à  l'entré  du  port ,  mais  il  faut 
s'affourcher  à  quatre  cùmme  devant  la  ville;  on 
y* peut  aussi  faire  de  l'eau  dans  Je  fond  de  q^uelr 
g,ues  calanques  qui  y  sonO 
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On  peut  passer  tout  autour  des  isles  qui  sont 
Jans  le  port  »  selon  que  le  besoin  le  requiert , 
excepté  du  côté  du  nord-nord-est  de  celui  qui 
est  devant  la  ville ,  où  il  n'y  a  point  de  passage. 

Port  Fornelle. 

Port  Fornelle  est  un  assez  bon  port  pour  tou* 
te  sorte  de  bâtimens  ,  il  est  situé  4^^  ^^^é  du 
nord-est  de  1  isle  de  Minorque  ;  sa  reconnaissant 
ce  est  une  petite  tour  ronde  et  blanche  ,  qui  esc 
sur  la  pointe  du  sud-est  de  l'entrée  du  port  ;  et 
.  environ  cinq  milles  au  nord-ouest  quart  d'ouest 
de  cette  pointe  9  il  y  eu  a  une  autre  fort  haute 
.  et  escarpée  ;  et  entre  les  deux.  Ton  voit  un  grand 
enfoncement. 

Un  peu  en  dedan»  de  la  pointe  de  la  droite 
,  en  entrant  dans  le  port ,  il  y  a  une  forteresse  à 
:  quatre  bastions. 

^      Lorsqu'on  vient  du  côté  du  sud-est  pour  entrer 
dans  le  port  Fornelle ,  il  faut  ranger  à  discrétÎQn 
r  la  pointe  du  sud-est  sur  laquelle  est  cette  tour 
.  blanche  qui  reste  sur  la  gauche  ;  en  faisant  cette 
.  route  Ton  découvre  l'entrée  du  port ,  et  la  for- 
.  teresse  qui  est  sur  la  droite  :  l'entrée  du  pprt  est 
.  fort  étroite ,  n'ayant  qu'environ  deux  cent  bras* 
.  ses  d'ouverture;  mais  elle  s'élargit  à  mesure  qaon 
.  entre  dans  le  port ,  qui  a  près  de  deux  milles  de 
longueur ,  et  est  presque  de  figure  ronde. 
Il  y  a  dans  le  forrd  du  port  une  petite  îsle. 
Les  traversiers  sont  depuis  le  nord- nord-est, 
jusques  au  nord-nord-ouest  ;  le  vent  de  nord  y 
donne  à  plein. 

Le  mouillage  ordinaire  est  du  côté  de  l'ouest, 
.  à  une  petite  portée  de  canou  de  la  forteresse: 
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m  j  trouve  quatre  à  cinq  brasses  d'eau  ,  fond 
dherbe  vaseux. 

Du  côté  de  l'est  de  ce  port ,  il  n'y  a  point 
de  profondeur  d'eau»  non  plus  que  dans  le  fond; 
il  y  a  même  quelques  roches  qui  pourraient  gâ-  . 
ter  les  cables  ;  à  1  entrée  du  port ,  il  y  a  dix  à 
onze  brasses  d'eau  »  et  jusques  auprès  de  l'isle 
cinq  brasses. 

Du  côté  du  isud' ouest  de  l'isle  de  Minorque, 
il  y  a  un  peu  d'enfoncement  où  l'on  pourrait 
mouiller;  mais  il  ne  faut  pas  approcher  de  cette 
côte  de  trop  près ,  parce  .qu'il  y  a  quelques  ro- 
ches proche  de  l'isle. 

La  latitude  est  de  40  dégrés  14  minutes. 

Des  Isles  Colombrettes, 

Environ  nonamte  milles  au  nord-nord-est  du  cap 
St.  Martin,  et  presque  à  Pouest- nord- ouest  de 
lîsle  Dragonniere  de  Mayorque  ,   environ  aussi 
nouante  milles  ^  sont  les  isles  Colombrettes ,  dont  . 
la  plus  grosse  ,  qui  est  celle  du  nord ,  peut  avoir 
environ  deux  milles  de  tour;  elle  est  assez  haute,  . 
principalement  par  les  deux  extrémités  ;  elle  est  * 
éloignée  de  la  première  terre  >  qui  est  le  cap  d'O- 
ropesa  ,  de  trente  milles. 

Du  côté  de  l'est  de  la  principale  îsle  ,  îl  y 
a  une  petite  anse  en  forme  d'un  demi-cercle ,  dans 
lequel  on  pourrait  mouiller  avec  des  Galères ,  et 
même  un  vaisseau  dans  une  nécessité  :  Touver- 
ture  de  l'anse  est  de  cent  dix  toises ,  et  environ 
cent  cinquante  toises  d'enfoncement  ;  de  sorte 
qu'on  y  peut  mettre  huit  à  dix  Galères. 

A  la  pointe  de  la  gauche  en  entrant ,  îl  y  aï 
deux  hauts  rochers  proche  de  l'isle,  où  il  ne  peut 
passer  que  des  batedu;c ,  par  le  peu  de  distance 
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iju'il  y  a  entre  Hsle  et  ces  rochers,  qui  mettent 
à  couvert  des  vent$  de  sud-est  ;  on  les  peut  raih* 
ger  en  dehors  de  fort  près. 

A  l'entrée  de  cette  anse ,  il  y  a  huit  à  dit 
brasses  d'eau  y  et  au  milieu  sept  >  six  ,  quatre  et 
froîs  brasses,  fond  d'herbe  vaseux  :  mais  il  s'y 
trouve  quelques  pierres  mouvantes  qui  gâtent  les 
cables ,  à  moins  de  les  garnir  dix  à  quinsse  bras* 
ses  proche  de  Tancte.  II  y  a  de  plus,  un  autre 
inconvénient  pour  l'amarrage ,  qui  est  qull  ne 
se. trouve  aucun  rocher  autour  du  port,  oii  Ton 
puisse  accrocher  les  cordages ,  la  côte  étant  fort 
unie. 

Un  peu  au  -  dedans  an  port  ,  du  côté  de  la 
gauche  en  entrant ,  il  y  a  deux  petites  pointer 
de  rochers  hors  de  leau ;  mais  on  les  peut  ap- 
procher tant  quon  veut,  y. ayant  quatre  brasses 
d'eau  tout  proche  :  on  prétend  même  que  quel- 
ques corsaires  d'Alger  y  viennent  espalmer;  mais 
il  ne  faudrait  pas  s'y  laisser  surprendre  par  le^ 
vents  de  nord-nord-est,  jusques  au  sud-est  :  le 
vent  d'est ,  qui  est  le  traversier ,  y  donnant  k 
plein  ,  rend  la  mer  fort  grosse* 

Sur  le  haut  de  l'isle  ,  il  n'y  a  que  de  brous-* 
sailles  et  peu  de  ter^ein;  il  s'y  trouve  quantité 
de  couleuvres  d  une  prodigieuse  grosseur  ;  c^est  de- 
là que  leur  vient  le  nom  de  Colombrettes. 

Quelques  personnes  prétendent  qu'il  s'y  trouve 
de  l'eau'douce. 

On  peut  librement  appr^ccher  la  grosse  îsie  de 
Colombrettes,  principale n^ent  du  côté  du  nord» 
de  Test  et  du  sud-est  ;  mais  du  côté  du  sud,  en- 
iliron  quatre  milles,  il  y  a  un  haut  rocher  blancf 
qui  ,  de  loin,  parait  un  vaisseau  à  la  voile;  et 
un  quart  de  lieue  vers  le  sud  de  ce  rocher ,  it 
y  en  a  un  autre  qui  est  plus  bas  ;  et  entre  1^ 
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^osse  isle  et  l'écueil  qui  semble  un  vaisseau  ^^ 
il  y  a  deux  autres  gros  rochers  et  quelques  petite 
aux  environs  :  cependant  on  peut  passer  entre  ce» 
rochers  et  la  grosse  isle ,  dans  un  besoin* 

JI  est  bon  de  faire  remarquer  ici ,  que  ces  isles^ 
sont  mal  placées  dans  toutes  les  cartes  Hollan- 
daises et  Provençales  »  aussi  bien  que  les  terrein» 
des  environs  :  on  en  peut  voir  la  différence  dans 
la  carte  de  la  Méditerranée  que  j'ai  faite ,  où  on 
les  trouvera  exactement  situés  ,  ayant  été  expr^ 
dans  cette  isle  pour  y  faire  des  observations. 

Exabia  proche  le  Cap  St.  Martin. 

Environ  quatre  milles  vers  le  nord  quart  norcik 
ouest  du  cap  St.  Martin  ,  est  le  c^p  St.  Antoine;-. 
entre  ces  deux  caps  9  il  y  a  une  grande  anse  de: 
sable,  qu'on  appelle  Exabia  ou  Cabea  1  dans  la* 
quelle  les  vaisseaux  et  galères  peuvent  mouiller^ 
principalement  pour  les  vents  de  sud -est  9  sud^ 
jusques  au  nord* 

Le  mouillage  ordinaire  des  galères ,  est  du  côté 
du  nord- ouest ,  proche  le  cap  St.  Antoine  >  vis-* 
à-vis  dune  tour  et  quelques  magasins  à  pêcheur» 
qui  sont  auprès.  Cette  tour  est  sur  une  bassa 
pointe  proche  la  mer;  elle  est  armée  de  deux 
petits  canons  pour  la  défense  du  mouillage  :  ont 
est  éloigné  de  cette  tour  d'environ  deux  longueur^ 
de  cables ,  pour  lors  on  sera  par  sept ,  huit  et- 
dix  brasses  d'eau ,  fond  d'herbe  vaseux  ;  on  peut 
porter,  si  on  veut ,  une  atnarre  à  terre  procbqi^ 
la  tour.  V  . 

Le  traversier  est  depuis  le  nord-est ,  jusques  au 
lud-est  ;  ces  vents  y  causent  une  grosse  mer. 

Lorsque  les  vents  seront  du  coté  du  sud  on 
fud-ouesti  91^  peut  aller  mouiller  dans  lanoiê^^ 
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anse  dû  côté  du  cap  St.  Martin ,  en  decf ans  d^tià 
gros  écueil  ,  qui  est  à  la  pointe  dudtt  cap  ,  â 
une  bonne  portée  de  fusil  de  la  côte  ;  on  y  troul- 
vera  quatre  ,  cinq  et  six  brasses  d'eau ,  fond  d'her-» 
be  et  sable  ;  mais  il  ne  faut  pas  trop  s'approcher 
de  la  côte ,  à  cause  de  quelques  roches  tombée^ 
de  la  montagne  qui  se  sont  étendues  aujc  envi* 
it)|is ,  qui  gâtent  lec  cables. 

On  peut  aussi  mouiller  par-tout  le  milieu  de 
cette  anse  avec  des  vaisseaux,  y  ayant  quatorze^ 
à  quinze  braçses  d'eau ,  bon  fond. 

On  reconnaît  facilement  Exabia.,  par  le  ma* 
yen  de  Tisle  qui  est  pro/:he  le  cap  St.  Martin, 
dont  on  a  déjà  parlé  y  principalement  lorsqu'on 
vient  du  côté  de  louest  :  ta  tour  que  Ion  voit 
sur  le  haut  du  cap  St.  Martin,  servira  aussi  de 
reconnaissance. 

Dans  le  milieu  de  la  plage ,  îl  y  a  un  petit 
.ëtang  d'un  côté  avec  un  fortin ,  et  de  lautre  une 
tour  de  garde  9  qui  sont  situés  dans  une  granda 
plaine. 

Derrière  les  magasins  à  pêcheurs  qui  sont  pro- 
ehe  la  tour,  qui  est  du  côté  du  nord- ouest,  il 
y  a  plusieurs  jardins ,  dans  lesquels  il  y  a  des^ 
puits ,  où  Ton  peut  faire  de  l'eau  qui  se  trouve 
très-bonne. 

Environ  deux  milles  vers  l'ouest  de  ces  ma- 
gasins est  la  petite  ville  d'ExaWa ,  située  dans  cette 
plaine  ,  et  au  pied  d'une  montagne  faîte  en  pain 
de  sucre,  qu'on  appelle  la  montagne  de  Mongon; 
elle  paraît  de  tous  les  côtés  ;  lorsqu'on  vient  de 
Touest ,  on  la  voit  par-dessus  le  cap  St.  Martin^ 

Cap  St  Antoine. 

, .  .(Vis:à-vîs  la  montagne  de  Mon|;oii  est  le  cap 
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St.  Antoine^ ,  qui  est  la  pointe  du  nord  de  Panse 
dExabia  :  c'est  une  pointe  longue  et  haute,  fort 
unie  sur  le  haut  et  fort  escarpée ,  principalement 
vers  la  mer. 

Sur  le  haut  de  la  pointe  ,  il  y  a  un  Monas- 
tère de  Religieux,  et  un  peu  plus  avant,  il  y  a 
quatre  à  cinq  moulins  à  vent  qui  en  donnent  U 
Connaissance. 

^  On  reconnaît  encore  la  rade  d*Exabia  ,  lorsque 
Ion  vient  du  côté  du  nord  et  du  nord-est ,  par 
une  haute  montaçne  qui  se  découvre  de  fort  loin 
au-dessus  de  Denîa ,  et  un  peu  plus  vers  le  sud. 
On  voit  celle  de  Mongon  dont  il  a  été  parlé  ;  el* 
le  parait  de  plus  de  soixante  milles  en  iforme  d'u- 
ne tente  de  galère;  et  à  mesure  qu'on  l'appro- 
che, on  découvre  aussi  le  cap  St.  Antoine,  qui 
parait  une  pointe  droite  et  plane  sur  le  haut. 

On  découvre  ce  cap  plutôt  que  celui  de  St. 
Martin  ,  principalement  lorsqu'on  est  dans  le  gol- 
fe de  Valence  ;  ensuite  on  voit  le  cap  St.  Mar** 
tin  d'environ  trente  milles  :  au-dessus  de  ce  cap, 
il  Y  a  une  montagne  ronde  sur  laquelle  est  une 
tour. 

Dénia. 

A  cinq  à  six  milles  au  nord-ouest  du  cap  St. 
Antoine,  est  la  petite  ville  de  Dénia,  située  sur 
une  pointe  avancée  en  mer ,  qui  est  de  hauteur 
médiocre  ;  elle  parait  isolée  ,  à  cause  que  de  l'au- 
tre côté  le  terrein  est  fort  bas. 

Devant  la  ville  de  Dénia ,  il  y  a  un  petit  port^ 
où  les  bâtimens  médiocres  peuvent  mouiller  :  il 
y  a  six  à  sept  brasses  d'eau ,  fond  de!  sable  ;  nfiais 
comme  aux  environs  il  y  a  quelques  mattes  oa 
bas  fonds ,  il  est  besoin  de  prendre  des  pilote^ 
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du  lien ,  lesquels  ne  manquent  pas  de  venir  a 
bord  au  moindre  signal  que  Ton  leur  fait. 
.  On  voit  de  fort  loin  le  château  ,  qui  est  pres^ 
qu'au  milieu  de  la  ville  ,  lequel  paraît  fort  blanc. 
Vers  la  pointe  du  nord-ouest  de  Denîa,  il  y 
a  une  longue  pointe  de  maltes  et  d'herbiés ,  qui 
^'avancent  plus  d  un  mille  sous  Peau  fort  au  large* 

Environ  seize  à  dix-sept  milles  vers  le  nord- 
ouest  de  t)enîa ,  est, la  petite  ville, de  Gandia, 
située  dans  un  terreîn,  un  peu  éloignée  du  ri- 
vage de  la  mer* ;  et  sur  le  bord  de  la  mer,  il  y 
a  quelques  magasins  devant  lesquels  on  mouUle 
à  la  petite  portée  dii  panon,  de  la  plage  ,  à  huit, 
neuf  et  dix  brasses  tl'éau^  fond  de  gros  sable  et 
'  gravier.  .  ,     > 

Près  les  magasins  de  Gandia ,  il  y  a  une  tour 
ironde  de  g^rde ,  située  sur  une  petite  éniineû* 
ce  qui  en  rend  la  cqnnaissanjce  plus  facik. 

Coulibre. 

Environ  trente  huit  à  quarante  milles  vers  le 
ïiord-ouest  quart  de  iiord  du  cap  St.  Antoine  ,  est 
le  c^p  Coulibre  ,  qui  çst.ynç  grosse  pointe ,-  su»  la- 
quelle sont  deux  tours  dé  garde  qui  sont  rondes. 

Entre  Dénia  et  ce  cap ,  est  une  gr^de  plage 
de  sable  et  une  grande  plaine  proche  la  mer, 
dans  laquelle  il  y  a  quelques  villes  et  villages» 
entre .  lesquels  il  y  en  a  un  qui  est  entre  Dénia 
et  Gandia  sur  le  bord  de  la  mer ,  nommé  OUi- 
ya  ;  mais  entrant  dans  les  terres,  ce  sont  toutes 
^hautes  montagnes- 

Environ  cinq  milles  vers:  le  sud  du  .cap  Cou- 
libre,  il  y  a  une  grosse  pointe,  et  enûe  cesdeui 
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Coulibre  est  située  dans  le  fond  de  cet  enfonce- 
ment  vers  le  nord-ouest.  - 

On  peut  mouiller  entre  ces  deux  pointes  paf 
cinq ,  six ,  sept  à  huit  bTasses  d'eau ,  fond  de  gro$ 
gravier]  mais  il  ne  faut  pas  trop  s'enfoncer  dans  cet- 
te ause ,  parce  qu'il  n'y  ^  pas  de  profo»deur  d'eau/ 

P^alencéé 

Èttvîroii  vîngt-dêux  tnilles  au  iiord  fiord-ouest 
de  la  pointe  de^CouHbre ,  est  la  rivière  de  Va- 
lence ,  à  l'entrée  de  laquelle ,  sur  la  droite  ^  il 
y  a  un  village  nommé  Grao  ,  devant  lequel  09 
mouille  ordinairement  avec  les  vaisseaux  et  aur^ 
1res  tâtimens  i  parce  que  la  ville  de  ValenCe  est 
environ  sept  à  nuit  milles  loin  de  l'entrée  delà 
rivière  ;  ainsi  les  vaisseaux  ne  peuvent  y  aller^ 
On  y  mouille  par  sept,  neuf  et  dix  brasses  d'eau ,- 
fond  de  sable  i  il  n  y  a  point  d'abri  que  des  vent^ 
qui  viennent  de  la  terre. 

Entre  Coulibre  et  Grao ,  cJé  sont  tous  terreînsf 
forts  hauts  ;  mais  le  long  de  la  mer  ,•  il  y  a  queit 
^ues  basses  terres  et  plages^  ,  ^ 

Du  côté  du  nord  de  Grao  ,  îl  y  â  une  tout 
sur  une  petite  értiinence ,  qui  sert  en  partie  à  la 
xeconnaitre. . 

De  Grao  au  c;àp  d'Ofopeso  ^  la  route  est  ïe; 
iiord-ouest  quart  d'ouest  ;  envîf  on  cinquante  mll-î 
les  entre  les  deux  ,  il  y  a  un  grand  enfoncement 
dont  les  terres  sont  fort  hautes  :  on  y  découvre 
plusieurs  villes  et  villages ,  et  quelques  toùts  dé 
garde  qui  font  feu  la  nuit  pour  avertir  des  bâ^ 
timens  qu'on  a.  découvert  le  jour  :  il  n'y  a  point 
de  mouillage  le  long  de  ces  côtes  ,  si  ce  n'iss^ 
pour  se  garantît  des  vents  de  terre. 
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Cap  d^  Oropeso. 

Environ  cinq  milles  an  nbrd  ,  cinq  dégrés  vers 
Test  du  cap  St.  Martin  »  est  le  cap  d'Otopeso, 
qui  est  une  grosse  pointe  fort  haute  ;  en  avan- 
'çant  un  peu  dans  les  tenés  parle  travers  de  ce 
cap  ,  il  y  a  une  grosse  montagne  en  forme  de 
pain  de  sucre  ,  qu'on  appelle  le  Mont  d'Oropeso» 

2ui  se  voit  de  fort  loin ,  àur-tout  lorsqu'on  vient 
^  u  côté- du  sud  d'un  temps  clair;  on  la  voit  mê- 
me du  cap  St.  Martin. 

Presque  sur  la  pointe  de  l'ouest  du  cap  d*0- 
f  opeso ,  il  y  a  un  petit  château  qui  paraît  com- 
me une  grosse  tour  ronde  ;  et  vers  l'ouest  du  châ* 
teaUy  il  y  a  une  grande  anse  dans  laquelle  on 
peut  mouiller  par  les  vents  de  nord  ouest  »  jus- 
ques  au  nord-est  :  on  y  est  par  dix  à  douze  bras* 
ises  d'eau,  fond  de  sable  vaseux. 

Vers  le  sud  de  la  pointe  la  plus  avancée  de 
ce  cap ,  environ  deux  milles ,  il  y  a  une  roche 
fort  dangereuse,  à  laquelle  il  faut  prendre  garde. 

Du  côté  du  nord  de  cette  pointe ,  environ  trois 
milles ,  est  le  village  d'Oropeso  ;  il  y  a  une  tout 
de  garde  entre  cette  pointe  et  le  village. 

Peniscola. 

;  Environ  vingt- deux  à  vingt-trois  milles  au  nord- 
jest  quart  de  nord  de  la  pointe  d  Oropeso ,  est 
ipelle  de  Peniscola ,  sur  laquelle  est  une  petite 
ville  qui  parait  comme  un  château  ;  elle  semble 
être  isolée,  à  cause  qu'elle  savançe  en  mer,  et 
que  du  côté  du  nord-ouest ,  ce  n'est  qu^une  lan- 
^e  de  terre  basse ,  et  une  plage  de  sable. 

On  peut  mouiller  du  côté  du  nord  de  Penîs- 
^cola^  pour  les  vents  du  nord-ouest  >  ouest  et  sud- 
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onest  ;  on  y  est  par  six ,  huit  et  dix  brasses  d^eau» 
fond  de  sable  vaseux. 

Il  semble  qu'on  pourrait  également  mouiller  du 
côté  du  sud  de  Peniscola,  mais  le  fond  n'en  vaut 
rien  :  de  plus,  vers  le  sud  de  cette  pointe,  envi«^ 
ton  un  quart  de  lieue,  il  y  a  sous  l'eau  une  roche 
dangereuse ,  qu'il  faut  éviter  lorsqu'on  vient  du 
côté  du  sud ,  et  qu'on  veut  aller  mouiller  devant 
Peniscola.    , 

La  Ravitta  de  Zojfa. 

Environ  dix>huit  milles  au  nord- est  quart  de 
Bord  de  Peniscola ,  est  la  montagne  de  la  Rabitta 
ou  Ravitta,  qui  fait  l'entrée  du  Zoifa. 

Il  y  a  entre  Peniscola  et  cette  montagne  ,  une 
{grande  plage  bordée  de  sable  avec  une  grande 
plaine ,  où  l'on  voit  plusieurs  petites  villes  ^t  vil- 
lages; entr'autres,  et  presque  vers  le  milieu  de 
celte  plage ,  sur  le  bord  de  la  mer ,  est  la  petite 
ville  de  Vineros,  devant  laquelle  on  peut  mouil- 
ler avec  les  vents  à  la  terre ,  à  la  petite  .portée 
du  canon  ,  où  il  y  a  six  ,  huit  et  neuf  brasses 
d*eau ,  fond  de  sable  vaseux ,  comme  tout  le  long 
de  la  plage. 

On  la  reconnaît  par  une  grande  Eglise  et  un 
haut  clocher,  qui  est  presque  au  milieu  de  la 
ville  ;  elle  est  entourée  de  murs ,  et  il  y  a  quel- 
ques fortifications  à  l'antique  pour  se  défendre 
de  la  descente  des  Turcs, 

Au-devant  de  la  ville ,  sur  le  bord  de  la  mer, 
il  y  a  plusieurs  maisons  et  magasins  de  pêcheurs", 
qui  empêchent  d'abord  de  voir  les  murs  de  la 
ville. 

Suif  le  bord  de  la  mer,  joignant  la  vtlle  ,  il  a 
un  petit  fort  armé  de  quatre  à  cinq  pièces  dô 
canons  pour  sa  défense.         '^ 

F3 
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,  Dans  la  ville,  et  au -dehors ,  il  y  a  plusîem* 

Euits  où  Ton  peut  faire  de  l'eau  ,  qui  est  très^ 
onne*  :  c*ost  un  lieu  où  ordinairement  il  y  a  une 
grande  abondance  de  vin  ,  et  où  plusieurs  bai« 
ques  vont  charger. 

A  la  pointe  du  sud-ouest  de.  la  Ravitta ,  il  y 
a  deux  tours  de'  garde ,  proche  lesquelles  est  une 
petite  ville  nommée  Alcanario ,  devant  laquelle 
et  entre  les  deux  tours,  il  y  a  une  petite  rivière; 
cette  ville  sépare  la  Catalogne  d'avec  le  Royau- 
me de  Valence.  « 

La  Rabitta  ou  Ravitta,  est  une  grosse  mon- 
tagne fort  haute ,  qui  fait  l'entrée  de  la  grande 
baye  du  Zoffa  du  côté  de  la  gauche  en  entrant; 
de  quelque  part  quon  la  voie,  elle  ressemble  près-! 
que  à  une  tente  de  galère  ,  et  se  voit  de  fort 
loin,  soit  du  côté  du  sud-Quest  ou  du  nord-est^ 
çUe  parait  isolée. 

Baye  du  Zojfa  ou  Alfaque^. 

La  baye  du  Zoffa  est  fort  grande ,  ayant  en- 
viron^dix  à  douze  milles  de  long  et  quatre  à  cinq 
de  large;  elle  est  formée  par  plusieurs  îsles  bas^ 
ses  et  marécageuses ,  qui  sont  bordées  de  gran- 
des plages  de  sable. 

On  reconnaît  l'entrée  de  cette  baye  ,  par  la 
montagne  de  la  Ravitta  qui  parait  de  fort  loin; 
mais  on  ne  peut  voir  ces  bas  terreîns  qui  sont 
sur  la  droite  de  cette  baye,  à  rnoins  que  d*en 
être  à  huit  ou  neuf  milles  près. 

L^  reconnaissance  de  Penîscola  sert  pour  con- 
<  naître  la  montagne  de  Ravitta ,    principalement  1 
lorsqu'on  vient  du  côté  du  sud;   et  celle-ci>  fait 
connaître  la  baye  du  Zoffa, 

J^ors(Ju'Q^  vient  4u  côté  du  sud  pour  aller  roouil" 
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Jer  dans  la  baye- du  Zôffa ,  il  faut  ranger  k  pe- 
tite portée  de  canon  le  côté  de  la  montagne  dQ 
la  Ravitta ,  où  l'on  voit  quelques  tours  de  gardée 
sur  le  bord  de  la  mer  :  mais  comme, du  côté  4^ 
la  droite  ,  où  sont  ces  basses  terres ,  il  y  a  4© 
iongues  pointes  de  sable  qui  s'avancent  à  près 
de  deux  milles  loin  des  plages ,  et  sur  lesquel* 
les  il  y  a  très-peu  d'eau,  on  observera  de  lais- 
ser toujours  les  deux  tiers  de  chemin  de  l'entrée 
sur  la  droite  ,  et  de  cette  manière  on  évitera  toys 
ces  dangers. 

.  Entre  cette  basse  pointe  et  la  côte  de  la  Ra*» 
vitra»  on  trouve  quatre  à  cinq  brasses  d'eau  ,  pres- 
que également  par-tout,  avec  un  fond- de  vase 
molle  où  Ton  ne  saurait  ;  briser  en  cas  qu'on  .jf^ 
échoue* 

Mouillage  du  Zoffa. 

Le  mouillage  ordinaire  est  vis  à- vis  un  vieux 
Monastère  ruiné ,  lequel  est  au  pied  de  la  mon- 
tagne de  la  Ravitta  ,  à  la  petite  portée  du  ca- 
non :  on  y  est  par  quatre  brasses  d'eau  ,  fond  de 
irase  molle  ,  où  les  ancres  tiennent  parfaitement 
bien. 

Un  peii  au-dessus  de  cet  ancien  Monastère  » 
qui  est  sur* le  bord  de  la  mer,  il  y  a  une  tour 
de  garde  quarrée ,  qui  est  située  sur  une  petite 
éminence. 

Vers  le  sud  sud-ouest ,  environ  iine  demi-lieue 
de  ce  Monastère ,  il  y  a  une  tour  ronde  de  gar- 
de ,  armée  d*une  pièce  de  canon ,  qui  est  située 
sur  le  rivage  ,  auprès  de  laquelle ,  du  côté  du 
sud-ouest ,  il  y  a  une  source  d'eau. 

Ordinairement  on  la  va  faire  à  un  grand  pvut^ 
qwî  est  devant  ledit  Monastère, 

Il  esc  facile  aus3i  de  faire  du  bois. 

•         F  4  . 
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On  peut  mouiller  par  tout  où  l'on  voudra  entre' 
cette  tour  et  le  monastère ,  à  une  distance  de  la 
côte  d'environ  un  mille  ;  mais  pour  ne  rien  ris- 
quer et  être  plus  élevé  ,  il  ne  faut  pas  passer 
plus  avant  que  le  monastère  du  côté  du  nord. 

On  peut  aussi  aller  mouiller  du  côté  de  Test 
de  cette  basse  pointe ,  environ  quatre  milles  de 
ce  monastère ,  en  s'éloignant  un  bon  mille  des 
basses  terres  :  on  y  sera  également  par  quatre 
brasses  d'eau ,  fond  de  vase  et  sable.  En  l'année 
1680,  nous  y  espalmâmes  les  galères. 

Dans  le  fond  de  cette  baye ,  vers  Test  du  mo- 
nastère ,  il  y  a  une  petite  isle  platte  ,  sur  la- 
quelle il  y  a  une  tour  à  six  côtés  >  qu'on  appelle 
la  tour  de  St.  Jean;  elle  est  éloignée  de  dix  milles 
du  monastère  :  le  terrein  qui  se  trouve  entre 
ce  monastère  et  cette  tour  du  côté  du  nord ,  ce 
sont  toutes  basses  terres  remplies  de  marécages 
et  d'étangs ,  bordés  de  grands  arbres  ;  mais  dans 
les  terres  ce  sont  toutes  liantes  montagnes. 

Et  environ  quatre  à  cinq  milles  vers  le  nord- 
ouest  du  monastère ,  il  y  a  une  petite  ville  qu'on 
appelle  Anposta,  située  dans  une  grande  plaine. 

Les  traversiers  du  mouillage  de  Zoffa  sont  les 
vents  depuis  le  sud-sud*est,  jusques  au  sud-sud* 
ouest. 

On  remarque  qu'ordinairement  pendant  Pété  le 
vent  de  sud -ouest  y  règne  presque  tous  les  jours  » 
ce  qu'on  appelle  Tombas ,  et  que  pendant  la  nuit 
il  vient  au  nord  et  au  nord- est ,  par  rapport  à  la 
situation  jles  terreîns. 

Le  vent  de  nord-ouest  y  est  fort  impétueux; 
mais  comme  il  vient  de  la  terre ,  il  n*excite  pas 
tine  grosse  mer. 

La  latitude  est  40  dégrés  22  minutes,  et  la 
variation  de  16  à  17  dégrés  vers  le  nord-ouest. 
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Lorsqu  on  vient  du  côté  de  Salo ,  voulant  al- 
ler à  la  rade  du  Zoffa  ,  il  faut  s'éloigner  de  ces 
basses  terres  dont  nous  avons  parlé ,  étant  cer- 
tain que  les  courans  portent  ordinairement  à  la 
plage,  à  cause  de  la  rivière  et  des  étangs  :  j'y 
aï  vu  plusieurs  vaisseaux  échoués  à  la  plage  ;  en 
sorte  que  partant  de  la  rade  de  Salo  pour  aller 
au  Zoffa  ,  il  faut ,  pour  éviter  ces  plages ,  faire 
la  route  de  sud-ouest  quart  de  sud ,  principale^ 
ment  lorsq^u'il  est  nuit. 

Salines  et  Plages  du  Zoffa. 

Environ  dix-huit  milles  vers  l'est-nord-est  de 
la  pointe  de  la  Ravitta  ,  est  l'entrée  de  la  ri* 
vière  de  Tortose  ;  il  y  a  entre  cette  rivière  et 
cette  pointe ,  plusieurs  isles  fort  basses  »  bordées 
de  sable  qui  s'avancent  fort  au  large  ;  en  sorte 
qu'il  faut  faire  un  grand  tour  pour  aller  dans,  la 
rivièire  de  Tortose,  et  s  éloigner  des  isles  du  moins 
de  deux  milles;  on  trouvera  à  cette  distance  qua- 
tre à  cinq  brasses  d'eau. 

Presqu'aux  deux  tiers  du  chemin  du  Zoffa ,  à 
l'entrée  de  la  rivière  de  Tortose ,  on  voit  sur  ces 
isles  plattes  plusieurs  monceaux  de  sel  ,  qui  de 
loin  paraissent  fort  blancs ,  et  deux  tours  de  gar- 
de ,  dont  une ,  qui  est  celle  du  côté  du  nord- 
est  ,  est  quarrée  ,  y  ayant  une  grande  cabane  en- 
tre deux  :  on  voit  aussi  plusieurs  monticules  de 
bruscages,  qui  ressemblent  de  loin  à  des  arbres. 

Et  la  tour  de  St.  Jean ,  dont  nous  aVons  parlé , 
qui  parait  au-dessus  de  ces  bas  terreins ,  et  qui 
semble  même  y  être  contiguë.  / 

Rivière  de   Tortose. 

La  rivière  de  Tortose  est  à  la  un  de  ces  pla<« 
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gcs  dont  nous  venons  de  parler  ;  qn  y  peut  en- 
trer avec  de  moyennes  barques  et  tartanes. 

On  reconnaît  lembouchure  de  cette  rivière, 
jiremièrenient  par  les  eaux  blanches  et  troubles 
qui  en  sortent  »  ensuite  par  quelques  cabanes  de 
pêcheurs  qui  sont  sur  la  droite  eu  entrant;  et 
sur  la  gauche  on  voit  les  tours  des  Salines,  et 
celle  de  St.  Jean  un  peu  au  loin. 

On  peut  mouiller  à  l'ouverture  de  lembouchu- 
ns  dé  cette  rivière  à  une  petite  demi  lieue  de  ter- 
ro ,  où  Ion  sera  par  quatre  à  cinq  brasses  d'eau, 
fond  de  vase  molle. 

Le  vent  de  sud  est,  donne  à  plein  dans  l'era- 
btouchure  de  la  rivière  ;  la  ville  de  Tortose  est 
environ  six  milles  dans  la  rivière  sur  la  droite. 

Environ  cinq  milles  vers  le  nord  de  rembou- 
chure  de  celte  ririère  ,  il  y  a  une  grosse  tour 
ronde  ,  située  sur  le  bord  de  la  mer  ;  entre  la 
rivière  et  cette  tour,  il  y  en  a  deux  autres, mais 
pi  us  petites  ,  qui  sont  aussi  sur  le  bord  de  la  mer. 

Depuis  l'entrée  de  la  rivière  de  Tortose ,  jus- 
qnes  à  la  pointe  de  Salo ,  la  route  est  le  nord- 
est.  Environ  trente-sept  milles  entre  les  deux, 
il  y  un  grand  enfoncement  et  un  bas  terrein, 
oii  l'on  voit  plusieurs  villes ,  villages  et  tours  de 
garde  ;  dans  la  plupart  de  ces  côtes ,  il  y  a  des 
plages  de  sable;  mais  avançant  dans  les  terres, 
il   y  a  de  hautes  montagnes. 

Reconnaissance  de  Salo. 

Etant  par  le  travers  de  la  rivière  de  Tortosô, 

•  ovi  commence  à  découvrir  la  pointe  de  Salo ,  qui 

paraît  comme  une  petite  îsle  noire ,  et  quelqiies 

taches  de  sable  blauc  ;  on  la  Voit  de  même  du 

cùté  de  Test. 
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Rade  de  Salo. 

La  rade  de  Salo  est  vers  Touest  d'une  longue 
pointe  qui  s'avance  dans  la  mer  ,  environ  une  de- 
mi-lieue ;  elle  est  de  moyenne  hauteur,  et  a 
presque  à  Fextramîté  une  vieille  tour  quarrée  qui 
tombe  eu  ruine. ,  laquelle  aide  à  la  reconnaître; 
un  peu  plus  au-dedans  sur  la  même  pointe,  il 
y  a  une  autre  tour  à  huit  côtés  ,  armée  de  trois 
pièces  de  canon  pour  la  défense  du  mouillage. 

Vers  l'ouest  de  cette  tour ,  sur  le  bord  de  la 
plage  ,  il  y  a  une  tour  quarrée  ,  avec  quelques 
vieilles  ruines  aux  environs,  et  deux  magasins  de 
pêcheurs  qui  sont  proche  la  mer,  éloignés  de  la 
grosse  tour  d'environ  un  petit  quart  de  lieue  vers 
le  iiord'ouest. 

Mouillage  de  Salo. 

Le  mouillage  ordînaîre  de  Salo  ,  est  entre  ces 
deux  tours  ,  vis-à-vis  cette  plage  ,  à  un  bon  quart 
de  lieue  loin ,  où  l'on  sera  par  six  ,  huit  à  neuf 
brasses  d'eau,  fond  d'herbe  vaseux;  les  ancres 
y  tiennent  si  fort  qu'on  est  obligé  de  les  soule- 
ver de  temps  en  temps. 

La  commandante  mouille  plus  proche  de  ter- 
re et  vers  la  grande  tour  ,  qui  est  sur  une  piB- 
tite  pointe  où  Ion  peut  porter  une  amarre;  quel- 
ques autres  galères  en  peuvent  faire  de  même. 

On  peut  mouiller  par-tout  aux  environs  avec 
des  vaisseaux  et  galères  ;  mais  avec  les  vaisseaux 
on  ne  doit  pas  tant  s'approcher  de  la  plage ,  de 
peur  d'un  vent  de  s^ud ,  avec  lequel  on  ne  pour- 
rait doubler  la  pointe  ,  si  Ton  voulait  appareiller. 

Les  traYersier$  de  la  rade  dç  Salo,  sont  les 
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vents  depuis  l'est-sud-est ,  îusques  à  l'ouest-sud- 

ouest;  mais  le  sud  y  donné  directement  à  plein. 

On  remarque  cependant  que  ce  vent  n  y  en- 
tre que  rarement  ;  mais  la  mer  qui  vient  du  sud, 
fait  beaucoup  rouler  Je  vent  de  nord-ouest,  tie 
laissant  pas  d'y  être  fort  violent,  quoiqu'il  vienne 
du  côté  de  la  terre. 

Environ  quatre  k  cinq  cent  toises  ,  vers  le 
nord  ouest  de  cette  vieille  tour,  qui  est  sur  le 
bord  de  la  plage;  il  y  a  quelques  ruisseaux  où 
Ton  peut  faire  de  Teau. 

Tout  ce  terrein  est  fort  bas  ,  et  Ion  y  voit 
plusieurs  villes  et  villages  au  pied  des  montagnes: 
car  environ  deux  lieues  loin  de  la  mer ,  ce  sont 
toutes  hautes  montagnes. 

Vers  le  nord  de  la  grande  tour  de  Sale  ,  en- 
viron une  lieue,  il  y  a  une  petite  ville  nommée 
ville  Secque ,  où  plusieurs  barques  et  autres  bâ- 
timens  vont  charger  du  vin;  il  s  y  recueille  aussi 
quantité  de  figues. 

La  latitude  est  41  degrés  2  minutes,  la  va- 
riation de   16  à  17  dégrés   nord-ouest. 

Reconnaissance  de  Salo. 

Lorsqu'on  vient  du  côté  de  Test ,  le  long  de 
la  côte  ,  et  qu  on  est  encore  à  vingt-cinq  ou  tren- 
te milles  de  la  pointe  de  Salo ,  on  ne  la  peut 
voir ,  à  moins  d'être  à  neuf  milles  au  large  de  la 
côte ,  parce  qu'étant  proche  de  la  plage ,  on  dé- 
couvre premiètement  la  pointe  de  Tamaril  qui 
ressemble  à  celle  de  Salo  ;  mais  approchant  tant 
soit  peu ,  on  découvre  celle  de  Salo ,  qui  parait 
isolée  et  par  monticules  et  terrems  noirs.  Cepen- 
dant on  y  voit ,  en  approchant  ^  quelques  taches 
dé  sable  blanc  qui  eu  donnent  la  connaissance  ^ 
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lussî  bien  que  de  la  vieille  tour  qui  est  sur  la 
pointe. 

On  peut  mouiller  du  côté  de  Test  de  la  pointe 
de  Salo ,  au  cas  qu'on  ne  la  puisse  pas  doubler. 

Tarragone. 

Au  nord-est  quart  de  nord  de  la  pointe  de  Saîo» 
environ  sept  milles  ,  est  la  ville  de  Tarraçone; 
entre  cette  ville  et  cette  pointe ,  est  un  enfon* 
cernent  et  une  plage  de  sable,  vers  le  milieu 
de  laquelle  se  trouve  une  petite  rivière  et  quel* 
ques  grandes  maisons  aux  environs. 

La  ville  de  Tarragone  ,  est  une  petite  ville  de 
guerre  9  située  sur  une  moyenne  hauteur ,  à  une 
portée  de  canon  de  la  mer;  il  paraît  qu'elle  a 
été  autrefois  bien  fortifiée,  mais  présentement 
tout  est  presque  ruiné.  Devant  la  ville,  du  côt^ 
de  la  mer ,  il  y  a  encore  quelques  demi  lunes 
et  redoutes  d'un  côté  et  d'autre;  et  sur  le  bord 
de  la  mer ,  il  y  a  une  tourna  six  côtés  pour  dé- 
fendre le  mouillage  ;  elle  est  armée  de  trois  piè^ 
ces  de  canons. 

Il  y  a  vis-à-vIs  cette  tour  un  petit  môle  qui 
s*avance  droit  dans  la  mer  environ  septante  toî^ 
ses ,  lequel  n'est  propre  que  pour  les  débarque* 
mens,  çt  pour  mettre  de  moyennes  barques  à 
couvert  des  vents  d'est  :  du  côté  de  l'ouest  de 
ce  môle ,  il  y  a  quelques  vieilles  fortifications  ter- 
rassées ,  et  quelques  maisons  de  pêcheurs.  Oa 
y  peut  faire  de  l'eau  dans  des  jardins  qui  sont 
environ  cinq  à  six  cent  toises  vers  Touest ,  où  il 
y  a  une  petite  rivière  avec  un  pont ,  et  quelques 
grandes  maisons  au  bord  de  la  mer. 

On  mouille  ordinairement  vers  le  sud -ouest 
jiu  môle,  à  la  petite  portée  du  canon,  par  huit 
k  neuf  brasses  d'eau ,  fond  de  sable  fin  ;  maia  ce 
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mouillage  n'est  guère  bon ,  à  moins  que  les  vente 
ne  soient  à  la  terre.  • 

TamariL 

Environ  deux  milles  vers  je  nord-est  de  la  vîlle 
de  Tartagone ,  est  un  grand  village  nammé  Xa- 
toaril  ,  éloigné  de  la  mer  d'environ  une  demi- 
ïîeue;  il  est  situé  sur  une  petite  émînence  ,  qui  pa- 
raît de  loin  comme  une  grande  citadelle  blanche. 

Lorsqu'on  vient  du  côté  de  Test  pour  .aller  a 
Salo,  étant  le  lor>g  de  la  côte  à  vingt  -  cinq  oii 
tente  milles  de  la  pointe  de  Salo  ,  on  ne  la  peut 
encore  découvrir  ,  mais  bien  celle  de  Tamaril  p 
sur  le  haut  de  laquelle  il  y  a  une  Chapelle  et 
quelques  maisons  blanches  ;  et  un  peu  au-dessus  ^ 
vers  le  nord-est,  on  voit  le  village  d;e  Tamaril i 
qui  '  ressemble  à  Tarragone  ,  que  l'on  découvre 
immédiatement  auprès  ;  il  paraît  une  grande  Egli- 
se au  milieu  de  ce  village. 

On  peut  aussi  mouiller  du  èôté  de  l'est  de  la 

Jointe  de  Tamaril, ^vec  des  barques  et  tartanes, 
e  même  que  tçut  le  long  de  la  côte  ,  jusque^ 
à  Barcelone.  . 

"^  'Dépuis  la  pointe  de  Salo ,  jusques  à  celle  de 
Cartel  Ferro,  il  y  a  environ  trente-six  milles  à 
î'est-nord-est ,  prenant  un  peu  vers  l'est.  Entre 
ces  deux  pointes ,  la  côte  est  presque  unie  ,  le 
terreîn  étant  bas  proche  la  mer  ,  et  bordé  de 
plages  de  sable;  rnaîs  dans  les  terres ,  ce  sont 
toutes  hautes  montagnes  ,  et  plusieurs  villes  ,  vil- 
lages et  tours  de  garde,  le  long  de  la  mer,  de- 
vant lesquels  on  peut  mouiller  avec  les  vents  à  I9 
^erre. 

Sigta. 

'    Enviorn  cinq  à  six  milles  vers  l'ouest  de  ^ 
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pointe  de  Castel-Ferre ,  est  la  petite  ville  de  Sigia ,   - 
située  sur  le  bord  de  la  mer ,  proche  d'une  pe- 
tite pointe ,  et  au  milieu  d'une  plage  de  sable. 

Sur  cette  pointe,  il  y  a  une  grande  Eglise > 
entourée  de  grandes  murailles,  et  deux  moulins 
à  vent  du  côté  de  Test  qui  en  donnent  la  con- 
naissance. 

Presque  tout  le  long  de  cette  plage,  il  y  a 
plusieurs  maisons  et  magasins  de  pêcheurs  ,  et 
Ton  trouve  dans  cet  endroit  toutes  sortes  de  ra- 
fraîchissemens. 

On  peut  mouiller  du  côté  de  Touest  de  cette 
petite  pointe  ,  vis-à-vis  de  la  plage ,  avec  des  ga- 
lères ,  sur- tout  avec  les  vent»  de  terre  ;  mais  pour 
les  barques  et  autres  bàtimens,  ils  peuvent  s  ap- 
procher de  la  pointe ,  sur  laquelle  est  PEglisé 
dont  nous  venons  de  parler ,  pour  y  être  à  cour 
vert  des  vents  d  est-nord-est. 

Les  traverslers  de  la  plage  sont  les  vents  d» 
sud  et  sud-est ,  qui  y  donnent  à  plein.  » 

Castel-Ferre. 

L.e  cap  de  Ferre  est  environ  cinq  à  six  mil- 
les vers  Test  de  Sigla;  c'est  une  longue  pointer 
de  rochers  noirâ^tres ,  sur  l'extrémité  de  laquelle 
est  une  tour  de  garde  ;  entre  la  pointe  de  Sigla 
et  celle-ci ,  la  côte  est  fort  haute ,  excepté  vers 
le  milieu ,  où  il  y  a  deux  ou  trois  maisons  sur 
le  bord  d'un  vallon.  , 

Du  côté  de  Test  du  cap  Ferre,  il  y  a  un  pe- 
tit village  sur  le  bord  de  la  mer  ;  et  sur  une  coU 
line  au-dessus,  est  le  Castel-Ferre. 

Vîs-à  vis  ce  village ,  il  y  a  un  peu  d'enfonce- 
ment où  l'on  peut  mouiller  pour  les  vents  d'ouest^ 
nord-ouest  et  nord  ,  par  huit  ,  »euf  et  douze 
1)ra$se$  d'çau  ^  fonddesdbl?. 
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Plages  du  Bregat. 

Environ  quinze  milles  vers  Test^nord-est  de  la 
pointe  de  Cas  tel- Ferre  ,  est  la  montagne  de  Mont- 
|ouy ,  qui.  est  proche  Barcelone.  Il  y  a  entre  cette 
pointe  et  le  Montjouy ,  une  grande  plaine  cou- 
verte d'arbres ,  et  une  longue  plage  de  sable , 
dont  il  y  a  des  pointes  qui  savancent  beaucoup 
en  mer ,  et  c'est  ce  qu'on  appelle  les  plages  du 
Bregat  ;  en  sorte  que  y  partant  du  cap  de  Castel* 
Ferre ,  pour  venir  à  Barcelone ,  il  faut  faire  un 
grand  tour  pour  éviter  ces  plages. 

Rivière  du  Bregat 

La  rivière  du  Bregat  est  environ  à  une  petite 
lieue  au  sud-sud  ouest  de  Montjouy  ;  on  la  re« 
connaît  par  une  grosse  tour  ronde ,  qui  est  sur 
le  bord  de  la  rivière  du  côté  de  la  droite ,  et  une 
maison  sur  la  gauche.  Cette  tour  est  armée  de 
deux  bonnes  pièces  de  canons,,  pour  défendre 
l'entrée  de  la  rivière ,  qui  est  bordée  tout  au  long 
de  plusieurs  grands  arbres  de  chaque  côté. 

Du  côté  de  l'ouest  de  la  montagne  de  Mont* 
jouy ,  il  y  a  une  autre  petite  branche  de  rivière. 

Ordinairement  les  courants  vont  fort  vite  au*, 
tour  de  ces  plages  du  côté  du  sud-ouest« 

Montjouy  proche  Barcelonne. 

La  reconnaissance  de  Montjouy  est  facile  »  par* 
ce  quil  parait  de  loin  isolé  et  comme  une  tente 
de  galère,  dont  le  plus  haut  est  vers  la  mer> 
le  terrein  étant  fort  bas  de  lautre  côté. 

Lorsqu'on  vient  du  large ,  on  voit  vers  le  mi- 
lieu de  cette  plaine  du  Bregat ,  une  grosse  mon- 
tagne fort  haute  et  hachée ,  qui  s*avanGe  beaucoup 

dans 
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fàttS  te§  terres  ;  elle  se  nomme  Montserrât ,  cé^ 
lèbre  par  le  concours  des  Peuples  qui  y  vont  pat 
dévotion. 

Sur  le  haut  de  la  montagne  de  Montjouy,  îl 
y  a  de  très-bonnes  fortifications  :  cette  montagne 
est  (on  escarpée  du  côté  de  la  mer  i  mais  du  côté 
de  terre  et  de  la  ville  de  Barcelone  ,  elle  est  as^e^ 
accessible  :  et  presque  à  moitié  chemin  de  ia  hau^ 
teur  de  la  montagne  de  Montjouy ,  il  y  a  nn  Ora-« 
toire,  proche  duquel  il  y  a  une  batterie  de  canons, 
pour  défendre  l'entrée  du  port  de  Barcelone. 

On  peut  mouiller  tout  le  long  des  plages  du  Bre- 
gat ,  suivant  les  vents  qu'il  fait  ;  mais  ordinaire*^ 
ment  on  mouille  presque  à  l'ouverture  de  la  rivîè-* 
re  ;  en  sorte  que  la  tour  reste  à  Touest-nord-ouest  ^ 
environ  une  demi-lieue  î  car  elle  est  un  peu  loin 
du  bord  de  la  mer  ;  pour  lors  »  on  se  trouve  pat 

Quatorze  à  quinze  brasses  d'eau  «  fond  de  vase  et 
'argile  ;  les  ancres  y  tiennent  si  fort  ♦  qu'on'  est 
obligé  des  les  soulever  de  temps  en  temps. 

On  peut  mouiller  aus$i;en  temps  de  paix,  en* 
tre  la  rivière  et  la  montagne  de  Montjouy. 

Barcelone. 

Barcelone  est  une  fort  grande  ville  5  qui  est 
capitale  de  la  Catalogne ,  située  dans  une  grande 
plaine  ,  et  au  pied  de  la  montagne  de  Mont» 
jouy,  du  côté  du  nord. 

Il  y  a  devant  la  ville  un  mêle  qui  s'avance  en 
mer  vers  le  sud  environ  quatre  cent  toises,  à 
l'extrémité  duquel  il  y  a  une  batterie  e^  une  es- 
pèce de  tour  quarrée  en  forme  de  pyramide,  sur 
laquelle  est  im  fanal  ou  lanterne  ,  qu'on  allume 
le  soir  pour  reconnaître  Pentree  du  port  «;  il  y  a 
encore  sur  ce  môle,  eiitre  le  fanal  et  la  ville | 
we  autre  batterie  de  canon?.  .. .  :  / 
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Dq  ooté  du  nord-est  du  môle  et  vers  la  plage ,  i\ 
y  a  deux  redoutes  armées  de  quei<)ues  candiis  powt 
la  défendre;  outre  cela  la  ville  est  très  bien  forti- 
fiée. 

•''       Port  de  Barcelone^ 

L^rsqu  on  veut  entrer  dans  le  port  ou  môle  de 
Baraelone ,  il  faut  s'éloigner  de  la  tête  'du  môle 
d'environ  un  demî^cabje ,  à  cause  de  quelc^ues  ro- 
ches perdues  que  la  mer  a  emportées  au  large  ;  il 
ny  a  rien  à  craijldre  du  côté  de  Mohtjouy ,  et  l'on 
peut  j^asser  à;  mi-canal,  si  l'on   veut,  pout  allei 
mouiller  ensuite  eti-dédans-  du  lanal ,  vis-à-vis  la 
seconde  batterie ,  en  observant  de  se  rahger  le 
long  du  môle  y  la  poupe  Ve^s  la  ville  ,  et  la  proue 
çn  mer^  où  Ton  donnera  deux  ancres,  et  deuï 
aiparres  sur  le  môle  :  il  tle  faut  pas   tout-à-ftit 
s'approclièr 'du  môle ,  lU  aller^  trop  avant,  n'y 
9yant  j^iue  sept  à  huit  pieds  d'feati ,  à  uiie  longueur 
de  galère,  du  môle.  ^ 

.  :  Entré  cettfe  battetîô  et  îà  ville ,  sur  !e  ft^ôle ,  il  j 
a  une, petite  Cfeapelteet  tin  Bureàd  de  fa  sainte. 

Les  galères  mouillent  ordinairement  entre  h 
dernière  batterrie  et  cette  Chapelle  ,  le  long ^du 
naêle,  comiHe  il  a  dté  dit  d-dessus,  où  il  y  a  dix, 
douze  et  treize  piedà  dîeati  ,  fond  idé  sablé  va- 
seux.... Il  ne  faut  pa«  âîlef  pKis  iava^t '^ue  t^ette 
Chappelle,  pas  même  par  soft  IràvëfS^'  hkt  il  n y 
a  <lfi^' istx  pâ*eds  d'enu  ;  TnaVs  dans  te  'niîUeu  du 
^rt  QÙ  les  Taissealix  mouillent ,  il  y  en  a  (juinze 
à  s^ite  j>jeâs»   *  *       ^ 

jLoriqtte  les  vents  soM  ^\i  sud-sud-est ,  q\n  est 
}e  traversier^  la  xiô^y  eit  fort  groissèj  'et  fait  U*i 
grand  , ressac  ;  en  sôfté  qû'^ii  a  peirîel  se  débalr* 
QUttc,  sut  ic  nVôlé.  '• 

,0x1  fait  de  l'eau  à  tin  puîts  hors  1à  ifittfe  ,'  p»** 
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trie  les  fossés  du  côté  du  môle  ,  et  à  quelques 
autres  à  Tèntrëe  de  la  ville.  ^ 

La  latitude  est  41  dégrés  2t  minutes,  et  la 
Variation  de  16  à  17  degrés  nord-ouest, 

Kade  de  Barcelone. 

On  mouille  ordinairement  avec  les  vaisseaux  à 
une  portée  de  canon  du  fana!  du  côté  de  l'esté 
par  quinze  ^  dix-huit  et  vingt  brasses  d'eau ,  bon 
tond  de  sable  et  d  argile  ,  où  il  faut  avoir  soin 

.(Je  temps  en  temps  de  soulever  les  a,ncres  :  les 
courants  vont  pour  l'ordinaire  fort  vite  au  sud- 
ouest,  et  quelquefois  aussi  vers  le  nord-est ,  ^uj.* 
vaut  les   vents  qui  ont  régné. 

Depuis  Barcelone  jusques  à  Blane,  la  côte  est' 
fort  haute  en  avançant  dans  les  terres  ;   mais  sur 

.le  bord  de  la  mer,  ce  sont  de  très-belles  pla- 
nes ,  remplies  de  villes,  villages  et  <le  toursi  bor- 

•  dées  de  plages  devant  lesquelles  on  peut  par-tout 
mouiller  avec  les  vents  à  la  terre< 

Mongat* 

Environ' Cinq  milles  vers  le  nord-e^t  du  môle 
de  Barcelone ,  il  y  a  yne^tour  quarrée  et  quel- 
ques maisons  auprès,  qu'on  appelle  tour  de  JMon- 
.  gat  j  qui  sert  de  Lazaret  ou  d  Infirmerie  à  la  yîîle 
de  Barçelonej  elle  est  située  sut  une  pointe  avan- 
cée en  mer.  /  ..^  \ 
.  Eatre  Barcelone  et  cette  pointe,  c'est  pne  gran- 
de plage  de  sable*                                   ,  ,     ' 

Badilone.  .    . 

A  une  demi -lieue  vers  louest  de  Ta  tour  de 
Mongat ,  '«st  un  petit  village  nommé  Badlêlone , 
écarté  du  bord  de  la  mer  d'environ  un  quart  de 
ïeue  ;  et  à  un  mille  Vêts  'i*ouest  de  ce  village ,  il 
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y  a  quelques  grandes  maisons  ensemble  qu'on  ap- 
pelle St.  Martin  ;  c'est  le  lieu  où  l'on  débarquait 
toutes  les  munitions  de  guerre  pour  le  siège  de 
Barcelone  ,  lorsque  M,  le  Duc  de  Vendôme  s'en 
rendit  le  maître  en  1697. 

Vers  Test  de  la  tour  de  Mongat ,  et  tout  au- 
près ,  il  y  a  deux  autres  petites  tours  rondes  de 
garde  sur  le  bord  de  la  mer,  avec  quelqties  mai- 
sons. 

Villa-Sau. 

Environ  six  à  sept  milles  vers  l'est  de  la  pointe 
de  Mongat,  est  le  village  de  Villa  îrau;  et  entre 
celui-ci  et  cette  pointe ,  il  sen  trouve  un  autre 
appelé  Almaria. 

Villa-Sau  est  un  petit  village  «tué  sur  le  bord 
de  la  mer ,  devant  lequel  sont  trois  petites  tours 
rondes,  qui  en  donnent  la  connaissance  ;  et  entre 
ce  village  et  Mataron ,  il  y  a  un  autre  petit  viUage. 

Mataron. 

Environ  quinze  miilei^au  nord-est  quart  d'est  de 
Barceloiie,  est  la  ville  de  Mataron;  après  Barce- 
lone ,  c'est  la  plus  cotîsidérable  de  cette  cote; 
elle  est  située  dans  une  très -belle  plaine,  à  la 
petite  portée  de  canon  de  la  mer. 

On  la  reconnaît  par  le  moyen  de  trois  grands 
clochers  qui  sont  dans  la  ville  ,  et  un  grand  Cou- 
vent qui  est  au-dehors  du  côté  de  louest. 

Il  y  avait  autrefois  vis-à-vis  de  la  ville ,  et  pro- 
che la  mer ,  une  forteresse  ;  mais  présentement, 
il  n'en  reste  que  des  ruines,  une  méchante  toiir, 
^t  quelques-  maisons  de  pêcheurs  qui  aident  à  la 
reconnaître. 

On  peut  mouiller  devant  Mataron ,  à  la  por- 
tée du  canon  de  cette  tour ,  par  neuf  à  dix  brasses 
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d'eau  f  fond  dé  sable  vaseux  ;  mais  on  n^y  a  nul 
dbri  que  des  vents  de  terre. 

Les  pêcheurs  du  pays,  disent  qu'à  deux  mil- 
les de  la  plage  devant  Mataron ,  il  y  a  un  banc 
de  roches  sur  lequel  il  ny  a  que  cinq  à  six  bras- 
ses d  eau  :  c'est  pourquoi  lorsqu'on  votidra  mouil- 
ler devant  cette  ville ,  il  faut  mouiller  à  un  mille 
de  h  plage ,.  le  tout  à  la  discrétion  du  pilote. 

jérens. 

Environ  trois  milles  vers^  le  nord-est  de  Mata- 
ron ,  se  trouve  un  grand  village  sur  le  bord  de 
la  mer,  appelé  Arens,  entre  lequel  et  la  ville  de 
Mataron ,  est  un  autre  petit  village  de  pêcheurs  y 
qui  est  aussi  sur  le  bord  de  la  mer ,  d'où  Ton 
voit  du  côté  de  Touest  une  tour  ronde  qui  est 
sur  une  petite  éminence,  et  une  grande  Eglise 
avec  deux  clochers  qui  parait  au  milieu  du  villa- 
ge ,  auprès  duquel ,  du  côté  de  Test ,  il  y  a  un 
couvent  de  Capucins ,  et  un  autre  auprès  qui  le 
fait  reconnaître. 

On  peut  mouiller  devant  le  village  à  la  petite 
portée  du  canon  ,  par  dix  ,  douze  et  quinze  bras^ 
ses  d  eau,  suivant  qu'on  veut  approcher  de  la  plage* 

Saint-Paul  ou  S  an-Pau. 

A  deux  milles  vers  le  nord-est  du  village  d'A- 
rens ,  est  Celui  de  St.  Paul ,  aussi  situé  sur  le  bord 
de  la  mex. 

On  le  reconnaît  par  un  grand  couvetit ,  qui 
en  est  pcoche  du  côté  de  l'ouest. 

CouvUle, 

Environ  un  mille  vers  le  nord-esl;  de  St,  Parul , 
est  un  petit  village  nommé  Couville  ,  situé  sut 
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le.  boxd  de  la  mer  ;    il  n  y  a  point  de  tour  re^ 

Tïiarquable  ,    il  y  a  seulement  une  grande  mai^ 

son  blanche  qui   est  du  côté  de  l'est,   sur  une. 

petite  éminence  ;  mais  entre  St.  Paul  e%  ce  villa* 

ge  »  il  y  a  deux  tours  de  garde  sur  deux  petites. 

pointes. 

Canet. 

Le  village  de  Gânet  est  situé  sur  le  bord  de  la 
mer,  à  un  mille  aussi  vers  lo  nord  est  de  Gouville. 

St,  Jean  d^  Pinède. 

A  une  demi-lieue  de  Canet,  ver$ le  nord  est, 
est  .le  village  de  St.  Jean  de  Pinède  ,  qui  est  fort 
grand,  situé  dans' une  plaine,  un  peu  éloigné  du 
bord  de  la  mèr  :  on  Te  reconnaît  par  une  grande 
Eglise  qui  est  au  Ka.ut  du  village,  où  il  y  a  plu- 
sieurs arbres  qui  paraissent  entre  les  magasins; 
îl  y  a  une  pe^tite  tpur  auprès  dé  ce  village  du  côté 
de  Vèsu 

Taville. 

Envîroii  deux  milles  vers  lest  de  St.  Jean  da 
Pinède  ,  il  y  a  un  petit  village  nommé  Taville, 
situé  stir  te  bord  de  la  mer ,  et  un  autre  petit 
nommé  Malfrat,  qui  ^e  trouvç  enti;ç  celui-ci  et 
St.  Jean  de  Pinède  ,  situé  un  peu  avajut  dans  les 
terres.  .   . 

.  Entre  Malgrat  et  Taville ,  il  y  aune  petite  tour 
de  garde  et  quelques  maisons;  et  au-dessus  du  vîlla^ 
ge  de  Taiville,  il  y  a  une  espèce  de  château  sur  une 
éminence ,  éloigné  d'environ  demidieiki^ç  la  mer, 

Blàhe.' 

•    EnviroîT quâ>rç  milles  pilus  vers  l'côt  de  Taville, 
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est  le  village  de  Blane  qai  est  fort  grand  ;  et  en- 
tre !> ville  et  ce  dernier  village,  c'est  uhe  gran- 
de, plaine,  par  laquelle  coule  une  petite  rivière 
bordée  d'arbres  ;  elle  £orine  une  longue*  pointe 
de  sable,  qui  s'avance  un  quart  de  lieue  en  mer; 
CGS  arbres  aident  à  la  reconnaître. 

Le  village  de  Blane  est  situé  sur  le  > bord  de 
la  mei*^  à  un  mille  et  demi  à  l'est  de  l'embou- 
chure de  la  rivière. 

Vis-à-vis  le  village  de  Blane  ,  il  j  a  un  grand 
couvent  qui  parait  ruine  ,  qui  en  danne  la  con- 
naissance; et  entre  la  rjvière  et  ce  village,  Tori 
voit  une  espèce  de  tour  située  sur  une  colline. 

Du  OQté  de  Test  de  ce  village ,  il  y  a  une  gros- 
se pointe  qui  s'avance  Im  peu  en  mer,  sur  l'ex- 
irémité  de  laquelle,  il  y  a  un  grand  couvent  de 
Capucins  :  cette  pointe  paraît  isolée  de  loki  :  et 
lorsqu'on  est  proche  de  la  cote,  un  peu  ^u  des- 
sus de  ce  couvent  ,  on  voit  sur  une  autre  hau- 
teur une  grande  tour  en  ovale ,  et  quelques  pe- 
tites fortifications. 

On  voit  aussi  tant  soît  peu  plus  haut ,  sur  une 
plus- haute  éminence ,  une  autre  tour  ronde  re- 
vêfue  de  quelques  fortifications. 

Proche  cette  pointe  ,  yers  l'ouest,  il  y  a  deux 
ou  trois  écueils  hors  de  l'eau  :  on  peut  mouiller 
avec  des  galères  et  moyens  bâtimens  vis-k-vis  du 
village  de  Blane  ,  avec  les  vents  à  la  terre  ;  çt 
on  y  peut  être  à  l'abri  des  vents  d*ouest ,  au  mo- 
yen de  la  pointe  de  la  rivière  qui  s'avance  au  large. 

Remarques. 

Lorsqu  pn  vient  de  l'ouest ,  et  qu  on  est  au  lar- 
ge par  lé  travers  de  cette  cote  ,  on  découvre  en- 
Ue  Mataron  et  Blane,  tant  soit  peu  plus  proc^ 
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de  MataTon  ,  une  haute  montagne  en  pdn  dfl^ 
sucre^  et  assez  aiguë  ;  et  vers  l'est  de  cette  mon« 
tagbe,  une  autre  toute  plane  sur  le  haut  qui 
fait  reconnaître  ce  lteu« 

Les  courants ,  le  long  de  cette  côte ,  le  plus 
souvent  vont  au  sud-ouest ,  et  quelquefois  au  nord- 
est,  comme  le  long  des  autres. 

On  peut  aisément  connaître  ,  sur*tout  dans  ces 
côtes-là ,  ce  qu'on  appelle  les  courants ,  c'est  à- 
èire,  de  quel  côté  les  eaux  courent;  il  n'y  a 
qu'à  faire  attention  aux  signaux  de  liège  >  dont 
les  pêcheurs  se  servent  pour  reconnaître  et  soute- 
nir leurs  filets,  et  remarquer  de  quel  côté  ils  sont 
emportés  ;  étant  certain  que  c'est  de  ce  côté  que 
sont  les  courants,  on  connaîtra  ensuite  par  la 
boussole  le  rumb  de  vent  que  ces  courant  pren* 
lient. 

Il  y  a  plusieurs  autres  moyens  de  reconnaître 
les  courants ,  dont  je  ne  parlerai  point  pour  ne 
pas  ennuyer. 

Il  est  d'une  grande  importance ,  principalement 
lorsqu^on  navigue  le  long  des  côtes ,  de  savoir  où 
portent  les  courants,  qui  ne  sont  pas  réguliers 
en  cette  mer,  afin  de  mieux  estimer  le  chemin 
que  le  vaisseau  ou  autre  bâtiment  peut  faire , 
sur- tout  de  nuit  ou  en  temps  de  brume ,  et  c'est 
sans  doute  le  long  des  côtes ,  et  à  leur  atterra^ 
ge ,  que  Ton  doit  apporter  plus  d'attention. 

Il  est  aussi  à  propos  de  remarquer  quels  sont 
les  vents  qui  y  régnent  le  plus  ordinairement, 
et  dans  quelles  saisons  :  sur  quoi  j'ai  observé» 
à  l'égard  des  côtes  d'Espagne  ,  que  ce  sont  les 
vents  du  sud  et  sud-ouest ,  qu'on  appelle  l'em- 
bas  ,  qui  y  régnent  pour  l'ordinaire  le  jour  pen- 
dant Tété  ;  que  sur  le  soir  ils  manquent ,  et  que 
U  nuit  ils  vieuueac  à  terre; 
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Dans  la  belle  saison,  on  peut  mouiller  tout 
le  long  de  cette  côte  ,  c'est-à-dire ,  depuis  Bar- 
celone jusques  à  l'Eoret;  mais  depuis  rÉoret  jus- 
ques  à  St.  Philioù  ,  ce  sont  toutes  hautes  terres 
escarpées ,  où  il  n'y  a  point  de  mouillage. 

LEoret. 

Environ  quatre  à  cinq  milles  vers  le  nord-esc 
quart  dest ,  est  le  village  de  TEoret ,  situé  sur 
le  bord  de  la  mpr,  dans  une  anse  ou  plage  de 
sable,  qui  a  environ  un  mille  et  demi  douver* 
ture  :  on  peut  mouiller  devant  ce  village  avec  les 
vents  à  la  terre ,  par  dix  à  douze  brasses  d'eau, 
fond  de  sable  vaseux ,  et  même  avec  les  vents  do 
nord-est ,  principalement  avec  des  galères  et  au- 
tres moyens  bâtimens. 

Sur  la  pointe  de  l'ouest,  il  y  a  une  espèce  de 
petit  château ,  aii  milieu  duquel  est  une  Eglise. 

Vis-à-vis  Iç  village,  il  y  a  une  tour  pour  en 
défendre  l'avenue  :  on  le  reconnaît  aussi  par  une 
grande  Eglise  qui  y  parait  au  milieu. 

A  la  pointe  de  l'ouest  de  TEoret  ;  il  y  a  queir 
ques  rochers  hors  de  l'eau  près  de  terre. 

Touse. 

Environ  quatre  à  cinq  milles  à  l'est  quart  de 
nord-est  de  TEoret ,  est  le  village  de  Touse  ,  le- 
quel est  environné  de  murailles  ;  il  est  situé  dans 
un  petit  enfoncement  derrière  une  grosse  pointe 
qui  forme  une  petite  anse  de  sable  du  côté  de 
l'ouest ,  où  Ton  peut  mouiller  deux  ou  trois  ga- 
lères avec  les  vents  à  la  terre;  à  la  pointe  du 
nord-est  de  cette  anse ,  il  y  a  quelqu'es  écueils 
hors  de  l'eau. 

On  ne  voit  point  ce  village  du  côté  de  l'est  ^ 
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ni  de  louest ,  à  moias  que  d'être  par  le  travers 

de  cette  anse. 

Sur  la  pointe.de  Touse  ,  qui  s'avance  un  peu 
en  mer ,  il  y  a  une  espèce  de  fort  quarré  avec 
une  tour  et  quelques  fortifications  qu'on  décou- 
vre de  fort  loin  d'un  côté  et  d autre;  cette  poin- 
te paraît  de  loin  comme  une  péninsule,  lorsqu'on 
range  la  côte. 

Depuis  l'Eoret  à  Touse ,  la  côte  est  fort  hau- 
te et  presque  droite  ;  on  y  trouve  quelques  ro- 
chers hors  de  l'eau  près  de  terre,  mais  point  de  j 
itiouillage.  . 

Tout  le  long  de  ces  côtes  ,  pendant  la  nuit  on 
y  voit  plusieurs  feux  dans  les  "bateaux  des  pê- 
cheurs ,  qui  vont  de  côté  et  d'autre  ;  c'est  une 
manière  de  prendre  les  anchoix  et  sardines  :  j'ai 
jugé  à  propos  d'en  avertir  ,  afin  qu'on  né  croie 
pks  que  ces  feux  soient  à  terre  ,  ce  qui  pourrait 
fausser   la  route. 

On  voit  aussi  de  fort  loin  plusieurs  feux  de  char- 
))onniers  dans  les  montagnes. 

St  Philiou. 

Environ  six  à  sept  milles  à  l'est-norcl-est  de  la 
pointe  de  Touse  ,  est  celle  de  St.  Philiou  ;  en- 
tre ces  deux  pointes  ,  la  côte  est  fort  nette  et 
escarpée  presque  par -tout;  et^  environ  à  moitié 
chemin ,  il  y  a  une  petite  tour  quarrée  sur  une 
jointe  proche  là" mer  ,  et  une  autre  au-dessus 
sur  une  éminence. 

La  reconnaissance  de  St.  Philiou  »  lorsqu*on 
vient  du  côté  de  l'ouest ,  est  une  tour  qui  est 
sur  le  haut  de  la  première  pointe  ;  cette  tour  fut 
démolie  dans  "la  dernière  guerre. 

Cette  pointe .  est  fort  haute  ,  et  il  se  trouve 
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a  son  extrémité  un  gros  écueil ,  qui  en  est  si  pro- 
che quil  ne  semble  pas  en  être  séparé.  1 

Lorsqu'on  vient  du  côté  de  l'est ,  on  décou^Te 
la  pointe.  4e  l'est  de  St.  Philiou ,  qui  e^t  aussi  fort 
haute  ;  sur  cette  pointe  on  voit  deux  pilier^  qui 
la  font  connaître  ;  et  au  bout  de  la  pointe,  il  y 
a  deux  ou  trois  gros  écueils  près  de  terre  ,  et 
quelques  autres  comme  des  bateaux  un  peu  se* 
parés  de  la  côte. 

Entre  ces  deux  pointes  ,  il  y  a  une  anse  de 
plage  de  sable  qui  a  environ  quatre  cent  cinquante., 
toises  d'enfoncement ,  et  presque  autant  d'ouver- 
ture :  on  voit  dans  le  fond  de  cette  anse  la  pe* 
tite  ville  de  St.  Philiou  ,  située  dans  une  très- 
belle  plaine.  Cette  ville  était  autrefois  entourée 
de  très-bonnes  murailles,  et.  fortifiée  de  plusieurs^ 
tours;  mais^en  1696,  lorsque  M.  le  Duc  de  Yen-i 
dcnie  prit  Barcelone  ,  ilen  fit  entièrement  dé- 
molir les  tours  et  fortifications ,  et  raser  les  mvh 
railles  de  cette  ville. 

Du  côté  de  l'ouest  de  la  ville  ,  il  y  a  un  grand 
Monastère  de  St.  François  ,  qui  est  au  pied  de  la 
mbiitagne  ;  et  du  côté  de  Test  on  y  voit  plusieurs 
magasins  de  pêcheurs. 

On  y  peut  mouiller  sept  à  huit  galères ,  pour 
les  vents  de  sud-ouest ,  ouest ,  jusquis  à  l'est- 
lîord-est  :  il  ne  manque  pas  d'espace  pour  plu-^ 
sieurs  autres  galères  ;  mais  elles  rie  seraient  point 
à  couvert  des  vents  du  large. 

La  cominandfànte  et  les  premières  galères,  vont 
presc|ue  dans  le  fond  de  la  plage,  jusqites  par 
les  cmq  à  six  brasses  d'eau ,  fond  d'herbe  vaseux  y 
^  ayant  un  fer  en  mer  à  l'^st ,  une  amarre  à  terre 
vers  l'ouest ,  et  les  autres  mouillent  aux  environs, 
portant  des  amarres  à  terre ,  d*un  côté  ou  d  autre< 

Dans  le,  milieu  d|i  fll«:UJWage .,  Al  y  »  Sept.» 
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liuit  et  dix  brasses  d  eau ,  et  entré  les  pointes , 

dix  huit  et  vingt. 

Dans  le  fond  de  la  plage  ,  du  côté  de  Test,  îl 
y  a  un  gros  rocher  avancé  en  mer ,  qui  semble 
être  isolé ,  sur  lequel  il  y  a  un  corps-de-garde  : 
îl  y  avait  autrefois  une  batterie  de  canons. 

On  fait  de  l'eau  à  plusieurs  puits  dedans  et  de- 
liors  la  ville  ;  le  traversier  est  le  vent  de  sud-sud- 
est  ;  on  y  est  fort  à  découvert  des  vents  du  large , 
et  il  faut  prendre  garde  à  ne  pas  se  laisser  surpren* 
dre  par  ces  vents» 

La  F'atda. 

Environ  un  mille  et  demi  vers  le  nord  est  de 
la  pointe  de  St.  Philiou ,  est  une  longue  pointe 
de  moyenne  hauteur  ,'  qui  est  celle  sud  ouest  de 
Panse  de  Palamos  ;  au  bout  de  laquelle  il  y  a  une 
sèche  qui  est  à  fleur  d  eau ,  où  Pon  voit  quelque- 
fois briser  la  mer  ;  elle  est  à  une  longueur  de  ca« 
blé  de  la  terre. 

De  cette  pointe  à  une  autre ,  qui  est  vers  Pouest 
de  Palamos ,  il  y  a  environ  trois  milles  au  nord- 
i\ord-est  :  on  voit  sur  cette  dernière  pointe ,  une 
tour  ronde  et  quelques  maisons  auprès  :  entre 
ces  deux  pointes ,  il  y  a  une  grande  plage  de  sa- 
ble, un  peu  enfoncée,  et  une  très-belle  plaine, 
où  Ton  voit  un  grand  village  appelle  la  V aida. 

Palamos. 

La  pointe  de  Palamos ,  est  environ  neuf  à  dix 
milles  au  nord-est  de  la  pointe  de  St.  Philiou; 
entre  ces  deux  pointes ,  il  y  a  une  grande  anse 
bordée  d'une  plage  de  sable  :  du  côté  de  Pest 
de  cette  anse  »  sur  le  bord  de  la  mer  ,  est  la  pe« 
tire  ville  de  Palamos,  qui  était  une  plage  de  guerr 
ïe  qui  fut  rasée  dans  la  dernière  guerre. 
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Elle  a  un  môle  avancé  en  mer  vers  Touest  en- 
viron quatre-vingt  toises  9  le  long  duquel  on  peut 
mettre  sept  à  huit  galères  9  pourvu  qu'elles  re- 
tirent leurs  rames  en  dedans  »  en  observant  de 
mettre  la  poupe  vers  le  mole  et  la  proue  à  la 
plage  9  et  de  s'amarrer  h  quatre  amarres  ;  il  y  a 
dans  le  môle  deux  à  trois  brasses  d'eau  ,  fond 
d'herbe  vaseux. 

Il  faut  avoir  soin  de  se  bieit  amarrer  du  côté  du, 
nord-ouest ,  quoique  ce  vent  vienne  de  terre;  car 
comme  il  passe  entre  deux  montagnes ,  it  est  très- 
violent  9  et  les  gens  du  pays  assurent  que  les  bâtî- 
mens  n'y  font  naufrage  que  par  ce  vent. 

Les  vents  du  large  9  depuis  le  sud  ouest  jusqull 
lest-sud-est  >  donnent  dans  la  plage  de  Palamos. 

Sur  la  pointe  du  nord-est  de  Palamos  «  qui  s'a- 
vance un  peu  en  mer  9  on  voit  lès  ruines  d'ime  for- 
teresse qui  fut  démolie ,  après  qu'elle  eut  été  prise 
par  l'armée  du  Roi;  sur  l'extrémité  de  la  pointe,  il 
y  a  un  moulin  à  vent  qui  sert  de  reconnaissance. 

Tout  proche  de  cette  pointe ,  il  y  a  deux  écuéilsi 
entre  lesquels  et  la  terre  oh  ne  peut  passer  qu'avec 
des  bateaux. 

Lorsqu'on  vient  du  côté  de  Pest ,  et  qu'on  vêtit 
aller  mouiller  dans  le  môle  de  Palamos  9  il  ne  fatic 


qui  y  sont  >  tant  noxs  de  !  eau  que 
11  y  a  de  plus ,  au  bout  de  la  pointe  vers  fë 
sud  ouest  v^ne  roche  sous  l'eau  9  à  demi  longueur 
de  cable  ;  mais  il  ne  faut  pas  pour  cela  s'en  écajr* 
ter  plus  d'une  portée  de  fusîi ,  k  cause  d*uri  au- 
tre danger  dont  nous  allons  parler. 

On  fait  de  leau  hors  la  ville  à  une  fontaînie 
qui  est  proche  d'un  village  9  dans  une  pJaiiie  à 
la  petite  portée  du  canon  de  la  ville. 


Digitized  by  VaOOQlC 


^ro  l^ÔËtULAN  bÈ  LA  MER        . 

La  làtîtiidé  est  41  dégrés  48  minutes /et  laya* 
iriation  est  de  17  dégrés  vers  le  nord-ouest. 

Sèche  de  Palamos. 

Environ  la  portée  du  Canon,  .au  sud-siid-ouest 
du  moulin,  qui  est  sur  la  pointe  du  nord-est  de 
Palamos,  dont  nous  avons  déjà  p^rlé,  il  y  a  unç 
^toçhe  sous  l'eau  fort  dangereuse,  sur  laquelle  il 
.n-y  ,a  que  huit  pieds  d'eau;  elle  a  fort  peu  d'é- 
tendue ,  ayant  tout  2^  rentour  dousce ,  quinze  et 
vingt  brasses  d'eau. 

Lorsqu'on  est  sur  le  haut  de  cette  roche ,  le 
moulin  dont  nous  venons  de  parler ,  reste  aU'  nprd- 
notd-est  pour  une^iarque  ;  et  pour  l'autre  ,  îl 
faut  voir  une  maison  qui  est  sur  une  petite  émi- 
nence  ,  presque  au  milieu  d^  la.  plage  ,  entre 
deux  rochers  , noirs  qui  sont  sur  le  bord  de  la 
plage ,  et  que  ces  rochers  vous  restent  au  nord«> 
ouest.  ,  ' 

On  peut  moqiller;  avec  des  yiiisseaux  par-toiit 
"le  milieu  de  Tanse  de  Palamos;. mais  le  meilleur 
mouillage  est  du  côté  de  Touest,  vis-à-vis  de  la 
tour  qui  est  sur  la  points  :  on  pourrait  mouillât 
aussi  avec  dès  galères  dans  la  plage  de  la  Yalda» 
pour  les  vents  d'ouest  et  sud- ouest  ;  mais  tous 
ces  mouillages  ne  sont  bpns  que  lorsqu'on  est  obli- 
gé de  relâcher;  et  en  ce  cas,  it  faut  bien  pren- 
dre garde  de  ne.se  point  laisser  surprendre  a\x% 
vents 'qui  spnt  trav.ersiers  d«  la  c4te. 

Tout  proche  la  pointe  du  moulin  de  PafamoSf 
du  côté  de  l'est,  il  y  a  une  grosse  pointe  ronde 
quon  appelle  le-  cap  Gros,-  et  du  côté  de  Test 
,5e  trouve,  une  petite  anse  et  plage  de  sable  ;  où 
l'on  peut  mouiller  avec  des  g^alères  pour  les  vents 
de  sud-oûest ,.  ouest  et  nord-ouest  ;  on  y  est  p« 
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huit  à  ne^if  brasses  d*eau  y  fond  de. sable  vaseux; 
quelques  galères  peuvent  porter  une  amarre  du 
coté  de  cette  pointe* 

On  peut  nlouiller  par  toute  cette  plage  suivant 
les  vents  qu'il  fait  :  sur  une  pointe  basse  qui 
est  sur  la  droite  de  cette  plage ,  il  y  a  quelquey 
maisons;  c*est-Ià  où  nous  débarquâmes  toutes  les. 
munitions  de  guerre  pour  le  siège  de  Palamos. 

Fornigues  de  Palamos. 

Environ  quatre  milles  à  lest  quart  de  nord« 
est  de  la  pointe  de  Palamos,  sont  quelques  écueils 
hors  de  l'eau  ,  qu'on  appelle\les  Fornigues ,  éloi- 
gnés de  la  côte  d'environ  une  petite  portée  dô 
jcanon. 

On  peut  passer  à  terre  des  Fornigues  avec  des 
galères ,  sans  nulle  crainte  ,  y  ayant  cinq  à  sir 
brasses  d'eau  dans  ce  passage  ;  mais  il  faut  ran- 
ger lès  écueils  de  plus  près  que  la  côte ,  à  cause 
de  quelques  autres  rochers  qui  sont  à  fleur  d'eau 
du  côté  de  la  terre ,  où  est  aussi  une  basse  pointa 
qui  s  avance  sous  Peau* 

.Si  an  veut  passer  en-dehors  des  Fornig^s  ,  il 
faut  s'en  éloigner  à  discrétion  ,  d'autant  qu'il  y 
a  quelques  rochers  sous  Peau»  à  plus  dun  cable 
et  demi  au  large. 

Pala-Fregeau. 

Entfe  la  pointe  du  cap  Gros ,  proche  Palamos 
et  le$  Fornigues  ,  il  y  a  un  petit  enfoncement 
bordé  d'une  plage  de  sable ,  dans  lequel  il  y  à 
tin  petit  village  de  pêcheurs  proche  la  mer,  nom- 
mé Pala-Fregeau  ;  du  côté  de  lest ,  il  y  à  une 
.tour  de  garde  /située  sur  une  pointé  de  rochers^ 
«quelques  embrasures  auprès. 
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Cap  St.  Sébastien ,  ou  de  Gofredyé 

Environ  deux  à  trois  milles  au  nord-est  quart 
dest  des  Fornigues  de  Palamos  ,  est  le  cap  Su 
Sebastien  »  lequel  est  fort  gros  ;  cVst  celui  de. 
cette  Cote  qui  s'avance  le  plus;  sur  le  haut,  il 
y  a  une  tour  presque  en  ovale  ,  et  quelques  mai- 
sons auprès. 

Cap  de  Begu. 

A  deux  ou  trois  milles  près ,  vers  le  nord-nord- 
ést  du  cap  St.  Sébastien  ,  est  le  cap  de  Begti; 
et  entre  ces  deux  caps,  il  y  a  une  grosse  pointe 
un  peu  avancée  en  mer  ,  qu  on  appelle  cap  St. 
Antoine ,  proche  duquel ,  et  vers  Touest ,  où  sont 
deux  ou  trois  maisons  ,  il  y  a  un  écueil  hors  de 
l'eau  ;  mais  il  n'y  a  point  de  mouillage  entre  ces 
deux  caps. 

Au  nord  quart  de  nord-est  du  cap  Begu,  et 
tout  proche ,  il  y  a  une  pointe  de  rochers  de  mo- 
yenne hauteur  ,  derrière  laquelle  ,  du  coté  du 
nord,  est  le  village  de  Begu,  qui  est  fort  petit, 
situé  vers  louest  d'une  petite  anse  et  plage  de 
sable  ;  Unats  on  ne  le  peut  voir  à  moins  que  d'ê- 
tre par  son  travers. 

Au  bout  de  cette  pointe ,  îl  y  a  quelques  ro- 
chers tout  auprès  qui  sont  hors  de  leau.  L'anse 
ou  plage  de  Begu  n  a  au  plus  que  cent  cinquante 
toises  d'ouverture ,  et  son  entrée  est  vers  le  sud- 
est,  qui  y  donne  à  plein  :  ce  lieu  n'est  propre 
que  pour  de  petites  barques ,  encore  les  tîre-t-oa 
à  terre,  de  peur  des  vents  du  large  ,  comme  il 
se  pratique  en  toutes  ces  côtes  ;  les  habîtans 
dé  tous  ces  villages ,  sont  presque  tous  pêcheurs; 
ils  pèchent  même  du  corail  aux  environs  de  cette 
cote» 

S» 
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Sur  la  ï)ointe  de  la  droite ,  en  entrant  à  Begu, 
il  y  a  une  petite  tour  ^tanche  ^  aii-deià  de  laquel- 
le ,  sur  une  haute  montagne. 9  il  y  a  un  YÎeuit 
château  eit  une  tour  ronde  auprès  1  qui  paraissent 
de  fort  loin. 

Ce  château  ie  voit  également  du  côté  du  sudi 
et  du  côté  du  nord;  c  est  une  des  reconnaissances 
deBegUé 

Plage  de  TourilUé 

Eiivîroh'  cinq  milles  Veîtè  fe  nord ,  cinq  dégréi 
vers  l'est  de  la  poinfe  du  iiord  de  Begu  ^  sont 
les  isles  des'Mëdei;-  entré^  cette  pointe  et  ces 
îMes,  est  une  grandé'ahse  tordeV  dune  plage  de 
sable ,  qui  a  deux  11  troi^  milles  d'érifohcèment,' 
appelée  Gommunétîïetit '|)lage  dé  Toutille,  dan* 
laquelle  on  :  peut  niouiller  lor^u'on  H'  le  vent  à 
la  terre  ;  toutefois  il-  ne  faut'  point  trop  s'appro-» 
cher  de  la  plage  j  sur-tout  proche  le  cap  'Befgùv 
vis-à-vis  d'un  petit  vallon  où  5bnf  q'uelqtiej  ma- 
gasins à  pêcheurs  :  pawJ.e  reconnaître  <  on  voit 
au  dessus  le  vieux  château  et  la  tour ,  que  nous 
avons  dit  être  au-dessus  de  Begu  5  qui  Se"  voit  de 
l'autre  côté.  '  .'      ,   .  ^ 

On  mouille  vts-à-vîs  Cette  ()làgé  I  tèHe;$^ 
te  que  Tort  veut  ;  car  à  fa  petjtô  ]^î>rt^è  du  ca-* 
non  iié  téirre ,  il  y  a  dix,  douze  et  (Juirire  bra^ 
ies  d^eau ,  fond  de  sable  vaseux*  '        , 

Vers  le  -nord-ouèst,  du  li^ti^où  ïofl  moûîllë,* 
!I  y  a  une  petite  tour  de  ga[rde ,  et  quelques, ina-" 
gasinsi  '<Jè  pêcheurs  sut  lé  bord  de  la^met  •  ce 
ttoirtllage  it*est  propre  que  lotsqu'oiï  Va  dû  côté 
de  louesf  ;  on .  y  eét  i  cbhvBi*t ,  par  ta  pointe  de 
Begu  ,  des  vents  depuis  le  sud-su:d-eyt  ]ifsque$  U 
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.  Isles  des  Me  des  H  VEstardies. 

A  rexttéinîté  de  cette  plage ,  sont  deux  ou  xrtyé 
petites  isles,  qu'on  appelle  les  isles  des  Médes; 
^lles  sont  éloignées  de  la  côte  d  une  portée  de' 
pîenîet;  la  plus  grosse  est  celle  qui  est  plus  pto- 
die  de  ta  terre  :  sur  le  haut  de  la  seconde ,  qui 
est  fort  escarpée ,  il  y,  a  un  peiit  fort  armé  de 
deux  canons ,  qui  défend  te  mouillage. 

Et  au:d€hors  de  cette  isle  ,  et  tout;  proche  i  S 
y  a  deux  gros  ccueifs  ,  dont  il  y  en  a  un  eJi  for- 
me de^  pain'  de  sucre,  qui  paraît  de  foin  comme 
ijH  bâtiment  à  la  voile,  sur- tout  lorsque  le  soleil  y 
donne  :  on  lé  peut  ranger  si  pr^  ,qu  on  voudra. 

On  peut  aussi  passer  à  te^e  de  la  grosse  ble 
SdLTi$  rien  caindre ,  passant  à  rpi- canal  :  il  y  a  deux 
eçuéils  hors  de  Veau  ,  de  T^  grosseur  de  deux  ton- 
neaux,, qui  sont  proche  Xi.  grosse  îsle  du  côté  ié 
Jcirre ,.,pais  il  n'y  a  rren  à  a.ppréhendçr.. 

Jj£stâ»dùss. 

Ce^  qu'on  appelle  ordinaîrement  FÉstardîe»T 
est  proprement  le  moûîflage  des  Médes. ,  qui  est 
li^ne.  j|etii<e  ansç  à  terre  de  Tisle  des  Médes,  o» 
sont'^euj^  ^m^rasîns  dj^  pêcheurs ,  au-devant  des? 
qiiels  on  mçAmIe;  test-à-dire,  entre  Tisle. et  lai 
terre,  ùii  peu  plus  du  .epté  de  la  terre  que  de, 
risle.^  oii  l'on  troi^ve  cinq.,  six  à  sept  brasses  d'eau, 
fond  de.  sable  yaseux^i  ^m^îs  il  ne  faut  pas  s'ap- 
pcochei:  de  fi  pointe  de;!  ouest  de  l'ansè  de  I'Ej- 
taxdies,    à  cause  d*une. longue  pointe  de  sable 

3UÎ  s'avance' sous  TjçaùV^^Jsi  longueiu:  de  plui 
e  deux  cables-  '.  /   '   ^      _ 
Avec  la  commandante  et  "quelques  autres  ga-r 
lères ,  on  peut  porter  des  amarres  à  tene  du  c6lé 
âtt  ttord,:: 
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LtntqvBe  les  vents  sont  du  côté'dé  l'eSt-,  brf 
^eut  mouiller  vers  l'ouest  de  la  grosse  i^le-dei 
Médes ,  ayant  un  fer  en  mer  et  une  amarre  sur 
Visle;  mais  il  faut  prendre  garde  aux  vents  dit 
large  ppur  nètre  pas  si^rpris,  ,      .  .  .,     ..  :  ,   • 

La  Vîllé  de  Tourille  est  dîi  côté  dû  nord.d€{ 
la  grande  ^plà'ge^  dont  on  a  parlé  cj-d^vant.  ;  ell^ 
est  un  peu  éloignée  du  bord  de  la  iixer. ,  /  .  j/ 

Sut  toute  cette  plage ,- il  y  a  glusieuts  vÏHèf 
et  villages  )  et  presque  vers  lé  milieu  de  1^  plage  ^ 
on  voit  la  rivière  du  Tpr  ,r  qui  passe».devai^t  Jaf 
yille  de  Gironne ,  laquelle  ésit  boçctée  d'arbresC. 

Ld  Bdyè  de  Koséi      \  ;.  , 

î)eg  isUs  dès  Médés  i  ta  pôrînte  de  taïàfiguïeW^ 
fiui  est  la  pointe  du  nord  est  de  la  baye  de  Rose^ 
Il  y  a  environ  quinze  milles  au  ïlord ,  six  degré* 
ters  Vesf  ;  entre  les  delii  j  if  y  a  un  grand  golfe 
^u'on  apf)e11e  la  baye!  de  K^se  ,  qui  a  environ 
douze  triîlles  d'ouverture  j  et  presque  autant  dea- 
foncement. 

La  recorihàîssàtice  de  la  l/ayè  c(fe  ïlosé  ,é$i  trèif 
lâcîîé,  tant  par  ce  grand*  énfoûcement  dé  tèrreîn, 
6u'on  ne  voit  point  de  loin  ,  que  par  les  îsles  des 
tiédes  qui  se  distînguent  fort  eh  ap'pf ochant  ;  eç 
par  la  pointé  du  nord  ,  ou  de  Càlafiguiére ,-  qui 
est  fort  haute  5  en  apprèchaitt  tant  soit  peu  de 
terre ,  on  découvre  plusieurs  villes  et  villages  dans! 
tme  très-grande  plaine. 

Entr'autres  la  ville  de  Câ$tîlfoff  ^  q[tï  paraît  vêts 
le  miliefâ  de  la  baye,  àvee  une  grande  Eglise  au 
ftiilieu  de  cette  ville ,  qui  sfetùble  être  sur  le  bord 
de  là  mer ,  quoiqu'elle  en  soit  éloignée  d'une  bon- 
lie  Keu=ef. 

£iiv»<^  12210  iteue  au  sttd  de  Castillo^xi  »  oM 
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voit  .ua/|rand  village,  nommé  St.  Pierre  le Pe^ 

ca4pr.i^éîoigAé  d'une ;liwe«dé  Ui mer. 

"  .  '    '    '    "    ^  /  VEsOÇlIU.  .,      ■  '.     .,•;.. 

,  Environ , quatre  à  cinq* milieu  vers  lé  ticircJ-ouesi 
Ses  îsles  des  Méde's,  on  voie  une  petite  tour  ron- 
de V  appelée  tour  do  .Môrigpn  ;  elle  est  sur  une 
pointe  escarpéd       ',  , 

•'  Et  cfriyîrQn  deux  mîiles  en  dedans  de  cette  poîn*- 
te ,  il  y  à  nn  village' nômnië  l'Escalle  ,  situé  dans 
un  plat,  pays  ati  botd'de/la  mer,  auprè$  duquel 
est  une  petite  tour.  La  côte  qiii  se  trouve  entre 
la  tour  de  Mongoivet  l'Ej^ç^Ue ,  fcîk  un  peu  d'en- 
foncement, et  querqùés  petites  plages  y  où  il  j 
a  quelques  écueils  près  de  terre ,  au-devant  des- 
^uels  on  peut  mouiller  avec  des  galères  >  à  la  pe- 
tite portée  du  canon  de  la  plage,  par  le^  quinze 
à  dix-huit  brasses  d'eau,  fond  de  sable  vaseux. 

Tout  proche  le  village  dé  TEscalle^  .allant  vers 
le  fond  de  la  baye  de  Rose  ,  on  voit  un  grand 
Monastère  sur  une  basse  pointe  qui  parait  de  loin 
isolée  ;  il  j  a  autour- de  ce  Monastère  quelques 
petites  fortifications ,  qui  de  loin  ressemblent  à 
tine  citadelle.    ,    ,^.^     ;^:  .  \    , 

,  Au -dedans  de  cette  pointe  ^  jXy'.a  «ri  autre 
village  ,.  proche  duquel  Ip., rivière  d'jEmpôria. se 
jette  dans  la  mer;^  elle  passe,  proche  St.  Pierre 
le  Pescador. 

'  On  la  reconnaît  par  une  quantité  d*arbres  qui 
I4  bordent  dun  côté  et  d'autre. 

Fart}  de  la  Trinitê\  ou  Bouton  de  Rose. 

Environ  quatre  à.  cinq;  milles  vers  Pouest  de 
la  pointe  de  Calafiguiere ,  qui  est  la  piwite  du 
1^9x4  4e  Jla.  baye  de  Kï^e. j  il  y  a iuoe  ^autte  pointe 
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mi  peu  avancée  en  mer  ^  sur  laquelle  est  un  pe* 
tit  fort  à  étoile,  qu on  appelle  bouton  de  :Rose^» 
.autrement  le  fort  de  la  Trinité  :  entre  ces  deux 
pointes,  ii  7  en  a  une  troisième  qui  s'avance 'un 
peu  en  mer ,  et  quelques  petits  enfoncemens  et 
pia|[es ,  avec  quelques  maisons  de  pêcbeufs*     ' 

Citadelle  de  "Rose.  -        * 

Environ  un  bon  mille  au  nord-nord-ouest  du 
Bouton  ,  est  la  citadelle  de  Rose  ,  qui  est  fort 
grande;  elle  est  à  cinq  bastions,  entourée  de  bons 
fossés,  et  fortifiée  de  demi- lunes,  et  d'autres  ou- 
vrages, revêtus.. 

Elle  est  située  sur  le  bord  de  la  mer  ,  dans. 
\ine  très- belle  plaine  du  côté  du  nord  de  la  baye, 
et  il  y  a  du  côté  du  bouton  ,*et  proche  la  cita- 
ieU.e  ,  plusieiurs  magasins  de  pêcheurs. 

On  peut  mouiller  par  toute  la  baye  de  Rose  9 
avec  toute  sorte  de  bâtimens ,  (  et  même  avec 
tme  armée  navale  )  aussi  loin  et  aussi  proche  que, 
Voa  veut  ;  mais  le  mouillage  ordinaire  ,  principa- 
lement des  galères,  est  entre  la  citadelle  et  la 
poîme  du  bouton  de  Rose. 

La  commandante  mouille,  pour  l'ordinaire,  de- 
vant deux  gros  figuiers,  qui  sont  proche  une' mai- 
son sur  le  bord  de  la  plage,  où  l'on  porte  ime 
amarre  \  deijx  longueurs-  de  grelins  de  la  plage , 
et  une  ancre  au  sud-ouest. 

Dautres  mouillent  plus  proche  de  la  pointe  du 
bouton ,  où  Ton  porte  des  arnarres  ;  on  y  est  par 
'tï'oîs,  quatre ,  cinq  à  sfx  brassés  d'eau  ,  fond  d'her- 
be vaseux  :  ceux  qui  sont  niouillés  proche  cette 
pointe,  ayant  une  amarre  à  terre,  sont  à  couverts 
des  vents  d'est-sud-est  :  il  ne  faut  pas  s'approcher 
«^  la  citàdeîlé}  où  il  y  a  fort  peu  d'eaû,  - 
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;  Les. vents,  depuis  le siid>oue$t  jusquesiau  norf^ 
puest,  sonlsouvent  fort. violents  dans  cetie  baye, 
^t  même  quplquefois  le  vent  de.  nord  ,  qui  pas- 
se entre  deux  hautes  montagnes  ;  mais  il,  ne  cause 
pas  de  grosse  mer. 

Oapeut  mouiller  aussi  dans  le  fond  de  la  pla- 
ge ,  vis-à'vis  de  Castillon ,  par  cinq  à  six  brasses 
d  eau ,  à  portép  du  canon  de  la  plage  :  les  vais^ 
seaux  mouillent  presque  vers  le  milieu  de  la  baye, 

Ear  quinze  à  dix*l^uit  l^rasisçs  d'e^u ,  fond  de  sa* 
le  vaseux. 
.    On  peut  faire  de  Teau  à  Touest  de  la  citadelle , 
dans  un  ruisseaaqui  passe  dans  le  fossé. 

La  latitude  est  42  dégrés  1 1  piinutes  y  et  h 
Vftriation  de  <7  dégrés. 

Çalajiguwre^ 

Le  cap  du  nord  de  la  baye  de  Rose  ,  est  une 
grosse  pointe  fort  escarpèç ,  au  pied  de  laquelle 
il  y  a  un  gros  écueil  hors  de  l'eau  ;  et  de  l'autre 
côté  de  cette  pointe  ,  allant  vers  le  nord ,  il  y 
^  un  grand  enJFoncement  et  deux  petites  plages 
dô  sable  ,  qu*on  appelle  Calafiguiere  ;  dans  la 
plus  grande ,  on  y  fait  de  l'eau  aisément ,  et  mêr 
pie  du  bois. 

Cadequiè. 

Environ  quatre  milles  au  nord  est  de  îa  pointe 
du  nord  de  la  baye  de  Rose  ,  est  l'entrée  de  Ca- 
dequiè ,  qui  est  im  bon  port  pour  des  galères , 
et  même  pour  des  vaisseaux  :  nous  y  avons  été. 
dans  le  temps  de  la  prise  de  Rose  et  de  Cade* 
quié  ,  avec  trente  galères  ,  plusieurs  barques  et 
âuatfe  vaisseaux  de  6©  à  70  pièces  de  canon. 

Ce  port  est  çitu^  entre  1^  baye  de  Rose  et  Je 
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CBp  de  Creau  :  les  Hollandais  n'en  font  point 
mention  ,  non  plus  que  lé  sieur  Boucha;:»  dans 
son  Flambeau  de  la  Mer;  H  est  aisé  de  connaitrid 
qu'ils  n'avaient  pas  pratiqué  le  long  de  ces  côtes  : 
car  si  ce  dernier  eût  vu  Cadequié  ,  il  n'aurait  pas 
dit  que  Palamos  était  le  meilleur  port  de  la  Ca- 
talogne. 

On  reconnaît  ce  port,  par  une  haute  monta- 
gne ,  qui  est  sur  la  gauche  en  entrant ,  et  pi^ 
une  autre  encore  plus  haute  qui  est  danir  le 
fond  4u  port  ,  au  pied  de  laquelle  est^  le  vil- 
'  lage  de  Cadequié ,.  où  il  paraît  dans  le  milieu  une 
grande  Eglise  blanche  ^  qui  en  donne  une  eu- 
tière  connaissance. 

Ce  port  a  un  bon  mille  d  enfoncement ,  et  .trop 
à  quatre  cent  toises.de  large  en  certains  iex\^rohg; 
au-dehors  de  ce;  port  ,  et  sur  Ja  droite  en  en- 
trant ,  il  y  a  un  gros  rocher  eijL  forrpe  de  paia 
de  sucre,  et  quelques,  pe^tits  aux  enviroiw*  >  ! 
Et  tout  proche  du  pjort-,.ïàu  côté  du  nord* est; » 
il  y  "a  .une  petite  isle  de  moyenne  hauteur,  ausfi 
environnée  de  petits  écueils  ;  on  ne  peut  passer 
à  terre  de  cette  isle  qu'avec  des  bateaux* 

Presque,  à  moitié  chemin  ,  entre  le:  gros  rochf  r 
.dont  nous  avons  parlé,  ci^dessus ,  et  le  village  4e 
Cadequié^  il  y  a  quelques  petits  rochers  hors  4e 
leau  et  à  fleur  deau,quon|  laisse  sur.Ja  4ro^e 
en  entrant.:  on  peut  ranger  assez  près ^  yay^Jlt 
cinq  à  fis  brasses  d'eau  ;  mais  du  coté  de  jteirr^» 
il  n'y  en  a  que  pour  des  bateaux.   . 

Le  village  de  Cadequié  est ,  comme  nous  avons 
déjà  dit ,  dans  le  fond  du  port ,  sur  i^ae  petite 
hauteur  proche  la  mer  :  il  était  autrefois  bien 
fortifié  ;  mais  le  Roi  en  fit  raser  toutes  les ,  for- 
tifications ,  après. qu'il  l'eut  réduit  sous  son  obéis- 
sance ;  d*ua  côt^  et  dautre  de  ce  village,  sw 
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le  bord  àe  la  mer ,  il  y  a  plusieurs  maisons  difif 
pêcheurs;  les  habitan$.sont  presque  tous  pécheurs, 
et  vont  aussi  pêcher  du  corail. 

Les  galères  commandantes  mouillent  ordinai- 
rement devant  le  village,  ayant  un  fér  en  mer 
vers  le  sud-ouest ,  et  une  amarre  à  terre  vers  Test  r 
les  autres  galères  mouillent  par-tout  aux  envi- 
rons ,  ayant  toutes  une  amarre  à  terre  de  côté 
et  d'autre. 

Celles  qui  veulent  mouiller  un  peu  pîus  dans 
le  fond ,  mettent  la  poupe  à  terre  vers  le  villa- 
ge, et  s  amarrent  à  quatre  :  on  y  efst  par  trois 
à  quatre  brasses  d'eau  ,  fond  d'herbe  vîaseux. 

Mais  presque  vers  le  milieu  du  port ,  îl  y  à 
huit,  dix,  douze  et  quinze  brasses  "d'eau ,  mê» 
me  fond  :  Ton  remarque  qu'il  y  a  dans  cet  en- 
droit une  espèce  de  fossé  où  le  fond  augmente 
jusques  au  milieu;  en  sotte  que  lorsque  les  an- 
cres^ ne  sont  pas  dans  cette  fosse  ,  elles  sont  su- 
jettes à  chasser ,'  siir-tout  lorsqu'elles  sont  au-de- 
là, à  quoi  il  est  nécessaire  de  prendre  garde. 

Lorsqu'on  entre  dans  le  port  de  Cadequîé  ,  îl 
ne  faut  pas  trop  ranger  le  gros  écueîl  qui  est  sur 
la  droite ,  k  cause  de  qtrelques  sequans  qui  sont 
aux  environs ,  principalement  lorsqu'on  vient  de 
nirit ,  auquel  c$s  il  faut  aller  chercher  la  pointe 
de  la  gauche  ,  où  il  n  y  a 'rien  à  craindre  ,  ëtant 
fort  '  haute  ,  et .  tout  au  hitJÎns  découvrir  tout  à- 
faît  Ventrée  du  port,  et, par,  conséquent  le  -village 
qui  est  dans  le  fond ,  sur  lequel  il  faut  gouver- 
ner ,  fàîsârit  attention  aujç  petits  écùeib  que  noys 
avoris  dit  être  sur  la  droite. 

Sûr  lit  gatithe  en  entrant,  et  vis-à-vis  ces  écueîfs, 

îl  y  a  titte  petite  calanque  et  un  peu  d^  triage 

à  couvert  du  canon  de  Cadequîé,  où  Vbii'peut 

'  meure  dfeu;îc,galèrçs',  potirvu  qu*elfc$  soient isioiairT 
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tées  à  quatre,  pour  ne  pas  saborder,  y  ayant 
peu  de  place  au-dehors  de  cette  calanque.  Allant 
dans  le  fond  du  port,  il  y  a  une  pointe  qui  est 
presqu^Ie ,  à  rextrëmité  de  laquelle  il  y  a  une 
petite  pointe -de  roche  qui  s'avance  sous  l'eau  en- 
viron trente  toises  ,  qu'il  faut  éviter  avec  soin. 

Presqua  moitié  chemin  de  cette  pointe  au  vil- 
lage ,  il  y  a  un  petit  banc  de  roches  sous  Teau 
qui  gâte  les  cables  ,  à  moins  que  d*y  prendre  bien 

farde  :  il  n'y  a  sur  le  haut  que  cinq  à  six  pieds 
eau;  c*est  pourquoi  il  est  plus  à  propos  de  porter 
les  amarres  du  côté  de  l'est ,  autant  qu'on  le  peut. 

Le  traversier  est  le  vent  de  sud-sud  est  qui  y 
donne  à  plein  ;  mais  il  n'y  cause  pas  de  grosse 
mer  ,  parce  que  Tentrée  n'est  pas  large;. et  que 
tous  ces  écueils  brisent  la  mer ,  qui  ne  peut  ve- 
nir jusques  à  Tendroit  du  bon  mouillage. 

Les  vents  d'ouest,  nord  r  ouest  et  nord -est  y 
soîit  quelquefois  fort  rudes  ,  parce  qu  ils  passent 
par  un  vallon  entre  deux  hautes  montagnes  ;  ain^ 
il  est  nécessaire  d  y  faire  attention  et  de  se  pré- 
-cautioiïner.- 

On  fait  de  Teau  derrière  le  village  ,  à  une  fon* 
taine  qui  est  dans  les  jardins. 

La  latitude  est  42  dégrés  i3  minutes,  et  la  va- 
riation de  17  dégrés  vers  le  nord-ouest. 

Port  Ligat. 

•  Environ  deux  milles  vers  le  nord-est  de  Tei*^ 
tréé  de  Cadequié  ,v  il  y  a  une  grande  calanque , 
qu'on  appelle  j^ort  Ligat  ,  dans  lequel  on  pour- 
irait  mouiller  sept  à  huit  galères,  pour  les  vents 
de  sud-sud-eat ,  jusques  au  nord-est,  en  portant 
des  amarres  d'un  côté  ou  d'autre  :  on  y  est  par 
trois  ,  quatre  et  cinq  brasses  d  eau  ,  fond  d'herbe 
•'vaseux,  • 
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L'entrée  de  ce  port  est  du  côté  de  l'est ,  qui 
«st  son  traversier  ;  on  y  voit  dans  le  fond ,  sur  unef 
montagne ,  les  débris  d  une  tour  que  les  Français 
«lémolirent  »  lors  de  la  prise  de  Cadequîé. 

C'est  dans  ce  port  qu'on  débarquai  t(^utes  les 
troupes ,  canons  >  mortiers  et  munitions  ,  pour  h 
•siège  de  cette  place ,  qui  neii  est  éloignée  que 
d'un  quart  de  lieue  :  on  y  voit  aussi  sur  le  bord 
de  la  mer,  deux  magasins  de  pécheurs  :  il  ne 
se  trouve  point  d'eau  douce  en  cet  endroit,  k 
moins  que  d'aller  fort  loin  dans  un  vallon,  où 
il  y  en  a. 

•  A  l'entrée  de  ce  port,  sur  la  gauche,  il  y  a 
une  roche  à  fleur  d'eau ,  oii  la  mer  brise  presque 
tçujours ,  mais  elle  est  proche  de  terre# 

La  pointe  de  la  gauche  en  entrant  est  une  gros- 
se isie ,  auprès  de  laquelle  il  y  en  a  une  nufire 
encore  plus  grande ,  et  qui  en  est  si  proche ,  q^u'il 
est  difficile  de  distinguer  de  loin. que  ce  soient 
des  isles ,  n'y  ayant  passage  entre  deux  que  pour 
-des  bateaux. 

La  pointe  de  la  droite  est  fort  haute  et  es- 
carpée ;  le  vent  de  nord  y  souffle  pardessus  avec 
beaucoup  de  violence  et  par  raffalles. 

Fornigues  du  Port  Ligat 

Vers  Test-sud-est  de  l'entrée  du  port  Ligat,  il  y 
a  deux  gros  écueils ,  l'un  auprès  de  l'autre,  et  quel- 
ques petits  aux  environs  ,  qu'on  appelle  les  fôrni- 
,gues  ;  on  peut  passer  siins  pr^inte  entr  eux  ^t  la 
terre ,  les  rangeant  à  discrétion ,  et  mémie  y  mbuU- 
:1er  lorsqu'on  ne  peut  gagner  Cadequié  >  ni  le  port 
Ligat ,  le  fond  y  étant  bpn. 

Cap  de  Creaux. 

.  Environ  sept  milles  vers  le  nord -est  de  Venlté^ 
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àe  Cadequié,  est  le  cap  de  Creaux  ;  maïs  pou9 
y  aller ,  partant  du  port  de  Cadequié  ^  il  est  im* 
portant,  sur  tout  de  nuit,  de  bien  prendre  garde 
aux  forniques  qui  se  trouvent  dans  cette  route. 

Le  cap  de  Creaux  est  une  longue  pointe  hâ^ 
chée  et  noirâtre ,  la  plus  avancée  en  mer  de  tou* 
^  tes  celles  de  cette  côte.  Elle  fait  le  commence^» 
ment  du  golfe  de  Lyon  ,  et  est  facile  à  recon^ 
naitre  par  les  débris  d'une  tour  qui  est  presque 
sur  la  pointe  ,  et  qui  fut  démolie  lorsqu'on  prii; 
Cadequié.  ' 

A  lextrémité  de  cette  pointe ,  il  y  a  un  gros 
écueil ,  et  quelques  autres  petits  auprès  ;  on  peut 
passer  avec  des  bateaux  entre  les  deux. 

Environ  trois  à  quatre  cent  toises  de  ces  écueilSf 
du  côté  de  l'est,  il  y  a  une  petite  isle  presque 
ronde ,  qui  est  assez  haute  ;  on  peut  aisément 
passer  entre  le  cap  de  Creaux  et  cette  isle ,  sans 
crainte  ,  en  passant  k  mi-canal  ,  où  il  y  a  di^  à 
douze  brasses  d'eau  :  on  y  peut  même  passer 
trois'  à  quatre  galères  de  front  ,  rangeant  tant 
soit  peu  plus  du  côté  de  l'isle ,  à  cause  cj^s  écueils 
qui  sont  à  la  pointe  du  cap  Creaux. 

Les  courants  y  sont  fort  vifs  du  sud  ouest. 

Il  n'est  pas  plus  mal-aisé  de  connaître  le  cap 
de  Creaux  ,  lorsqu'on  vient  du  côté  de  l'est ,  que 
du  côté  de  l'ouest,  puisque  c'est  l'extrémité  de 
la  côte,  et  où  commence  le  golfe  de  Lyon;  ou- 
tre que  cette  isle ,  qui  est  à  la  pointe ,  en  donne 
une  parfaite  connaissance  ;  on  ne.  peut  voir  cette 
pointe  de  plus  loin  que  de  vingt-cinq  à  trente 
milles. 

La  Selve. 

•  Environ  sept  railles  à  Touest-nord-ouest  du  cap 
de  Creaux^  est  la  pointe  de  la  Selve,  dont,  ce 
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cap  donne  la  connaissance  ;  mais  on  ne  peut  vo\t 
l'entrée ,  à  moins  que  d'être  tout  proche  de  terre 
et  du  c^lé  de  lest  ;  cette  pointe  est  de  moyenne 
hauteur ,  hachée  de  taches  blanches ,  et  qui  pa* 
ràrt  par  le  travers  d  une  haute  montagne. 

La  rade  de  la  Selve  est  assez  grande  ;  les  vais* 
seaux  et  galères  y  peuvent  mouiller  dans  un  be- 
soin ,  sur-tout  lors  qu  on  vierit  de  l'est  et  quon 
ne  peut  doubler  le  cap  de  Creaux  :  cest  une 
grapde  anse  de  sable  ,  dans  le  fond  de  laquelle, 
du  côté  de  l'est ,  il  y  a  une  petite  isle  plate , 
et  plusieurs  ftiagasins  de  pêcheurs  9  devant  les- 
quels on  peut  mouiller  avec  des  galères  et  au- 
tres bâtiraens  ,  ayant  un  fer  en  mer  vers  le  nord- 
piiest ,  et  une  amarre  à  terre  vers  les  magasias, 
DÛ  l'on  est  par  trois  à  quatre  brasses  d'eau,  fond 
d'herbe  vaseux  ;  mais  pour  les  vaisseaux ,  ils  peu- 
vent mouiller  vers  le  milieu  de  la  rade  ,  à  six , 
^eptet  huit  brasses  d'eau,  fond  de  sable  fin. 
•  Dans  le  fond  de  la  plage  ,  il  y  à  un  petit  étang 
d*ea.u  douce  et  quelques  puits  proche  les  maga« 
«in$,„dont  l'eau  e3t  assez  bonne. 

Le  traversier  est  le  vent  de  nord-nord-est ,  qui 
donne  droit  dans  lembouchure;  mais  étant  pro- 
che les  magasins ,  à  trois  brasses  d'eau ,  on  est 
s^  couvert  de  presque  tous  les  vents  du  large. 

Remarques. 

I«e$;habitans  du  lieu  disent  que  dans  ce  portât 
ii  n'y  a  à  craindre  que  le  vent.de  nord-ouest, 
,  quoiqu'il,  vienne  du  côté  de  la  fetre  ,•  parce  que , 
comme  il  passe  par  dessus  une  haute  montagne,, 
il  en  est  plus  violent,  et  sou^Be  par  raffalles  et 
risées;  ainsi  puisqu'il  ny  a  que  ce  vent-là  qui 
soit  dafagereux  i  il  faut,  pour  s'eii- garantir v  mouïl- 
hi  pjiu$  proche  de  la  bote  de^lbuesc  que  de  Tau* 
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taie»  et  porter  de  bonnes  amarre^  à  terre  dii  niê'^ 
me  côté* 

il  est  cependant  constant  quei  ce  lieu  nfest 
propre  que  dans  une  nécessité  ^encore  faut-il  biea 
prendre  garde  de  n'être  pas  surpris. 

On  peut  aussi  mouiller  par-tout  le  milieu^  poui: 
être  en  état,  suivant  le  vent  qui  survienti^:  de 
porter  une  amarre  à  terre  d'un  côté  où  tPautre:/  : 

Proche  la  poinfe  de  la  gauche  en  entrant;  à 
fingt-cinq  à  trente  toises^vers  le  sud-ouest, 'il^- 
a  quelques  roches  sous  leau  ,  sur  lesquelles   il 
n'y  a  que  deux  brasses  d'eau* 

Lançon. 

Environ  six  milles  à  l'ouest  quart  de  nord-ouest 
de  la  pointe  de  la  Selve  ,  e§t  le.gol£e  de  Lançan  ^ 
dans  le  fondduquçl,  et  du  côté  du  sud,  il  y  aun^ 
petite  îsle  ronde  assez  haute,  entre  laquelle  et  la 
terre ,  on  ne  peut  passer  qu'avec  des  bateaux. 

De  l'autre  côté  de  cette  isle,  il  y  a  quelque^  lifia- 
gasins  de  pêcheurs,  au-devant  desquels  e^st  uns 
petite  plage  de  sable  qui  forme  une  moyenn^Ç 
anse ,  où  il  y  a  une,petite  rivière. 

On  peut  mouiller  vis-à-vis  de  cette  ansç  avec 
quelques  petits  bâtimens ,  et  même  avec  <ïes  ga- 
lères ,  pourvu  qu'on  se  tienne  un  peu  plus  au 
large,  et  qu'on  prenne  garde  aux  vents  traver- 
sîers  pour  s*en  pouvoir  retirer. 

•Le  village  de  Lançan  est  environ  une  demi-Iîeue 
dans  les  ierres  ,  dans  une  très-belle  plaine. 
.    Il  y  a  aussi  de  l'autre  côté  dé  la  rivière ,  uitâû- 
tre  village  proche  d'une  pointe  de  rochers,  aû-iéelJk 
de  laquelle  il  y  a  une  autre  petite  anse  de  sàblèi^ 

*         .     Cap  Nègre.  V  ..l    * 

Environ  tit»i$  milles  au  nord  quart  de  nord-^stide 

Visle  de  Lançan^ity  a  une  grosse  pointe  quiun^|)i^ 
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^lle  Te  cap  Nègre  ;  et  environ  à  une  pareille  êk^ 
iancc,  tirant  vers  le  nord  est,  le  cap  Bagnol;  n>aii 
entre  ces  den  pointes ,  tant  soit  peu  p)us  proche 
du  cap  Nègre  ^  il  y  a  une  roche  seras  Feau  i  qni 
s'étend  de  douze  à  quinze  (oises ,  sur  laquelle  il 
tLf  a  çpxt  cinq  à  six  pieds  d  eani  ;  eUe  est  éloignée 
àé  terre ,  environ  cinq  cent  toises  au  large ,  par  le 
travers  de  la  montagne. 

Ptnir  révîter ,  soit  en  venafit  éa  eap  de  Cf  eaux  à 
Pdn-Vewdrè  ,  ou  afllant  de  Port^  Vendre  à  cap  de? 
Greaux^  ri  n'y  a*  qu'à  découvrir  le  fort  Saint- Elme^ 
de  Colioure  ,  qu'on  voit  pardessus  la  pointe  du 
Port- Vendre  du  côté  de  la  terre;  dès  qu'on  le  voit 
ainsi,  il  est  sûr  qu'on  en  passe  fort  au  Jarge,  et  pat 
Conséquent,  qu'il  n'y  a  riéri à  Craindre.  '^ 

Entre  cette  sèche  et  la  terfe ,  il  y  en  a  une  auî 
tte.pfesqûe  a  rtoitié  de  cette'  distance^ 

Cap  d'Esbieréé 

Efîyîrort  ilx  milles  de  la  pointé  de  Bagnôï/verj 
le  nord ,  est  lé  cap  dEsbiéré  ,  qui  est  proche  Veû* 
tVée  du  ÎPort- Vendre  ;  entre  les  deux  ,  il  y  a  uil 
grand  enfoncement  où  sont  quelques  petites  pla- 
ges s  dans  celle  qui  est  proche  le  cap  Bagnol ,  est 
le  village  du  même  nom,  qui  sépare  la  Catalogne 
4*avec'  ïe  RoussiTlon.  i 

Loïsqu  on  lie  pourra  point  ga'gtier  le  Port- Ven- 
dre, on  peut  mouiller  du  côté  de  1  ouest  du  cap 
à'Esbîere,  en  attendant  un  bon  temps,  devant 
iine  petite  plàgê  àe  sablé. 

Dix  cap  de  Creaûx  au  cap  d'Esbîere  ,  la  route 
îes^'.lé  hord-ouést ,  cinq  dégrés  vers  le  nord,  envi- 
ron Vingt  milles.  '    , 

Le  cap  d'Esbîerë^  ésf  trtie'  grosse  pointe  qui  sa- 
vhnM  le  plue  de^  cette  côte  ,  tout  proclite  laquelle 
jl  y  a.uiir  écm^bofs^de  reau  q;ui  est  fort  bas^ 
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D  E  se  R  I  P  T  I  O  N 

Des  c6tes  du  Roussillon  et  du  LanguedoOé; 

Port-Fendre^ 

V>E  port  est  environ  un  mille  et  demi  vers  1er 
imd-oiaest  du  cap  d'Esbiere  y  situé  au  pied  def 
plosieurs  nrontagnes;  î    .  f 

On  le  recdnnaii  par  un  ^os  écueil  qui  est  sus 
la  gauche  en  entrant ,  lequel  est  séparé  de  laditd 
Ipomte  ,  environ  trente  à  quarante  toises. 

On  vbit  anssi  sur  la  pointe  de  droite  un  petio 
fertm ,  armé  de  quelques  canons ,  au  milieu  du«i 
4)itel  ily  a  une  petite  tour  quarrée,  quon  ap4 
pelle  le  FanaK       -  .  ^ 

Le  Port-Vendr^  est  une  espèce  de  calanquo 
d'environ  quatre  cents  toises  de  longueur ,  et  cent! 
de  large  en  certains  endroits.  C'était  autrefois. nii 
très  bon  port  )  du  temps  qu'il  était  à  TEspagnej 
les  galères  allaient  dans  le  fond ,  d'où  on  ne  voyais 
point  Ventrée  du  port,  de  sorte  qu'on  y  était  com- 
Sie  dans  une  darsè  ;  mais  présentement ,  il  s*est 
comblé  en  plusieurs  endroits.  '  .  i 

Voulant  entrer  dans  le  Port- Vendre ,  il  faut 
passer  entre  le  gros  écueil  qu'on  laisse  sur  la  gaui. 
che,  et  le  Fanal  nuiest  sur  la  droite;  il  y  a  ennf 
ftron  cent  toises  de  distance ,  et  neuf  à  dix  bca» 
ses  d'eau  ;  on  peut  ranger  d'un  côté  et  d-autre^^ 
a  y  a  cinq  à  six  brasses  tout  proche  :  il  faut  pour*  n 
c&nt  mieux  ranger  Pécueil ,  pour  pouvoir  mieus 
ftHimef  laîgâlke:et  lui  faire  prendre  son  poste.      .> 

Ça  yoUmx  1ÎIU9  hauteur  une  redoute  de  pieorci 
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du  côté  de  la  gauche  ;  et  un  peu  plus  en  dedamj 
^ur  la  droite ,  U  y  a  deux  petites  maisons  sur'àik^ 
autre  pointe ,  au-dessus  desquelles  il  y  a  une  au* 
tre  redoute  semblable  à  la  précédente. 

Le  mouillage  ordinaire  est  depuis  le  fanal  jusqnes 
ail-dedans  de  ces  mja[|asins  ;  mais  il 'ne  faut  pas  les 
passer,  parce  que  le  fond  manque  tout  d'un  coup. 
On  y  rang9  les  galères  par  andanes,  la  proue  en 
mer ,  ayant  un  fer  du  côté  de  l'est ,  et  trob  amar- 
rés à  terre  de  coté  et  d'antre,  et  pomr  lors,  on  sexiL 
par  quatre,  trois  et  deux  brasses  d'eau ,  fond  d'hère 
De  et  de  vase  ;  mais  présentement ,  il  y  a  des  pon- 
tons ^entretenus  qui  donnent  du  fond  jusquesdans 
le  fond  du  port  dii  côté  de  la  droite* 

Dans  le  fond  de  ce  port,  sur  une  basse  pointe  qui 
envisage  l'entrée ,  il  y  a  une  espèce  de  forteresse  , 
derrière  laquelle  il  y  a  dans  un  jardin  une  source  de 
bonne  eau  qui  est  facile  à  faire  >  mais  lorsqu'on  est 
plusieurs  galères,  une  partie  la  va  faire  àCouliouret 
qui  n'en  est  éloigné  qued'une  petite  demi- lieue. 
:  Un  peu  au- dedans  des  deux  maisons  qui  sont  sur 
la  droite ,  il  y  a  une  petite  Chapelle  où  les  galères^ 
d'Espagne  fontdire  la  Messe ,  lorsqu'elles  sont  dan» 
ce  port. 

^  /Par- tout  le  fond  du  port,  princtpalemene  sur  la 
gauche ,  il  n'y  a  point  d'eau  ;  le  plu»  profond  esS 
du  côté  de  la  droite. 

:  Les  traversicirs  sont  les  vent!»  de  nord-est  et  est- 
ifiord-est,  qui  y' causent  quelquefois  une  grosse 
mer;  les  vents  de  sud-est  et.nord-.ouest,  qui  vien* 
Hent  entre  deux  hautes  montagne]»,  y  iBont  »us$i 
fort  rudes  ,  ainsi  il  faut  y  prendre  gaffde. 
•    Au  besoin  on  pourrait ,  avec  une  galère,  passeK 

.entre  le  gros  écueil  qui  est  à  l'entrée ,  et  la  points 
du  sud,  proche  de  laquelle  on  voit  quelques  petits 

ijBcueils  hoxsjà^  Teau  ;  il  y  a  dans  leœliieu  de  ce  pas- 
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,  li|fei1foîs»jqDa|fr6  et  cinqibraases  d'eau^onpouirraiit 
aussi  monîllei^  eà^edatodo  c^tié^ueU  dans  juuçjgir^nt 
de: «ose,  5!  cn^e  pouvait paçi entrer. dans tleipftft. 

Lakiittrd©4u»Pign«^(i»iid«  Pttj^adégréjs^o.inî-î 
BQteS)  eiial5arMti(Piiée*i7^dégrë9*n<)ff4^uest»     ^. 

A  environ  une  demi-lieue  de  Port- Vendre,  rers 
WnQnH  eslt  J^fiHle  die^^ôblfoUfe,  qui  ^tifprt. pe- 
tite; elle  eet;  située  suc  le  bord 4^  l|^^@fvd^l9:Pn 
enfoncement  au  pied  d  ui\e  ha^xteur  qui  est  sur  \% 
droite  en  entrant,  sW  laqùétlHaîl^  a  une  forteresse^ 
qn'oif  appelle  le  Mirdor*,.     ^.  .,r    ,„,,..:,    î 

Devant  la  viïïe  dp'Cou'I^biii'^  5^  îl  y  â;tih|i'knd'èn;j 
tpncement  /<ïàn$  le  jfibnd'duçiuei  ^  du  côté  de  l'ouest  j' 
il  jra  un  château  aàsèzrooii  \  situe  sut  lirie  poliitë  d^ 
roches  ati  ttorclclè  ïa  me?Vét'clii  (^ôte'drf  ^ûcl-buest^ 
dinj  Içjpnd  d'une  anse  de  sable  »  îlj  a^pïtSiibirS 


maiso, 


laisons  de  bêcheurs ,  et  ùjie  Vieille  tôqrïuinéeA 
irae'^de'faqW^^^ ily  â1ifi  'êi€i^nU(iMm ai 

On  reconnaît  iussî  cp  W(, Vàt  une  përîtéToî?té- 


Ws,' qùîë^éi^ënaent 'W  PMt^-Véndr^^^^^^ 
Coulioure  ;  il  est  situé  sur  une  mtu^tagne  aasl^litë* 
te,  que  l'on  découWdè^fort'loîti  ^ 
^  Sut  fa  dJiotte.,  eii  .fintfant^^ans  leL,p<îTy/B^^- 
Moiçj,.,}!  y.^  »ne  ^tite  ,i?Ie  dç  j^îoyenpe^ïifbf^jirj 
n  laqvyftHç  jpp  voitjijpejpe^tke  Chapelle  i,  maii  on 
'^  ll?¥S  PRçP^r^  terre  dé  cette  îsle  qu'avec  cks  ha- 

^'^.^  ètîqiiîftHcfs  n^  pusis^nt-^oy tes  entrer  a  Pbrt- 
ui\die,i  pn^ppurraît  pcibuil|eiç  dans  le  port  de'Couî- 
Weayec  quelquésrmies  >  quQÎqae  cè.Kw  ne  soîa 
{ucte  bon,  suy-tout  avec  les  vents  a  est  et  nAra-estk 
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Ï3<j  P0RTUÉAN;  uni  AI  MKR 

i^utf^tUSêût  une  gre>$se'mer  :  on  y^nftûmalcism 
a^-ôe  lèsi  vëtyts  de  notd>tibrd*otie8«'0t«cifiest ,- en 
moâittarit  au^  miliè'u  dâ  tibtt  devant  ia<v»ile ,  avee  «ù 
fer  vers  i*e$t'SiKl^e5t;  eimii^amarre  f  rdube  la  ville, 
où  léh  est  (xir  'troi$;à  qqâtré  brtfSJMfîwl'ehùw;  mais  k 
parler  sainement,  cet  ei^drpU  A^st  propre  que  pour 
des  bateaux ,  encore  est-on  6Dli|;é  quelquefois  de 
le#fir^T""à-terre;    *  "'    ""*'*  :'   y^:  "-i.-:  nr/f.'  ;r  .  A 

t^*»^iîWe$i  a^Pdrt«>¥etidievc>iii^i^Bmt{kBndré 
tontM  S^êsdè  rafrillsfatsièmeDS  et  y  faûre  de  Veuvk 

.Epvîton  trente^deux  mil  tes  aii  npkîd ,  si?fet  degrés 
vçrsJ  ouest  ^u  PortrX'^^en^re,  est  lé  capcJèXeucat; 

I^X^HI  ^5^^^^^  ^9^5^^  PWî^^?  de  moyèïinè  hauteui 
às3èz  unie  »  sur  le  îiaùf/âe^laquielle  il  v  a  une  tout 
dejjarde.  ,  \       . 

'[j^piiTf  Ç9.^ï>9W^'«ti ÇéttjB  pointe ,  it y  aune  grsfn. 
de  plasède^ilbie-,  où  Ion  voit  un  ferrein, lôrt  bàs^. 


i|fj>peU^  iflj^gentîere  elt  r^ùtfé  Élné , '^ijj  ^ar'ift  àssék 

:"T^cpujlTa"pointë àeCoûRauVe  ju3^é^  à^  tfàp de 
tiétifcâït'e ,  il  y  à  troii^  rsîes  platesi,  l)x)W(Bé&  ti&-^ag«^. 


plài^l^  sur  le.bord  à'^itè'pëHte'rivièf^'^Pste  i^the 
dahs  dès  étangs  ;  et  îî  jr  ûytkiaxié  vW-Jf-^VisdFé  Fem- 

'^6^^hûre  de  cette  rivière ,  itvh  séédti(£é  iàle^ plate 

Jî!  ••«•l'iJ!  !•>  .     .•    '  1  >"  ■  :j),"    ,■      ï.j,    .'.I   ; 
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delà  meir^  qu*bn  appelle  Musane. 

tàrteL       "    " ^   ^ 

Environ  cinc|  >  six  tinirtes  verir  le  Aoriî  de  cft  injjii^ 
ge  j  sur  une  autre  îsie  >  il  y  a  une  autre  petijtQ  y^te  - 
nommée^Canet ,  aussi  située  sur  te  boi^d  delà  ttitti 
devtot  laquelle  oti  petit  m^tiilleir  aireç  ,1e  vent  k  le 
terres"'  ■  •   •       .    •      --^Z  '     '  -^  -^  '•    *  '     '*  ' 

■    '<'  ^'  ■  ■  ■  Sàlcéi  '      '   .. 

••■-•',    '  ■  .  '  •  '      ^ \  -       .^  '■»     ,  ' 

De  :l^ai}&re.Ëàté.de  l'^attf  r^t^^rtii^tt^  vVt^t^ 
de  Çanet ,  oiô  Volt  «Mli  dans  cette  :f4ai»e"  la  f^étité 
vill^  de  Sake  >  située  tisat  le  Bord  de  cet  étang^;^^ 
un  peu  au-dessus ,  allant  veirs  le  nord  »  ily  a  un  grand  ^ 
château  (  qui  est  Ils  château  de  Salce.  ) 

;//    ^  LûFràfiquinëé  '..■.,     . 

C«  quH>^  Appelle  la  Franquine  ;  est  utié  àhiëtfé 
table  qui  est  du  côté  ai  iibrd  île  la  pointé  du  cap 
LéucÂtte ,  dans  laquelle  on  peut  mouiller  avét  dés 
galères  9  à  une  petite  portée  de  canon  de  terre  j  oit 
H7.$QiAqi9Jx  hrassesd'e^U)  fqnd.de  :^ble  fin»  On 
jr  est  à,  couve|rl;  des  vents»  dépuU  le  su^-sudiest  jusF" 
ôj^es  au  nord  ouest  i  mais  le  vent  d'est-iiordkesf  jf 
donne  ^  pl^iAt  ^t  il  ne  faut  pas  s'y  laisser  surpffç^jir 
drç j\a  dire  vrai»  ces  sortes  de  motiillages  p^i^çpt 
pons  que  dans  une. nécessité,  et  pen<^n9alarl>^t 
jteiîsou.   ' .,  '      .       '^  '     .    '  .;..'-^  ;  •/      .  r^ 

Vjers.Iet  n^rd  ducdp  Leiicât;te^  exivirdÀ^çit}qiiidl< 
lés  >  il  y  a  une  grosse  pointe  ^  entre  laquelle:  ec  M 
cap  y  est  ui^  (fand  étang,  dont  Tenitt^  e^  aiseas 
çuoite  :  et  c'est  dans  le  fond  de  cef  étaog,  qoi  a 
tort  p^u  d'eau ,  qu'en  située  la  ville  de  i^Heatttf  r^ 

la 
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xu      ve^^M'^im^im  .MER 
COTES  DU  i;,ANGlJÈDOC 

JE^Nvîrctfïî  xipgt  milles  au  Aordest  quajrtde.Aord^ 
Ç^^fl:d4s^§f  y§9i  \^^,^^^:Ç9LJ^^  Lwn^jjtflfeijwt  te 
4:âp  de  St.  Pierre  ,  qui  est  une  grosse  pointe  fort 
avancée  en  mer ,  laquelli^^ll^rme ,  avec  le  premier 
cap ,  un  grand  golfe ,  qu'on  appelle  le  golfe  de  Naf* 
btyi^ifii»  H^(^(tei[niHeurdu<|Kiélvié6t  lâti?}èw  Aë'flar- 
boBn^siSMiJftqoelle  estôsitoée  «la  vîUe  du  même 
iumii9ià'^xà»se|>tmiElesl  iwi;de  r^mboùchure.  ^ 

A  rentrée  de  la  rivière  jt.i^ur  la  gauche  ,  est  un 
enfoncement ,  dans  lequel  o*n*voît  une  petite  ville 
)Ç^ymn>éç^j^a^]!!^iye)fjB  r  devan^,  laqu^Ue  i|Às!lNiiK{t»es 
et  tî^rfa^e^l  qnï.,yQi?j  ifo^jf  ç;^.  liçti,,  ^ipouijliôW  oïdh 
'iâirement,  .  ^    .,       ..  ./   ,,    - 

Quîkzê  rnlHès-a  Vest^jCjtiarrde  nQtd-est^û  cap  St# 
pierre?,  -èif  ïèforfdé  Brescouf  il  y  à  éiitre  les*  deux  t 
\9d'grtthff  enf<>ùcernent ,' où  sont  qûe^^ 
dbmfles  ïérfèsr,  du  Cj^te'da'càp  St.PrèV^eV,*sôiit^as.- 
WlSè^haatèâ;  iliàîs  elles  viennent  en  a1>aissânt,  crii 
«ti^pAJcJiattt'd'Agde  :  dansfié  fqiid^dè  fefe^gif lie/i  est 
celui  de  Vendre,  où  Ton  yoit  en  ^trant,  sur  la 
JfoiâtêÇ^îifiê  '^èfite  ville  du  môme  nom  :*  il  lié  peut 
«hflrèrdatià'cet  endroit  ^fe  de  petites  bÂdfciks.  J  ,[ 
^    Depuis  y éflîdte  jus^;à  la  rivière  ^'A?^^,  Ut  y  à 
^nviroiiiix'àieyt  hiillesVçts  Test  :  c*est;  une  côté 
uitie^rbaïs^,  bordée  de  "plagies  de  5ablô  ,  oti  Fon 
ilicouvris  y  urf  peu  dans  les  terres,  deux  petites  vîUes» 
£  1 
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Snviron  une  pfetftè'  ïîètie  Versflë^  îionj-lîuèst  dû 
fort'deSrèscotf ,  'e^  'Fëftftrëe  dé  la  rivière  sur  la- 
qiielte  €«r  k  viUe  d'Agde ,  qui  é^  sîtriéfe  à  liite 
demi-lieue  de  l'embouchure  :  il  y  a 'dtf  doté  droit 
de  cette  rivière ,  et  vjw-vis  de  la  ville,  une  bran- 
che di^  canal  Hoyal  de  la  îonctîe^4^s  deia  mers» 
qui  va  à  Toulouse. ,  •  .  .,    .        •  ; 

Il  nie  peut  entrer  dans  cette  rlvJère  q^ue  des  l[)aJ|^ 
qiies.et  tartanes,  à  cause  qu'if  nja»que  fort  pofu 
d'eau  a*  l'entrée  ;  '  m^]$  devant  |ii,viUe,  pu  elles 
mouilieiit ,  il  n'en. manque  pasî^*';;  ,.    .,      ,.  ..  . 

-    i.  »  '«.        Feri  de  Brescou.'^ 

,     Le  fort  de  Brescou'ési,  comme' nous, avons  dît» 

;élttVirori  Hélix  milles  ^  vers  J'est  d^e  rèijtrçe  de  la 

rjvîèf  e  d'Agde  •  é^         ^vîs-àryis  Iq-mpm'dyigcle, 

tin  petiè  JFort  à  quatre  bastions ,  sur,  uii. rocher  plat, 

environ;né  de  la  hier' dç  toutes  pfirtS)  Wquel  est 

éloigné  dé  la  côte  de'çiiiçj  à  six  rajlîç^^^  ♦ 

;;   Yç1;slènordduïc^ft;^  et  aupîéadyiTïianl(d*A^ 

^  îl  y  a  une  longue  jèttée  de  pieçres^  '9M^^  ^EP^^^® 

ïe  i^ôlig  d'Agde ,  qui  à  fenvifon  çç^tp^c^vaiite  tçp- 

^ses,  prbcHé  duquel*  sont  deux  qu  trois' maisqn?,  fte 

'^êehetifs.     •  ;  ,,  ;;"' '\.  '  ,^;  ;  ..,".^!;  ;.  .;^"  * ..  i^ 

Eatte  ce  moIë  ;  estj  tjpe^jporpjteVbaçsp;  qm  est 

'  du'(iot(^  d^'Agcle  i  \X  y  a  une  grande,  pla^e  ^p  ^^]^% 

"  quî/ïiitrèfois  étaU'le  port  d'Agile  ^  mais  grésente- 

liîetat  lt 'âl  comblé  de  sable. 

'  ta L. pic 

.._.....„_,,_  .  ,  .  .  3q^eJl_  ^  .^^^__ 
jqu^tre  |^ieds  d'éau;  mais  aux  ^njfiifpns.>  .ïl,y  çn  a 
vingt^l?vîn^t^uatre;^        '      '     .;...^>   m^^    ^ 

fil  y  ^  de^  même  au  dçhors  du  fort  Bre§cpu  plu- 
sieurs rockers  soils  Téaù ,  q  plus  ,^'un|  langueur* de 
cabtê  àii  large  ;^t  dû  côté  dé  rôuést',  se  Trouve" éa- 

I  3 
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*34         POlîlT^LAN  DH  LA  IffiR 
core nne, )ongue;poiate4e^ rocbe$^>  t^mt àfleor ^èau 
que  sous  Teaù,  qui  commencent  vers  le  fort)  et  sé<« 
,tèndent  vers  l'ouest-nordouest  k  plus  de  cent  cia* 
quinte  toises. 

•  On  pètrt  mouiller  à  terré  du  fort  de  BtescQU 
à  une  longueur  de  cable  >  où  Ton  est  à  Tabri,  par^ 
le  moyen  de  cette  chaîne  de  rochers  et  du  fort,, 
de  la  mer  du  sud-ouest  ;  oit  y  e$t  par  trois  bras^r 
ses  et  deniie  d'eau ,  fond  d'herbe ,  de  vase  et  de  j 
mattçs;  mai)  \\  (dmx  se  prëca'utibnncr  contre  le 
vent  de  nord-ouest ,  qui  ne  laisse  pas  d  y  être  fort 
rude ,  quoiqu'il  vienne  de  la,  terre, 

Sî  on  se  trouvait  abattu  dani  cette  côte ,  venant 
du  côté  4e  1  ouest,  et  qu^on  eût  dessein  d'aller' 
inouiller  a  Pabri  du  fqrt  de  Breicou,  même  avec  un  | 
vaisseau  médiocre»  qui  ne  tire  pas  plus  de  douze  à  ' 
treize  pieds  d*éaû ,  il  faudrait  bien  prendre  garde  ' 
de  ne  pas  ranger  de  trop  proche  le  fort,  à  cause  ] 
des  roches  dont  on  a  parlé  ci-dessus,  qui  s'avancent  ' 
|iu large,  et  passer  à-peu-près  par  le  milieu  ,^entfe  \ 
le  fort  et  lâ  pointe  basse  ae  la  gauche  ,  où  il  n'y  a  ; 

2'ue  quinze  à  seiise  pieds  d'eau  ;  mais  étant  en  de- 
ans  ,  vis  à- vis  du  fort ,  il  y  en  a, davantage* 
Sî  on' venait  du  côté  de  Test ,  et  qu'on  voulût  en- 
'  trer ,  il  faudrait  ranger  la  ppihte  du  môle  à  discré- 
tion ,  pour  éviter  la  sèche  dont  nous  avons  parlé 
.  ci-dessus^  qui  est  entre  le  fort  et. le  piôle  :  on  trou^ 
vera  dans  ce  passage  dix-huit  à  vingt  pieds  d'eau; 
mais  ayant  passé  la  pointe  du  môle ,   il  faut  ve- 
nir mouiller  proche  du  fort  à  discrétion ,  n'appro- 
•cher  pas  trop  le  côté  de  U  plage ,  parce  qu'il  n'y 
9  pas  de  profoixdeur  d'eau. 

Vis-à-vis  fe  môle  ,  environ  une  demi^ieue  dans 
Içi  ïerre?r,  Vît  le  niant  d'Açde,  ^uon  vpit  d«s5Ç« 


Digitized  byLjOOQlC 


Imfl}  fwtr«i«Mfii;é}e,%ire;TOiiA^  itm 

i!iai$Qn$;fiKeft<|iie'^Mr  le^bâiiit,  qui  en  dabpt^li  Jln 

conoftis^mm^  I    --  •  .    .  — 

•j  Sij«ittMifcdin.lcd!6é  de  Test,-  onjixe  peur  gn^n^r 

le  fort  de  Brescp»  >  on  pquryak  (mouiller  paé^tifii6- 

ffôt  Yer$  resf4««iôk  d'Agd^  t  pfucbe  d':u&^  pointe 

46rQc)^(Sifî»oSi!titres,  ^*oq  appelle  <fom)j^iiikQm«qic 

jl  Coiiqi^^  y.  ayant  «me*  dixrhi»)îf  et  vingt  pîe^ 

j^'e^u^pfoohe  le  môtô  du ci|té^^de J'^i^ maJSjdacôte 

4le  1  oii§s(,^lîiefi(i  caui.rMipilde<'5£lble  rfirmeuttat 

)âes  dun^^ile  i^able  ^quî  sônf,  1^  Ibag  de  la  pbge^   . 

'  Mont  dé  Cette.   ■    "',' 

Envireoc  irai jsè.  milles  au  Rocd^estidià /fort  de 
firesoQv  ;  est  le^  montj  de  .C^tei^  jqm  posait  pres- 
que semblable  à  celui  d*Agde  ,  lorsqu'on  yientÀi 
^îii^;;  Hiajsiveiîànliidsicàté.âe  lesr^^  il  parait  com- 
tjneunejlemede^gflèine:^  )et  même  isolée//  deqaei* 
^ue  calé  qu'tm  Je  voâe.i    u      j  r  ^   —    '  > 

r^  Sur  le  txautjfdu  montv  îl^yaiua  tierinitage  et 
quelqties.vijBKtllés  hilnes  «de fôrtifiaitions;,  .oùil  pa- 
raît des3t{aûbës  SMgeâtDfs.  .  --^  oL 

fijàtare  rle^rmefnt!  d'Agde  et  t:elui  de  Cette  ^*  est 
.vne  grande  plage  de. saisie  et  iinaerreiaibstf  lUt 
jqn'onafmfiOte!  la  plagede  Tau^,^erriè^eiol|lftèlhKa5t 
im  grand  étang ,  qui  va  depuis  Agde  jusqu'à  Aipie^-* 
Mortes  ;  ilroommumqBe'àla'niet,  devaiaif|'isJ©Ma- 
gueloqe-^  f  ^Aîgues-Mbrtes  et  les  Saîntes-MaEiesû 
v'.j  iGknlvpit'  sur  ferlford  de  cet  étang,  du  èùîpUB 
ckténe^  plbsieura*  villes  et  villages;  le:Jt€ttremo6rst 
assez  haur>fercbpté  proche  laiiiier;    ^^        y^oq 

Le  pqrt;  de  Cette,  est  ^a-  côtë^e  l'esft  dû  iitmXy 
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vance  droit  vers  r«^'envird!i'^<tintf  cent- soixante 
toises  >  à  «on  ejttnémrié  V  il  y  tt  une  ]^attèdri^  de  ca- 
nons, et  une  tour  aiv milieu,  sur  la<{âe^He*'êsf5'UÉ 
fanal qUV>ti:aUume  lesoir, -^poiiir  i^^teconûari^aaiice 
du  lifeU,» lorsqu'on y-tient; de  nuit.  «^  •  * 

Du  rote  du  novd-mdo  ce  -fanâU  il  y  «  tin^ 
autre  longue  jettée  de  pien^s  au  i«îlîéu«  d^  la  Jp^lâ* 
gc  :  on  a  ïfait  depuis  peu  entre  c^môle^f  le' m'ont 
de  Cette  ,  titio  Uutre  jettée  à  fleut  d'eaux  «  pont 
^axrâter  Jps  sébtes^i-  ce  iiiâle*ca\iftuît)^usl:iu'à  ¥e^ 
trée  4«  F^^^^I  royiil',  qui  e^>u  fond Ukr  port;  il 
^st  enfermé  par  un  ppi|î-\çvis^^  ce  canal  conduit 
|usques  dans  les'étangs  dont  nous  avons  parlé. 

Le^illagede  Gette  est  aapîeddbmowf  ;'.un  peu 
élevé-  au  vdejKUsde^-  U  teer  du  c^téde  Test  de  Bi 
'montagne^  '  .  ^>  ...  »  »i     .i.>Iv4-»  .; .  :  •  » 

•Four  entrer  dans'1e)kni61è  de  Cette  ;-41  Saxftiid 
-mettre  vb^-vis  de  i'entiéedu  port  qui  ei^  du  cèui 
de  rest ,  et  ranger  à  demi4ongtieur  de  galère  fb 
.têteduinolè,  ourle £wi^l«>  parcelqueîsur  la  droite, 
-îl  if  Y  a  .pas  de 'profondeur^  y  à  icaiTse  'd'un  *baïfc 
de  sable  qui  croise  presque  tome  l-entpée^  >     • 
y.n  Ensuite  on  va  mouiller  tout  le  ilong  du  môle  où 
esi  le  fànal  VMi.met  unèlancre  vers  (e  xiiord-^st/tft 
.  4 oh Viaipairre  àù  ibôle  j  ien  présentant)  la  ip^ue  à  ila 
-'iner.'      ••/•:,  •  '-;.'     ■■  -:  ./,  .*    >  i^-  -  ■  ^ 

/  Ôh'peut  aller  avec  des  galères   ou*  vaisseàiix 
dans  lé  fond  du  môle;  il  y  a, -presque  par-tottt 
''.Uépùis  douze  jusqua  seize  pieds  d  eau^v  ^^^^  ^^ 
•< vase  et  de.  s^ble  i  let  Ton  y  tient  dès  nucbinés 
pour  entretenu  la. profondeur  du. Port»:      : 

A  l'entrée  du  J)ort^   et  proche  le  fanal,  il  y* 

du-huit  à  vingt  pieds  d'eau;  mais  tant  soit  peu 

.  iati»^defei^i^dtî*  rentrée  i    H  y  a  un  kauf'fonà  ou 

*^jte4cde«iblêi  sur  Ifequfcl  il  n'y,  a-^uè  tfois-bS»» 
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lés  d*eati  ;^è  où  la  riiér  érffeitrêmemeiilt  grosse 
des.  vehti'^depuh  Test-sad-est  jusqu'à  sud-ouest'^ 
i|iit"sont  lesf  traversiers  de<:eport,  et  lesquels 
offusquent  tellement  la  côte,  qii-on  iiepëut-iroîc 
la  terre ,  à  moins  que  d*en  être  fort  proche  :  quoi- 
que le  vent  d  est  donne  à  plein  dans  l'entrée  du 
ptttt,  il  nY  cause  pourtant  pas  de  grosse  mer,  -at- 
tendu qu'îj  he  fait  presque  qtre  rahg;er  la  côte.  -^" 
'  On  faisait  .ci'^devânt  de  Peau  dànS  un 'grand  jàr* 
dîn  qui  est  âiirle  bord  dii  -cttHal  toyal  ;  mais  à 
présent  où  a; liécouvert  une  bôhne  sourde  d'eati 
Ikns  le  fdnd'dti  port ,  à  Téntréé  du  canal. 

La  latitude  de  Cette  est  4a  tlégirés  2S  minutes  i 
-et  la  variation  de J-aiguille  aimantée  de  17' dégrés 
fiord*ouest.        '  ;    .  :  ^ 

Par  ce  oàÉi^HDh centre,  commfè  on  Tidélslditi 
dans  ces  grands  étangs  ^où  Ton  va^avec  des  batteaux 
à  plusieurs  villes  et  viHages  qui  sont  proche  la  mer, 
"é^âime  auit  bains  de  Balaruc  ^'stTèh^Mmés  par  la 
'^ertiof  de  leurs  eàui^nrfnéfales ,  à  TrontigtiàA'et-  à 
•Montpellier,  qui  sbnt  situés  sut  le  bord  de  l'étang» 

^  Les  gens*  éa  ^ays>  exiprinien  t  les  en tréesi  de  cbï 
ëtangs  oti  rivièiés  vpai  le  mot  :de  g^as ,  cc^me'  le 
gvas  d'^ÂiguÔs^Mottes ,  le  grasjdes  Saintes-Màneaj^ 
-et.  ainsi  du. reste;  1 1.[     .•  •'  .f-  m».  .  ■  •    ■.*..<    '  * 

'  _\         ;,     Gras  Je  M^guehnne.     *  '^;,,.  '.V/j 

Du  port  de  Cette  ««  gras^deMaguelonne,  la  c^ 
te  court  au  nord-est  quart: d'est ,  environ  seiaè  mil- 
lés  :  entrd:oés  deux  endroits;  est  une  gtande  pla- 
ge de  sable  dpnfieterrein  est  fort  baS)  n'ayant  (p» 
4)uelques  4tmés*  dd  sable,  aur delà. desquelles  sont 
les  étangs  de  Montpellier  ;  mais  environ  quatre  à 
*xinq  ftiii^s  \tess;  Tcst^nord^sr  du  môle  de^  Cette  ^ 
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U%       '  PORTULAt^  DE  LA;  Um 
yis-ài-vîs  la  ville  de  Froavgn^n  ,  il  y  a  lUiiè  longue 
pointe  dé  $able  et  dexoçb^$i  qui  i»4v§nç^nt  plu» 
d'une  demi-lieue  au.  largo  ,  à  quoi  U  i^t^t  prendre 
garde  «en  rangeant  cetie  côie. 

IsFe  de  la  Afasuelonriè. 

Uqpeu  vers  l'ouest  ^^g^ras  oiji  «entrée  dç  M^guér 
lonne,  il  y  a  dans  Tétafig  une  petite^  isîe  plattç,  $# 
laquelle  est  un  ancien. Couvent,  qiai  parait  cemme 
Vn,çJ[i^teàu  ,  et  qui  est.  ce  qu'od  appelle  l%le'<i$ 
i^i^elpnne  :  (  il  y  a  plusieurs  t^rt^oies  qui  vont 
mouiller  devant  cette  entrée ,.  çix  eU^^j:;b%rgent  ^t 
déchargent  des  marchandises  pour  M<p»ntpellier.  ) 
"■  On  voit  vis-à-vis  de  liste  MagueloAine^  de  i'âo- 
tre  côté  de  l'étang,  la  ville  de  Montpellier,  q\M 
Pfi^\%£pn  grande»  comme  elle  lesit.en  eilet* 
;..  -^      .    ...  .  '  jf^igues-Mortes. 

i  <  Ênt^e  le  port  de  Cette  et  la  points  A^VEsfigjiBr 
ite;,  qui  en  est  éloignée  d'envifQptreiiAemillets^eTjs 
l'est ,  il  y  ia  un  grand  golJEe ,  qu'on  appelle  le  golfe 
d'Aigues-Mortes,  où  sont  toutes  basses  terres ,  ma<- 
récages  et  plages  de  sable.  A  six  ou  sept  milles  vers 
leinotdde  cette  pointe ,  et  dans'^e&nddu  goife, 
est  le  ifras^d^Aigues^^Mortes»  où  il  ne  peut  entier 
^e  des  bateaux  i  Ia3âi|e^  qyi  est^sûr^la  jfirnité ,  eA 
éloignée  d'environ  une  lieue  du  rivage, i^uoîqù'au- 
trefois  la  mer  y  allât  îusqti'jau  pied  deç  murailles ,  où 
Ton  voit  encore  des  ânriéàiix  de  fer  et  de  bronze, 
Xan  tes.galères  et  lés  vtaisBeam  s'aniiâniiient. 

•  On  ne  peut  entKridans  ce  gras  ,  m  aller  kk 
-ville ^  qu'avec  des  bateaux,  em^oil^  râmt'-îlprendn^ 
^arde.au  plus  profond,  [quonjsmrque^idsdiflsam- 
unent  par  une  boye.,  à  caùde  dii)  ehan^iae^t  à» 
:bdnc5'de  sable.'  :    :  ;  ;-  s..  .  ;     m  ;^  •  . 

,    Qiî  pauiiait^  dàosnuiiesqm  i  se  ijrouvaat  abtf* 
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^  dans  le  golfe  de  Lyon  et  par  le  trarars  de  ces 

cotesSi  mouitier  >dan^  l'enfondement  dont  nm% 

»vons  paillé  9  vis  à-vis  l'entïéé  d'Aigues-Mortes ,  oii 

Ton  est  par  quiaire ,  cinq  et  six  brasses  d'eau  et 

à  couvert  des  vents  d'est  »   et  même  d'est-sud-e«t% 

suivant  que  lk>n^  voudrait  s'enfoncer  dans  le  golfe  : 

sur  h  pomie  de  la  droite  de  rentrée  du  gras  d' Ai* 

gues-Mortes,  il  y/a  ^quelques  cabanes  de  pêcheurs. 

Entre  la  pointe  de  TEspîguete  et  le  gras  dAi-. 

ms-Mortes ,  il  y  a  une  autre  .entrée  qui  conduit 

a  un  petit  fort ,  qu'on  appelle  le  fort  de  Pecaiz , 

ou  sont  plusieurs  salines. 

Sur  la  pointe  de  iEspiguete  ;, 'il  y  a  plusieutt 
Cfibanes de  pêcheurs  ;  et  tout  proche,  vers  t*est, 
il  y  a  une  longue  pointe  basse  bordée  de  sable , 
auprès  de  laquelle  H  y  a  un  bocage  de  pins  ;  c^ 
qui  fait  qu'on  appelle  ce  lieu-là,  pointe  de  la  Pi- 
inede;  ces  arbres  et  ces  cabanes  en  donnent  Ik 
connaissance  :  ocar -cd^înme  le  tefrein  est  fort  ba»» 
.  on .nç  le  peut  voir  à  moins  d'ea  être  fort  près.     .^ 


D  ES  Gît  I  P  T  I  0  N 

Pef  Côtes  de,  P«M«nce. 


E 


Jîviifon'  m  m\\\B$  vers  Test,  cinq  degrés  vef$ 
le  sud  de  la  pôiiite  -de  la  Pinède  ,  est  celle  d0s 
Saintes-Maries ,  sur  laquelle  il  y  a  plusieurs  ca» 
banes  (  destinées  pour  la  retraite  des  pêcheurs , 
qui  ordinairement  font  la  pêche  de  la  melette, 
et  autres  poissims ,  pendant  Tété  )  ,  et  entre  ces 
àf^w  pointes  I  est  rentrée  ou  le  gras  des  Saintes* 
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™  PORTULAN  DE  lA  MEK^ 

Wribr^Une  ftent  y  entrer  ijue  des  batèatnCr  ê»-* 
core  ayec  peine::  il  y  a  aussi  tin«1x)ye  k  V^mrée^, 
mais  ordinairement'  les  tapcaâes  qui  appôtatent  )e 
{Moisson  en  ces  lietix ,  ou  à  ArW^  mouillât  vîs-à- 
vis  de  la  pointe  dont  il  a  été  parié  ci-devant. 

La  ville  des:  Saintes- Mariés  ,  est'  environ»den>!- 
lieuedans  les  terres^  elle  se  voit  d'at^ez > ^oi^ ,  ^t 
,paraît  comme  les  voiles  d'im^vaitseau. :  >t'/e:i'"^ 

Reconnaissance.'  \J   " 

,  r.:i'P*'sqH!on  ^aafigye  le  long/df»  ce»  côtés ,(  à^tina 
distance  de  trois  à  quatre.  lieues i^  oil  a  peine -à 
Recouvrir  je»  lierres  «  parce  qu^ellesi  sont  lextréme- 
,n>ent  basses;  mtis  ondécouvneJcs-clocbewTetbs 
,to}^ir.s.  dçs  vilteslet  viHages  ,  -tst  toutes  ces  cables 
î^p  pêcbejîts-iqyi  sont  aur^ler  bord  de  lainaérsî  s 
;  .  Qn  peii|ï:pfanîiîioîns  ranger  à;  disciétiori()out0s 
ji^es.  côtes*  avec  un  beau  «temps  iijpdncipalemeat 
^lorsque  les  v6nts.solit  à.iUvtcrse;    ,3..   ,:îc;.:;c3 

Pointe/  Jes'Tïgnes  \  ôh^  est  i^€rnbou^liitVâe 

La  pointe  deSj-TigpeS/est^  qnarajite^îij(|- milles 
à  TeSt  quart  'de  sud  fesf  dû*  pbÂ  âe  Getfe*,  et  à 
treize  milles  au  sud-est  quart  de  sud  de  la  pointe 
des  Saintes-Marîes  V  il  y  a  e'ntri  cès^eux  pointes 
un  grand  enfoncement  ,  cjjans  lequel  on  peut 
mouiller  dans*  «nè^iiécë^t4  ^y  ^yant  cinq  à  s'îx 
brasses  d'eau  ,  fond  de  vase  molle ,  et  y  étapi  à 
^  couvert  !Îe$>  vents  ^  d'est  et  -jud^est  ;  maîà 'îf  ^mit 
prendre  bien  «garde  «de  >  «e  î^liî'sjer*  surprenâte 
pat^  les  vents  di|  large  j»  cal*  tin:  ne  potirfaitfidQÀ- 
bler .  les  poih  tes  s  '  ïri  d'un  'Oôt^ié  i  ni  d'autre,  ?- 

Ce  qu'on  la ppèlle  ordinairferftenr  les  ligne!?  ou 
Tîguaux ,  jsartt  ^plusieurs  baisses  pointes  de  maré- 
iciiges  et  petits  4  bancs  de  5able*4^ii  sont  aax'«i- 
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virons  ,t  et  quisaKancent  le:plvs  au  lar^edétont 
h  golfe  de  J^i^n .5  c'est  le  lieu  où  se  vient  jett^* 
la  rivière  du  Khône ,  et  l'endroit  le  plus  dange«>i 
içç^  de  tQi4te^CQ&  côtes  >  à  caii^e^des  bords  de^la 
XHer  qui  y  sont:  fou  ba5.      -  .     :   •.  :  .  : 

^  Jsle  Baiidûf/ 

.X^tte  rîyîèreidi^Miài^eLa^/dewf  eurbouchurés , 
l'uM  de  l'ouest?»  et  Tautre  du  côté  de  l'est;  el- 
les $ont  séjpaiwSr  par  ,uhe  petite  îsle  ^  qu'on  ap*- 
I^lle.  B,aikh44>  i|uîx;est.  c^lte^qûi  s'avance  le  pW 
au,  large;  elle- est.  fort  basse*    -  A*  .  ' 

M  ^^,^ ne  saurait  pa3â<ei:.par Pentrëerdu  siid*auest  » 
app^içe'  Ici. gras  de  Ste.  -Anne  \  nju'ayec  de.pe,titsr 
bâtimi^is;  où  reconnaît  cette  'eHibpuchure:|KiO 
d^uj[»tf;f^b4^li|^'4f$  pècheursi  qui  sc)nt>;sur  la  gaïKihe 
e^oc^tra^t  r  ;  el  Ii4%e  longue  bigue  qui  ressemble 
àlt^bre  d'«un..vai9fieau>.  où  lan  met  des  matelot» 
lM>ttr;%ire  3Îg{ial:#«H(  bàtimeu$  qui  y  entrent  :  ce 
qui  est  très  -  nécessaire  ,  à  cause,  'âe  plusiepcs* 
bancs  de  sable  qui  sonf  à  l'entrée ,  lesquels  chan« 
gent  souvent  d'un  lieu  à  l'autre,  par  le  mouve* 
ineqt4$S;eau|:t  ,  -  » 

Oi^  y  tient  aussi  ordînaîrem^nt  une.  boye  tw^ 
sigaal„.pqurn)ai?qàe]!  le^Jieu  où  Ton^doît  pass^«.'K  v 

•'     »•        -^   TouràeTàhpan:'      '      '    '^^ 

'  Environ .  qiiatse  À  cinq  nûllear  yerâ  le  nordr?da 
b^^nte  des  T^içoes  ou  l'isle  B^uduf ,  il  y  &uiu3 
gtppse  .tpùr  qi^ffâ^,  quVn^api^eHe  tQUsdelTai»^ 
p^ç  ç. s}tuîépv.spr'  m  Jws.  terreiu  3^  «««?'  le  hautr.dq 
l^i^Ue  il  y  »^Se  espèce  de  guirite^  qui  -de  Joi|i 
ressemble  aux  voiles  d'un  vaisseau  :,on  déci)uvré 
^J^e.jiç^i}:  b^R.pl^tpf^quft  le-t«iTtîndes  environs ^^ 
q^k>s|j,  CPTOri^Q. n^^s  aV,onj5  dit^  ex»Eêmçmeîit }sf9^si 
ceu«^i^W.$6  Wi  ÇS^«pent^,a9U; qu'on  vieaM 
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î4a         t>CHltl?tAN  tJÈ  LA  MfiR 
da  c^té  ée  1  ouest,  ou  du  c6të  dé  Te^t  f  et  éeit 
et»  partie  ce  quidcame  la^ddaftaissaiice  de  cette 
basse  pointe. 

.  Lautre  entrée  daRliâne,  ^ui  e^t  du  c6té âd 
nord-est  de  lijile  Bauduf  «  est  ta  plus  profotidei 
et  c  est  par  celle-là ,  qtu'entreiit  toutes  les  tartanes 
et  autres  bâtimens  qui  vont  à  Arles* 

Mais  9  patce  qu'if  y  a  plusieuirs  petits  bancs  de 
sable  à  rentrée,  il  ett  nécessaire  d'avoir *des  gens^ 
pratiqués  5  parce  que  ces  ban«6  sont  tantôt  d'un 
taxé  et  tantôt  de  Tautre^  suivant  tes  dléb<Nrdemefi^ 
de  la  rivière ,  des  tempêtes^  qui  i^m^uent  téS  'sa« 
bfes  pai'  dessiisles  eaux  j  aussi'  y  v^t^ôn  presque 
isiufinirs  briser  l)a  mer,  à  moins  qu'elle  ne  SQit 
oalme,  du  que  le^  vents  Soient  à  ta  terre. 
:  &ur  la  pointe  de  la  droite  et)  etterant  dani  l6 
Bhône,  il  y  a  plusieurs  cabanes  de  pêdieursqtit 
•n  donnent  une  connaissance,*  oem Aie  àiissi  quel* 
mies  dunes  de  sable ,  qui  parkissent  de  loin  cooiiitè. 
oe  petites  isiès.  ■■  ^ 

Remarques. 

On  reconnaît  encore  cette  pointe  de^Ttgttès^ 
par  te  changenteni  de  couleur  que  produisent  les 
eaux  douces  r  qui  {Paraissent  blanches  i^iir  la -sm^ 
face  de  la  mer ,  et  s'étendent  fort  loin;  comme 
aussi  par  les  fils'des  courans ,  qu  on  voit  ordinai- 
rement par  te  travers  de  rembôifichur0  de  eette 
rivière  f  dont  les  eàuît  vont  presque  toujours  tje^ 
te  siid^enest  i  oH  pem  passer  par  uïif  beau  tetfcpst 
pendant  le'  jeq&r  t  fort  proche  dé  la  pointe  des  Ti^ 
ffnës ,  y  ayant  y  ài  tin  mille  an  large  f  cinq  km 
brasses  d'eau«  <^        .  ,- 

r  H  est  encore  a  observer,  que  lorsqu'on  ^àifipM 
le  long  des  côtes  du  «golfe  dé  Lyon  »  il  fânt  avmr 
éga^d')  «uti^t-^' qu'on  le  feMt,  aiiâ(  ditféreAseb«? 
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ms  qui  y  satiH  fort:  irrégtiliers  ^  taf  on  remarqué 
fxe  iors<}u'îi  a  fait  de  grandes  pluies ,  et  que  \éi 
étangs  er  les  rivières  se  dégoi|;ent  plus  aboli«- 
damment  »  les  mers  portent  plus  vivement  au  tat^ 
ge .'  et  qu^ÀU  èontraîré ,  dans  le  temps  des  sér 
dieresses,  q^ïfeccfs  nliêmes  étangs  se  rempliss^ent, 
les  mers  portent  alers  à  terre  ;  outre  qu'une  loiv^ 
|[iie  expérience  nous  fait  connaître  que  le^golfei 
ei  les  plagie»  iiitvîreht  toujours  les  vagues  de  là  mefi 
à  quoi  il  faut  que  les  pilotes  ayent  égard. 

On  dira  peut-être  qu'on  ne  peut  pas  savoir, 
tenant  de  loin  avec  un  vaisseau,  lé  temps  qu'il  a 
bk  dans  le' golfes  puisqu'ils  né  sont  pas  univer* 
sels;  insAs  an  moins,  oh  sera  averti  qu1l  faut  s^ 
^écaufioùner  à  tout"  événement ,  en  se  tenant 
^usau  large,  à  moins  que  lèvent  ne  fût  du  côté 
déterre.  •  > 

On  û  cta  devoir  s'étendte-  un  peu  sur  lar  nies- 
ttiption  èé  ces  côtes,  attendu  qu'elles  sont  très* 
dtiigereastfs  ;  ^t^c}uè  lé  golfe  de  Lyon  est  nû 
Mile  passa^,  sur  lequel  on  ne  saurait  âprinit 
\u^dé  hilnÀtërès  pour  éviter  lès  dangers  qtiï-^''|' 
rtttcontreiit.  '    "  "''*' 

Golfe  de  Fos.  | 

Environ  vingt  milles  vers- iest-nord-^est  de  là 
pmte  àes  Tignès ,  est  le  port  de  Bouc  ;  il  y  ;à 
entre  lesdêtfs  un  |[rand  enfèneement ,  qu'en  àp^ 
peile  le  golfe  de  -Fos ,  dont  toutes  les  terres  sont 
famés  té  Joug  de  la  mer  :  oii  y  voit  deux  moi^ 
lins  à  vent  sur^.d^H'  collme$\j  '4^1  sont  presque 
dans  le  fond  du  golfe.  ♦ 

Fôs  est  une  petite  ville  fort  ancienne,  si^ée  ' 
^'tine  éminènce  presque  dans  lé  fond  du  gdlfé, 
i<}uatre  à' éinq  milles  du  |>oit"de  Bouc  ;  élîè 
}«taU  de  loin  comme  une  forteresse,  ëloigilée Mir 
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?f 4  PQHTt^LAit»^  DE;  tA  »«JR 

pprd.fl^  la,mer-4'eiivirop  d^qx;m)l^sv  cyioîqu'ell^ 
feiix^le  êu-e  .toM(,  ai^près  :  on  yojt  au|f î  î^^n^  im^ 
piaille  entre  Fos  .et  le  port  de.^uç»  4§  §randli 
ai][ueduçs  fort  ^atique^^  •    •  !  ■> 

.;  Yis^à-yis  la  vUle.da.Fos  ,  il  y.  a  une  longue  et 
basse  pointe  qui  s'^vapce  fprt.au  hfgp  ;  oti  peuf*^ 
XjÀt  inoiiiller  avfsc, des  galères  entre  cette  pointe  eC 
^êUe^dé  Bouc ,  en  venant  du  côté  de.  l'ouest,  ss^ 
posé  qp'on  le  pûj  gagner  du  pprt  de  3^91?* 

,  Environ  quatfe  à  cinq  milles  :dfl;J'<>$,,  f9«t,> 
port,  de  BouC»  situé:  dans  un  ibd^;::  teireîn  ^  qui 
e3t  fort  grand  en  apparence  ;  i]iiaîS|U,nik  de  p^. 
fondeur  deau  que,dans  le  nfiliau/i  i^ y  pourrail 
échouer  sur  les  .vaaç&f  daxis  une  néj^e^é,  le  fwddj 
étant  de  vase  molle  et  lîerbiee.  ;   ,• 

.  L'entrée  ei^e^t.fkfrt  petite ,  n'afian^oque  cent 
cijgiquAnte  toisps  d'Qiiverture  ;  sut  la  pointe  de  ibi 
droite. ep  entri^nt,  il  y  a  iMie,,f§F|eFQ5^,  anÀÛj 
lieu.^de  laquelle  est  une  tonr^quarr^  de  pittre 
J^bncl^e^qui  se  yoH  4©  fprt  loin;  ç|1j5,  (&st  sit^ 
!$ur  uhe  basse  pointe  d'une  iste,  qui  .n'est  séfat 
rée  de  la  terre  fermf  qye  parY|n  petit  ruisseau: 
les  Hollahdois  et  quelques  autres  Auteurs,  mar- 
jguent  \fàmxé%  de  |ce  port:,  dans  leiirs  Maroirside 
mer ,  du  côté  dp  ^^t  de  Qette  blé  ^  f  db^slt  h:  unir' 
4^  Ç^uci  ce.qvii  fewivoir  qi^iljç  n/ontjdm^  pratir 
que  cette  côte,,  non  plus  que  irAuèetn"  du  ^ etîf 
Flaqabeau de;ia  lïier ,  impriméau  UavietderGfwet 

<  'éièohé'i!^  Foéçah'd;'':  -  '^'      '  : 

^  La  poUue  de.  1^.  gauche  ej^t'.entrftftt^  appQÎée 
la /itanlguètté  9,^1 . Kî,Leque ,  ^tjflffiî  l>a^».,i^ 
j^t,  remplie  de  ro^^s.tout  aut»uf.«i^uUl  Ja«t.jiwÎB 
|«irjpjgn<^^  .        >j  :/^  ..)«] 

"  ^     '  *        Éavir^a 
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.  EnwQQ  nonante  toises  à  Test  dç  cette  pointe  g 
Il  y  a  un  petit  banc  de  toches  «  que  les  gens  du 
lieu  appellent  Foucard ,  sur  lequel  il  n  y  a  que 
ônq  à  six  pieds  d*eau;  il  est  fort  dangereux  quani|> 
on  ne  le  connaît  pas  y  mais  on  peut  le  reconnaî- 
tre en  ce  qH  on  y  voit  toujours  briser  la  mer  lors* 
qu'il  fait  mauvais  temps;  si  Ton  veut  connaître 
précisément  l'endroit  où  il  est  >  il  n'y  a  qa*à  met^ 
tre  sujr  une  ligne  les  deux  guérites  de  la  forte*. 
ïe$$e  qui  sont  du  côté  de  la  mer  ,  e|;  suivre  ainsi 
tette  marque,  jusques  à  ce  que  Ton  .voie  l'ex* 
trémiré  de  la  pointe  de  la  Leque  «  qui  restera  du 
tèté  de  Touest;  dans  cette  situation  ^.n  se  trou** 
verait  directement  sur  la  roche;  ce  qaidQits^^vit. 
de  remarque  et  une  précaution  pour  l'éi{iter. 

Lorsqu'on  veut  entrer  dans  le  portrde  Bohc^ 
6n  venant  du  large  ,  il  faut  venir  ranger  à  demt-> 
longueur  de  galère  la  forteresse  où^est  la  tour  de 
Bo^,  qui^  est  sur  le  bord  de  la  met^à  la  droite 
en  entrant;  d'autant  que  c'est  >le  plus  ptofond, 
mettant  la  proue  par  le  nordrest  et  nond-est  quarfi 
à  l'est  ;  }l  faut  continuer  amsî  cette  route  ,  jusqu'à: 
ce  qu'on  découvre  le  porft-levis  du  château  qui 
est  du  côté  de  Test  «   et  ne  pas  avancer   plua* 
loin,  de  peur  de  touefat^ proche  d'une  pointe  bas-:. 
se  qui  est  sous  l'eau  :  car  du  moment  qu'on  l'ap«~ 
perçoit,  il   faut  gouverner,  ou  mertre  la  proue 
sur  le  village  de  Bouc,  qui  est  du  côté  du  nord» 
qu'il  £aut  laisser  un^  peu.  sur  la  gauche;  psir  ce 
moyen ,  vous  éviterez  la  sèche  de  Foutàrd ,  donf> 
il>a  été  parlé  1  ^ui  vous  restera  en-dehors;  on  pent. 
ensuite  mouiller  où  l'on  jugera  à  propoa ,.  en  ob- 
servant néanmoins  ;  de  ne  pas  trop  s'appi:ockeif 
du  côté  ^a  irillAge,  où  la  profondeur  manque  tout*- 
à-coup.    .,   : 
Le  hfm  .mottiUagô  de  cç  port ,  gU  à  rest^Jioid;^ 
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^è  '  PÔ'Rt'tÎLAN  DE  LA  MËft 
est  de  îa'pômte  basse'  Je  là  gauche ,  où  qtielé|Tie-^ , 
fois  on^iporte  une  amàri^e  à  quelque^  écueife  qui 
stoht  hor^-dè  Peau  de  <*e\même'côté  :  on  y  esft 
par  quina^e  'k  seize  pieds  d'éàu  /  fond  de  vase  e^ 
d'herbe;  feins?  Ton  ne  saurait  que  diffièHértient  y^ 
ptfendt^e  mai," -en  cas  quVn^y  échotrân   -     '■  • 

••<DApôilri»âit  aussi  piasser' entre  la  pointé  de  la' 
teque  et  la  sèche  de  Foucard,  y  ayant  '(^Uatôrzo 
à  quinze-  pSèds  d'eau  ;  mais  il  nô  convierit  "gtièr^ 
d  y  ]fas5er V  à'^oîns  que  dé  bien  savoir  précisé*-' 
jn^iit  où  reSte^  la  rèchè. 

?  !Le  Venf  dé  uud-ouèst  est  le  traversîer  de  ce  port-, 
ce  qtà  rend  \qtielquefois  la  mer  assez  grosse  :  il  ti'y' 
a^poin^'d^eân.  douce  ;  mais  on  la  va  faire  aux  Mar- 
tigues  j'dei'aûtre  cô^  de  la  ville,  à  une  belle  sour-^^ 
ce  qui  ed-sèt^  le  tord  de  Fétang, 

/  ...       Les  Jîardgues^  ,  ,        .,    ' 

Dans  le  fond  dk  port  de  B<mù ,  il"  y  a^usî'ètfirs^ 
leVées  d^  tei^re,  qtii  forment  des  canaux  qiii  con^ 
Aiisent  auV  JMâfiigue»  î  le  'principal ,  par  où  en-* 
uent  les  tartanes  qitî  y  vont,  en  du  eôlé  dii-sud^* 
à  rpxtrémité  duquel»  il  yi  a  une  maison  qoi  en' 
doiktte  ia  connaissance.  AFeiltréede  cescabérux,*. 
sont  plusieurs  parcs,  qu'çii  appette  le^ 'B9rdîguès  y 
po^ir  la  pêche  du  pois&on.^  '  •  <  ». 

.LaMville^es  MartigudS)  i^t  environ  à  tiné  lieue 
dé  la  loat-de  Bouc  ;  elle  est  séparée  en  tteiss  dont 
Tune  a^ippelle  Fenteie ,  l^a^ré  Jonquiére',  et  celle' 
du  milieu ,  Tlsle,  parce qu-eHe^est  effectivetoeht  iso»* 
lé«4<et  qu'oîi.  passe  de  Fuiiëf  à  l'autrp  sur  des  po^ts. 

De  l'autre  côté  des  Afertiguôs ,  Il  y  a  un  grand* 
étang,  q^'on appelle  l'étang  de  Bef re  ir  5u  de  St. 
Gtiartias  >  on  y  voit-W*pqiite  villecdé*Bè^é  snrle 
boniderétang,  et  le  village  de  St.  Chamas  unpeir 
plus  ioin  ;  if  y  a  pl^eurs  r^liq^ei' auMi^Aftîs^oMs  de 
cet  étang.  * 
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Cùp  Couronnée       "•    ',   '    "' 

Etiviron  neuf  milles  ^u  spd^sjt  .quiu$:)do  5ud  d^ 
la  tour  de  Boiic  ,  est  le  cap  Couronne ,  a*ec  le  cap 
Croisette ,  qni  forme  ïa  grande  baye  de  Marseille. 

Entre -ëbuo^et  le.  iQftp  C0ur:<inne ,  te  tPtretn'  est 
assez  bas ,  et  il  ny  a  point  de  mouillage  le  «long  dtt 
cette  côte  que  pour  des  batâaat  >  qui  sont  deux  ca^ 
lanqiiesî  dont  la  prea]!{^rç,i;.qtt(  est  le  plus  grpada 
et  la  plus  proche  de  lastçut  4e  Bouc  i  li'eâ  pHopirë 
que  pour  de  petites  banques  sel  dans  J'4Miilxe«>afipe* 
lée  DanM^tx^ ,  qui  est  proche  le  ca;^Ci>ttranjie  y/û 
ny  i^eut  entrer  que  di&»  bateaux.  /    :>v»  > 

On  reoonnait  le  cap  Gouroisine  ».  ea  te  jqtfUiy:  ji 
une  basÂê  poltite  ior^t  unî^i^ .. qui  fait ,  commer:]ioMB 
ivons  <^t,  une  4^5  ieÀtrées  de  lahaye  TdeoÂlaiH! 
leiiie ,  '(  ^*^^^  d'où  ioritii^  presque  toute  U  piétM 
de  taille  t^u^oB,  apporte  k  Marseille.  )  •'  > 

Vers  l'ouest-sud-ouest  de  la^inte^n  cap  daïié 
tonne  v.  il  y  :sl:  un  banc  de irodbes  et  de  kbte  .s6us 
l'eau»  viommé  1»  Regas>  élojgné.  de  terre  dieirr 
'  vitoiVfUn  n^ille^  sur  lequeHl  !»7  à  tjnecitîq  ir|S)3t 
pieds  d!ôaii^,;  ce  qui  fait  que  Ja  mer  j  brise  lorè» 
qu'elle  est  agitée;  et  entre  ce  banc  et  Ja  côte, 
Il  y  â  un  antre  petit  banc,  sur  lequel  il  n'y  à 
q\ie  fort  peu  d'eàu. 

On  pourrait  néanmoins  passeï*  avec  une  l^alèffS; 
^  terre  de  ces  bancs  ;  mais  il  serait  dan^reux  de  le 
tenter,  si  ob  ïi  en  avait  une  e^zette  conoaiisance.  '\ 

Baye  de  Marseille,  ,' 

Environ  d«  huit  jnïHes  v.ers  le  sud  e*t  qàart'd*es{ 
d«iicap  Couronne ,  eit  le»  cap  Croisette  ,  qui  for»* 
iitfiateatemble^  comme  il  a  été'dit'6i«!d<âsus  ,  fai 

Ka 
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^4^         PÔRTULAÎ^'I5E  XA  MER 
grande  baye  de  Marçeille,  quia  dix-huit  mflïe* 
d  ouverture ,  et  près  de  douze  d*enfonceinent  '^  il 
j  a  dans  cette  bay^^^Iùsiëurd  mouillages» 

.      Reconnaissance  de  Marseille^]. 

Cette  reconnaissance  ,  venant  \da  iarge  i  eu 
assest' facile  à  faire,  tiaiit  parle  gîrahd  défaut  dé 
terre*,  fc[ûe  cause  Veirfoncenîent  de  Cette  baye» 
que  par  le  cap  Courdnne  qui  est  fort  bas  î  et  ce- 
lui.de  la  Croise tte  qui  est  fort  haut  y  du  moins 
anf  mivîroiis  venant  du  côté  de  l'ouest  ;  eût  quand 
t^n<est'à  trente-dnq  ou  quarautô  fniltos^^m  large , 
on  voit  dans  les  terres  une  montagne  ronde,  qu'on 
appelle  le  Danube  v  au treirtent  la  montagne  ^d*Aix  ; 
da  côté  de  Test,  les  nK>nt'agÂes^de  laSainfief-^Bait- 
me;  et  vers  Test  de  Mar^etHe,  pfesque  |eîgnani 
eelle%-la,  on  découvre  celles  de  Saini5-Sèry  y  qui 
semblent  de  Ioî|i  deux  pains  de  sucre>ô^ ré  qu'on 
apperçoit  vers  le  sud  du  cap  -Croisette ,  Tisle  de 
Riou,  qui  est  assez  haute  >  et  séparée  de  la  côte 
dfenviron  demii^fieue*^    /    .      .!       :         .      . 

En  approchant  ^  ondécmrrre  fort"a«  large  tme 
petite  isle  plaie ,  sur  laquettle  est  îine  tour^  qu'on 
appelle  tour  de  Planiézf  ;  on  voir  ensuite  les^  îsle  du 
cààteau'd'If,  qui  pàrais;»etit  au  miUeurdeclabj^e». 

[/ SlMouitlagé  de  la.  Baye  de  Marscitle. 

En  venant  du  coté  de  louest,  et  ne  pouvant  ga- 
gner de  port  de  Marseille ,  on  pourrait  {  sur-tout 
aveèdeux  ou  trois  galères)  mouiller  dans  une'  gran- 
dexalanque  qu'on  appelle  Caro ,  qui<est  en  d^edatts 
de  la  pointe  du  cap  Couronne ,  et  du  côté  de  Vest; 
il  y  a  dans  le  milieu  trois ,  quatre  et  cinq  brasses 
il'eau^  fond  d^herbé  vaseux,  et  à  Ventrée  huit  à 
-diii  brasses  ;  en  sorte  que  si  Ton  voulait  y  Mouiller^ 
41  aeiàttdràk  pas  s'apf^ôcher  de  la  ptâài&dfi^i'doest 
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d«  cip  CouTQQne ,  parce  qu'il  y  a  des  pktesmx  qui 
s'avaacent  sous  Tea^u,  mais  seulement  ouvrir.  I4* 
diie  caïUîiqp^. 

Les  v^iusqui  incommodent  le  plus,  et  qîu  sout 
les  traversiers,  sont  lé  sud-est  et  1^  sud;  9  qui  y 
causeul  une  grosse,  nier,  c'est  potirquçi  ce  lieu 
n'est  propre  que  pour  les  vents  douest-noidrouest^ 
jusques  au  nord-«st,     *       .  -       *,  ; 

Dans  le  fond  de  cette  calanque ,  sur  la  droite^ 
il  y  a  une  petite  maisoti  qui  en  donne  la  connais* 
ianca.  '..*•»«" 

Pointe  BSclle. 

Environ  quatre  à  cinq  cent  toises  vers  lé  sud-est 
du  cap  Couronne  ^  il  y  a  une  longue  pointe  db 
xnoyeune  hauteur,  qii'on  appelle  pointô  llîcfhe; 
entre  cette  pointe  et  ce  cap,  il  y  a  un  grand 
enfoncemetit  bordé  d'ime  plage  de  sable '^  *PP?- 
•ée  plagie ^de  Verdun,  où  Ton  pourrafît  mouiller 
aussi  éii  attendant  \e  hék\i  t^nipâ>  brsqtieles  vents 
sont  à  là  terre.  -      -  •:; 

Au*dtes^u^  de  cette  "plage ,  à  la  ^ande  portée  du 
fusil,  on  voit  le  village  dé!  la  Couronne.;    ■ 

Environ*  un'  mille  vers  l'est  de  là  pointe  Rîch«, 
il  y  a  u«  jécueîl  plat  hors.de  Teau,  qu*on  appelle 
le  Ragnon ,  proche  duquel-  il  y  a  ufie  Madrague  : 
îl  y ë^a  àti§si  plusiéuïS* «TU très  le  long  de  cette  côte, 
jusques  ati  fond  de  la  bayé  ;  elles  s'avancent  en 
mer  environ  six  à  sept  cent  toises ,  mais  ou  ne  les 
tend  qu'yen  été. 

Cap  Mèjanv  '* 

Environ  sept  à  huit  milles  à  Â'estdu  çap  Couron* 
ne,  est  Je  cap  Mejan,  qui  est  une  grjpsse  pointe 
fort  haute  et  escarpée  de  toutes  parts  ;  presque 
à  moitié  «hemin  de  l'un  a  ràutire ,  on  voit  un  petit 
;e  et  une  grande  maison  ou  château,  qu'on 
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appeîféCary  ^  avec  une  rangée  d'atbres  qui  Côntbt 
sert  jûSqnés  à  la  m^r,  et  q^ii  en  donnent  la  con* 
naissance  :  il  y  a  dans  cet  endroit  uti  peu  d*teh* 
foncènient  qui  n'ést^  propre  que  pour  de5  bateaux  ^ 
èyant  plusieurs  écueîls  àf  sdti  entrée. 

Depuis  le  cap  Couronne  jusques  à  Qlty ,  la 
côte  est  fort  basse,  et  vient  en  s*ëlevant  jusque^ 
au  cap  Mejan,  qui  est  fort  haut. 

-..     ijj  Calanque  M  Mejan^  v 

Du  côté  de  l'ouest  du  cap  Mejan,  il  yâ  une 

grande  calanque  où  Ton  pourrait  mouiller  deux 

jpu  trais  gatèces  >  qui  y  seraient  passablement  bien 

.pour,  )e3.ve^ts  de  la  terre  ;  :P9i$  Içs  vents, de  sud 

retsud'Ou^iSt  y  donnentà  plein,  et  y  c^jçeiit  un 

îgrQ?  rçjgac^  d^  la  mer ,  quoiqu'il  y  ait  ;à  rentrée 

.de-ç.ç  psît;,;^urja  gauche  »  quelque?  écueik  à  fleur 

;d'eai|>,rrqïii couvrent  fen  partie  de  U  mer  du  Urgo. 

(/.  I^orsq^pn  veut  j  aller  mc^uiller ,  il  fput,  r^a* 

ger  la  grosse  pointe  de  la  droite.,   à  cause  de  ces 

ëcueils  1-  il:  y  a  sept  à  hnit  brasser  d'eau;, au  niU 

lieu  du  pa&sage ,  et  trois^  à  quatre  }^i^^^A?f^^.  ^? 

milieiSi  ^ç  la  pal^inquej  4e;  |bnd  en  ^^t  -4^  vase 

e^t  d'b;ejFbe  >:"il  n'y  a^qu^ui^e  dabaue  qui  sert  de 

:  retraite  aux  pêcheurs.' 

Environ  'quatre  à  cinq,  cent  toises  vcir%:Ve$t  4m 

I  cap  M^^n,  il ,y,a  une. petite^  jsle  qu*pn  appelle  Lai* 

.  r^-YigiiyBw..Qn  A^  peut  passer  à  terre  d'elle  qp'^v^c 

-  des  bateaux  ,  quoiqu'il  y  ait  sept  à  h^uiib^J^sses 

d'eau  ;  maïs  le  passage  en  est  fort  étroit. 

. ,.  .      'Bcadedç  VEstaque.     -sv- 

Environ  trois  à  quatre  tnilles  du  cap  M'ejân  >  ^^ 
dans  fe  fond  de  la  baye  de  Marseille  ,  est  une 
grosse  poîiîté  blanchâtre  ,  qu'on  appelle  là  Cor* 
%\^ï^  i  et  tant  soit  peu  plus  en  dèdaûi'  ,"^5t  la 
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l^n,t  la  r^de  des  f  lar^nffcj^om;  y  è%r^%im  P<1«4> 
il  faut  se  mettre  ei^  4^f^s,l^P,\st^f^\nt^,^  )|i 

•  Corbière  „  ^\çfgnée  Mhif^^  flè^^  d^  twis  à-quatrp 
longueur?  .de  :jcablç^ ,;, et  ilrt»WjdavAii,t^  ^:à,çafU^ 
d'une  Madrague  qu'on  y^.pIajCe  pendant"  l  été  ;  et 
bien  quelle  n'y  sèk^iio^rit  en"h?ver,  il  y  reste 
pourtant  quantité  de  ^^hf^§  ni<>u^aj(it^jqilfoiBUnet 

.pauir>fenM:^cette Madrague..     .         '    «ir^  /»!>.  j.  Tj 

'-       :  •'    '  •       '  RérnàTùfdes:''      ''  10^:^^  a 

,  ^  Tour  éviter  aisément.  (g5srochçs,  qw^PCMitraieiit 
casser  les  cables,  il  laut,  pour  e^raaiiJaoïjjnijoui^^ 
,lage,  :V9Îr.  i'e^tr.éw,l^,  à^ M'.'.^qm^^ 
îan  ^  p^rJa,s^q3aratiQo.  d'ufie  pqijtxte  d%  ««jlié  '%;ï- 
Ichâuq,  appelée  le  Mpulpn^  ^^^^^»PWSlî^.Ç3fjPïï|* 
;;cli6  de  iî>Âlé.;d:e  Lafré-V^iie  V  et  ljon^içstj>3^]^^ 
;  par  do{\z^ , ,  quwi;zç  ^à.  vwgt  ^rjssej^^'^^^oajl 

Les  vents  de  sud-est  ;  sud  et  sild-o^y^e^^^g  ^8B" 
lient  à  plein  ;  mais  comm^  iç  \te^rrein  est  lort  haut  » 
il  abat  )a  grande  violence  du  vent. 

•  Sur  làlp^ipte  de  ila^CoriDiere  v  on-  5»^  £lii;>](ou- 
veUemeutUiinle  batterie  iconime  en  pUtsJe«r6  '(it](- 
trçs  eûdroiis'i,  qp œir  ta'^étfenbe  dles-mbi^a^^et 
approche$iflëJ4aTseillë]t^''i^]i*  1    •     "  ^  i  -aaî/  ici^ ^ 

Il  fadt  fettiarquer  :qtt'on;ufiJ9  J^^t  tri^\iHiéit  pkis 
|>roch& deiterce  qu'à:  l^aligtfem^ft  de  ta' Clflrbiiste 
. et  dû  fanaîl  de  MarseiïHe  *  lac^nfidu"  côté  À^  wAç&s  Je 
fond ,  .qui  bs45  irès^maù^aîs  ^^  y  ie«  •  rempli^^  irqnbhe»  ; 
et  il  y  a  preque  paf-4çujt<  le  nw^ieu  de  la  baye 
depuis  trente  'jusqua  quarante' cinq  brasses  deau» 
t£bnd  de  vàsé.t  ^      i-  î  .a  oirpj*.  .  :\  ';  ''.î 

'  J^es  Islésde  Marseih^fiu^àu  Ç)iâ,tmiJLrâ^ù.^ 

.  Le&Usles  4tt  château^U£  sont  aui  àon^ïl^r^i^ 

K4         -     ■ 
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li&i  VOKTUtÂU'  DE  LA  MÉR 
trois  i  ëlôiginées  du  port  dé  Marseille  d'environ 
trois  milles  à  rouest-sud-ouest;  ta  plus  voisine  ^e 
Marseille  est  celte  du  ehâteau-d'lf ,  qui  est  un  §ros 
rocher  fortifié  de  toutes  pat*ts ,  an  milieu  duquel  il 
y  a  trois  |;randes  tours  autdur  d'un  donjon. 

:;        Jde  de  Ratonneau. 

I/isIe}  de  Ratonneau  est  voisine  du  château- 
d*lf  du  côté  du  nord-ouest;  elle  en  est  éloignée 
d'environ  trois  cent  toises  :  il  y  a  sur  la  pointe 
du.  nord  e«  de  cette  isle  une  batterie  dç  canons» 
i^  sur  ié^Baut  de  1  isle  quelques  fortifications ,  av6c 
'iine  tourquarrée  au  milieu. 

Cette  mç  peut  avoir  environ  une  demiliéue  de 
lon^.  Elle  à  à  Touést  un  gros  écueil  qu  otï  appelle 
Ite  Tiboùtlen ,  entre  lequel  on  peut  passer, 'y  ayant 
.Tingt  b/as3és  d'éau  ;  mais  tout  auprès  delà  pointe 
^efiattiniftièaui  il  y  a  une  sèche  où  la  mer  brise 
quelquefois  ;  il  y  a  aussi  quelques  écuëifs  qui  sont 
"llbri.de  i*eau,  '  '  .       . 

'■'        '  ^    '  Isle  St  Jean, 

.  -LSsle  St.  Jean ,  cotmmunément  appelée  Pomè- 
gtiecv^est  située  vers  le  sud  de  celle  de  Ratonneau, 
él^çixée  dans  rendreit  le  plus  proche  d?environ 
cent  vingt  toises  :  on  appelle  le  canal  que  forment 
oéa  deux  Jsles  le  fvaui-t  sur  te  haut  de  la  pointe 
du- itafd'^est  i  il  y  ^  une  grosse  tour  ronde,  et  quel- 
^u^iortifilcations  diifurès;'  et  sur  la  hauteur  de  Tis^ 
ik  »» i)ui  é$ï  fort  élevée ,  est  la  tour  St  Jean. . 

'  '  .  *    '  '      Port  de  Tomègue. 

Le  port  de  Pomègue  est  du  côté  du  sud ,  et 
presque  vers  le  ^li1ieu  doicette  isle;  c'est  une  gran- 
de calanque  ,  formée 'par  une  petite*  isle  presque 
iipati^i^é  à  Viâle*  Su  Jein  ;  il  y  a  dani^  le  fond 
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depuis  trois  [tisqu  a  six  brassQ^d'eati,  fond  d'herbe 
vaseux.  Les  vaisseaux  qui  viennent  du  Levant  vont 
ordinairement  y  faire  quarantaine.    ' 

On  s  y  amarre  à  quatre  ;  savoir  :  '  de  poupe  et  de 
proue,  avecnine  bonne  ancre  à  la  nier  vers  Test  : 
le  traversier  est  le  vent  de  nord  est.  On  peut  pas^ 
ser  entre  toutes  ces  isles ,  principalement  èntfè 
celle-ci,  et  les  ranger, tant  qu'on  veut,  j  ajraxii 
beaucoup  de  profondeur  deau. 

Mouillage  da  Friou  de  Ratonneau.  . 

On  peut  mouiller  en  plusieurs  endroits  aux  én^ 
virons  de  l'isle  de  Ratonnea^u ,  mais  principale- 
ment vers  la  pointe  de  Tisle  St.  Jean  où  est  la 
tour  ;  aux  environs  d*un  écueîl,  qui  est  vis-à-vis 
une  petite  plage  de  l'isle  Ratonneau ,  au-dessus 
de  la  forteresse  ,  où  Yon  est  par  trois  ,  quatre  et 
cinq  brasse^  d*eau',  fond  d'herbe  vaseux.  , 

Il  faut  avoir  une  bonne  ancre  vers  le  sud-est, 
qui  en  est  le  ^raversîer,  et  une  amarre  sur  Tisle 
de  Ratonneau  ,  où  sur  les  écueils ,  suivant  Pen^ 
droit  où  l'orr  est  :  il  y  a  quelques  galères  qui  pori 
tentune  amàrriâ  sur  Tisle  Su  Jean,  et  un  fer  ati 
nordouêst.  ''     • 

Il  faut  s'amarfèr  du  c6té  dé  lîsle  Ratonneau , 
à  cause  dès  ressaies  au  nord- ouest  qui  viennent 
avec  violence  pàt-dessus  Tislé.  On  peut  facilement 
passer  entre  les  deux  isles  avec  des  vaisseaux  et 
galères,  où  il  y  a  six  à  sept  brasses  de  profondeiii 
au  plus  étroit  passage.  -^ 

Mouillage  du  Chât^aurd^If. 

Ce  mouîflagç.  est  entre  le ^  château  -  d'If  et  la 
pointe  de  Test  de  i'islë  Ratonneau ,  vis-à-vis  une 
calanque  de  cette  isle,  où  l'on  peut  mettre  deux 
galères  amarrées  à  quatre  layatic  la  poupe  daoi 
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;    le^-fonidde  la  caUuc|ue.;  il  y  a.tiais  à  quatre  bras^i 
|es  .d'eau,  fond  d'her|;)e  vaseux.       ,     ,  .  .1 

Mais  pour  les .  yaUseaux  et  le$  autres  galères j 
ils  floiy^.ac  m,(^,uillçr.  .dans  Ip  milieu  des  deux  îslesi 
tanlfSo^U  peu  plus  pfoçhe  de  j'i^le.  que  du  cbâf 
j^f^^i  ajraatame  ^acre  vers  le  pi^idrest  ,  et.  unç 
J^oat^e^aniarre  sur  ï'isle  au  nord- ouest.  On  y^u 
par^^ept,  huit  a. ^^uf  brasses  de^i^,  même  fond; 
il  faut  se  bien  aniarrer  pour  le  y^nt  de  sud-est^ 
qui  en  est  le  traversîer.  Qjx  pçut  raijg:er  Tisle  tant 
qu  on^feut ,  y  ayarirstx  brasses  de^àu  à^lextrémiié 

-  '   ;'^"    •   Sèéhe  de  St.  Eéeeveh.} 

j-  Eni?:e  la  pointe  de, l'est  de  ili^le.  Katonneaui 
et  lautre  mouillage  de  la  même  isle,  .auu;ement, 
1q  Friou  dont  nous  avons  parlé  ^  il  y  a  dans  la 
même  isie,  et  presque  au  pie4.  de  1^  forteresseï 
une  grande  cal^nquç ,  avec  un  peu  de  pjage ,  qu'on 
îippçllç'.St.  Èsteven,  vis-à  vis  da-laque^lle  il  y  ^ 
jinp^roche  5ous  l'eau ,.  qui  eist.trèj-d^qgereuse  pour 
C^ux  qui  n*^iï,P9t,  ppint  de  connaji^^^s:^  ,  surl^ 

êjielle  îL  ny  a  que^  ciçq;  pieds  ^'eau,^  et  sept  à 
uit  brasses  tout  aatour;  elle  est  vis-à-vis  la  points 
d|ç  l^'pupçt  de  xette'  calanque  ,  ^yifoji.  huit  cent 
jpiçi^j,  Ç'e^t  pourquoi  .lorsqupn.pafîdeMarseilie 
j3pAu:.  aller  ipouiller  tait  Friou,  pa^saijt  ei^tr^  le  çba- 
Jgaji^d'lf  et  l'isle  E^atonneau.,  JiKffiut  ranger  de 
fiU?$.  près  le  cliâti^au  :  que  J'isle^  jusqu'à,  ce  qu'on 
ait  doublé  ladite  câïanque ,  après^guoi:  il  n'y  a  plus 
rien  à  craijadre  :  ce  qpe  j'ai  dit  pour  allçr  ,  se  doit 
aussi  entendre"pdur*rè^^nîr.  '  > >\.u^/. .  • 
^  D»^i  iqàté  du  nçjçd^de,  l'islp  .  j^afonï^ç.^u ,  il -y  * 
ë(^$îeu^s  petites  ,çah  où,  roH;  peut  sedé- 

Ç2(rmi§j  ;  iï.y.  en^a^una  .entr'autr^s^pçochela  poin- 
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meurer  de  petites  barques  ,  jr  ayant  ^eux ,  trois 
et  quatre  brasses  d'éau  ;  et  aa-dessotrs  de  la  for- 
«eipesse ,  d«  même  côté  ,  il  y  a  une  grande  ca* 
ianque,  appelée  chlahque  du  Banc. 

,     Isl^  Planiez. 

•  EnTÎrott  Ctnq*mines  vers  le  sud  est  de  îa  pointe 
^a ta^  Càvahit  ;  qâi  est .  le  plus  au  sud  oue^t^ 
risle  St.  Jean  ,  ou  Pomègue ,  il  y  a  une  petite 
■îsie  qu'on  ajipclfe  Planiez,  parce  quelle  est  fort 
plane  et  basse  /sur  laquelle  il  y  a  une  tour  lia- 
bitée  i  qui  ne?  sert  *que  pour  en  doAner  la  con- 
naissance :  on  y  a  mis  un  fanal  qu'on  éclaire  tous 
les  soirs.  -    . 

On  peut  passer  entre  la  terre  et  cette  îsle ,  y 

ayant  quarante^  quarantO'^cinq  brasSesd'eau;  mais 

tîl  ne  faut  pas  s'en  approcher-, 's\ir-tout  dû  ccteé 

du  sud-ouest ,  sud-est  et  de  I  est ,  à  cause  de  c(tifi^ 

"ques  roches  qui' s'étendent  environ  un  mille,  sur 

Tequeîles  il  y  a* fort  peu  d'eau  ,*  et  ou  la  mer  brt* 

%e''par-tout  lorsqu'il  fait  mauvais  ^temp§.        '    * 

*j 

Sèche  noimiiée  le-  Canoubiez. 

.;.  .^D^ps  la  rQut^.' directe  du  château-d'If  au  port 

dei  Marseille.,' .il  •  y  a  deux  roches  sous  Teau;  la 
-«pîiôs  voisine  du  cnâteau  d'If  eii  est  éloignée  d'ed- 
]\Xxpn  quatre  à  ciijq^cent  toises,  et  s'appelle  la  SohV*- 

àaisij  sur  laquelle  il  n'y  a  quo,trols/pieds  d'éàiî; 
.à  ceAt  toises  de  celle-ci,  en  avançant. sufla  même 
^ligpe  ,  est  la  sèche  le  Canoubiez,  çur  laquelle  îl 
^xxy  a  ordinairement  qu'un  pied  d''eau.*  Comme  ces 
.xç>dafs  se  trpuyent  d^ns  le  milieu  du  passage,  al- 
.  lant  du  cïiâteau-dîf  à  l'isle  de  Daiime  ,  il  est  îm- 
.  portant  d'obsejn^çr,  les  remarques  îçnîses  ci-après  t 

pour  servir  à  les  reconnaître  et  à  les  éviteré 
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/    .   Kemàrqiues  du  Cànoubiez.  ,         .; 

Lorsqu^on  est  directement  snr  la  roche  duC^ 
noubiez ,  on  Voit  la  tour  de  Tisle  St.  Je^n  entce 
les  deux  tours  du  château-d'If  ^  et  quand  on  est 
j)ar  son  travers ,  on  voit  le  gfosr  cap  ,  ou  la  pointe 
delà  ptag6  de  Montredon»  qtiiir^es.tç  par  ,1e [mi* 
lîeu  du  passage  de  la  pointg^^P^ume  etdeli 
première  isle.  -  .  i;  •      \ 

LeSour4ara  est  éloigné  du  Canoubie^,  conune 
il  a  été  dit  ci-dessus ,  de  la  longueur  d'un  cabl^^, 
titant  vers  le  sud-ouest  \  pour  pçu  que  la  mer  soit 
.agitée  >  elle  brise  sur  l'un  et  sur  J'au^re.  r 

On  peut  passer  entre  le  château -d'If  et  ces 

^éçuéils  sans  rien  craindre,  y  ayant  neuf,  dix  et 

douse  brasses  deau,  fond  d'herbe  vaseux;  inais 

*  il,  est  bon  de  ranger  un  peu  plus  le  cbâteau-d'B^» 

que  le  côté  dM.Sourdara.  i 

T     On  peut  passer  aussi  entce  la.  pointe  de  D^u- 

nie  et  le  Cànoubiez;  et  c'est  même  le  passa^. 

ordinaire  et  le  meilleur,  en  rangeant  la  cote  à 

discrétion. 

Marseille.  - 

jLà  ville  de  Marseille  est  îofi:  grande  ^t  fort 
jr;enommée  par  son  commerce  ;  elle  est  située  dairis 
/     Je  fond  de  la  baye;  ce  qui  fait  qu'on  n'eii  peut 
.  découvrir  qu'une  petite  partie  ;  on  voit  seuléme'rft 
;  sur  la  fsauche ,  xïhe  forteresse  appelée  le  fort  Dt 
Jean  ,  "où  il  y  â  une  Haute  toi^r  ronde  qu'on  ap- 
pelle le  Fanal  ;  et  sur  la  droite  une  citadelle  i 
^quatre  bastions,  appelée St.^ Nicolas,  qui  est  ttès* 
'considérable  :  îl  y  a  du.  même'tôté  uneT, haute 
montagne,  sur  laquelle  est  lui  fort  nommé  TSbtrc- 
' Dame  de  la  Garde ,  d'où  ron  découvre  larriv^ 
des  bâtimens*"    '  .     -  ^^'  -  ^ 
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.  !  Ao  milieu  de  la;  vîne  U  y  a  ;U&  pt^rt ,  dont  Pheur:. 
reuse  situation  le  Vend  *un  des  meilleurs  ports*  de^ 
Ub.Méditerr^née,  et  où  il  y  a  plus  de  sûreté  pour  ^ 
les  bâtimens  ;  il  est  couvert  par.  une  grosse  pait^tj^.' 
qui  le  garantit  de  la  mer  ;  sou  embouchure  est 
çntre  les  deux  citadelles  (\\A  en  défendent  Tap- 
prpche,  où  il  y  a  trois  piliers  qui  le  renferment; 
son  entrée  est  du  côte  àx\  fort  St.  Jean,  entre  une 
haute  tour  quarréé  et  Tun  desdits  piliers  ;  elle 
se  ferme  tous  lés  soirs  avec  une  chaîne  de  fer», 
soutenue  par  une  grosse  pièce  de  bois» 

Entrée  du  Port  de  Marseille. 

Lorsqu'on  veut  entrer  dans  ce  port ,  il  ne  faut 
pas  ranger  de  trop  près   le  ianal  qui  est  sur  la 

};auche  i  à .  c^use  de  quelques  roches  qui  sont  sous 
'eau;  (qu  ils  appellent  Mange 'Vin)  mais  il  faut 
^sser  à  mircanal ,  et  se  tenir  tant  soit  peu  sur 
la  droite.;  pour  cela,  il  faut  voir  la  guérite  du 
milieu <iu  bas  Fprt  de  la  citadelle  St.  Nicolas,  sus 
If  ligne  du  moulin  à  vent  qui  est  au-delà,  et 
suivre  cette  route  psqu'à  Ja  découverte  de  Ven- 
trée du  port;  puis  en  tournant  autour  du  fanal 
pour  entrer  dans  le  port,  il  faut  ranger  un  peu 
plus  la  tour  de  Stt  Je^n  que  le  pilier ,  à  cause  de 
quelques  roches  qui  en  sont  toml^é^s* 

Jl  ny  a  dans  cette  entrée  que  quinze  à  seize 
pieds  d'eau  ;  mais  dans  tout  le  port ,  il  y  en  x 
du-huit  à  vingt  piieds ,  et  au  dehors  «  il  s'y  trouvj^ 
de  quatre  à  cinq  brasses  de  profondeuu  • 

i  X^or^que  Iç-vent  d'est  refuse,  on  peut  mouil^ 
1er  au^dehoFs,  vis-à-vis  de  la  ville ,  à. quatre  à  cinq 
cent  toises  loin  ,  où  il  y.  a  douze  à  quinze  brassie^^ 
d'eau ,  fond  d'hçrbe  vaseux  ;  mais  il  ne  xonyie«L4i 
ipas  d'y  passer  U|  aviit,  le  vjçnt^de -nord- ouest  ^uv 
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dontië  à  pleîri  dàtis  l'entp^edu  port  y  étanr  qyiéU 
quefois  très-vîdleiït;  »  .. 

"  Là  latitude  e^t  43 <légrë5  ao  minutes,  et  la  TaK 
liâtion  de  17  dégïTésde  iiord-ouesti  • 

Z>^5  Z^/e^  de  Dautne^'         ^       ... 

,  Environ  nne.dpmi  îîeue  ver§  le  sud-ouest  <îrf 
port  d^  Marseille  j,  il  y  a  une  loiiguq  pointe  ba^$ie  f 
q^Vi'on*  appelle  poiutç  de  Daume ,  au  bout  dé  la- 
quelle sont  deux  petites  isïes  >  sur  1  une  desquel- 
les 5  qui  est  celle  de  dehors  Vil  y  a  une  foirte* 
resse  qu'on  y  a  f|iit  npuvelleméut. 

On  mouille  ordinairement  vers  le  sud-sud  ouest 
de  ce^  isles-,  j^at^six^  sept  à  huit  brasses  d'eau, 
fond  d'herbe  vasetft  :  o^  porte  Une  amarre  Sur 
les  isles  >  et  une  bonne  ancre  ve^s  le  sud-est  f 
^  en  est  le  travejrsier* 

Oh  peut  mouîllôr  attssi  un  peu  plus  atf  krgej; 
ïnaîs  quelquefois  les  ancres  y  «Éhâsseht ,  et  l'o» 
est  contraint  de  les  renforcer  par  une  p)us  petite  / 
ce  que  la  pratique  nfôus  enseigne.  > 

On  peut  passer,  datisimbesdiây  entre  la  poin^ 
te  de  «Daume  et  la  •  première  isie  ;  mais  ïK)n  pas^ 
^titf e^  les  deux'isles^  à  cause  de  quelques  roches  ^ 
quo^u'il  y  ait  tfdts  à  Quatre  brasses  dèàù; 

Il  ne  faut  pas  ranger  l'isle  où  est  la  forteresse 
dô  trop  près,  à- cause  de  quelques  Tâches  qui  ea    ^ 
soiît'pfoche,  du  côté  du  nord -ouest  :  tous  le# 
taisseaux  qui  viennent  du  côté  de  l'est  pour  aller    - 
à  Marseille,  passent  entre  ceS' isles  et  le  ebâteaU^ 
dlf,  rangeant  la  côte  de  ladreitev  cdmme  il  a 
déjà  été  dit,  de  peur  du-  Canoubiez ,  que  quêl^ 
^nes  étrangers  appellent  la  Galère  ;  à  moins  qu'oa 
Ae  Veuille  passer  ei^tre  le  châtead-d^If  et  celte  sfc» 
cli€v<?ûmWie  onrla  dit  ci-devant»^'  -   . 
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Cap  Croisette.  '        / 

I 

-  Environ  cinq  a  ^x  milles  vers  le  sud  des  îsles 
de  Daume*,  est  le  cap  Croisette,  qui  fait  Tex- 
trémité  de  là  baye  de  Marseille  :  il  y  a  dans  cette| 
distance  un  grand  enfoncement  et  une  grande 
plage  de  sable-,  appelée  plage  de  Montredon»  au 
milieu  de  laquelle  est  la  petite  rivière  de  Veaune^^ 
où  Ion  peut  faire  tle  l'eau  aisément.  '  '  .'^ 
On  peut,  en  un  besoin  ,  mouiller  vîs-à-vîs  cette? 
côte,  c'est-à-dire,  entre  Tîsle  de  Daume  et  la  Croi- 
sette, où  il;  y  ti  par-tout  dix-huit  à  dix-neuf  bras- 
ses'd'eau  ;  tnâîS  illî^y  a  nul  abri  des  vents  du  large* 

îsle  de  Mayte.  d 

A  la  pointe  du  cap  ^Croisette,  qui  est  basse; 
il  y  a  une  gros3e  isie  fort  haute ,  aride  et  escar* 
péé  de  toutes  parts ,  qii  on  appelle  Mayre  y  pro^- 
che  de  laquelle' ,  vers  le  nord  ouest,  il  y  en  ^ 
iine  ^lus  petite ,  appelée  le  Tibouléii  dé  Mayrej 
où  ton  peut  passer  a  si  Toft  Veut,  entre  les  deux ^ 
y  ayant  sept  à  hiiîti  brasses  d'eau  ;  pourvu  qu  on 
râtige  un  peu  fe  Tiboulen,  à  cause  d'une  roche 
qui  est  profche  ,de  Mayre, 

On  pourrait,  flans  une  nécessité,  mouiller  a]irec 
rfes  galères  du  côté  du  nord  de  l'isle  de  Mayre. 
à  quatre  à  cinq  brasses  d'eau  ,  fond  d  herbe  vase'uiL 

On  ne  péiit^  passer  entre  la  Croisette  et  rîsle 
deMayrô  ,  qu^àvec  des  bateaux  ,  parce  qu'il  y  a 
une  toclie  au  milieu  et  plusieurs  aux  environs^ 
mais  on  peut  r^ng^er  le  Tîboiileri  et  toute  Pîsle 
de.Mayre  d'aussi  proche  qu'on  voudra,  y  ayant 
dix-huit  à  viti^t  brasses  d'èâù  :  il  est  vrai  qu  il  y 
a  atf  sud -est  de  Mayre  deux  petits  écueils  hof^ 
de  ï*eau,  de  fig^ure  Tonde;  màii  on  trouve  après 
cela  vingt-cinq  brasses  d'eau;     .  '^ 
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Isle  de  Jayre* 

Envirpn  cfhq  à  six  cent  toises  au  sud-sud-est 
de  risle  de  Mayre ,  est  l'isl^  de  Jayre ,  qui  est 
de  moyenne  hauteur ,  éloignée  de  la  côte  d'une 
portée  de  canon  :  on  peut  passer  aisément  entre 
ces  deux  isles  y  y  ayant  beaucoup  d'eau  ;  comme 
aussi  entre  la  côte  et  Tisle  de  Jayre  ,  où  il  y  en 
a  sept  à  huit  brasses  ;  c*est  le  passage  ordinaire 
des  galères  et  vaisseaux. 

On  peut  mouiller  proche  cette  isle  à  quatre 
et  cinq  brasses  d  eau ,  fond  d'herbe  yaseux  v  les 
vaisseaux  et  autres  bâtimens  qui  ont  la  peste ,  y 
font  quarantaine  ^  et  y,  déchargent  leurs  marchan- 
dises pour  les  purifier* 

Isle  de  Riou^ 

Environ  un  mille  vers  le  sud-sud-est  de  Hsle  de 
Jayre ,  ^st  celle  de  Riou ,  qui  est  un  gros  écueit 
fort  haut,  escarpé  de  toutes  part$,  sur  lequel  il 
y  a  une  tour  de  garde,  présentement  inhabitée  ; 
à  la  pointe  du  nord-ouest,  il  y  a  un  petit  écueil 
hors  de  Teau,  et  un  autre  sous  l'eau  tout  auprès. 

Isle  Calasceraigne, 

Entre  Vîsle  de  Jayre  et  celle  de  Rîou ,  tl  y  es 
a  une  autre  ,  mais  plus  petite  et  platte ,  nommée 
Calasceraîgne  ;  entre  celle-ci  et,  celle,  de  Jayre  » 
il  y  a  une  sèche  qui  se  trouve  presqu*au  milieu; 
îl  y  à  de  même  entre  cette  isle  et  celle  de  Rîou  uxx, 
ëcueil  hors  de  Teau  ;  on  y  peut  passer  néanmoins 
dans  un  besoin,  rangeant  l'isle  Catascer^igne. 

A  la  pointe  de  1  est  de  Tîsle  dq  Riou ,  il  y 
a  un  gros  écueil  hors  de  Teau ,  qti'on  appelle  le 
petit  Rîou,  et.  à  Pautre  pointe  du  sud-ouest,  H 
y  en  a  un  autre  plus  petiti^ 

Cassi^^ 
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Cassis. 

ïtivîron  dîï-huît  mïllës'à  l'est  quart  de  itld-est^ 
tînq  dégrés  vers  le  !{ud  de  Fîste  de  Mafyte  î  bu  dtt 
cap  de  la  Croîsette ,  est  ife  càp  de^  PAlçleret  éii- 
tre  les  deux  ,  il  y  ài  tin  grand  éfefdhceffeenft.  âti 
Golfe  )  dans  le  fond  duqtielS  et  prèsi^uè  vers  fe 
înîlieti)  esf'Ia  petite  ville  de  Gaâiîs,  qui  a' uk 
petit  port  pour  de  petits  bâttmens  v  fit  >^^ 
de  la  ville  il  y  a  lin  petit  château.        '    '  '  ' 'I 

'  Depuis  le  eàp  Cfoî jette  ]usqù*à  Cassis  ;*  îï  cÔtb 
"est  fort  haiite  et  esCarpéeî  presque  à  mbitîé^htftùîlt 
de  lun  à  l'autre  /'il  y  a  une  |[rp8se  pionite  qù^fSHt 
une  des  entrées  du  golfe  dé 'Cassb^,  quWà[^élfe 
la  pointe  de  Sormîoti -^  ^à^ Tàiiest  d'elle,  eliv^ron 


-  poùrrilt  ___  ^ ^  ^ ^ ^_ 

entrepôt  àved  lés  vents  '  du  *  nord-est*;  ^*>  •.  *^   '  •   ^ 

Sotmîou  est  une  pptî^e  pointé  k  l'esif^âé^<:élledt7 
même  nom ,  où  Ton  poutràit  niiJuiller  aussi  en  pareE 
.cas  >'8t  oi^  ne,pouy^ait(pp^pl;gsigi;er  la  Groisetîe^ 


quelle  ïf  peut  rester. plusieurs  galères  a  ^couvert 

de  toute  sorte  dé  temps  :  il  est  difficile  d'en  voir 

.lîeutrée^Ji  xi^oi^s  quq[,i^*^n  être  progb^,.î,.Çjn  y 

^juÂf.  ^ej^çiti^nt  une  petjtiç  cliapelte  blanchie  sm 

la , pointe '>d^. la.  droite  en  ièntrant^     J.   .V.    ' 
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Dangtr. 

^  èinq;  pu  fi^  milles  au  S!ud  de  la  yUle  de  Cassis, 
^1  y.  a  une  roche  sous  l'eau ,  qu'on  appelle  la  Ca^- 
>i4^gae^  qui  est  fort  ds^ngereuse.  Elle  est  distai)- 
,te  4^4f^  grosse,  pointe  qu'on  appeilj^  le  cap  C^ 
l^allle/)  environ  deux  bons  milles  :  on  y  voit  brise! 
|j|  mer  pour  peuiqu^^elle  soit  agitée,  ny' ayant  que 
■ii^uXjQU  trois  pieds  jd'eau  dessus  :  on  peut  en  ap- 
procher à  discrétion»,  e^t  passer  librement  à  terrie 
avec  un<  vaisseau. 

Les  marques  dont  on  «ë  sert  pour  connaître  lors- 
f€^lCp^\  est  directement,  sur  le-  haut  de  Ja  roqhe, 
^p'^de  voir  le  château  dct  Cassis  par  un  grand  chç- 
;mi^  blanchâtre  qui  parait  à  la  montagne ,  pu  bien 
,€n  JLç  menant  sur  la;  ligne ,  autrem^i^t  jau  nord, 
r  M Xfî  fSecpnde  mar^iie^-qii'^n.pieut  prendre  pour 
'Ce^qe  .;req9^nais5ance  »  c'est  de  voir  la  pointe  du 
çap^  d^  lAigle  ouverte  .tf^nt  soit  .peu  avec  l'ble 
.Verte  .de  la  ;Çiotat  ^  ^enrà^i'e  ?  I^r^J^a^P  L'un  çir 
ïa^tre;  et'ppur|lorS:Ypus  ^ez  droi^^ii^c  1^  hs^ut^^ 
la  roche ,  qui  a  fort  peu  d  étendue  :  on  peut  par 
ces  moyens  TéviterV' chtr^^^sant  à  terre  d'eUe» 
^FUsau^^aJ^ge^..'.  .:  ^v.  ...  ,.   ..,•■  ..  ,^^  ,    :  .... 

Lé  cap  de  VÂÎgle  est*  F6i^thaut  et  ekalpé^e  tou- 
tes parts;  il  est  façUes  à^ reconnaître,  étant  d'une 
roche  rougeâtre,  dont  Tei^trémité.  de,  la  pomtecte 
l'est' ressemble  à  la  tête  dune  aigle  qiit  ftA  en ào^ 
ne  lé  nom  :  sur  le  plus  haut  die  la  Mtti4tagne> 
est  une  chapelle  de  l^otrp-Damè  de  ta  Garde.    ' 

.'.f  ...  •    J^'isle  fierté. 

TÊnyirôi)  .trois  cépt  toîses  à  Pést^ïu  tsep  de  Vki' 
gle,  eitl^Ie  Verre;  oudë  là  CioWt.rîjinVest 
%tz  haut^  :  ilyâr  t>Tesqueaulnli6etr^dë''i;ein 


hX 
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iiM  roche  sur  laquelle  il  n'y  a  qoe  cinq  piedé 
d'eau  i  elle  est  un  peu  plus  proche  de  lisle  qud 
du  tap  de  TÂigle  cbnpasie  néanmoins  ordinai* 
rement  avec  des  galères  entre  cette  isié  et  le  cap 
de  l'Aigle ,  rangeant  de  près  le  cap  pour  éviter 
la  roche  :  il  j  a  tout  près  de  la  pointe  du  cap 
bttit  à  dix  brasses  d'eau  ;  on  y  potirrait  passer  avec 
«a  vaisseau  >  ayant  le  vent  favorable. 

£a3l  Ciot<tté         .1 

De  î'aftttre  côté  du  cap  de  PAîgle  i  tirant  veri 
le  nord  environ  un  mille ,  est  la  ville  de  la  Ciotat^ 
qui  est  située  sur  le  bord  .de  la  mer  :  il  s'y  cona? 
truit  plusieurs  vaisseaux  '  pour  le  cbmmetce. 

Son  port  est  fait  en  forme  de  fera  cheval,  et 
rar  la  gauche  en  entrant  on  voit  deux  petits  ihâ^ 
ks  qui  renferment  le  poit  i  celui  de  dehors  s'apr 
^ile  le  mêle  neuf ,  et  Fautre  le  vieux^  À  la  poiQ-» 
IB  de  la  droite  en  entrant,,  il  y  a  une  petite  fpr« 
Vete^së  pouï  en  -d^éffendlré  Tèiitrée^  :  'lès  galères 
mouillent  ordinairement  çntre  ceS'  âeux^  niples  s 
taab  il  n^y  en  peut  contçiiir  que  sept  à  huit)» 
ett'conilkmt  leurs  rames  ^  c'ést-à-dhre ,  tes' tirant 
en  ifedails  >  elles  doivent  tourner  la  poupe  vers 
k  jpalôle  iiëtiif ,  et  S'afnari*er  à  quatre  de  part  et 
d'autre,   n'ayant  seulement  qu'une  ancre  de  là 
droite  vers  le  nord;  elles,  f  sont  par  dix  ,  douze 
et  quinze  pieds  d  eaa,  fond  d'herbe  vaseux.   Les 
ptismètès  galères  qui  entrent  dans  le  fond  du  md« 
le,  n'ont  pas  besoîA  de  fer  à  la  mer,  mfiis  $inh 
plenient  d'amarres  à  terre  de  part  et  d  autrie  ;  hi 
i$Mnnum^nté'  fait  ordinairement  entrer  deu^  ga- 
lères avant  elle,  pour  ocjcuper  Pendroit  où  il  n'y 
apas  tant  de  profoftdeùï^.'  ' 

Il  peut  aussi  mouiller  quatre  à  cinq  galères  dans 
le  foiii  Frt>€he  les  vaisseaux  qui  y  sont  »  suivafiî 
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leur  nompifèi  :  iUya^î^  a  douze  piodtidrem^ 
même  fond ,  observaitt  i|e  ne  pas  s  apptrocher  dt» 
fcôté  de  U  ville  ,  q^i..est  le  rnoin^  prQfpad  i  ma'* 
bien  siirifi  gauche,  out^e  qu'on  serait  npp.  à  dé- 
cîouvert  ae  la  mer  du  large.     ;  ,        ^  ' 

^  LorsquVn  veut  entrer ,  soit  eijtre  îçs  deux  irid- 
iés ou  dans  lé  port.,  il  £aùt  ranger  là  tête;  du  môle^ 
où  il  y  a  uh  Crucîfij;; ,  à  çau^e  de  quplq|4ft3  roches 
qui  s  avancent  sous  leau ,  à  la.  pointe  ou  château. 

On  peut  faire  de  Veau  fort  aisément  à  une  fon- 
taine qui  ^st  ^ans  un  prç  4v  ^A^é  jde  l'om«s|t  i;1Q>ut 
|>roche^     '  i'/,..^^  \  ^  .y^ 

'  Le  travçrsîipr,  de.pç  port  est  le  vent  d'est-sud^ 
est  ;  maïs  étant  dans  le  môle  il  n  y  a  rien  à  cr^îiiir 
dre ,  d'autant  que  l'isle  Verte,  dont  fious:avôns 
parle.,  couvre  de  la,  ^[neç  et  du  vent  dû  largo; 
'avec  les  vaisseaux  on  £ait  Ifl  tour  de  Ti^liç. 
'On  peut  mouiller  au-dehgrs  dii  môlerB^ûf)  9 
Hëux  j  :9Û  ^  trois  longueurs  ,  fîe .  cable ,  p^r  quiltre  » 
cinq  et  Six  trasses  d|eai>:i  ma|i3  .ilnçjfaut  p#s  y 
passer  la  nuit»  ...,  .    ?:         -  .   ; 

*  On  petit  'aussi  mouîlîçr  ^vec  des  vaîs^auîc  dans 
1è  fond  tie  la  plage- .de  JaXiotat ,;  yisr^t.V^s^upe 
pointe,  su^ri^yçlle  sont. deux.  mQraiii\s4  ïô^lJ: ,  à 
une  petitepprtée  de  canx);^4e  jterre  :  iqq  y  ser^par 
SIX  ;  ^ sept  et. huit  brassas  d'eau ,  fond  dç  pàhl^i  • .  < 

Environ  dix  mjlljçs.  yerp  Iç  ,sud-est  v,  chiqAéS^és 
vers  iest  de  rîsle.de  la  jCigta^^^  est  |e  jct^^teis^u  dé 
BandoL  situé  sur  une  pointe  dtê  moyepng  bAnteuf  9 
*devàiit  lequel  il  y  a  une  petite  isle,  aii^si{der^BQy;eii*r 
ne  Êiiûtéiir,  proche  laqûftllç,,  ,^t  du  côté  dft  l'^t , 
M'  voit  un  petit  écu^l  hf^rsj^jÇ  Tçau  |/j^lojigi(érdjp 
rjsle  d'environ  cent-  Ipises  V  ou  y,  poyçr^i^^passer 
*VÊC Jfrié'lalèrç ,  y  âjfaftt  sîj^  à  $ept  iffî^çs^j^e^^tti 
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ponmi  qv^evL  passe  tih  peii  |Aiis  proche  île  llsle  que 
de  lécuéîl  ;'  tèuiefots  tt  faè  t:ohvient  pas'  d'T  passer^ 
puisqu'on  n*abregé  de  rien.'         '       '.'.'' 

De  l'autre  coié  desT  îslesT,  îVy  â  un  enfoncement 
en  fdrme  d'un  demi*- cercle  ,  dans  lequçl  on  peut 
mouiller,  principaiemerit  avec  dés  galères,  et  $1 
on  veut  avec  des  vaisseaux. 

LovsqÂi'én  vêtît  aller  nîomner  à  Bandol;  tm  peut 
ranger  à  discrétion. cet  écueil ,  le  fâissaiit  sur  la 
gauchfe'éft  'entrânti  continuant  quelque  peu  cette 
route,  jusqti*à  être  par  le  travèt-s  d  uiie  grafnde  mai- 
son qui  est  du  côté  du  château,  sûr.  ïe  bord  dô 
la  mer ,  et' pour  forâs  oh  sera  jiar  ciïiq,  six  à 
sept  brassés  d  eau  ^^  "fôhd  d^herbe  ifei'sfeux  ;'  H*  né 
faut  pas  s'approcher  frop^W  ci5té  dii  èUâtéaù  ,  par- 
ce qtt'ilii^  a  pas  de  proffondeur  d'eau  J   '^^ 

On  ne  petit  passer  entre*  le  châiedu  et  Tisté 
qu'avec  des*  bateaux ;t|l\.^p\|aut  pas  ranger  non 


qiV 
peu  sous  leau  :  le'traversier  'es|; 
le  vent  de  SFHd-sud-ouést  ;  ô'rdînàitement  les  Ijfar'- 
^ues  y  vo^rit  feharger  du  vini  ''  *      * 

.  I^JKaàe  de  Prusc^  4P  des  environs.    .    r 

La'  faâé  de  Biusc  iftr  \ïhè  ^ndd  atise  d'envî- 
ton  'trois*  k  quatifè  mîlfëi^  dë^lôHg  V  et  trois  de  far- 

fe,'  formée -par  une  j^rèsqu*îslê  appelée  les^'Em- 
ie«"„  'StMT  -le  haut  de ^  feqOèlle ,  et  presque  V0ti 
•le  milieu  i  11  rû'ûneltàttt(kiàkéi'àkè\(h^  |naî- 
sons  au  pied.  .      /  ' 

.  Cette  ptéèqu'isle  s'èti^njèë  enriron 'deux  milles 
very  Ibuest',;  et  seriiblé^éWë^-sypârêè  de  là  côte, 
parce-  qu'il  n'y  a  qù'ûptf  petite  lahgiie,  dé  teirrè 
étroite  ^t  fort  basée' qtiî  là  joint ',  au  bout  de  la- 
4|udle  sont-^lusiéur^  gràs^écùeils^  hors  de  Teau;^ 
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tÊtj<}ueIques  uns  sous  Teau  »  qu'on  appeUe  WB«» 
veaux.  A.  l'extréinitâ  de  celui  qm  est  le  plus  an 
large  ,  il  y  a  un  banc  de  roches  presque  à  âeujr 
d'eau,  qui  s'avance  vers  Touest-sud-ouest,  i^nviron 
lin  cable  et  demi,  qui  est  fort  dangereux >  et  pour 
peu.  que  la  mer  soit  agitée  «  elle  y  passe  dessus  ; 
cest  pourquoi  lorsqu'on,  vient  du  côté  de  l'est  « 
voulant  aller  mouiller  dans  ceue  i;ade>  il  iaut  .faire 
|m  grand  tour  pour  l'éviter.  *. 

Vers  le  nord  du  gros  écqeil  de^  liavqaux  ,  qui 
est  à  la  pointe  de  l'ouest  de  la  presqu'isle  des  Eoip 
)>iez,  il  y  a  une  roche  presque  à  fleur  d'eau ,  éloi* 
enée  d^environ  un  cable  et  dcnû ,  à  laquelle  il 
faut  prendre  gàtàe ,  comme  aussi  à  une  Madrague 
qu'on  y  met  pendant  l'été ,  à  laquelle  il  faut  don- 
ner tant  soit  peu  plus  en-'dedans ,  de  peur  d'^m^ 
barrasser  |e  gouvernail  dans  le»  filets. 

Mouillage. 

t,e  vrai  mouillage  de  Brusci^principalernelit  ]^ur 
les  galères  »  es|  du  côt;é .  du  nord  de  la  tour  des 
IBmoiez,  yis-^-vis  une  petite  plage  de4able>  ou 
sont  quelques  magasins  dq  la  Maudrague ,  dam  U 
ne  £aut  pas  trop  s'approchei ,  parce  qu'il  y  a  fort 
peu  d'eau  :  on  mouille  à  deux  longueurs  de  cables 
de  la  côte  t  ou  si  on  veuf  ,^0^/  porte  une  s^m^rre  ; 
on  y  est  par  cinq  à  six,  brasses  d*eaii,  fond  d'hep- 
be  vaseux;   les  ancres,  y  tiennent  si  fort ,  qu'on 
est  obligé  de  les  soulever  ide  temps  en  temp$  :  il 
ne  faut  pas  trop  s'enfonfex:<pius  a,yaiitque  la  poin« 
te  de  l'est  de  cette  pla^e  dont  nous  venons  de  par*- 
Jer,  parce  que  la  prajfondftpr  manr:^ie  tout-à-coup. 
Les  vaisseaux  moipUeat  if^  peu  plus  au  large 
de  cette  tour.;  mais  par  son  travers,   et  en  cas 
d'un  malheur ,  venant  de  la  mex  après  avoir  perdu 
leurs  ancres,  CQmmei^mve  quelquefois ^  ils  peu* 
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vent  venir  échouer  dans  le  fond  de  cette  rade» 
pour  j  attendre  du  secours.  .     _ 

Senary,  .  :,  .     o 

Darts  Ife  fond  de  cette  r^de,  où  Ton'  Voit  uriè* 
^ànde  plage  de  sable  du  câté  du  n<ird-6st ,,  est! 
le  village  de  Senary  ,  situé  sur  le  boifd  de  là  mcT; 
devant  lequel  il  y  a  uu  petit  môle  ,  pour  les  b^r« 
ques  et  autres  petits  batiméns  qui  y  vont  charger 
du  vin.  •  •     '  » 

'  On  volt  aussi  dans  le  fond  de  cette  rade,  ta' 
petite  vill^  de  Stfour,  située  sur  une  éminence 
fcrt  relevée.'  .     .  -  *    , 

Le  vent  qt|i  incommode  le  plus  en  cette  radet 
est  l'ouest-rford-ouesti  et  lé  noi^d-ouést ,  oui  spnt 
les  traversiers;  mais:  comme  le  fond  y  es^'  bbn^^  ' 
ta  n'y  spiiffre  pas. 

On  fait  dé  Veau  dâ^s  le  fond  de  la  plage;  pro-' 
die  ces  niajgàsins  du  côté  de  Sifour ,  duSehâiy.    \ 

Cap  Siciê^   '  ...    . 

Environ  cinq  à  six  milieu  vers  le  sud-est  de  la 
pointe  dès  Embiez ,  gît  Ip^  cap  Sieié  „  qw  esj  Çort, 
haut  et  escarpé  de  toutes  pi5lrts,,sur  lequel  est 
une  Chapetje  de  Notre-Dame  de  la,  O^rae,    ..    ^ 

Proche  là  pointe  dû  cap  ,  du  côté  de  l'est',  ît 
y  a  deux  gros  écueiïs  en  pain  de  *sucre  ,  qu'on  ap- 

Î>elle  les  Frères  (  pair  la  ressçmblaiice  qu'ils  ont^de 
un  a  laytre)  :  On  peut  passer  epu^  Iç.Xiip  ef 
ces  deux  écueils  sans  rien  craindre  ,  y,;ay^t  dix 
à  douze  braisses  deau,;  mais  il  faut  passer  à  mi« 
canal ,  a  cause  d  une  roche  qui  est  tout-lauprè$ 
du  cap  Sx  côté  du  sud-est;  il  y  en. ^,iine  autre 
Hrs  Test  des  Frères  >  .environ  à  im  cable  et  demî^ 
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^       '    "  Cap  Sepet 

Environ  six  ou  sept  milles  au  nord«est  quart 
d'est  du  cap  Sîcié  est  le  cap  Sepet ,  qui  fait  Ven- 
tree  de  la  baye  de  TpuIo»  i  oommçs  U[  çst  fon 
élevé ,.  on  y.iait  garde  pour  avertir  la  ville  de. 
Toulon  i  d,e  Tarrivée  des  vaisseaux  qui  viennent 
ou  qui.  passent. 

Bntre  ces  deux  caps,  il. y  a  un  peu  d enfonce- 
ment et  quelques  plages ,  principalement  du  côte 
4h  cap  Sicié  ^  avec  un  bas^terrein ,  devant  lequel 
çn  peut  mouiller  dans. pne  nécessîtét 

À  la  pointe  du  sud  du  cap  Sepet ,  il  y  ia  un^ 
roche  à^^ur  d'eau ,  k  uiite  longueur  de  cable  loin 
de  terrç,  où.  la  mer  brise  quelqtieJ^is. 

Alla  pointe  du  cap  Sepet ,  du  côté.  4^. l'est, 
n  y  a  une  petite  calanque  (  oju  est  une  maison  ) 
d$vi|nt^IaqHell;e,onpeut  aussi  mouiller»  (lorsqu'on 
ne  peùî:.  gagner  la  rade  dq  Toulon  •  pn,y  est  tout 
proche  de  terre  ,  à  dix  et  quinze  brasses  d'eau  i 
fond  d'herbe  vaseux,     :  ^   -    * 

'    r  t     '    »    J?ay«  d^  Toidon. 

^  De  Talutte  côte  du  cap  Sepet,  tirant  yers  le 
xiord-ouest  ,*  est  la  grande  baye  de  'Toulon. ,  dans 
laquelle  il  y  a  plusieurs  bons,  mouillages. 

Grande  Kade, 

Environ  deux  milles  vers  rouest;iidr(î-p>iest  de 
la  pôîntè  du  cap  Sepet ,  et  au  dédans  dû  cap ,  il 
y  a  une' petite  calanque  entre  deux'grosses  poin- 
tes, qu*oii  appelle  Comnninement  lé  creux  de  St. 
Georges^,  vis-à-vis  duquel  pii  mQuilIé^âyj^  les  ga- 
lèresî  piHipit,  dix,  douze  é\  quinze  brasses  d^eau, 
fond  dlièrbe  vaseux /poi'l'a  rit  Une  àrùatVè"  sur  la 
pointe  de  Tguest  3  si  on  veut  ;  mais  il  ne  faut  pas 
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i^enfonceT  dans  la  calanque  Sk*  Georges,  parce 
que  le  fond  manquç  tout-à-coup. 
.  Les  vaisseaux  de  là  République  et  autres ,  xnotiil* 
lent  un  peu  plus  au  la^rge  ^  qui  est  le  lieu  qu'on 
appelle  ordinairement  la  grande  Rade. 

4ls  peuvent  moutller  aussi'  entre  les  deux  tours 
cfe  Balaguièr  et  l'EguîlIettè  ,  pu  vers  le  milieu  de 
la  baye  ,  où  il  y  a  huit  et  dix  brasses  d'eau- 

Entré  la  pointe  du  cap  Sepet  et  celle  du  creux 
St,  Georges ,  it  y  a  une  grande 'ïijô^erie  ,  qu'on , 
appelle  Phupital  St.' Louis  ou  &..  Mandry. 
'  Lorsqu'on  va  du  cap  Sepet  à  Sx.  Georges,  OM- 
à  |a  grande  Rade,  il  faut  prendre  garde  à  Une* 
Madrague  qu'on  met  pendant  Vété  i  presque'  à^ 
moitié  chemin  de  l'Un  à  l'autre ,  vis-à-vis  une  grbs*^* 
se  pointe.  i    * 

Tour  de  BalàsÂièr. 

.  Eaviron  .une  demi -lieue  au.  nord -ouest  de.  lai 
pointe  St.  Ge^oj^ges»  est  jw^ergrwite' tour  rorfdep 
revêtue  et  armée  de  calons  >  située  sur  le  bord  de 
la  mer,  qu'on  appelle  tour  de  Bâlaguier;  entre 
l^sdeux,  il  y  a  ,un  grand  enfoncement ,  à  l'est 
duquel  il  y  a  v^.  Lazaret  ou  Infirmerie  ;  ce  sont 
de  basses  terres  aii  bord  d^  U  mçr ,  bordées  de 
grandes  plages :4e/jsable  i  :eù  ordinairement  les 
vaisseaux  coAiagieux,  mpuiUeUt  pdur  y  faîrequa* 
rantaîne»  -  *,  :.  ..^^  >^  ,.    , 

.    :    Fi>Ttde\l'Egmilette. 

Environ  trois  cent  soixante  toises  au  nord  qu9rt^ 
du  nord  -  ouésl:  de  Ja  touir  de  Balaguièr ,  il  y  2^[ 
une.  autre  grande  tour  quârt'èe ,  révêtue  d'une 
fausse  braye ,  située  sur  lé  bôrd|de  la  mer ,  qu'on 
appelle  tour  de  l'Eguillette  :  on  peut  mouiller 
entre  ces  deux  tours  à  discrétion  ;  par  quatre  »! 
cinq  à  six-  brassés 'd^au,      '  ' .  '*  "  '"  ' 
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'  Grande  Tour:         ' 

.:^  Test  de  la  tour  de  rEguilleite,  environ  %it 
cent  cinquante  toises ,  il  y  en  a  une  autre  qiÂl 
est  pareillement  sur  le  bord  de  la  mer  ,  qu'on  ap-^ 
pelle  la  grande  Tour,  revêtue  de  mênie  dune  faus- 
se braye  :  toutes  ces.  tours  3ont  parfaitement  bieir, 
armées,  elles  défendent  généralement  toutes  ley 
rades  de  la  baye  et  les  approches  de  Toulon. 

.  Il  ne  faut  pas  Tauger  cette  tour  à  plus  de  deuit^ 
longueurs  de  cables  po^r  le  moins,,  d autant  qu'il 
y^a.une  longue  pointe  qui  s  avance  sous  l'eau  fort 
au  large  ^  où  il  y  a  fort  peu  d'eau. 

]  Environ  quaire  cent  toises  au  sud-sqdrouefSt  de 
la  grande  tour  >  il  y  a  un  petit  banc  de  sable^ 
sur  lequel  il  n  y  a  que  cinq  brasses  d'eau  ,  et  aux 
environs  il  y  en  a  di^  à  douze,  :  vil  y  en  a  un 
autre  petit  au  nord  ouest  quart  dVuest  de  ladite 
tout  V  environ  trois  cent  cinquante  féj'ses  ^  Isui?  le- 
quel il  n'y  a  que'  trqis  brasses  et  demie.  J 

Paille  de  Toulon.  \  ; 

De  l'autre  cAtë  dé  ces  deux  deritîères  tour^, 
Bêlant  vers  le  nord,  il  y  a  eMoVé  ton  grand  en- 
foncement; et  ducôté  du  nord  de  la  grande  Tour,' 
environ  un  milleet  demi,  est  la  vilte  de  Toulon,: 
qtii  est  très- Considérable ,  tant-  par  5a?  baye  încom- 
parable ,  que  par  la  bonté  et  beauté  de  ses  pôrti?^ 
ou  darses  ,  et  par  liési  àrmembnÎ5'  que  la  Républi- 
que y  fait,  outre;  Ips  , fortifications  dpnt  elle  est 
entptirée  :'  il; j„  4  ?jHSsr  pluçieurç  ^tteriw  qv'p», 
à  nouvellement  l^îteç  en  diffë^^  de 

cette  baye ,  pour  en  défendre  les  approches. 
„  Lorsqu'on  vient  du  large ,  et  qu^on  veut  aller 
riiouiller  à  Ja  petite  rade ,  qui  eçt  ,.y;s-.à-yîs  de  la 
Ville  a  rouvfeitûre  du  vieux  port  vpif.qu'Pû  veut 
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«ntrer  dans  les  deux  ports ,  il  faut  prendre  garde 
a  uae  sèche  ^  qu'oa  appelle  la  Tinsse ,  qui  est  pres^ 
que  vis-à*vis  la  grande  Tour.  5ur  la  droite  en  en* 
iranr,  un  pev  en  dedans  f  à  une  M>nne  longueur 
de  cable  ,  sur  laquelle  il  n'y  a  qu'un  à  deux  piedi 
d'eau  :  c'est  pourquoi ,  soit  en  entrant  ou  en  sor- 
tant ,  il  faut  s'en  éloigner  a  discrétion  >  ensuite 
gouverner  drdit  par  le  milieu  de  la  vtlle  »  où  l'on 
trouvera  huit,  septi  six,  juscju à trob  brasses  d'^auî 
fond  de  vase  et  herbiés  ,  |usques  i  Tentrée  du 
vieux  port  i  qui  est.du  côté  de  l'est.  '      •      ^ 

Ordinairement  les  galères  mouillent  vis  ànVisda 
cette  entrée ,  comme  nous  avons  dit,  par  trois  M 
quatre  brasses  d'eau  ]  la  commandante  et  i^uel^ 
ques  autres,  portent  des  amarres  proche  Tenirée 
du  port  à  des  argaiiaux  qui  sont  poses  exprès^ 
ayant  une  bonne  ancre  vers  le  sud-sud^ouest  pour 
rester  af fourchées  9  à  cause  du  nord-ouest ,  qui  y  est 
fort  violent*.     :"*  ,  :    ■  -      .   ' 

Les  vaisieavx  de  la  République,  ^ont  ordinale 
tement  dans  l'un  ou  l'autre  porc,  qui  se  ferment 
à  chaîne  le  soir.;  mais  lorsqu'ils  arment,  ils  vien* 
nent  mouillée. à  la  petite  rade  dont: on  a  parlé  cl-s 
dessus ,  proche  la  côte  de  Te^t  :  on  appelle  c^ 
lieu.le  Mojrillott. 

La  Seine. 

Du  côté  de  l'oûeist  de  la  ville  de  Toulon ,  en- 
virx>n.quatre  milles^  ily  a  un  grand  enfoncement, 
dans  le  fond  duquel  est  un  grand  village  nommé 
la  Sei^e ,  situé  sur  le  bord  de  la  mer  ;  pa  y  peut 
aller  mouiller  avec  des  vaisseaux  médiocres  :  mais 
\\  faut  passfer  ^r  le.  milieu  pour  aller  d'une  terré 
à  l'autre,  parce  qu'il  y  a  fort. peu  d'eau  auxcof 
tés.,,  le^fond  îétant  vasftux  ayeic  de  grands  hert 
biés^  iLy^f^pend^t;  assez  proche  de  la  Seines 
trois )  quatre  à  cinq,j^r#fi$e«i  4:^«.U4    :-  -  -^ 
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Le  traversier  de  la  petite  rade,  est  l'ouest-nord^' 
ouest,  et  celui  de  la  grande  rade ,  est  Test-nord- 
est;  le  nord-ouest  3r.es t  aussi  fort  rude.  *   * 

La  latitude  est  4^2  dégrés  0  Tiitnùtes  î  et  liiVâ- 
tiation  de  x6dégrés'nord-ou^t.      '  -        -/ 

'  ,   \      Lès  P^ignèttes,    . 

•  Environ  un.  quart  de  lieue  vers  le  nord -est  de* 
la  grande  Tour,  est  le  fort' des  Vignettes,  qui 
est  une  espèce  de  tour ,  ras  d'eau  ,  qu'on  y  a  fait 
nouvellement  avec  une  autre  batterie  auprès  ,  dti 
côté. de  Test,  devant  laquelle  on  peut  aussi  mouil- 
ler  y'  au  cas  qu'on  ne  puisse  gagner-  la  rade  :  on 
est  à  couvert  des  vents  de  nord-ouest ,  nord  et 
nord^est ,  et  il  y  a  doua^  à  quinze  brasses  d'eau» 
assez  proche  de  ferre* 

Ste.  Marguerite. 

Au  nord-est  du  cap  Sepet ,  envîrow  quatre  h 
cinq  milles  ,  est,  la  pointe  ^  dé  Src.  '  Marguerite , 
qui  est  fort  escarpée ,  sur  le  haut  de  laquelle  il 
y  a  une  Eglise  ,  et  quelques  ^naisons  auprès  :  en« 
tre  la  grande  Tour  et  cette: pointes  la  côtë-'esC 
baute  et  fort  escarpée  ;  il  y  a  trois  à  quatre  bat*» 
teries  de  canons  et  de  mortiers  qu'on  y  a  fait  nou- 
vellement. 

f  »,  Qufrfjueragne.  ,  ^  ^" 

.  Environ  tfoîs  à  quatre  milles  vers  le  3ud*est 
de  la  pointe  de  Stù.  Marguerite ,  il  y  a  une  grosse 
pointe ,  quon  apfjelle  Querquëtàgne  :  it  f  àdû 
côté  du  nor^^ouest  une  petite  anse'de  saWe,  où 
l'on  «peut  mouîHer  avec/  des  galères  dans  une  Né- 
cessité ,  y  ayaht^cinq  à  six  brasses  d*eau,  fond 
d'herbe  vàseitt  ;  on  y  eit  à  couvert  -dès'  v^ènts'dé 
tod^sud^oueirtV'^et  il  n'y  a'  cjûe  IV>1i6*t  et  nord; 
ouest-qui  y  donnent  à  i4èm.;'''^  ^    *'^*i'  '^'"'^ 
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Bonne-Grâce:         » 

Environ  quatre  milles  à  Test  de  la  pointe  de 
Querqueragne ,  il  y  a  une  autre  calanque  qu!oa 
appelle  Bonne- Grâce ,  dans  le  fond  de  laquelle; 
est  la  maison  de  la.  madrague;  il  y.  a  à  la  poin-; 
te  du  nord-ouest  9  quelques  écûeilv^ors  de  l'eau t 
où  l'on  pourrait  mouilljer  au  besoin  avec  une  ga« 
1ère  ou  deux»  pari  six  et  sept  brasses  d'eau,  ay^t 
une  amarre  siir  cèr  écueits  ou  à  terre  du  méme^ 
côté  ;  mais  il  ne  faut  pas  s*y  laisser  surprendre  des 
vents  du  large.     .  '  ^ 

Cap  'd^Escampe  ^  Bariou. 

Environ  treize  milles  vers  I>!^-iud-esr  du  cag 
Sepet,  et  six  n^^IIes^ au; ^u^- de  la  calanque  de 
J^onhé-Çrace  ^ ^eâç J^*fCap. d'Escaijripe^  Çâriou  ;  ent^ç 
éés  deux  derriierSj  ]^  il  *  y  a,  un  grajq^ ,  ènfpnçeipjçnj 
et  une  terre  fort  basse  ,  bordécf^de  |SajblÇ),  a,y§g 
un  graiid  ^tj^^  au  mh^n.^^.^ax-^És^  Jé&qùelsvon 
découvre  les  vaissçaui  .qu^  spnt^^^^  dâns^ljl 

oaye  d*Hieres,.  -         ,1.    ,  » 

3  .1  lEeueUs.  des  Forniffs^Êi      ;    "^  ^I 

j.  ^^^ia'poîn^tèdu  nord  d'Escampe^îJarîoîi  >  il  y  4 
fr^is;â;  ^u^atre^ |rroS|,ëf:)i^i^$  ,  "À^  ifl^elq^es,  autrç^ 
plus  betrtR.  pi^sàit^  millget  depi  aujfïgçu 
quVn  a'ppcrtle'lès  rornigues  ;  onpeut  pas$ç3ç  fgkj 
tre  les  deux  qui  sont  les  plus  au  large.  *  ^ 
Ou  côté  du  nôtdt^est  ^u^plus^grbs  écueil,  qu'on 
appelle  Je.Ye^^S^^  >:  on  peut  mouiller,  avec  (îles 
^afefés  proche  k^jqoté^d'^^^  pai  cing, 

sîjrl,sept  tras$^$|d?eaù  :  on  y  sèfait  k  xoi^yjèxf 
âês'yents  dîu  lârgef'p^r  lé  moyen  des  çcueils ,  .iiiai^ 
on^jr^  itîçîiit'pf^  ^^^îA^^S^^.  Pen^^Bj 
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Le  cap  d'Escamjpé-B^tîou  est  une  grosse  pointe/ 
fort  escarpé^  du  côté  du  sud  ;  elle  paraît  de  loin 
feciée,  venant  à\x  côté  de  l'ouest  ou  de  Test,  à^ 
cause  de  ce  terreîn  bas ,  qui  est  du  côte  du  nord  : 
i\xx  le  haut  de  cexap,  il  y  a  plusieurs  arbres/ 
et  une  rtiaîscm/qiii  ressemble  à  tm  château  ,  ayant 
«•ne  petite  tour  auprès  :  il  rie  fkut  approcher  de 
cette  pointe  -qu'à  diSctçtion  ,  à  cause  de  quelques 
ëcûells  qui  iônt  atrx  environs,  et  d'une  grosse  mèr 
tjiaxX  y  à  ordîililîrementâ 

Isle  Ribaùdas.  .      -.. 

De  la  pointé  d'^scampe-Baribu  à  la  pointe  des 
Badinçs  ;  il  ^  a  environ  six  milles  ;  '.  et  presque  à 
fcïbUié  cKefnm,,  îl  y  a  une  petite  îsle  presque  ron-> 
âe,  qu'on  âçpfellë' Rîbaudasi  pu  Ribadeaiix;  et 
entre  cette  îsl.e  et  la  côte'  d^És(fahfpe-Barîôu  ,  n    ' 

Î"   eh'  a  une  àijtre  plus  petite  J  .éfûigtfée  d'euvîron 
eût -cent;  tbisfes.         '  .     ^ 

'  t'Ott  '][)eut,îpSs^^  îslés  avec  des  ^alè^ 

Hs  ,  -eti  -obsënfant'de  'passefpat  le  milieu ,  oi^    : 
'  il  y  a  trois  ou  quatre  brasses  d*eaù  :  on  en  voit 
le  fond  aisémefit  en  passaiu  y  ^ais  da  ne  saurait 
passftr  entre  cet^e  autre  petite  isle  et  la  ter/e. 


iU 


xM  ètt  soiit^^      . 

'^  'Lé  golfe-  ou  lat  baye  d*Hiètés  est.forrnfee'j^?^ 
tfcui  fôiï|Xîiè^*pdirités  ,  dôAt  cè'ite^^de  rbues^ 
pelle  pçMnré^^ de$  Bailrnes \,ût c^îè : <ï^  test ^.1? 
trapde'Beriàif.  H  y  a  entre  les'deuk  un  grand  enr 
fentement  bôttîë^dë  placés  ;'  'èï''À)x-àé\^ùxi'àëi^ 
pointas,  il  y  a  quatre  isles  ^ui renferment  céfes; 
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)Me  et  cette  baye  »  ce  qui  fait  en  même  temps", 
^u'R  Y  a  plusièors  bons  mouillages. 

L'isie  de  Porquerolie ,  qui  est  la  premi^e  du  côte 
de  l'ouest  (  est  la  plus  considérable  >  soit  par  sek 
fortifications,  ou  pour  ^tre  plus  habitable  que  les 
autres;  elle  couvre  aussi  davantage  des  mers  do 
large ,  les  rades  dont  on  va  parler  ci-après. 

Le  Langoustiez. 

La  pointé  de  Touest  de  cette  isle ,  qu'on  ap« 
pelle  ordinairement  le  Langoustiez  ,  n'est  distante 
de  llsle  de  Ribandas,  dont  nous  avons  parlé  ci*» 
devant,  que  d^environ  un  quart  de  lieue  :  on  pas* 
"se  ordinaireoienr  entre  ces  deux  isles ,  avec  des 
Vaisseaux  et  des/gaïèrës ,  y  ayant  huit,  dix  à  douze 
trasses  d'eau  ;  ce  qu'on  appelfe  communément* 
a  l'égard  des  galères,  la  grande  passe;  et  à  1'^ 
gârd  des  vaisseaux ,  la  petite ,  vu  qu  il  y  en  à 
une  autre,  qui  iefa  expliquée  â-après. 

Cettç  pçjnte,  qui  est  basse ,  est  une  presqu'isle, 
tdmmè  fellé  ïe  parait  effectivement  de  loin,  suif 
laquelle  il  y  a  quelques  petlieis  fortîficatîôiîs  â*e5- 
3iiS ,  et  un  peu  plus  haut  yne  tour  ronde  ,  avec 
<teux  ou  trois  tnaisoiïs  auprès. 

Proche  cette  pointé  ,  iï  y  .a  dé  part  ç.^^  autre 
quelques  rochers,  sur  ies^uejs  il  y  a  fort  peia  d'éau  : 
^pendant  h  micanal  ^  oti  f  peut  passer  avec  les 
raisseaux  de  fa  République  saris  huile  èraint,ç.  /,^' 
'  Cette  îslè  esft  longue  d'environ  deux  lieues  ,^^t 
haute  par  rértams  endroits^. principalement  veiis 
lextrêmitédé  \ési  :  il  y  â  un  petit  fort; vers  le 
milieu  dû  côté  dii  nord ,  avec  .une  tour  dans  }% 
milieu. 
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des  viûsseaux  et  des  galères  j  partit  k'%9pt:hTzs$^ 
ctéau ,  fond  d^herbe  et  de  sabie.  Oii  y  e9t  àxoii»- 
vertde  tous  les  vents  du  large;  mais  pour  les  vent9 
.de  terre,  il  ne  faut  pas  s'y  laisser  surprendre  :  il  y  a 
'ajussi  ^  )a  pointe  du  nord-est  dq  j*isle5  deux  gros 
lecueilis  hors  de  J'eau ,  et  deux  autres  à  céUe  du  sud 

Isle  BagueauXé 

Environ  cinq,  li  sîx  milles  vers  Test  de  Tîslede 
Porquerolle,  ilj.a  une  petite  i^}p  d^  moye|ine 
ifiaufeur ,  qu'on  appelle  isle  Bag^e,aux  ,  qui  esc 
'inhabitée  :  elfe  est  la  plus  basse  de.  tputes  les  iste^ 
'd'tïièreis  ;  on  la  pçiit  r^i^ger  de  toutes  parts ,  eiT 
*cèpt'ë  à  ta  pointe  du  nord-est,  où  tout  proche  il 
]y  a  Une  sèche  aune  Wguëur  dexkblew.  . 

La  grâiicle  passe ,  ou  tous  les  vaisseaux  de  la  Rq» 
^pijliliqiië  et  autres  pasSerit  d^ordinaire  ,  c'est  entrip 
ces  deux  dernières  isles ,  où  il  ny  a  rien  àx;râindr& 

isle  Porte  -  Cros/ 

[  '  '  ^out  proche  rîslé  Bagueaux ,  est  f  elle  de  Vç^tfir 
tÎ!ios  y  qui  est  la  plus  haute  de  toutes  :  elle  V4Q 
Coté  de  risle  '  B^guç^^ux  ,  un  peut  enf^ncemeac 
qiion  appelle  Porté-Crps,  où  l!on  rjpeut  mouille/ 
six  à rh.qit  .galères  j^  maïs  foft  pressées  ;,  il  j^  trois 
"à  qiiàWé'^  braf ses  4'eaû  ,  suivant  les  endroits,  r; 
;*'Xe  yaversjer  de/ce  nioiiillagç;^^^^^  le  ventru 
Sïôrà-ouest;  il  fauti'^^p^cpcfeèr  (^^^  cpté  de  ladrpite 
en  entrant ,  ou  esî.Ie'pïus  profond,,  ajjsçnt  la  pou- 
pe'dans  lé!fond  cte  lanse  ,  une  bonne  ancre  yet$ 
]le 'nord-ouest,  et'çlé^apiafres  *A  îé^re^^  .. 
'  ,  L^îsle  de  Porté^iCrQs  '^st  fort;  fiaute  et  remplie 
*SJe'^  btuscages":'1l  y  a  sur  la  pointe  du  nord-ouest 

fortereg^e ,  et  au- 

Vwr  a;U  içiHeii; 

jardin^  ààns 

^    'lequel 
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hfpàl  on  peut  faire  dé  Teau  ;  à  la  powtf  €^  e^4 
fe  château  a^  il  y  a  quelques  sequans  qùll  fauir 
ëvuér , .  quoiqu  ils  ne  soient  pas  loin^ .  , 

On  peut  aussi  mouiller  dans  une  néciçssité  :eQ«. 
tre  ces  deux  isles  proche  c^Ue  de  Bagueauz  ]  par 
quinze  à  seize  brasses  d'eau  ,  fbnd  dherbe  va« 
seux  y  tfy ant  tine  amarre  à  terre  pour'  être  k  cou^ 
rert  des  vents  d^ouest  et  nord-ouest ,  quiisont  lei 
traversiers  de  Porte- Gros  t  om  j)eut  passer  lîbrew. 
ment  avec  toutes  sortes  de  bitimens  entrsicei  deux 
isles ,  où  il  y  a:  plus  de  vingt  brasses  deati.'    »  -  . 

De  Pautre  côté  du  château  >  vers  le  nord-èst^  il 
y  a  un  gros  rocher,  derrière  lequel  il  y  ^  un  pça^ 
d'enfoncement  et  une t petite  plage  de  sablé,  où 
dans  un  besoin  on  pournit  :' mouiller  avec  deusi' 

EIères>  à  q^uatre  à  cjnq  brasses  d'eau,  fond  d^het-*^^ 
t  vaseux;  il  ny  a  que  le  vent  de  nord*qîordtOUést* 
qui  y  donne;»  il  y  a  une  source  d'assezbonnte  éau»^^ 

Du  côté  de  Test  de  PortC:Cros  i  11  y  a  un  grand 
enfoncement ,  qu'on  appelle  Potmaye ,  .dans  Je- 
qiiel  on  peut  mouiller  avec  des  galères,  prfnci* 
paiement  dû  côté  du  nord,  proche  dé  tetfe,  où 
uy  a  trois  à  quatre  brasses  d'eau ,  fond  d'herbe^ 
vaseux )  et  à  dix  à  douze  pat  le  milieu,  itiêthe. 
fond;  il  n'y  a  rien  à  craindre  que  le  ,vehi  de 
nord-est  qui  y  donne  à  plein.  /. 

On  y  voit  sur  la  pointe  de  la  gâuelie  en  eti« 
trant,  une  vieille  tour  qui  en  donne  là  connaiak 
sance  ;  dans  le  fond  de  la  plage',  il  y  à  ù^epe* 
tite  source  d^eâu. 

Entre  Fisle  de  Porte- Cros  et  celle  de  téVânfi 
qui  en  est  proche,  il  y  aune  roche  sôOs'féàir» 
presque  dans  le  milieu  au  passage  ;  ainsi  il  serait 
imprudent  d'y  passer  »  à  mqins  que  d'en  4vwtia« 
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t^        PdRtÛtAN'  I>E  LÀ  MÉk  : 

graftièé  ts^iftique«  Il  y  à  aussi  £rectenÎ€iit  fiar  te 
HiiUeti  de  G^tte  îsle ,  du  côté  du  dud  \  un  petit 
îslot ,  qui  est  à  deux  lîongueurs  de  cable  <!le  Ttsle  » 
0ft\l  y  a  3UC  brasses  d'éau  entre  deux.  / 

*  S      \-      Isle  de  Jf^evariL: 

..Envirra  on  quart  de  fieue  vers  l'est  4e  llsle 
iB'otte-Gros^  est  celle  de  Levant ,  qui  est  la  der« 
ntère  et  la-plus,  graxde  des  isles  dHières;  elle 
B'eit.  point  .habitée ,.  et  n'a  point  de  mouillage 
aux  enyiians  9  excepté  quelques  petitls  abris  du 
Côté:  jdiil  sud ,  pour  quelques  brigantias  qui  s^y  te- 
&i|pent  quelquefois.*  • 

.  A  la  .pointe  de  l'est  de^  Ilsle»  il  y  a  quelque» 
écueils*  hofs  Teau  et  sous  Veau ,  dont  un  ^  en- 
«r'autteH^  est  fort  an  large,  paraissant  comme  un 
bateau  I  qu*on  appelle  r£^inade;  il  est  éloigné 
de  l'isle  environ. un  mille;  il  y  a- en  dehors  de 
lui,  vers  Vest,  quelque^  roches  »  où  la  mer  brise 
lorsqueUe  est  agitée. 

Pointe  des  Badines. 

La  pôfnte  des.  Badines  est. environ,  trois  m^îlles 
vers  lé  nord-est  dé  llsle  KibaudaSi  çoixrme  il  a 
ëte  âHi  .ci-devant  ;  cette  pointe  fait  le  commence- 
in^fit  dé  ta  baye  d'Hîères;  elle  est  de.  moyenne 
liautéur,  et  il  y  à  au  boiit  de  cette  pointe,  tout 
procne  de  terre ,  un  écueil  :  on  peut  mouiller  ce- 
2en^dânt  du,  côté  du  nord,  à  demi  portée  de  ca- 
non .,.Vîs-à-vîs  dui^e  plage,  par  cinq  à  six  brasses 
d'eau  9  fond  de  sable  :  ce  mouillage  est  propre 
pôiir  les  verits  de  sudsud  ouest  et  ouest  ;  mais 
il  jie  favKt  pas  s'y  laisser  surprendre  des  vents  d^esiy 
liuqiidt  cas  il  faut  aller  mbuUîer  à  CAp^^a^fi^  /  . 

'  ;.  Capeauy 

^  ^Ënvifén' diic  milles  atf  l^pd-est  delà  peinte  de» 
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ftnl^es ,  es^t  un  grand  magasin  qui  parait  de  Jçid 
tbmme  un  château»  q^*^^..^PP^^l^  Capë^U,  situe 
lui  le  bord  de  la  mer ,'  proche  lequel  pafee  une 
fem  rivière  où  I  on  fait  dé  l'eau  ;  on  mouille 
ordinairement  avec  le^  galères  devant  le  magasin  » 
i  la  petite  portée  du  canon  de  terre  ,  par  quatre 
kci&q  brasses  d'eau  »  fond  d'herbe  va$euj( ,  où^^lei 
ancres  tiennent  bien*  ^        <  . 

Du  côté,  de  lest,  de^  ce  magasin»  il  y  a  de  gnin-i 
des  salines  et  plusieurs  monceaux  de  sel  s  qy'oa 
appelle  vaches  ;  Iç  vrai. mouillage. est,  entre  le 
loagàsin  et  ces  vaches  de  set. 

Les  vaisseaux  de  la  République  et  av.tres,4noviU 
tent  vb'à-vis  du  magasin,  à  une  lieue ^ de  terre i 
pour  être  plus  en  état  d'appareiller.  :  on  voit  la 
tfille  d'Hiè^es  qui  est  sur  une  émini^oe-,  environ 
quatre  milles  loin  de  Capeau^      ,   - 

Depuis  la  poiqte, des  Badines  jusqu'à  celle  d'At^ 
gentier,  la  côte  e$t  bas^e,  bordée  ,de. sables  et 
>Qvécàges  :  les  vent;s  qiii  incommodent .  le  plut 
^ns  cette  trade  de  Capeau,.sontle  sud  est,  sud  et 
sud-ouest,  qui  y  causent  une  grosse  mer;  le  vent 
de  nord-ouest  y  est  fuirt  tude  quelquefois* 

''        ^   ^  Port' de  Bfegansom      .  ^ 

Environ  neuf  à  dix  milles  à  Test  quart  ^ud-es^ 
au4njigasin  de  Capeau,  il  y  a  une  petite  isle  rom 
dt,  sur  laquelle  est  un  ancien  château^  qu'on  ath| 
P^lleBreg^nson;  et  envir^  trois  millea  aiu  nordi« 
nord-ouest  dudit  Breganson ,  et  au  bout  de  la  pla« 
t^  de  Capeau ,  il  y.  a  une  grosse  pointe ,  qu':ûn 
appelle  Argentier  :  il  y  a  du  côté  de  Vest  de 
Celte  poînjte  .♦. .  e^itre  deux  autres  pointes  i..:une 
Petite  aijje.  de  sable  j  devant  laqjuelle  on^peui 
J|ouiller  avec  des  galères ,  par  trois,  qjLiatre  à  dn<| 
^^^%  d'eau  y  dans  une  nécessité» 

Mi 
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|8<î         PQRTULA^f-I>E  LA  MER 

l  Oix  peut  aussi  mouiller^  en  pareil  cas^.entM) 
tetie  çointç  et  Tisle  de  Bregan^ori ,  vîs-à-vîs  d  une 
fiutre  jplàge,  qu^on  eippelle  l'Koubé  ;  mais  opx^ 

S'  eut  passer  à  terre  de  Visle  Biegansoii ,  qu'avec; 
es  bateaux*.  '    .     : 

Cap  de  SeML 

A  deiDt  milles  vers  Vest  de  Bregansoft  ,  est  là 

E ointe  du  cap  de  Benat ,  qui  fait  1  extrémité  di 
\  Ibaycr  d'Mières;  elle  est  fort  batuté  et  escarpée 
ide  toutes  parts;  it  ne  faut  pas  s'en  approcher  de 
trop  près  ^^  k^  cause  d  une  $ècbe  qui  en  est  à  une 
longueur  de  cable^      , 

A  ta  poiïïte  de  Test,  îl  y  a  un  gros  ëcueîl et 

3 uelques  roches  aux  environs  ,  qui  sont  presque  à' 
eur  d'MU  ef  fort  proche;  e>n  ne  peut  passer  en- 
tre deux  .qu'avec  àes  bateaux.  Tout  pro«h^  àe  cet 
écueil,  du  côté  du  nord,  il  y  a  une  petite  tralanque 
rà  on  petit  TA6ùilier  cinq  à  six  galères,  dans  une 
nécessité /ave^  les  vents  d'ouest  et  nord  ouest  j 
ayant  des  amarres  à  terre  :  il  y  a  six,  bfuit  a  neuf 
ibrasses  d'eau ,  fond  dlieH)è  vàsëûx. 

.   JU  Layfindour. 

Environ  dey«  milles  vers  1^  nord  de  cet  écueîî> 
il  y  a  une  longue  pointe  de  roches  hors  de  l'eau 
et  à  fleur  d*^eau ,  et  de  l'autre  côté  ,  une  anse 
bordée  de  sàblè,  qu'on  appelle  Laveh(^ôur;  on 
ià  reconnaît  j[)ar  une  espèce  de  château  qu'oïl  voit 
à  la  moittagne^,'  et  queti^ùes  magasins  de  pêcheurs 
qui  sont  proche  là  mer.  ^  i 

On  irnoulllè  ôrdinaîremeiit*  avec  ées  galères, 
vîs-à-vis  cette  plage  proche  fa  pointe  du  nord, 
sur  laquelle' la  commandante  et  quelques  autres 
ealères'hcfrtéht  dès  ^amarres  i^yant  une  boimeaa* 
crè  vers  l-est'  ' 
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'  Ce'  iftoiiîllâge  est*  propre  lorsqu'on  veqt  Mtfdn 
tôtë  (te  l'ouest ,  dont  ôii'est  à  l'abri  par  la' |)oîntrf 
du  cap  âè  Benat;  mai»  avec  les  v^ntg'H'est  il  éi{ 
faut' partir  et  Venir  â'CapeaïL        '    !^    '  '' 

Environ  deux  mitiesr  Viers  le  liord  du  Lavendour^ 
îl  y  a  une  grande  plqge  de  sable,,  àjoix  Von  voit 
k^fitè  vîlljB  dfe'Bèrme  ;,  qui  eitâ  yrie  Jerrii-lieue 
iiti  WVàge  V  e't  Un  autre  Village  sut  qhè?  ^olitiè^\^r!(^ . 
tlielamer.  .      .  ;  ' 

'      •  Lu  Boutte.  ■'  "  ''^''  ^'  '. 

.    .,  ,,    :        '   •/;•-    '-  «   '.«^  •'  :'v  .  c^'  ■'.  '    '    : 

E^xyiron^ttrob  milles  au  noidéstrqiiartdfjçst  (te 
la  pointe  4u  cap  de^Béeatou  de  l'écueil^  il  y  a 
|ii?  ièntn  4çu^l  ^f^  de  l'^ftu  9  '  qui  ressemblé  »  à  un 
gros  bateau,  qu'on  appelle  la  BoulM.,. lequel  oa 
peut  ranger  de  toutes  4>aTts  à.  djscrétion  sans  rien 
craindre  ;  mais  il  né  faut  pas  laisser  d'y  bien  pren* 
Âe^garde ,  sur-tout  dé  nixk.    ^        •   .  :  .. 


;  iS'ûy^/û 


<??re,  .       î 


Dit  cap  dé  Behât  an  cap  Taillât ,  la  rontfe  ôst 
l'e^tquaifi  de  hbrd-'es\,  et  îî  y' a  étivîrén  d|x-huit , 
iniNeisî  vers  le  nord-ôùést  dé  ce  cap,  est  «né  poin-' 
le  ïin  peu  :avancëe  vers  l'est ,  sur  laquelle  éit  une' 
petite  tour  ronde  et  quelques  magésins  de  pêr 
eheiirs  ,  qu  on  appelle  Caval^ireY  mais  oh  ne  peut 
^oîr  ces  magasins  qàe  l'tfh  hé  soit  à  ^ouvetture 
deTansé.-  *  ;•'''  "''  *  ■  ^  '""    ,  ■  '''  .■.'■  ' 

De  ïaotre  côté  :de  cette  pointe  V  îî  y  à  nhtf 
petite  anse  de  sable,  dans,  laquelle  op  peut  moulK' 
1er  avec  des  galères  ef  autres  bâtimehs,   par  trois 
à  quatre  brasses  d'eau;,  îl  y  iir  dans  l'anse  et  à  l'ou- 
verture,  huit  à  dix  brasses.  \f.        .,:        ^ 

£np:e  Cavalaire  (pt  le  cap  Taillât,  tl^y  a  deuj(d 
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tSf         PORTULAN  DR  LA  MER 

|;rabd6((  atises!de.  iable,  séparées  par  une  grosse 
pointe  t  devant  laquelle  on  peut  mouiller  pour  les 
vents  d'cist  et  nord-est»  y  ayant  quinse  à  vingt 
brasses  d*eau  tout  auprès, ,  fond  d'Iierbe  vaseux } 
et  en  cas  des  vents  de  nord- ouest,  il  falidrait 
4ller  prompteaient  à  Cavalaire ,  qui  en  est  proche, 

;     -y  Cap  Taiillwr, 

Le  cap  Taillar  est  une  longue  pointe  avancëal 
en  mer  ,  qui  de  loin  semble,  être  isolée  «  à  cause 
dune  langue  de  terre  et  de  sable  basse,,,  qui  est 
entre  la  haute  terre  et  lui  :  cette  pointe  est  as- 
sez haute ,  et  il  y  a  dessus  une  tour  de  garde  « 
et  tout  auprès  de  la  pointe  quelques  écueils  ;  on 
peut  mouiller  dans  une  nécessité  avec  des  galères, 
d'un  côté  et  d  autre  de  cette  basse  terre  i  par  six  à 
fçpt  brasses  d'eau«        ... 

Cap  Lardiez. 

Environ  trois  milles,  vers  le  nord  est  du  cap  TaiU 
tar,  est  le  cap  Lardiez ,  qui  est  une  grosse  pointe 
escarpée  de  toutes  parts  :  à  ]à  pointe  de  ce  cap, 
il  y  A  nxiB  petite  biè  presque  ronde  >  au-de^iors  de 
laquelle  sont,  deux  écueils  ccunm.e  des  l^tçauz, 
entre  lesquels  on  peut  passer  avec  des  galères  ; 
Qiais  non  pas  enfre  le  cap  Lardiea  et  la  -petite  isie , 
car  il  n'y  a  pa^  de  Teau  luffisaounent  :  ver^  Test  du 
dernier  éçueil ,  environ  trois  longueurs  de  cable,  il 
y  a  ime  roche  sous  l'çau.  fort,  dangereusç  ;  c*est 
pourquoi  \\  en  faut  passer  au  lafge,  à  nioins  que  de 
passer  entre  les. deux  écueils ,  comme  il  a  déjà  été 

Plage  de  Pampelune^    . 

^  De  rîsle  qui  est  à  Fa  pointe  du  cap  Lardiez  au 
cap  de  la  Moutte  ou  de  St,  Tropesf ,  îâ  route  est 
iwfré^tiaït'deïiQrd-çïit'çînq  milles;  entre îei?  dew» 
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MÉ  D IT  ER  R  ^  N  É  Er  .1*8 

|.j4  im  enloncemeut  et  une  grande  phffO-dé  sa* 
|te,  qu'oq,^pelIe  Païupelune,  dans  laquelle  où 

Eut  mouijiler  par  cin^  >:  4^  à  sept  brasses  d^aui, 
[idde  sable  vaseux,  et  où  les  ancres  tiçnneiil: 
Ikn  :  on  y  voit  prochef  la  côte  du  sud ,  quelq^ies 
magasins  de  pécheurs;  on  peut  aussi  mouiller, 
dans  une  nécessité ,  avec  des  galères  »  proche  lii 
petite  ble  9  par  dix  à  douze  brassés  d'eai^ ,  ayant 
une  amarre  à  terre  :  on  j  est  bien  pour  les  veni;$ 
de  sud-ouest  et  ouest  ;  mais  on  est  à  découvert, d^ 
ventsdestetsud-est  :  ce$  moviillages  ne  sont  bons 
que  dans  la  nécessité ,  lorsqu'on  vient  du.cAté  de 
Test.  ^  ■....'.'./ 

Le  Cafh^^L  Tropêz. 

Le  cap  de  la  Moutte)  .dont  nous  venons  de 
parler  4  et  celui  de  St.  Tropez^est  presque  lemê- 
ine;  c'est  une  grosse  pointe  de  moyennè^auteur, 
d'environ  une  démi-lieue  dé  large  ,  dont  la  pointe 
du  sud  èçt  celle  qu'on  appelle  cap  de  la  goutte» 
et  l'autre  de  St,  Tropez. 

Vîs-à-vîs^  celle  de  la  Moutte ,  un  petit  quart  de 
lisue,  il  y  à  Un  groséctiéil',  qu'on  appelle  aussi 
la  Moutt/e  ;  et  environ  un  mille  vers  le  nord  du- 
dit,  il  y  a  un  banc  de  roches  hors  de  l'eau  et  sous 
l'eau,  qui  s  étend  environ  un  mille  et  demi ,  loin 
de  la  pointe  de  St.  Tropez;  c'est  pourquoi  >vott* 
bat  aller  à  St.  Tropez,  il  faut  s*en  éloigner. 

Xe  Canoubiez. 

De  Tautre  côté  dç  la  pointe  de  St.  Tropez, 
^t  un  grand  enfoncement ,  qu'on  appelle  le  gol- 
fe de  Grîmault,  ou  de  St.  Tropez,  qui  a  «nvi- 
ton  trois  milles  d'enfoncement  et  deux  de  large. 

Immédiatement  après  avoir  doublé  la  pointé  de 
^t  Tropez,  on  voit  Ja  petite  v^le  de  St.  Tropeas^ 
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fi»4;        PORtl/LAT«<  DÉ  LA  ^R 
"SUT  itnë;' basse  pdûité ,  et  il  y  a  entre  les  de^ 
^pointes  un  peu  d'enfonceirient,  qu*dn  dppélle  l6 
Canoubies^,  dans  le(}tfel 'ôh  peut  itaouiller  avec 
des  galères  ^  même  avec'  de  petits  vaisseaux ,  pat 
'six  k  sept  brasses  d'eau ,  fond  d'hérbe/vàseùx  :  ié 
vrai  meuillage  est  dah$  le  milieu  de«ces  deux  poin- 
tes^ tant  soit  peu  plus  proche  de  la  ville  que  (1% 
^'aufré  eôté  ;  mais  il  ne  faut  pas  trop  s'enfoncer 
^ani  la  plage  :  le  vent  ^tlî  s'y  fait  sentir  avec  le 
'plus  de  violence ,  est  le  nord-ouest  ;  quoiqu'il  vien* 
•ne  du 'coté  de  tenè,  il  rie  laisse  pis  d  être  fort 
ihcomntode,  parce  qu^il  passe  entre  deux  hautes 
montagnes  9  qui  sont  dans  le  fond  du  golfe;  en 
un  mot ,  U  ne  hit  guère  bon  dans  ce  mouillagOr 

St.  Tropez^ 

^  lia  i^lîe  4o  St.  Tropez  est  i  comnptft  i|oys  avons 

[Sxt  ci-dessus ,  sur  cette  basse  pointé  presque  au 

fonci  du  golfe,  devant  laquelle  il  y  a  uii.petit  mA- 

*le  pour  des  barques  ;  et  au-dessus  de  la  ^yillesur 

une  petite  émînence ,,  il  y  a  une  forteresse  qu'on 

découvre,  après  avoir  (îoublé  le  caj^  ^.ardie? ,  et 

'  quelques^  moulins  à  vent.au  proche  ;  on. peut  aussi 

mouiller  avec  quelq^ue$,  g^l^res  dev^^tla  yill^du 

côté  ^e  îpuest.  -  .    .r. 

Environ  vers  le  mitieii  de  l'entrée  du  g^lfe  de  St. 
Tro^ezi.il  y  à  quelques  roches  à  fleur.d'eau  et  hois 
de  reaù ,  qu'on  appelle  les  Sardineaux  ;  mais  on  les 
laisse  sur  la  droite  'en  entrant»  et  il  n'y  a  rien  à 
craindre. 

;*  Golfe' de  Trêjusl 

^avîrpn  seize  milles  au ?;iqrd- est,  iïwa^t^rc  degrés 
vers  le  nprd  de  la  pointe  du  .cap  Lardiez  ,  est  la 

} jointe  de  î>fagaye;  et  ejitre  cesdeu«  pointes,  est 
e  golfe  de  Fréjus ,  qui  a  ^e|}t  à  huit  milles  d'enfoç- 
cemem  «vpq  voit  presq^ue  vers  le  milieu  >  là  ville  du 
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même  nom,!  éloignée  ^e  }a  m^  ^aviron  tinede- 
milieue ,  où  est  tout  auprès  et  dans  le  fond!  de  cette 
plage,  une  petite' mière  qui  vient  se  jetter  dans  I4 
mer,  et  du.wC^téde  l'ouest,  une  autre  plus  grande  » 
l^ii'on  appelle  la  rivière  d'argent/ 

St.  Raphaël. 

!  Dans  le  fond  dudît  golfe ,  au  bout  de  la  plage 
ducâté  de  l'est,  il. y  a  une  grosse  pointe  de  ro- 
i^ii^:s,  au-delà  de  laquelle  est  un  petit  village 
nommé  St.  Kaphaél,  à  trois  milles  ou  environ  vers 
le  nord-ouest  de  la  pointe  de  Nagaye;  allant  dans 
ce  golfe,  il  y  a  deux  à  Uois  gros  écueils ,  fuon 
'le  les  Lions*'  :  v 


Rade  de  Nagaye  eVdès  environs. 

La  rade  de  Nagaye  est  dans  une  grande  calan-^ 
que,  où  il  y  a  dans  le  fondiuie  plage  de  sable; 
elle  a  environ  un  mille  de  profondeur ,  et  quatre 
a  cinq  cent  toises  de  large  ;  elle  est  derrière  tme 
grosse  pointe  à  l'entrée  du  golfe  de  Fréjus,  du 
«6té  de  l'est. 

^  La  pointe  de  l'ouest  de  Ventrée  de  Nagaye,  est 
ibtt  kaute  et  escarpée  ,  où  T-on  voit  sur  son  somir 
met  du  côté  de  la  mer ,  une  tour  ronde  de  garder 
tette  pointe  parait  rougeâtre  de  loin,  et  a  quel* 
ques  écueils  auprès,  principalement  du  coté  de 
l'ouest  :  la  pointe  de  Teit ,  ou  de  la  droite  en  en- 
trant à  Nagaye ,  pst  basse ,  et  a  sur  le  bout  une 
tour  ronde  démolie  du  même  côté  ;  et  ên-dedans 
de  cette  tour,  il  y  a  une ^îande  maison  et  uù 
petit  château  ,  pour  la  défense  de  Tentrée  »  qui 
est  situé  proche  la  mer. 

Dans  le  fond  de  cette  anse ,  du  côté  du  nord* 
ouest,  il  y  a'ûh  grand  \'allqn,  dans  lequel  coujLe 
Su  ruisseat).6ordé  d'arbres,  où  Ton  peut  fairq  de 
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,  Teau  y  pourvu  «pi'on  n'y  ait  potat  mis  de  chaniriV 
^edans. 

\    Le  mottillage  ordinaire  de  la  commandaiite  dè9 
galère»,  est  dans  le  fond  de  cette  plage  du  côté 
de  Test  en  dedans  du  'château,  ajrant  tin  fer  en 
mer  au  sud-sud  ouest,  par-neuf  à  dix  brasses  d'eau  , 
fond  d'herbe  vaseux  :  ensuite  on  porte  une  anianre 
au  fond  de  la  plage  ,  à  un  gros  arbre  qui  est  seul 
^t  le  plus  proche  de  la  mer,  ayant  près  de  detûr 
tgrèlins  dehors,  on  restera  par  trois  à  quatre  bras^ 
^ses  d'eau ,  même  fond. 

Les  autres  galères  mouillent  aux  environs  j  et 
ipoxtent  des  amarres  à  terre  d'un  côté  ou  d'autre-i 
ou  demeurent  affourchées  :  lorsque  4e  vent  d« 
nord-ouest  est  frais,. il  vient  violemment  d antre 
les  deux  montagnes,  au  milieu  desquelles  coule 
ce  ruisseau.  * 

l  11  faut  tâcher  alors  de  s'approcher  de  la  côte  rets 
ïPouest,  si  on  ri  y  est  déjà  ,  et  y  porter  de  bonites 
^amarres  ,  car  il  est  fort  rude  ,  principalement  mi, 
'Hiver. 

Il  ne  faut  pas  trop  s'approcher  de  la  pointe  d« 
i^âteau,  non  plus  que  de  celle  de  la  droite,  où  esc 
la  tour  ruinée  ;  car' il  y  a  plusieurs  roches  à  un  faold 
cabie  loin ,  hors  de  feau  et  sous  leilu.  >  i 

Le  traversier  est  le  sud ,  qui  y  donne  à  plein  ;  on 
fleiu  faire  du  bois  aisément  sur  la  çôtade  l'ouesL 

'  '"  ^    ^  Càp  Roux: 

...Xercap  Rôqiç.est;  une  grosse  montagne  escarpé? 
,dç  toutes  parts  y  ou.  il  paraît  dès  taches  rougeâtres, 
•dpnt  il  porte  le  nom  ;  il  est  environné  de  plusieurs 
arbres,  et  est  éloigné  de  Tentrée  de  la  Nagaye» 
d'environ  trois  milles  du  côté  de  Vest-nord*est. 

Danger. proche  Nagaye^ 

*''*  Fresqu'à  moitié  chemin  en  allant  de  Nagaye  au 
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cip  Bonx ,  on  voit  ujm  petite  isie  et  qaetqûes  pe« 
tits  écueils  atifx  environs,  éloignés  de  la. côte  d'une 
bonne  portée  de  fusil  ;  à  la  pointe  de  cette  isle  y  il 
y  a  un  écueîl ,  que  les  gens  du  pays  appellent 
la  Vieille  ;  et  environ  cent  dix  tcMses  droit  au  stid 
de  cet  écueil ,  il  y  en  a  un  autre  qui  res^mbla 
à  un  gros  tonneau  9  ce  ijui  fait  quon  le  nomme 
h  Bonne  de  Ndgaye. 

Ofi  peut  passer  entre  ces.  deux  derniers  écueihl 
£ans  danger ,  pourvu  qu'on  range  assez  près  la  Bout* 
te:  car  à  Tautre  écueil >  il  y  a  quelques sequants. 

Et  environ  cent  vingt  toises  droit  au  sud  de  là 
Boutte,  il  y  a  un  petit  banc  de  roches  sous  l'eau  > 
de  rétendue  denvirpn  vingt-cinq  toises  de  circuit , 
sur  lequel  il  n'y  ii.que  cinq  fûa^s  d*eau,  où  Ton 
voir  briser  la  mer  lorsqu  elle  est  agit^eu . 

On  peut  aussi  passer  sans  crainte  avec  une  galère 
entre  ces  dangers  et  recueil  de  la  Bôtitte  ,  en  la 
'li^gpant  à  dbcrëtion,  parce  qu'pn  voit  lesdaiigiers 
d^  part  et  d'autre  ;  .mais  .ce  qui  çst,  toujours  le  plus 
<iur  est  de  passer  au  large  pour  ne  rieû  risquer.       ^ 

Golfe  de  la  Napoulle.  '     ; 

Environ  neuf  millefe  à  rest-nor^-èst'  (Ju  cap  jRôu^r  jj 
«ont  les  isles  St.  Honoré  et  Stè.  Marguerite  :  entri^ 
céffe  distance,  fl  y  a  un  grand  enfoncement  qu  on 
appèlfe  le  golfe  de  la  Napoulle,  et  à  environ  trois 
milles  vers  le  nord  <lâ. cap  Roux>.«it  une  grosse 
pointe  qui  s'avance  un  peu  ep  mer,, derrière  la- 
quélfe  est  un  village  nommé  la  Napoulle  :  on  peut 
ïnouîller  devant  cef  village  avec  dès  galères  et  autres' 
b&timens ,  par  huit  à  dix  brasses  d'^eaiï^  assez  pfo-, 
che  de  terre;  mais  ce  mouillage  n*est  propre  que* 
pour  les  vents  de  nord-ouest ,  ouest  et  sud-ouest,  ' 
et  on  y  est  à  découvert  de  tout  le  reste  ;  il  y  a  ce- 
pendant une  espèce  de  jettée  de  pierre  qui  peut 
mettre  à  l'abri  da  Vô«t  du  «ud-sudoue«,    ' 
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^  JDansIe  fonddexe  golfe,  il  y  a  une  petite  rtvijèreJf 

Cannes.       . .  ^ 

:  Ver$  le  nord  de  Tisle  St.  Honoré,  environ  trbîi 
ihrtles )  est  la  petite  ville  de  Cannes,  située  sur  le 
bord  de  la  mer,  proche  une  grosse  pointe ,  à  la! 
fauche,  sur  laquelle  il  y  a  un  petit  château  et; 
Une  partie  de  la  ville  :  on  peut  mouiller  avec  des* 
barques  devant  la  bourgade  qui  est  sur  le  bord 
de  la  mer ,  par  trois  à  quati^e  brasses  d'eau ,  fond J 
de  sable  ;  il  ne  faut  pas  s'approcher  de  trop  prér  x 
de  la  pc^inte  où  est  le  château  ,^  à' cause.de  queUJ 
ques^  Tdches  qui  sont  aux  environs.    '    ;  j 

.   On  y  peut  mouiller  par  un  beau  temps  avec  des' , 

Î[alàres;  mais  pour  y.  aller,  il  faut  i'écarter  des  îs-  \ 
es  St*  Honore  et  Ste.  Marguerite.    *  * 

^Isle  de  St.  Honoré  et  de  S  te.  Marguerite.  ,  ' 

Ces  isles  sont  fort  plates  et  proche  lune  de  Tau- 
lue,;  et  ont  près  d'une  lîèùe  de  circuit  :  celle  de' St;   , 
Honoré  ,   qui  est  la  plus  bas^e,  est  du  côté'de    , 
l'ouest ,  et  a  si^f  la  pointe  dti  3ud  une  Abbaye  de 
Bénédictins  y  faites  comme  une  toiir  quarrée^  sur 
laquelle  sont  quelques  pièces  d^.  canons  pour. ea 
défendre  rapproché;  ooy  voitlay^i  quelques  oiai-; 
^pns  aux  environs,  et  deux  petits  bocages  de  .pin$« 

'    '        :  :    JSkueils  des  Moines^   • 

b,..  /,.     . ,   .  .,.     .   .  ^    -  '/•<.  :  '1 

u  côté  da  sud  de  l'Abbaye,  il  J  a.pîusiçuts 
ëcueils  dessust et  dessous  leau.;  et  a  environ  trois» 
cent  toises  au  sud  quart  sud  est'de.fqtVeAbbayeii 
Ton  ;  voit  un ,  petit  banc  de  rpplies  ♦  tant  hors  de . 
réauqûe  sous  lVaq,,qu*on  appellp  le?  Moines,  q«i 
est^trèç-^^ngeTeuxi  la  mer  brise  presque  toujours 
syr  céUii  qui  est  le  plus  au  large  de  ,ri5le.  » 

il  7  eu  a  plusieurs  autres  a^ux  erivirons  de  cet?.. 
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^le  du  même  coté ,  mais  on  les  vçit  paraître  au* 
desstis  de  IVau.  . 

ViS'à-vis  la  pointe  de  Test  de  cette  isle ,  il  y 
a  un  gros  écueil  comme  un  batean  9  et  quelques 
ifiuires  petits  auprès.  , 

Jde  S  te.  Marguerite.'  .; 

L'iste  Ste.  Marguerite ,  qui.  est  tout  proche  celle 
de  St.  Honoré,  est  tant  soit  peu  plus,  grande  ei 
plus  haute ,  principalement  dans  le  bout  du  nord.  ; 

Ou  peut  passer,  dans  une  nécessite ,  .ent|:e  %e% 
deux  isles  avec  une  galère .,  y.  ayant  au  moin^ 
deux  brasses  de  profondeur;  et  la  distance  de  l'une 
à  Tautre  >  en  certains  endroits,  est  d'environ  deux 
cent  toises.  .  ' 

On  y  pounait  même  mouiller ,  principalement 
a  l'entrée,  par  trois  à  quatre  brasses  d'eaù,  où. 
Ton  serait  à  l'abri  de  plusieurs  \qi\X$. 
\  A  la  pointe  du  sud  de  cette  isle ,  il  y  en  à 
une  autre  petite  et  pjate  ,  environnée  d'écueils; 
de  sorte  qu'on  ne. peut  pa^sser  entre  les  deux»  , 
quVec  des  bateaux. 

La  plus  grande  élévation  de  Tisle  Ste.  Margue- 
rite ,  est  du  côté  du  nord ,  sur  laquelle  est  une 
citadelle  considérable  :  on  .peyt  mouiller  avec/des 
galères  spus  cette  citadelle'^  du  côté  de  l'est,  potix 
se  mettre  à  couvert  des  vents  de  sud:  sud  ouest 
et  de  loues^;  on  y  est  par  sept ,  huit  à  neuf  brasr 
sesd'ean,  fond  d'herbe  vaseux.  On  peut,  si  on 
vetit,  porter  des  amarres  à  terre. 

Environ  un  mille  vers  le  nord  de  la  dtadelle 
Ste,  Marguerite ,  il  y  a  une  longue  pointe  basse; 
sur  laquelle  est  ui^e  tour  de  garde  et  deux  mal* 
sons  auprès  ;  mais  autour  de  cette  pointe ,  il  y  l 

Îuelques  bancs  dp  sable  et  vase,  de  même  que 
evant  les  l$le>  $te«  Marguerite  et  St.  Honoré^ 
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iiéaiitttoliis  on  y  peut  passer  avec  une  galère  i  pCfDif 
peu  de  connaissance  qu'on  ait. 

\]^ade  duGoiirjaUé 

De  la  pointe  de  Tisle  Ste^  Mai|;uerite  à  celle 
dé  la  Garouppe^  il  y  a  environ  qiiatre  milles  à 
Tcst-nord-est;  et  entre  ces  deux  pointes,  est  un 
grand  enfoncement ,  qu'on  appeHe  d'ordinaire  U 
rade  du  Courjan,  où  l'on  peut  mouiller  plusieurs 
Taisseàux  et  galères* 

Cette  rade  est  facile  à  reconnaître  ;  savoir  :  en 
venaht  du  <:ôtë  de  l'otu^st,  par  lés  isles  de  SteJ 
Marguerite  ;  cornmé  il  vient  d'être  expliqué  ;  et 
Tenant  de  Test,  parle  cap  de  la  Garouppe  ,  où  est 
Notre-paihe.  d'Antibes ,  qui  est  sur  le  haut  de 
ie  ca(^. 

»  Il  est  important  d'observer  en  venant  du  cité 
de  l'ouest ,  pour  aller  mouiller  dans  la  fade  d\l 
Gourjan,  de  ne  point  trop  ranger  là  pointe  de 
llsle  Ste.  Marguerite  ,  à  cause  de  quelques  écueils 

atii  sont  auprès,  et  comme  il  â  été  marqué  ci« 
essus.  .    .     , 

La  Boute. 

Presqu'au  milieu  de  cette  rade ,  î!  y  a  un  éctieil 
hors  de  l'eau  comme  un  gros  bateau ,  qu'on  ap^ 
peile  aussi  la  Boute  de  Gourjan  ;  et  environ  quatre*^ 
vingt  toises  au  sud  et  au  nord  de  cet  écueiU 
tout  deux  roches  presque  à  fleur  d'eau  «  sur  lès* 
quelles  la  mer  brise* quelquefois  ,  et  qui  sont  Tu* 
né  et  l'autre  également  éloignées  de  la  Boute; 
hors  de  ces  dangers ,  on  peut  ranger  la  Boute 
d'assez  près^,  y  ayant  cinq  à  six  brasses  d*eao  à 
l'est  et  à  l'ouest  de  cet  écueil. 

De  sorte  qu'il  faut  passer  ^  autant  qu'on  le  peut> 
à  nû-cafial ,  énure  l'isle  Ste.  Marguerite  et  la  Bou: 
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ttv  quoiqu'il  y  ait  un  grand  espace ,  et  da  ;  dmœ^ 
i  quinze  brasses  d'eau. 

.  On  peut  aussi  pa^er  facilement  entre  la  Boutd' 
et  le  cap  de  la  Garouppe,  qui  est  du  côté  de  l'est, 
y  ayant  encore  un  plus  grand  espace  ;   maîsr  iV 
ne  iaut  pas  trop  s*approcher  de  la  première  pointe 
de  ce  cap  ;  car  à  une  langueur  de  cable  »  il  y  a 
quelquel  rocUeSé  Presque  à  moitié  chemin  de  la 
fioute  au  cap  de  lai  Garouppe,  il  y  a  un  bano 
de  sable  >  où  il  n*y:aqiie  cinq  brades  d'eau  :  pour 
de  gros  vabseaux^  il  faut  passer  du  côté  de  lislè 
Ste.  Marguerite  ,  ou  bien  proche  la  Boute. 
^.  Ensuite  passant  d'un  côté  ou  d  autre  de  la  Bou* 
te>  on  va  mouiller  dans  le'  fond  de  la  plage  qui 
est  fort  grande  ,  vis-à-vis  une  tour  quatrée ,  ap-^ 
pelée  la  tour  des  Gabeles,  située  sur  le  bord  de 
là  mer  ,  ou  l'on  sera  à  la  petite  portée  du  canon  ^ 
de  terre,  par  cinq  à  sii  brasses  d'eau ,  fonddç 
sable  vaseux.  * 

Les  vaisseaux  mouillent  aussi  vis-à-vis  cette  tour  ; 
litais  un  peu  plus  au  large  et  en-dedans  de  la  Boutei 
Les  vents  qui  incomi;nodent  dans  cette  rade  i 
^tt  le  sud  et  sud-ést ,  qui  sont  les  traversîets.  * 
Lorsque  les  vents  sont  au  nord-ouest ,  on  peut 
aller  mouiller  vis-à-vis  d'une  grosse  pointe ,  qui  ési 
f&ts  l'ouest  de  la  tour  des  Gabeles ,  qu'on  ap* 
pelle  la  pointe  de  Cannes ,  et  y  porter  des  amarrei 
I  terre;  on  sera  par  cinq  à  six  brasses  d^eau,  à  cet^* 
te 'distance.  ■  '' 

JU  Pilon/  '      ' 

. .     ■  r 

De  même  lorsque  le$  vents  sèfont  à  l*est-et 
iMrd-est,  OU'  peut  aller  mouiller  vers  le  cap  de  \d 
Garouppe,  c'est-à-dire,  du  côté  du  nord-est ,  de^ 
vant  une  petite  plage  qu'on  appelle  le  Filon ,  pair 
quatre  à  cinq  braises  d  eau ,  fpnd  d'herbe  vaseuxc 
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on  p6i2t  mêiBei  porter,  des  amarres  à  terrp ,  Wfttt 
égard  de  ne  pas  trop  s'approcher  de  la  côte,  prèsi 
•  de  laquelle  il  y  af  quelques  roches  aux  enviroAs» 
On  peut  faire  de  leau  aux  environs  de  la  tour 
dés  Gabeles>  proche  quelques  iBaisons  qui  y  sont. 

Cap  de  la  Garouppe^ 

Le  cap  de-  là  Garouppe  est  une  longue  pptnt^ 
basse  qui  a  quatre  à  cinq  milles  de  circuit  ;  prés^ 

Sue  vers  le  milieu  »  et  sur  Iç  lunt^de  cette  pointe, 
y  a  une  rour  quarrée,  et  une  Chapelle  ap-^ 
j^elée. Notre-Dame  de  la  Garde  d'Amibes. 

Il  ne  faut  pas  tout  à-fait  ranger  rextrémité  de  la 
pointe  dudit  cap  ,  à  cause  de  quelques  sequans 
qui  sont  auprès. 

Antibes.  ' 

.       '  •  •  '  ^^ 

Environ  une  petite  lieue  vers  le  nord  duca^r 

de  la  Garouppe,  est  la  ville  d^Antibes,  et  entre 
les  deux  nji  enfoncement  et  quelques  petites  pla- 
ges ^  qu'on  appelle  plages  de  Vacon^  yis-à-vis  la 
£  ointe  du  sud  et  aurdessous  Notre*Dame  d'Anti* 
es,  il  y  a  un  gros  éçpeil  hors  de  re4u^.  quie» 
est  éloigne  d'environ  deux  cent  tois0S,  il  y  a  ea- 
ûe  les  deux ,  deux  à  trois  brasses  d'eau» 

presque  dans  le  fond  de  cette  anse^  îl  y  ^ 
a  un  autre  hors  de  Veau  ;  mais  on  peut  mouiller 
entre  ces  deux  écuëits  par  quatre  à  cinq  brasse$ 
d'eau ,  fond  d'herbe  vaseux  :  on  y  est  à  couvei^ 
des  vents  de  sud  et  sud:ot:^t,  et  tout  le  reste 
y  donne  à  plein* 

La  ViUe  d* Antibes  est  fort  ancienne,  située  siir 
le  bord  de  la  mer  ;  elle  y  est  parfaitement  bîett 
fortifiée,  presque  de  toutes  parts  :  devant  ta  viltei 
i)  y  a  un  môle  qu'on,  a.  fait  nouvellement,  sur  V^ 
l^inte  de  locher ,  sur  laquelle  i»  a  fait  lane  dé» 

luMune 
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tiinnt  qui  en  défenSd  Pcntrée ,  a^C  ttti  petit 
foten  bonnet  quarré  qui  6st  sur  la  pointe 'du' 
Eord  i  entre  ces  deux  forts  «  est  le  port  d'Ami» 
bes,  qui  est  fort  vaste»  bolrdé  de  plages  et  de 
terrein  ba$  j  une  partie  des  murs  de  la  ville  ton**" 
ée  la  mer  de  ce  côte  là  ;  mais  pat  tout  ee  grand 
espace  V  H  P  7  &  point  de  profondeur  d^eau,  à  moinl| 
yied*étre  près  d\x  môle*. 

Sèche  d^Antibes.  ,   * 

Vers  le  nordnord*est  de  la  pointé  dtr'^grand 
bastion  ,  qui  est  au  milieu  du  môle  ,  environ  ^çj^lUt 
Ax  toîlS  1  ir  y  a  un  petit  banc  de  f  dchêâ  de  peu 
d'étendue  4  .mais  dangereux,  sur  lequel  i}  nef  este 
quelquefois  que  neuf  pied%  d^eaù ,  quôîquU'y  ait 
tout  au  près  sei^e  ^  dix-huit  à  vingt*quatre  pieda 
d'eau;  on  pourrait  passer  à  terre  de  t:e  banc ,  en* 
tre  la  demi-lune,  où  il  y  a  vingt  à  vingt-cinq  piéds 
d'eau  )  rangeant  tm  peu  plus  la  demi-lune  à  <]U$* 
crérion  que  las^che;  mais  le  meilleur  est  dé  pas-* 
$er  à  la  droite  de  ladite  roche  ^  rangeant  èf  dis* 
crétion  la.  pointe  du  bonnet  quarré  (  c'est  ainsi 

Ï'on  le. nomme)  :  cette  roche  est  au  sud-es| 
milieu  dudit  fprt< 

Ensuite  if  faut  s'approcher  de  la  tête  du  môle  i 
puis  aller  mouiller  dans  le  fond  du  port  ;  la  com- 
mandante aura  la  poupé  Vers  la  porte  de  la  ville  ^ 
avec  quelques  autres  galères;>  et  les.  autres  setont 
le  long  du  môle ,  où  elles  auront  aussi  la  poupei» 

Lorsqu'on  est  mouillé  de  cette  manière  ^  on  est  à 
couvert  de  tous  les  vents  de  la  mer  du  larges 
le  vent  d'est  -  nord  -  t%t  donne  droit  à  plein  de 
rentrée;  mais  on  en  est  à  couvert  dès  qu'on  a 
donUé  la  pointe  du  môle  :  il  n'y  a  que  le  noi4«. 
«uest  qui  vous  incommode ,  quoiqu'il  vienne  p«K 
I   wius  la  terrein  :  il  faut  se  précautîonner  contre 
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c^  yen^^j  II  seraît^dificilfe  d'y  emrer  avcjB  un  '^i6$ 
v^9t^4.'^s|:  ersud-^est  s  icar  k  mer  y  est  fort  gros. 
sgiy,e%  y  cave,  beaucoup:  :  on  fait  de    l'eau  au 
h«kyt<(}e  la  ville»  d)ap$.  uu  pré,  où  ii  y  a  une 

Tout  proche  la  tête  du  môle. ,  il  y  a  viD|[t- 
cinq  à  yingt-six  pieds  d'eau  î  et  le  lon§  Uu  moie 
Jepuis  dix-huit  jusqu'à  quiiuse  pieds  9^  proche  U 
porte, 

La  latitude  est  43  degrés  33  minutes  9  et  la 
^i^aiM)]3r  de   16  déis;réa,du  nofd<<>ttest.    '         ' 


DÎE  s  Ç  R  ÎP  TI  O  N 

_,  '  .',..{    Des  Ckes  de  Nke^ 

vers  Tç^t  du  câp  >de  la  Garouppe,  est  Ig  pointe 
de  Fouest  dç  Ville-Franche,  où  entre  les  deux 
il  y  ,a;  iiti  grand  enfoncement  bordé  dé  plages 
4e  sablé;  et  presque  au  milieu  ,  il  y  a  nue  ri* 
vière ,  qu'on  appelle  le  Var ,  qui  sépare  la  PrcK 
ire4çei  d'tfvec  la  Savoie. 

1  La  Fille,  de  N'içe. 

Mèe  est  environ  démî-Keue  au  nord-ouest  d^ 
la  pointe  de  l'ouest  dé  Ville-Franche  ;  elle  est 
située  sur  le  bord  de  la  mer,  dans  wé  plaine »> 
où  i^roche  d'elle  passé  une  petite  rivière  ,  ou  une 
grande  ravine  d'eau  du  côté  de  PoDest  et  du  cèté 
de  i^t  :  il  y  a  une  citadelle  irès-eonsidéraWe» . 
sil^e  5ur  une  grosse  pôiiite  ,  qui  couvf^  ptejqtt^ 
tcJtf^  fa  ville  de  ce  niême  côté. 
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Vnie-Franche  est  une  petite  villfr  fort  rqit)ë«t' 
lituée  ^ur  le  bord  de  la  mer  »  au  pied  d'une.  haut# 
montagne ,  au  fond  d'une,  baye  qui  a  environ  deu|K 
milkt  de  profondeur  $  et  un  petit  .^^iart.d^  lieu^ 
de  large  ,  proche  laquelle  il  y  a  un  bçn  château 
aussi  sur  le  bord  de  lajner ,  du  cô^é  de  Ift  gai:|ch(pi 
en  entrant. 

Sa  reconnaissance  est  fAcile  de  toté  et  è'autre<j 
Venant  du  côté  de  l'ouest ,  par  uïl  petit  fort  quar-* 
té  y  qui  est  au-dessus  de  la  ville,  qy'on  appell0 
Mont*Alban ,  situé  sur  une  haute  pointe ,  entre 
Nice  et  Ville-Franche  ;  et  sur  l'extrémiié  de  6ett« 
})ointe ,  il  y  a  un  mouliti  à  vent  ;  e^  lar^^u'oii 
vient  du  côté  de  Test  i  on  voit  le  fpBt  de  St.  Soijt- 
pir,  et  la  poiate  de  Malalangue,  fort  avancée  eit 
mer ,.  qui  est  fort  haute  par  le  milieu  »  qui  ei) 
donne  une  reconnaissance.. 

Entre  les  deux  pointes  de  feutrée  y  H  yt  treii* 
te*dnq  à  quarante  brasses  d^eâu«    ^   . 

Mouillaggi 

On  va  ofdifKàirement  mouiller  devant  latrie > 
mottillant  le  premier  fer  de  làt  gistùche  à  quinze 
ou  dix*huit  brasses  d'eau  ,  à  lest-sud-est  de  la 
tille  ;  ensuite  ou  tourne  la  galèi^e  et  on  la  |)ro» 
longe  le  long  de  ladite  vilie,  avec  des  amarres 
i  terre  de  poupe  et  de  proue  ,  principalement  Ié. 
tomtnandante ,  et  un  fer  que  l'on  prolonge  de 
poupe  vetÈ  le  nord*est  i  et  quelques  galères  foût 
de  même;  le  autres  galères  mouîlient  aux  en* 
«irons  de  la  ville  et  de  k  forteresse  i  avec  i»s 
âiMrres  à  tene# 
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Au-dehqrs  du  château ,   il  y  a  tm  Lazaret  on 
'  •Infirmerie,'  où  entre  les  deux,  il  y  a  un  petit 
môle  ,  qu'on  a  fait  de  la  forme  d'une  L ,  qui  eàt 
,   ce  :qu  ou  appelle  la  Darse  ,  où  l'on»  peut  mettre 
^euk  où  trois  galèresi;  mais  lorgnon  y  voudrait 
aller,'  il  faut  rangera  discrétion  le  château,  pour 
éviter  une  jettée  de  pierres  qui  sont  à  la  pointe 
du  môle  ,  à  fleur  d'eau  ;  et  après^  l'avoir  doublée, 
•îî  faut  s'àpprcfcher  du  môle  qui  est  le  plus  pro- 
fond; car  dans  le  fond  de  la  darse,  du  côté  du 
château,  il  n'y  a  point  d*eau. 
'     On  peut  mouiller  aussi  devant  le  Lazaret,  et 
'porter  une  atnarre  à  terre  du  même  cûié.  ^ 

Allant  au  mouillage  ,  il  ne  faut  pas  approcher 
la  pointe  qui  est  vis-à^vis  le  château^  à  cause 
dune  roche  qui  est  à  fleur  d'eau. 
<  On  fait  de  Teau-  à  la  ville  et  au  couvent  des 
Capucins  ,  qui  sont  au-dessus  de  la  ville;  letra- 
irèrsîet  est  le  vent  de  wd  ;  et  lorsque  les  vents 
sont  frais  du  côté  du  sud-ouest,  il  y  a  un  grand 
ressac  de  la  mer. 

La  latitude  est  43  dégrés  40  minutes ,  et  h 
fVariatiojl*  16* dégrés  nord-ouest. 

.  Pointe  de  Malàlangue. 

La.poînte  de  l'est  de  la  baye  de  Yille-Frantbe 
s'appelle  MataJangue ,  qui  est  haute  et  avancée 
beaucoup  eii  mer  :  lextrémîté  en  est  basse  ;  et 
tant  soit  peu  au  dedans  de  cette  pointe  >  et  vers 
l'ouest)  il  y  a  une  roche,  prçsque  à  fleur  d'eaa, 
-où  la  mec  brise  par  fois,  mais  elle  n'est  pas  l^û 
>  déterre.  ,  . 

St.  Soupir.    ... 

Le  fort  St.  Soupir  est  environ  un  mille  veisv 
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fenord-ôst  du  bout  de  la  poînte  de  la  Maldahgue,; 
situé  sur  le  bout  d  une  poînte  de  roche  ^  escar^ 
pée. de  toutes  parts;  et  entre  ces  deux  pointes,- 
ilja  un  peu  d'enfoncement. 

Ce  fort  est  assez  considérable  par  rapport  à 'sa*^ 
ituation  avantageuse  ;  c'est  nn  qiiaVré  -  lorig  à 
Quatre  battions,  et  une  demi-lune  qtiî défend  la 
porte.       ■-      '        .       ^...  .    '  ,      • 

Tour  de  Base.  -  -  - 

•> 

A  une  petite  demî-lîeue  au  liord  quart  de  nord- 
west  de.  ce  fort ,'  il  y  a  une  petite  pointe  j;  !de 
Vautre  côté  de  laquelle  il  a  une  tour  qnarrée  et' 
«ne  petite  chapelle  ,  qu'on  appelle  tour  de  Base  y 
devant  lâqnelle  est  une  petite  plage  r  oùf  les  îg^a- 
1ères  débarquaient  les  canons  et  autres  niunition». 
pour  le  siège  de  ViUe-Fraiicbe  ^  lorsqu'on  prit  Ni>» 
ce,  y  aymnt  fprt  peu  de  icbemin  par  terre  ;  maiè 
3y,a  plusieurs  roches  aux  environs  de  cette  poiwe^ 

Entre  la  tour  de.  Bose  et  St.  Soûpâr»,  il  y  a^tm 
pand  enfoncement ,.  dans  lequel  on^peut-mouil^ 
kf  avec: des  vaisseaux  et  galères ,  venant  du  co» 
té  de  l'est,  et  hepouvâni:»  gagner  Ville-Franche  s 
H  Y  a  diz^  douze  à  dix  ">  huit  brasse»  d^eati  :  il 
budrait  s'approcher  dû  fort  de  St.  Soupir  à  dis« 
crétioû,,  où  fl  ny  en  a  que  sept  à  huit  brasses. 
Vis  à-vis  la  forteresse,  environ  une  longueur  de 
ttbièj'il  y  à  un  petit  banc  de  roches  à  fleur 
icau ,  qu'il  ue  faut  pas  approcher  :  ce  mouillage 
oîpsi  ffuère  fréquenté  ,  à  cause  de  la  proximité  do 
celui  de  Ville-Franche^  •: 


Me 


onaco. 


A  ^x  milles  au  nord-puest  de  St.  Soupîr,  est 
Momaco,  ou  Mourgues,  qui  est  vsrCe  -petite  ville 
d*^  guerre  ;  :eJIe  est  située  et  fortifiée  sur  un« 

N  3 


Digitized  by  LjOOQLC 


%^%         PORTUt AN  DE>  LA  MER 
haute  pointe  de  rochers ,  qui  avance  en  mer  vaif . 
l'est  yc.  escarpée  de  routes  parts  et  prelque  inacces- 
aible. 

Derrière  cette  pointe ,  du  côté  du  nprd  >  il  y 
a  une  petite  anse  de  sable  »  où  l'on  peut  mouil* 
1er  avec  des  galères ,  mettant  le  fer  de  la  gaucb^ 
en  mer  vers  le  nord-est  >  et  deux  amarres  à  terre 
du  côté  de  la  ville }  et  une  bonne  amarre  à  poup^ 
ters  le  nord-ouest. 

Mouillage, 

La  commandante   mouille  ordinairement  sons 
la  ville  9   ayant  la  poupe  vis-à-vis  une  vieille  ma* 
sure  y'  et  la  proue  proche  un  corps-de-garde^  ok 
il  y  a  quatre  pièces  de.  canons  ,  situées  sur  le 
bord  de  la  mer  au-dessous  de  la  ville;  le  mouillage 
est  à  cet  endroit  à  trois  à  quatre  brasses  d'e^Ui 
f^nd  â'herbe  vaseu3(  ;  les  autres  galères  se  met* 
tent  proche,  k  commandante ,  de  la  même  façont 
(e  rangeant  par  nanes^  Dans  le  fond  de ia  plage  i 
il  y  a  cinq  à  six  brasses  d'eau  9  mais  on  j  est  trop 
à  découvert  des  vents  d'est  et  sud-est  •:    on  ne 
peuti  s'approcher  tout  le  long  delà  plage  à  une 
longueur  de  cable  ,  à  cause  de  plu^eurs  sequans 
de  mattes  et  roches  sous  IHsau, 

A  l'entrée  de  cette  anse,  le  fond  y  est  d^dixi 
Louise ,  quatorze  et  seize  brasses  d'eau.    . 

On  assure  que  presque  vers  le*  milieu  de  IW 
trée ,  il  y  a  u|ie  grosse  ancre  perdue  y  sur  laquelle 
il  y  a  seLge  brasses  d'eau»  à  laquelle  les  dernières 
galères  cfoivent  prendre  garde ,  de  peur  qu'elles 
n'endommagent  leurs  cables  s  il  faut  bien  amarrer 
du  côté  du  nord-ouést ,  car  11  y  est  quelquefois 
fort  rude,  parce  qu'il  vient  entre  deux  hantes 
montagnes  :  ce  n'est  pourtant  pasle  véritable  tra* 
Vef$ief4  c«r  C'«dt  le  vent'd'eat-sud-est»  quidonM 
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de  la  mer ,  de  sorte  qu'on  ne  peut  sellébarquer 
dam  ûh  «nuauv^is^  cernés  l|tt'ivec  btén  de  H  peine. 
"^  Ao-desso"iw  de  la  fof  tërfestee  ^  il  y  a  ^nne/gràmlè 
kile  et  quelqiïes  manoAs  de  pécheiirs^;^^t  *dàtts 
U.iotid  d^  la  plagev'^on-  voit  les  mlurfiSHës  d'uh 
|rand  jafFdîn,  dans  leqtiel  est  un  piiifsëû^èriS'^ 

On  eh  pfeut  encoW  atlér  faire  à-tinTttîH4v*où 
'environ ,  vers  le  nord^est  de  la  ville ,-  flani4iïi  é*f- 
fonçeoients  sur  le  boi^d  de  là  rner ,  à  un  tUis^èàit, 
jqui^iaiti  tournef'  quelques  mônlins,  •  ^"'  'J" 
Qa  von^èr  lei  haut  âe^Iamantagnéy^ii  dfté  ^ 
l'est,  par-delà  ce  ruisseau,  le  village  d^Rè^ftë- 
brune.  W\v\\\\\\  '- 

.  .  \fiTs  l^  nord-ouest  dç  Monaco ,  ç^  r'^i^tre 
aeux;TO9nt^g^es  unç  twr  rc^de,  qui  fettî^?^  §A- 
paratign  de^J[a  çyte  de  Savoyfe<^vçc  celte  de^  ]\1chH- 
*çàîes,;\juonjjpommeïf  ,t^  it      i 

iAji.^p^ut'de  Ik  YÏIlje^y^^^'çôté,  'dej'ftuflsi;,ii?ii^ 
joîgnaçitr,,îi;y .  ^  un  anjçien  tjbâteau  ^,.eit  gitçMgeJ- 
fique  Palais ,  facile  à  ^rt^connajitre  à\\  l^tg^  ^v  la 
WancheiJir  des  fortîfiçatiops  ,  qt  paxice^que  .la  vUI)9f 
coinmé  a  à  été  dît  ^  est  «  sur^  une  h^n\^  pfMAjtfl*  - .% 

:•  •.':  ;.."•  •   Mefitofii  ''  '''*  ':  '  •'  ^ 

Eiiyîron  trpîs  milles,  vers  rest-nprd-sçt.  jde  M^- 
.ttacp  i  eist.  ùnV  longue Vpoînte  de  majepi^^Jtiav^'^ 
téuTa^qvjVn appelle  le. M^^  çt,  deyXrwUgs 

par-aétà ,  aussi  vers  J^e  iiQrdest ,  est  Ujpgti^  yî^^ 
de  Menton.  •        ..    * 

Entre  le  cap  Martin  et  Menton ,  ît  y  a  une 
plage  de  sable  un  peu  enfoncée  ,  où  Ion  peut 
mouiller  avec  des  galères  dans  un  beau  teimps, 
ne  pouvant  gagner  Monaco  ;  on  y  est  à  couvert 
des  vents  de  sud-ouest ,  ouest  et  nord-ouest. 
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"   -Mecmnaissmcè  de  cette  Côte". 

Lorsqti'on  vient  du  large  »  on  reeojeinaie  ctftU 
côte  parv^ne  hwte  montagnç ,.  dont  le  sonime^ 
ressembla,  une  ptate^formio y  qu'on  afkpelle  vu! 
gairement  la  Table  de  Mourgues  ;  elle  est  envii 
ironçi^q  k  six  milles  veri  le  nprd-esf  de  Morm 
ço  ;  on  remarque  encore  une  autre   monugna 
au-dessus ,  et  tant  soit  J>.çu  plus  à  Test  de  la  ville] 
de  Àfenton,  tirant  du  côt^  de  Vintinûlle,  faitel 
en  pain  de  sucre  et  asseas  aigu^  par  le  bout»  qooa: 
appelle  l'Aigtiille  de  Meo^ton  ;  Puneec  Tautreisa^ 
voient  4^\fQrt  loin  %  et  font  yne  très-boxœe  cecoii* 
.»«lMnçe%  :    ,  .    .)  .'  .;/-i  - 

FintimilU^  - 

'  Eh  vif  on  quinze  milles*  à  Test-quart  <)è  n0rd-ej|C 
de  Nidhatcô,  est  U  pointe  de  la  Bordiguère;  et 
deux  milles  vers  tenord-oncat  de  èette  pôînte. 
est  la  pistite  ville  it(  Vitithtûile  ;  ellb  est  située 

{'  irothé  fà  'mer ,  vers  Test  d'une  grosse  poliit© ,  sur 
e,  bord  d'^ne  petite  rivière',  où  il  jr  a  un  pont, 
'  Au^ssùs  de  la  ville  il  y  a  une  forteresse  cou- 
^9ldérable  pat  sIe^  fortee  et  par  sa  situatioiji  rsùr  la 
droite  de  la  première ,  il  y  a  un  Virtag^^W  fe 
bord  d'une  plage  dans  une  plaine  ]  et  tout  proche 
vers  Test,  il  y  a  ^ne  autre  petite  rivière  o% ra-» 
vlne  d*eau;  on  pourrait  WpuiUer  avec  dés  gâîèrjEis 
devant  Vîntîmill^  dans  un  beau  temps;  onyéA 
à  couvert  des  vents  d'est-nord-est  et  nprd-ést  s 
car  la  pointe  d^  la  Bordrguere, 
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De  la  Rmère  de  Gênes. 

V>E  qu'ordinaii'enïent  on  appelle  la  Rivière,  où 
Rive  de  Gênes,*  est  depuis  la  Kivière  de  Vintimillè 
jttsqaes  au-delà  du  golfe  d'Especia,  ou  Espèce. 

La  Bordiguere.*  *  :     ^  ^ 

C^est  une  petite  ville  »  située  sur  une  pointe 
âe*^moyèniîe  hauteur  ;  elle  a  des  murailles  tout 
à  Tentour ,  et  Ressemble  de  loin  à  une  forteresse  ; 
il  yà  du  côté  dé  l'ouest,  une  tour  de  garde  proche 
la  mer,  et  quelqui^  maisons  à  pêcheurs  ;  on  peut 
r^inger  cette  pointe  assez  près;  il  y  a. pourtant 
q[ueiquçs  écueils,  mais  ils  sont  fort, pioche.^     \ 

St.  Reme. .        • 

rhi  cap  de  la  Bordiguere ,  à'Ià  pointe  de.  Touesç 
de  St.  Reme,  qui  est  à  une  petite  lie^ie  plus  è 
Test,  est  une  grosse  pointe  presque  roade.,  sur 
laquelle  est  une  tour  quarréé  de  garde ,  et  une 
petite  maison  tout  proche';  et  à  cinq  milles  vers 
Test  de  .ladite  pointe ,  e^st  le  cap  de  l'^st  de  St. 
'Hèmè,:  qui  est  presque  semblable  au  ptécédéntt 
5tiT  lequel  est  aussi  unç  tour  quarrée. 

Entre  ces  deux  pointes  ,'  il  y  a  une  grande  an* 
se ,  et  presque  vers  le  mitileu ,  il  y  â  une  petite 
ville  qu'on  appelle  St.  Reme  ,  qui  fait  un  très* 
agréable  aspect  ;  ^élfe  est  située  $ur,  une  petite 
fïauteur ,  et  condui?  jùéques  sur.lé  bor4  de  Ja  ma* 
«ïne  ;  elle  est  enWùree  de  jardius  rem|>1is  d'oraq^. 
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gers  et  curonniers ,  et  plusieurs  grands  palmteis 

mvm  eUTÎfcmr^tii  en  doï^èlil  la^'CQirttfliSSàfiRÏ^^ 

Devant  la  ville  il  y  a  un  petit  bout  de  môle  « 
en  fqrme;^  de  iroçher\  mais  al  «i^y  |>eut  alîv  que 
de  petites  barques  pour  le  débarquement  ;  comme 
il  est  au  milieu  dune  gtiafide  pl^g^  de  sable,  il 
'n  y  a  que  sept ,  huit  à  neuf  pieds  d'eau  ;  or^H)^* 
rement  sur  toutes  ces  côtes  «  les  habitans  de  ^ik. 
îleme  tirant  leurs  barques  et  bateaux  à  teriré. 

On  petit  mouiller  avec  des  vaisseaux  ei, galères 
vis-à-vis  Ma  ville,  environ  un  mille  loin,*  par  sep^ 
à  huit  brasses  d'eau ,  fond' xle iable  vaseux;  les 
vaisseaux  mouillent  un  peu  plus  ^u  large,,  pour 
^trè  pliiS  en  ëtat  d  appireillér.  On  y  e5t  à^décxm- 
vert  de  tous  les  vents  du  large  ;  il  .n  y  a.  al?n  (juf 
ides  vent?  à  là  terre ,  mais  \ç  tond  y^eçt  fdr^.  bon.  .; 

:    ;    .' .  St.  Estcvents.y  ^  ♦.  -  ^  ^^^'  •-  •' 

'  Envîj^A  Kuît  milles  à  rjest-nbr^-ést  de  la  pointé 
de  Test  de' St.  Reme,  il  y  à  uhe  pointe  tant  soit 
peu  avancée  en  mer ,  proche  laquelle  est  un  pe* 
tit  village,  qu'on  appelle^ St.  Esjf vçn^ ; ^er^tr^-yces 
âeux  'pôlhté^ ',  îl  y  a  un^peù  c^ènfonceméivtV  où 
^n  vdirim*  fortin  sur  une  pointe  y  et  querqùes,  pei- 
tîfe  villages  aux  eiivîrons.  •  r 

:,v    .>•;:...  ..f.v  .St.  Lorense: 

*■  *        .'•.'••* 

•'  Tour  ^Vôiche  le  village  dé  St.  Éçt'eveiilj,  eçjt  cet 
ità  dé  Stli  Laufense,  aussi/ sii^ ei.  s^rlp^,^J^ 
la  mer,  proche  une  poîiite  basse»^     \  \^'^TV  -^ 

Environ  huit  à  neuf  iji'iirçj^  yerV|*est-nora^.$t  i^C 
là  p^iiiCè*'de  St.  Ësteyent,i;'Ç6Çf1e  Pqrt-Bgraurîctei 
qui  ÎÈ^srliiAé  petite  villç  entourée  de  mutoaiftes.  kl 
^$t^<|ùèsibhificati$n^9  située  1siur  ùne^émiâéncft 
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iproche  la  mer  ;  auprès  de  la  ville  ,  du  cété  d^^ 
l'est ,  il  y  a  un  couvent  et  quelques  maisons,  aus^ 
si  proche  la  mer  ;  et  même  il  y  a  une  basse 

1  jointe  de  roches  qui  causent  un  peu  d'abri ,  où 
'on  tire  les  barques  et  bateaux  à  terre. 

Oneille. 

Vingt  milles  à  Test  quart  de  nord-est ,  trois  d^* 
gr^s  vers  le  nord  du  cap  de  Tes  t.  de  St.  Reme» 
et  trois  milles  ver$  l'est^sud  est  du  Port-MauHcey 
est  le  cap  d'Oneille  ou  de  I>ian,  où  presque. vers 
le  milieu  9  tant  soit  peu  plus  du  c;j^té  du  cap  9 
est  la  ville  d'Oneille.  :  elle  est  environnée  dé 
murailles,  principalement  du  côté  de  la  mer,  et 
^st  située  sur  le  rivage,  dans  une  très-belle  filai* 
ne  ,  où  il ,  passe  d'un  côté  et  d'autre  deux  pe* 
tites  rivières  :  celle  qui  est  du  côté  du  PortrMau*. 
riçe  est  la  plus  grande  ,  proche  laquelle  sont 
quelques  retranchemç ns ,  qu'on  avait  ifaits  dans 
lei  temps  que  nous  le  bombardâmes,:. pont  empé^ 
cher  la  descente..  Du  côté  4e  la  ^ncr  il  y^a  trois 
petits  forts,  un  àchagueboùc  et  l'aicitre  ap  milieu; 
et  vers  le  cap  d'Oneille ,  il  y  a  Quelque  maisons 
de  pêcheurs,  ettii^tourxxerogone  sur  uçe^ pointe 
pour  €t9  dtéfendreJe  mouillage,     / 

-'  Môuiildge.'    "     *'^"'  '^     ' 

On  mouille  avec  lès  ^ilèrés  vls-à-vîs  la  ville  » 
à  denûportée  de  c)einooî.à:cînq  à  six  brassesd'aàut 
fpnd  d'hejbe  et  vase  j  et  les  vaisseaux  tçuif  y  vont  , 
charger,  d'huile  )  sp  tieiineAt  vin  p^  plus  au  lar* 
ee  ,  pour  êtr^  ^lus^prêts  à  faire  voik  en  cas 
de  besoin ,  quoique  le  fond  y  soit  très-boau 

JXan.  * 

Environ  huit  4  ^etif  imites  ^aa  n^A-^st  ^uart 
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d*esl  du  cap  d'Oneille ,  est  le  cap  Delmelfe  ;  cè^ 
lui  d'Oneiile  est  une  grosse  pointe  ronde  ,  sur  la- 
quelle est  uiie  tour  de  garcîe  qui  est  ronde,   et* 
un  Hermitage  au-dessous ,  du  côté  du  nord-est  ,! 
avec  une  autre  tour;  on  l'appelle  parfois  le  cap 
de  Dian,  à  cause  qu'il  est  entre  Oneille  et  Diaiit 
et  par  conséquent  commun  entr'eux. 
•  Du  côté  du  nord  est  de  cette  pointe  ,  11  y  a  un 
peu  d'enfoncement  et  une  plage  de  sable  ,  où  par 
le  milieu  est  le  village  de  Dian  ,  situé  sur  le  bord 
de  la  mer ,  et  plusieurs  autres  aux  environs  ,    à 
la  montagne^:   il  y  a  un  petit  fort  sur  le  bord 
dé  k  mer,  proche  le  village  de  Dian,  du  côté 
dé  Test,  joignant  une  Eglise. 
-  Op  peut  mouiller  devant  le  vilfege  de- Dian  , 
par  sept  à  huit  brasses  d'eau  ^  enviroit  un  quart 
de  lieue  de  terre  ;  et  pour  être  ail  meilleur  mouil- 
lage, il  faut  voir  un  clocher  dune  Eglise  qui  est- 
presque  au  miUtu  d\\  village  sur  le  boni  de  >la- 
Bier,  par  un.  autre  qui  est  au-dessus ,  et  les  te« 
nir  Tun  par  l'autre  :  pour'ies>  vaisseaux  ,  ils  mouil- 
lent.un  peu  plus  au  laige,  pout  pouvoir  doubleri 
, les  pointes  ;âu:  besoin;    ,;.:.:>  .^ 

On^appeÙe  communément  ce  mouillage ,  de  la 
Fosse  Dian  ;  le  fond  est  de  sable  fin  et  vaseux  ^ 
où  les  ancres  tiennent  très-Uen. 

Le  Ceryo.  ?     .  .  '  ^ 

/  A)  on  mille  vers  l'est  dû  village  de  D|an  ,  il- 
y  a  uné't^ur  de  garde  ronde  ,  proche  d'tiii  potît:^ 
village  qu'on  appelle  le  Cervo  ,  situe  sur  le  haur 
d!une  pointe,  et  plusieurs ;aatr^$  petits* tiameau£ 
aux  environs^  i      *     ï  -  » 

Cap  St'.  yiritoine. 
;  J5nîr%cl*  ï^ftiftt^  de  l$.Çgri;p,«  te  jcap',  Delmfette  i 
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il  y  a  une  autre  pointe  qu'on  appelle  le  cap  St. 
Antoine  ;  et  entre  les  deux  derniers,  il  y  a  Ua 
vallon  où  est  le  village  de  même  nom. 

Cap  JÔelmelle. 

Le  cap  Delmelle  est  une  grosse  pointe  haute 
et  presque  ronde ,  sur  laquelle  est  une  tour  quar- 
rée  et  deux  maisons  ;  cette  pointe  est  celle  qbi 
s'avance  le  plus  en  mer  de  toute  cette  côte.    • 

Allassio. 

Et  environ  six  milles  au  nord-nord  est  du  cà^ 
Delmelle  ,  est  la  pointe  d'Albengue ,  où  entré 
les  deux  il  y  a  un  peu  d'enfoncement  et  uiîô 
plage  de  sable;  et  presque  vers  le  milieu  de  cette 
plage  )  tant  soit  peu  du  côté  de  l'est ,  est  le  vil? 
lage  d' Allassio  ,  qui  est  fort  long  ;  et  du  côté  dé 
la  mer,  il  y  a  trois  fortins  armés  de  deux  pièces 
de  canon  chacun  ;  vis-à-vis  celui  du  milieu  \Vf 
a  tin  petit  môle ,  autrement  un  quai  pour  se  dih* 
barquer;  et  du  côté  de  Test  il  y  a  aussi  deiix 
tours  de  garde  qui  sont  rondes  ,  et  sur  le  bord 
de  la  mer ,  comme  aussi  plusieurs  petits  village^ 
à  la  montagne  voisine  ;  mais  du  côté  du  cap  Det 
melle  il  y  en  a  un  proche  la  mer  qu'on  appelle 
L>anguîlle,  à  l'extrémité  de  celui  d'Allassio;  vers 
l'ouest  ^  il  y  a  une  grande  ravine  d'eau  où  est 
'  un  pont  de  communication.        -■ 

Isle  d^Albengue. 

Vîs-à-vîs  le  cap  d'Albengue ,  envîroa  im  petit 
mille ,  est  l'isle  du  même  nom  ,  qui  a  environ  un 
*  xniite  de  circuit  ;   elle  est  fort  haute ,  et  a  un« 
tour  de  garde. 

On  peut  mouiller  devant  le  village  d'Allassio^ 
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à  la  distance  d'environ  un  mille  ;  mais  pouf  êttÊ 
au  meilleur  mouillage ,  il  faut  voir  le  clocher  de 
TEglise  qui  est  datis  le  village,  du  côte  de  l'ouest  « 
{)ar  un  autre  qui  est  au-dessus  du  village ,  vers  lai 
montagne,  les  tenir  Tun  par  l^autre  autant  qu*oii 
pourra;  dan$  cette  distance ,  vous  serez  par  quin- 
ze )  dix- huit  à  vingt  brassée  d'eau  ,  fond  de  sà* 
ble  vaseux ,  selon  ce  que  vous  serez  loin  de  terre  i 
et  an  est  même  obligé  de  relever  ses  ancres  d^ 
temps  en  temps ,  parce  que  le  fond  y  est  bon. 

On  remarque  que  le^  côurans  vont  ordinaire-^ 
)(iient  vers  le  sud-ouest  ^  qui  est  la  cause  que  lest 
bâtimcns  ne  peuvent  mettre  la  proue  au  ventf 
lorsqu'ils  sont  au  sud-est  et  sud-sud-èst ,  qui  ea 
sont  les  traversiers;  il  ne  convient  pas  de  mouil- 
ler trop  proch,e  du  village.,  à  cause  des  vents  da 
forge- 

On  peut  mouiller  deux  ou  trois  g;alères  du  côté 
de  Toue^t  de  l'isle  d'Albengue ,  par  douze  à  quin^ 
te  brasses  d'eau  ,   ayant  une  amarre  sur  risle^ 
|>pur  les  vents  d'est-nordrest. 
.    On  peut  passer  à  terre  de  cette  isle  avec  vai^ 

Î^aux  et  galères  :  il  y  a  dix ,  douze  et  quinze 
rasses  d'eau,  observant  de  ranger  un  peu  phid 
risie  que  la  côte ,  à  cause  d  une  longue  pointe 
basse  de  sable  qui  s  avance  en  mer ,  qui  est  celle 
4e  la, rivière  dAIbçngue ,  outre  qu'il  y  a  quel* 
ques  sécans  à  la  pointe  la  plus  voisine  de  Tisle 
d'Albengue. 

Albengtte. 

Environ  trois  milles  au  nprd-est  quart  de  nord 
iSe  la  pointe  d'Allassio  ,  est  la  pointe  de  la  rivière 
d'Albengue ,  qui  est  fort  basse  et  avancée  en  mer^ 
bordée  ^e  sable,  et  remplie  d'arbres,  où  pres- 
que «ur  l'extrémité,  il  y  a  petit  fort  :  du  cûtër 
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de  louest  d icelui ,.  il  y  a  un  grand  Couvent  qui 
en  donne  la  connaissance  ;  et  de  ce  même  côté» 
proche  le  fort ,  il  y  a'  tine  petite  rivière  qui  passe 
proche  la  ville  d'AIbengtie  ;  il  y  a  entore  uuq 
autre  ^branche  vers  l'est  du  fort.  • 

La  ville  dAlbengue  est  environ  un  mille  suf 
le  terrein,    située  dans  une   plaine  :   on  y  voit 
plusieurs  tours  que  les  capitaines  corsairea  avaient 
fait  élever  anciennement  >  en  ménjioire  de  leur$^ 
victoires.  ï.        ,  !.. ..:.    . 

De  Tislè  d'AIbèngue  au  cap  de  Noli>  la  route 
est  le  nord-est,  environ  diic-neuf  milles  :  entre 
les  deux,  il  y  a  un  «grand  enfoncement,  où  l'on 
voit  plusieurs  villes  è|  villages  le  long  de  la  mer  » 
dont  la  première,  est;  celle  d*Albenguej  ensi|it^ 
Surîa ,  la  Barquette  >  Louva ,  Laprea  9  Final  et 
.Yarîgoùsta.         ;  .....  î  .     .: 

. .  -,  .  TincX.  •.;•'•.  ^  '  ■••: 

j^inal  est  environ  cinq  milles  à  l'ouest-nord'*' 
ouest  du  cap  de  Noli  >  il  y  a  deux  forteresses  trè»^ 
coiisidérables  proche  lune  de  l'autre ,  situées  sur 
une  colline ,  au  pied  desquelles  on  voit  un  grand 
village  sjur  le  bord  de  ta  mer,  devant  lequel  on 
peut  n^puiller  dans  une  nécessité ,  par  cinq ,  si» 
et  huit  brasses  d'eau  ;  mais  on  ny  a  liul  abri 
des*  v^nts  du  large. 

Yei^ant  du  côté  de  l'ouest,  on  le  reconnaît^ 
par  une  grosse  pointe,  sur  le  haut  de  Jaquelle 
sont  plusieurs  sables  blancs  qui  se  voient  de  fort 
loin;  jsnsuite  on  voit  les  citadelles,  comme  nous 
avons  dit  y  outre  que  le  cap  de  Noli  en  donne 
une  eni;i^re  connaissance  :  on  ne  peut  voir  ce» 
taches  4^  sables  lorsqu'on  vieat  du  côté  de  Test* 
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F'arigouste. 

Est  un  pçtit  yillage  situé  proiche  une   potni 
cle  rochers ,  environ  un  mille  vers  1  ouest  du  ca] 
de  NoH  ;  entre  les  deux  »  U  jr  a  une  petite  pb{ 
4e  sable.    ,  . 

V  Cap  de  Nolié 

'  C'est  tine  grosse  pointe  fort  escarpée  et  uni 
sur  le  haut,  qui  s'avance  un  peu  en  mer;  y» 
la  moitié  de  la  hauteur ,  il  y  &  un  Hennitage. 

.  Nolié 

Du  côté  de  Test  du  cap  de  Nôlî,  îl  y  a  un. 

Î>eu  d'enfoncement  et  une  plage  de  sable  f  fV^l 
e  bord  de  laqiielle  est  le  village  de  NoK  ,  quî^ 
se  reconnaît  pat  plusieurs  toFurs  quarrées  et  rony 
des ,  bâties ,  comme  nous  atyons  déjà  dit ,  en  mé^ 
moire  des  victoires  que  les  capitaines  avaient  rem*- 
portées  sur  leurs  ennemis  :  on  peut  moaiHçr,.en 
attei^dant  un  beau  temps ,  devant  Noli ,  par'lts 
vent^  de  sud-ouest,  ouest  et  nord-ouest« 

EspetQurne. 

Est  un  autre  village ,  éloigné  dé  cetuî  de  Nolî* 
environ  deux  milles  du  côté  du  nord ,  aussi  ^tùé 
sur  le  bord  de  la  mer,  dans  une  anse  de  sable  « 
devant  lequel  on  peut  aussi  mouiller  avec  les 
vents  à  la  terre  ;  on  en  voit  aus^  plusieurs  au- 
nes à  la  montagne. 

,     ^  Isle  Brazily., 

Environ  quatre  milles  au  nord-nord-est  du  orp 
de  Nolî,  il  y  a  une  petite  isle  appelée  Brazilff 
sur  laquelle  on  voit  quelque^  vieilles  ruines;  an 
peut  passer ,  dans  un  besoin ,  à  terre  d'elles  avec 

^9 
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ièi  galères ,  y  ayant  environ  quatre  cent  tdises 
ée  distance  >  et  huit  à  âeuf  brasses  de  profon*  ■' 
émt  d'eau  I  observant  toutefois  de  {>asser  par  le 
ttriyeu ,  prenant  garde  à  quelques  écueils  qui  sont 
^  côté  de  Test-nord-est  proche  la  côte  ;  mais 
comme  ils  sont  hors  de  l'eau,  ils  ne  sont  pas  beau* 
coup  à  craindre^ 

On  peut  aussi  mouiller  du  tôté  de  l'ouest  dd 
cette  isle^  ne  pouvant  gagnet  la  rade  de  Vayej 
il  y  a  quatorze  et  quinze  brassea  d*eau  tout  pro» 
the  de  risle« 

Brazityé 

Â  un  milfe  et  demi  vers  le  tidrd-est  dé  cette 
lile,  est  le  cap  de  Vaye  j  entre  les  deux  >  il  y 
inn  petit  village  à  la  montagne  $  environné  d'aï* 
bres,  qu'on  appelle  Brazily* 

Xa  Kddè  de  Payée 

Est  une  grande  ûtise  de  sable  ^  qui  ^e  Ibtmtt 
la  moyen  d'une  grosse  pointe  qu^on  appelle  le 
cap  de  Vaye,  qui  s'avance  en  mer  et  parait  dé 
loia  blanchâtre  i  sur  le  sommet  de  laquelle  il  y 
t  quelques  vieilles  ruines  de  fortifications  :  on  en 
m  aussi  d'autres ,  encore  démolies ,  au-dessous 
h  côté  du  mouillage. 

Sur  le  bord  de  la  mer ,  dans  le  fond  de  la  rade  i 
qui  est  de  l'autre  côté  du  cap  de  Vaye  ^  il  y  a 
^elques  maisons  le  long  de  là  cote,  avec  une 
petite  chapelle  devant  laquelle  on  mouille;  et 
du  côté  du  nord«ouest  de  ladite  diapelle  ,'^  il  y 
t  un  petit  fort  armé  de  sit  à  sept  canons  pout 
la  sûreté  des  bâtimens  qui  y  mouillent;  le  meil- 
leur endroit  pour  des  galères  est  vis-à-vis ,  cette 
chapelle  ;  c'est  où  ordinairement  se  met  la  com- 
Bradante  i  elle  y  perte  une  amarre  ;  e]le  SH 
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jélcrtgaée  presque  de  deux  grelins  ;  et  les  autrçs 
i;alères  mouillent  aux  environs  entre  la  cliàpelie 
et  la  pointe  de  Vay^  ;  la  plupart  portent  des 
atnarres  à  terre  :  Qn*  y  est  par  cinq  à  six  brasses 
d'eau  ,  fond  d*herbe  vaseux ,  ayant  un  fer  en  mer 
vers  le  nord-ouest,  parneuf  à  dix  brasses  d'eau: 
il  ne  faut  pas  s'approcher  du  petit  fort  ^  à  cause 
de  quelques  roches  qui  y  sont  sous  Teau. 

Les  vaisseaux  peuvent  aussi  mouiller  dans. cette 
jrade ,  mais  un  peu  plus  au  large  ;  les  vents  d'est 
et  sud-est  y  qui  y  sont  les  traversiers ,  y  amènent 
ordinairement  une  grosse  mer;  mais  comme  le 
fond  y  est  bon,  il  n'y  a  rien  à  craindre,  ni  mê- 
me lorsque  les  vents  sont  au  sud  -  ouest ,  il  s'y 
fait  un  gros  ressat  de  mer  :  il  faut  aussi  se  pré- 
cautionner contre  les  vents  de  nord-ouest  qui  y 
9ont  rudes. 

Tout  proche  de  Vaye,  vers  .le  nord-ouest,  il 
y  a  une  grande  ravine  d  eau,  principalement  pen- 
|>ant  l'hiver;  par-delà  la  ravine,  est  le  village  de 
St.  Jean  de  Yaye ,  aussi  sur  le  bord  de  la  mer  dans 
une  plage. 

La  reconnaissance  de  la  rade  de  Vaje  est  asser 
facile  par  le  cap  de  Noli^  venant  de  Touest,  paff 
l'isle  brazily ,  et  par  la  blancheur  de  ses  rudaes, 
qui  sont  sur  le  haut  du  cap  de  Vaye. 

De  même  lorsqu'on  vient  du  côté  de  Test  »  ob 
voit  aussi  le  cap  de  Noli  et  le  cap  de  \sfer 
qui  forment  cette  grande  anse ,  comme  nous  ve« 
xions  de  dire ,  ces  deux  villages  et  le  £onm  as 
milieu,  outre  qu'on  voit  encore*  la  ville  de  Sa* 
yone  et  sa  forteresse  proche  la  mer  ,  qui  IjCt  £aat 
suffisamment  reconnaître. 

Savone. 

Enviroii  quatre  milles  au  nord*est  du  cap  di 
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Vdye  )  (^st  la  ville  de  Sàvone ,  où  entre  les  déni 
il  y  a  un  village  nommé ^la  Fournage,  et  plusieurs 
fabriques  où  pti  fait  la  vaisselle  de  terre  ;  près 
de  ce  vUràgé  It  passe  une  ^  p<3iti te  rivière. 

La  ville  de  Savone  est  assez  grande  »  situëa 
dans  une  plaine  pjCoche  la  ^fier  ;  elle  a  une  for- 
teresse considérable  sur  un  focher  sur  le  bord  de 
la  mer;  devant  la  ville  il  y  a  un  môle  ,  dont 
l'entrée  est  du  côté  de  leit  ;  elle  est  presque 
bouchée  par  des  sables  et  roches  ;  on  peut  néan« 
moins  y  entrer  avec  des  galères ,  au  np^bre  de  * 
cinq  à  sît  :  le  passage  de  l'eiitrée  e$t  fort  étroit; 
il  faut  ranger  à  discrétion  sur  la  droite  en  en- 
trant,  proche  une  grosse  pointe,  parce. que  G'es| 
le  plus  profonde 

Là  Côie  dé  (^êneSi 

Enviroii  vingt  cinc|  milles  à  l'est  de  la  pAnxé 
de  Vaye ,  est  le  fanal  de  Gêâes ,  qù  oii  distin* 
jue  aisément  lorsque  lair  est  cliîr  :  .toute  cettsi 
côte  est  fort  haute  et  remplie  de  tilles  et  vilr 
lages  .proche  la  mer  et  ^e  magnifiques  inaisons  i 
le  lieu  le  plus  voisin  de  la  ville  de  oavqnp  ,  s'ap? 
pelle  Arbisolle  ,  les  autres  se  nommant  Cejjî, 
Varazo-Nestore ,  Moureta,,  Monasier,  Concourt 
jou,  Latisan,  Asuruza,  Ontry  ,  Parma,  Pigiseà- 
tri  de  Ponant,  Ste.  Marguerite)  SoumeUni  Stj» 
Fierté  d'Arène  et  Gênes. 

,.  St.  Fièvre  d^Arenéé 

'    ^  C'est  un  faubourg  do  la  ville  de  GètLéS ,  ïftâg- 
tiifique  par  la  quantité  de  palais  et  superbes  maî^ 
Sons  dont  il  est  rempli  :  il  est  siitué  le  long  d'u* 
ne  grande  plage,  et  conduit  jusques  aux  murs  â«    . 
h  ville  de  Qèmi4 
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b  ES  C  R  I  P  vT  I  ON 

De  la  Ville  de  Gênes. 
De  ses  Môles  et  des  environs. 

.A  ^..e  a.  Gé„«  e«  U  e.pi,.,e  d-une  R^ 

publique  fort  ancienne  et  fort  connue  ;  elle  est 
iott  ffrsLuàe  y  superbe  en  bâtimens,  et  située  an 
{>ied  dune  haute  montagne,  sur  le  bord  de  la 
mer,  qui  là  resserre  ;  de  manière  qu'elle  est  beau- 
coup plus  longue  que  large  ;  une  muraille  assez 
haute  la  renferme  non-seulement ,  mais  aussi  tou:* 
të  )a  montagne,  qui  est  ciihivée  et  remplie  do 
beaux  jardins  :  cette  ville  est  marchande,  et  le 
commerce,  qui  y  fleurit  beaucoup ,  y  porte  de 
grandes  richesses. 

Devant  ta  ville  il  y  a  un  très-grand  port ,  fait  par 
artifice  ;  il  est  renff^rmé  par  deux  môles  ,  ou  deux 
grandes  jettées  qui  s'avancent  à  la  mer  ,  pour  ea 
rendre  l'entrée  moins  large ,  qui  n'est  que  d'en* 
viron  trois  cent  cinquante  toises  ;  la  jettée  qui  est 
au  bout  de  la  ville ,  du  côté  de  l'ouest ,  qu'on 
appelle  le  môle  neuf,  et  qui  s'avance  en  mer 
vers  le  sud- est,  est  d'environ  deux  cent  quatre- 
vingt  toises. 

Mole  neuf. 

Les  galères  de  la  République  sy  rangent  6Pov^ 
binaire ,  principalement  dans  Tété ,  et  y  mouillent 
par  sept  »  huit  à  neuf  brasses  d'eau ,-  fond  d'Jhei^ 

.. .  -^  :  ) 
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be  viséux,  portant  des  amarres  au  mâle,  où  éller 
ont  la  poupe ,  et  un  fer  en  mer  vers  le  nord-estt 

\      Le  Fanal. 

Au-dehors  de  ce  mole  tirant,  vers  Touest  ;  sut 
un  gros  rocher  élevé  et  fortifié  ,  il  y  a  une. tour: 
Manche  quarrëe  très-haute ,  qu'on  appelle  le  Fa« 
nal  »  sur  laquelle  est  une  grosse  lanterne:,  x[ti-oa 
allume  la  nuit  pour  servir  d^  reconnaiséance  aux 
bâtîmens  qui  pourcaîent  venir;  et  de  |btpr ,.  îlsy- 
fait  des  signaux  des  vaisseaux  et  galères., cdovin-n 
gués  par  de.  grosses  balotes  et  flammes  pour'  îes' 
galèresr  .  .  ,  •:    r-  ^1 

Au-dessous  de  ce  rocher ,  sur  le  hoid  de  lar. 
mer  et  au*  dehors  du  môle  ,  il  y  a  une  grande 
àemi-lune  ,*  et  plusieurs,  batteries  de  canons  sur 
les  murailles  dit  la  ville  de  toutes  parts»  qui  dé« 
fendent  la  marine. 

Le  vùsux  Môle.  ..   '       ' 

Est  devant  et  le  plus  proche  de  la  ville  ^  et 
s^avance*  en  mer  dl'eûviroti  deux  cent  cinquante 
toises ,  vers  la  pointe  du  môle  neuf;  sur  le  bout  > 
il  j  a  ua^  i^atterie  de  neuf  i  i&x  pièces  de  £a« 
xions ,  et  presque  au  milieu  du  côté  du  port ,  uxt 
petit  quatre,  ^J^C^ndu  de  sept  à  huit  pièces  de 
canons. 

On  peut  Tangpr  de  fort  près  la  pointe  du  môle 
xteuf ,  lorsqu on  y  va  mouiller,  parce  qu'il  y  a  tout 
âuiprès  dix  à  douze  brasses  d'eau;;  mais  non  pas, 
si  proche  de;  la  pointe  du  vi^ux  ,  à  cause  de  quel- 
c{ues  roches  perdues  qui  s  étendent  un  peu  sous; 
l.'eau.  -• 

Lorsque  les  galères  mouillent  au  vieux  môle 9 
celles  y  mettent  leurs  poupes  9  et  la  pfou/&  vers 
le  nord,  par  trois,  quatrg  à  cinq. brasser  d'eau» 

O  3 
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£ond^d*herbe  vaseux  ;  elles  mettent  deux  fers  en 
mer,  l'un  au  nord-ouest,  et  l'autre  au  nord>est, 
et  deux  amarres  au  môle  par  la  poupe. 

La  commandante  se  place  d*ordinaire  vis-à-vis 
d'une  espèce  de  Chapelle  quarrée  ,  attenante  au 
nxôle. 

Les  gros  vaisseaux ,  et  ceux  qui  sont  prêts  à 
partir ,  mouillent  ordinairement  vers  le  milieu  du 
port  sur  deux  amarres  ,  par  huit  à  dix  brasses 
d'èau ,  afiburchés  nord-ouest  et  sud^est  ;  et  les 
moyens  vaisseaux  viennent  au  vieux  môle ,  où  ils 
mettent ,  de  même  que  les  galères ,  la  poupe  vers 
le  môle ,  avec  deux  amarres  sur  le  môle ,  et  deux 
ancres  en  mer. 

Il  s'y  en  trouve  ordinairement  plusieurs ,  et 
il  y  en  a  souvent  jusqu'à  trois  rangs*  :  on  peut 
néanmoins  passer  devant  eux  par  la  proue ,  pour 
aller  mouiller  au  poste  ordinaire  ,  comme  il  a  été 
dit,  y  ayant  depuis  douze  jusqu'à  quinze  «pieds 
d*eau;  il  £|ut  seulement  prepi^e  |[arde  à  leurs 
«dcr-es, 

Les  Darses^ 

Dans  le  fond  du  pert,  vers  le  mîlieu  de  la  ville; 
il  y  a  deux  darses  fermées  à  chaîne  ,  lune  pour 
les  galères  de  la  République  ,  et  l'autre  pour  des 
barques  de  trafic. 

On  fait  de  l'eau  à  la  ville  dans  différens  en- 
droits ,  et  si  on  veut  à  une  grande  fontaine  qid 
est  sur  le  quai  devant  la  porte  Reale  ;  mais  d'or^ 
dinaire ,  on  y  entre  par  la  darse  pour  la  faire  plus 
"*  Itisément. 

Quand  les  vents  sont  au  sud- est ,  sud  et  sud* 

ouest ,  qui  sont  lés  traversiers  d|i  port ,  la  mer  y 

^est  extrêmement  grosse  ,  et  fait  un  grand  ressac 

«t  f §V9luUoo  ^nst  ce  port  ;  Iç  vent  de  nord  7 
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•St  tres-rude  ;  il  rappellent  la-sereuze  »  et  le  vent 
de  sud-sud-est  y  donne  tout  à  plein. 

Les  vents  qui  y  régnent  ordinairement  le  plus  » 
comme  presque  dans  toute  cette  côte  pendant 
l'été,  depuis  huit  à  àeuf  heures  du  matin  fusque$ 
au  soir,  sont  Test-sud  est  jusques  au  sud^buèst? 
on  les  appelle  Tembas ,  et  la  nuit  ils  se  mettent 
à  la  terre. 

La  latitude  est  44  dégrés  3o  minuteiis ,'  jet  la 
variation   i5  dégrés  -  nord-ouest.  > 

La  ville  de  Gênes  est  fort  facile  à  recônnaî-^  ~ 
tre,  de  quelque  part  que  Ton  vienne  ,♦  par  la  quan- 
tité des  belles  maisons  dê-carapàgrieqiu 'on  voit  aux 
environs  de  la  ville  ^  la  blancheur  de  ses  grandes 
murailles,  et  le  fanal  qui  est  fort  élevé.  •  •     -    "  • 

Bizagne. 

Du  côté  de  Test  de  la  ville  de  Gênes ,  environ 
un  milje  ,  î!  y  à  aussi  'xtn  grand  village  ,  nonimé 
Bizagne  ;  entre  les  deux ,  il  y  a  une  grabde  ra- 
vine d'eau  ,  principalement  en  hiven  , 

Du  môle  de  Gênes  au  Mont-Portofind,  ht  rott- 
te  est  le  sud-est ,  cinq  dégrés  vers  l'est ,  environ* 
douze  à  treize  milles  ;  dans  cette  étendue,  la 
côte  fait  un  peu  d'enfoncement ,  la  terre  est  hau- 
te ^  bordée  de  quantité  de  villes  et  villages,  et 
remplie  de  superbes  palais ,  dont  l'aspect  est  ad- 
mirable j  et  pour  abréger ,  puîsqu*il  n'y  a  poiiit  de 
mouillages ,  nous  mettrons  ici  leurs  noms  par  or- 
dre )  afin  de  les  pouvoir  reconnaître.  ' 

Immédiatement  après  Gênes,  vient  celui  de 
Bizagne,  ensuite  Afugi ,  Arba,'  Lasea  ,  Servy, 
Boùcadoza ,  Sutilla  et  Ct>uvertou  ,  qui  e$t  du  côté 
du  nord  du  Mont-Pprtofinb  ,  danis  un  enfonce- 
ment où  l'on  peut  mouiller  dans  une  nécessité, 
lorsquon  vient  vers  Test  avec  les  vents  contrai-- 
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tes  ;  maïs  il  ne  faut  pas  se  laisser  surprendre  wm 
vents  d'ouest  et  sud- ouest. 

Le  Mont-Portojpno, 

Est  une  grosse  pointe  qui  parait  de  loin  de  fi- 
gura rondQ  ;  U  est  fort  escarpé  de  toutes  parts. 

Santa-FoTtozan 

Dq  I9  poinjCe.  de  Mont^Fortofino  à  U  pointe  de 
Portofino  ♦  il  y  a  environ  %\x  milles  vers  Test  ;  en* 
Ve  les  deui:  ,  ce  sont  toutes  hautes  terres  fort 
«scarpëes  i  et  presqu'au  mjilieu  de  Tun  à  l'autre  j 
il  y  a  un  couvent  de  J^eligieuses  et  quelques  mai-^ 
sons  auprès,  qu'on  appelle  S^nta^Fortoz^ >  situé 
proche  U  v^^x% 

Portofiio^ 

.La  pointé  de  FortQfino,  fait  l'entrée  du  golfe 
ideHapallo;  elle  est  iacile  à  reconnaître  p^jLbuek 
ques  tours ,  et  un  petit  fort  quarré  qui  esrSur  le 
haut  ;  outre  qu'on  y  voit  une  Chapelle  entre  deuK 
rqçhers ,  comme  une  espèce  de  coupure  :  cette 
pointe  çst  escarpée  de  toutes  parts ,  et  basse  par 
son  extrémité  ;  on  la  peut  ranger  de  fort  proche. 

Portoiiné  est  une  petite  calanque  ,  située 
entre  deux  montagnes,  en-dedans  de  cette  pointe 
environ  un  quart  de  lieue  et  de  ce  même  cô- 
té ;  elle  4  environ  cent  quarante  toises  de  long 
et  septante  de  large  :  on  n'en  peut  découvrir 
l'entrée,  à  moins  d'en  être  presque  par  son  tra« 
vers  :  on  voit  sur  le  haut  de  la  pointe  de  la  gau- 
che ,  en  entrant  ,  un  petit  fort  presque  quarré , 
^rmé  de  quelques  canons,  et  sur  la  droite  dudic 
port ,  le  village  de  Portoèno ,  où  tout  le  long  il 
y  a  un  quai  avec  de?  piliers  pour  amftrrçr  les  H* 
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:Oii  7  peutxmettre  sept  à  huit  galères,  ayant 
les  rames  tirées  en*dedans  pour  occuper  moins 
d'espace  ;  on  en  pourrait  ratiger  jusqu'à  douze  : 
à  rentrée  du  port,  il  y  a  dix  à  douze  brasses 
d'eau  9  et  trois  à  quatre  vers  le  milieu ,  fond  d'her- 
be vaseux  :    la  commandanre  mouille  le  fer  de 
la  droite  à  l'entrée  du  port,  par  dix  à  douze  bras- 
ses, ei  tourne  la  poupe  dans  le  fond,  et  reste* 
le  long  du  quai ,   où  Ion  porte  des  amarres  de , 
ppiipe  et  de  proue ,  et  les  autres  galères  se  ran*  • 
gent  de  la  même  façon  auprès  d'elle. 

On  porte  des  amarres  dans  le  fond  du  port;  ^ 
à  quelques  écueils  qui  y  sont. 

Il  n'y  a  que  le  vent  de  pord-est  qui  donne: 
dans  l'entrée  du  port ,  et  ne  peut  causer  de  grosse 
mer ,  d'autant  qu'il  vient  du  côté  de  terre  :  on 
ne  peut  découvrir  la  mer  du  large  ,  lorsqu'on  est 
dans  ce  port  ;  il  n'est  propre  que  pour  des  ga-. 
1ères  ojp^lHirques ;  car- pour  des  vaisseaux,  ils  se-* 
paient  trop  engagés  et  resserrés. 

On  va  faire  de  Teau  en  une  calanque  hors 
le  port,  environ  un  quart  de  liéue ,  qui  est  dans 
le  golfe  de  Rapallo ,  où  il  y  a  une  plage  et  quel- 
ques magasins;  sur  la,  pointe  de  la  droite  de  cette 
calanque ,  il  y  a  un  petit  fort  quatre. 

Le  Golfe  de  Ràpallo. 

Est  fort  grand  ;  on  y  voit  plusieurs  villes  et  vil- 
lages; il  a  envirjoin  une  petite  lieue  d'ouverture 
et  autant  d'enfoncement  :  dans  le  fond  du  golfe, 
il  7  a  deux  villages  qui  ne  sont  séparés  que  par 
une  pointe ,  sur  laquelle  est  un  très-beau  palais  et  - 
une  Eglise  auprès  :  le  village  qui  est  du  côté  de 
l'ouest  se  nomme  Ste.  Marie  ,  et  l'autre  St.  Michel. 

On  pourrait  mouiller  devant  ce  village  avec  des 
galères ,  par  cinq  à  six  brasses  d'eau  i  fond  d'herbe  ^ 
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vaseux  ;  et  avec  des  vaisseaux ,  tenant  un  peu  'pfof 
au  large  ,  par  quinze  à  vingt  brasses  :  il  n'y  a  que 
les  vents  de  sud  est  et  sud-sud-est  qui  y  donnent  à 
plein. 

De  Tautre  côté  du  village  de  St.  Michel,  est  la 
petite  ville  de  Rapallo ,  devant  laquelle  on  pourrait 
mouiller ,  de  même  dans  une  nécessité  ;  elle  est  sU* 
tuée  sur  le  bord  de  la  mer ,  mais  vers  le  milieu  du 
golte,  il  y  a  beaucoup  de  profondeur  d'eau  ;  tout 
proche  la  ville  de  Rapallo ,  est  le  village  nommé 
Parage. 

Sestri  de  Levant 

Environ  onze  à  douze  milles  à  Test-sud  est  de 
la  pointe  de  Poriofino ,  est  une  grosse  pointe  qiii 
parait  comme  une  isle  ,  derrière  laquelle  est  une 
petite  ville  qu'on  appelle  Sestrî  de  Levant  ;  dans 
cette  distance  ,  il  y  a  un  grand  enfoncement ,  et 
la  côte  est^fort  haute. 

Presque  à  moitié  chemin  de  Tun  à  Tàutre ,  on 
voit  une  petite  ville  nommée  Chaume  ;  et  deux 
niilles  plus  à  Tçst,  il  y  a  un  grand  village  qu'on 
appelle  TAvagne  ,  entre  les  deux  passe  une  pe- 
tite rivière. 

Du  côté  du  nord  de  la  pointe  de  Sestrî ,  il  y  * 
un  grand  enfoncement  et  une  plage  de  sable , 
où  on  pourrait  mouiller  par  les  vejnts  d'est  et  sud- 
est  ;  mais  il  ne  fauiirait  pas  s'y  laisser  sar^prendre 
par  les  vents  de  nprd-buest. 

Cap  Sincoterre. 

Environ  vîngt-troîs  milles  au  sud-est  de  la  poîçta 
de  Portofino ,  et  douze  de  celle  de  Sestrî ,  est  le 
cap  Sincoterre  ;  entre  les  deux ,  il  y  a  plusieurs 
vitlaçés  proche  la  mer  ;  toute  cette  côte  est  fort 
haute  ;  le  village  le  plus  voisin  de  la  pointe  de 
Sestri  f  qui  est  ennron  six  à  sept  nulles ,  se  nom-  ' 
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ne  Mâne  ;  ensuite  vient  celui  de  Déa  9  THgoza, 
fienesore^  Levance>  Mous,  Monte-rousso,  quiest 
une  haute  montagne  proche  le  cap  Sincoterre. 

Le  cap  Sincoterre  est  une  grosse  pointe  fort 
haute  et  escarpée  de.  toutes  parts  ,  et  avancée 
un  peu  en  mer  :  sur  son  sommet ,  il  y  a  une 
Chapelle  qui  en  donne  la  connaissance  :  du  côté 
de  1  est  de  cette  pointe ,  il  a  un  peu  d'enfoncé* 
ment,  et  une  petite  plage  de  sable  ,  où  on  pour« 
iiair  mouiller  en  attendant  un  beau  temps  avec 
quelques  galères ,  mais  il  ne  faut  pas  s'y  laisser 
surprendre  par  les  vents  du  large. 
^  Du  cap  Sincoterre  à  l'entrée  du  Porto-Venere  ; 
il  y  a  environ  douze  à  treize  milles  vers  le  sud-est  ; 
c-est  aussi  une  côte  très- haute  et  fort  escarpée  : 
entte  leg  deux,  il  y  a  cinq  villages  proche  Tun 
de  latitre  ,  dont  le  plus  voisin  du  cap  Sincoterre  en 
porte  le  nom,  Tautre  Menelera,  Isemeza,  Berna- 
I0U ,  Sernilla  et  Zibiza ,  qui  est  un  petit  hameau»' 

Porto-Fenere. 

Ce  port  est  à  l'entrée  du  golfe  4'Espezzîa  ;  îl 
y  a  une  petite  ville  située  sur  le  bord  de  lamer,  au 
pied  d'unç  haute  montagne  remplie  d'oliviers. 

JsU  Palmaria. 

'  Vîs-à-vîs  de  Porto- Venere ,  est  une  grande  îsle 
fort  haute  ,  qu'on  nomme  Palmarîa  ;  cette  îsle  for-* 
me  le  port  de  Porto-Venere  ;  elle  n*est  éîoîgnéel 
de  la  ville  ,  par  la  pointe  de  Pouest ,  que  d'environ 
quarante  toises. 

On  peut  passer  entre  la  ville  et  Tîsle,  avec  une 
galère  ordinaire  ,  mais  îl  faut  bien  savoir  le  passa- 
ge; car  presque  vers  le  milieu  de  cette  îsle  ,  il 
y  a  une  longue  pointe  de  sable  et  vase  qui  $'avan<^ 
ce  sous  Peau^  vis-à-vis  d'uu  Couvent  de  St.  Fran^ 
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çoîs,  qui  est  hors  la  ville  sur  une  pointe;  il  ri^y  a^ 
que  deux  brasses  et  demie.dans  cet  endroit;  mais 
entre  les  deux  pointes  de  l'entrée  »  il  ne  manque 
pas  de  fond. 

Isle  du  Tin.  ^ 

Tout  proche  Tisle  Palmarîa)  du  côté  da  sud,  il 
y  en  a  une  petite  qu'on  appelle  le  Tin ,  qui  est 
ausfi  fort  haute ,  sur  le  sommet  de  laquelle  il  y 
a  un  petit  fort  abandonné  ,  et  un  vieux  débris 
d'un  monastère  ;  ^tle  est  aussi  remplie  d'arbres  de 
pin  :  au  sud*ouest  de  cette  isle ,  environ  trois  cent 
toises ,  il  y  a  un  écueil  hors  de  l'eau  ,  et  quelques 
roches  sous  l'eau,  dont  il  faut  s'éloigner. 

Venant  du  côté  de  Touest,  pour  aller  mouiller, 
à  Porto- Venere,  on  passe  ordinairement  entre  ces. 
deux  isles  ,  où  il  ne  manque  pas  de  fond  ;  en- 
suite on  fait  le  tour  de  l'isle  Palmaria,  et  on  entre 
dans  le  golfe  d'Espezzia ,  rangeant  à  discrétion  un 
petit  fort  quarré ,  qui  est  sur  un  écueil  à  fleur  d'eau 
à  l'extrémité  de  Tisle  Palmaria ,  du  côté  de  Test. 
'On  peut  ausssi  passer  entre  cette  isle  et  le  fortin, 
passant  un  peu  plus  proche  du  fort  que  de  Tisle ,  ou 
du  moins  vers  le  milieu ,  y  ayant  trois  brasses  au 
moins  profond;  et  il  faut  prendre  garde  à  quelques 
S'ochers  qui  sont  à  fleur  d'eau  de  part  et  d'autreé 

Ayant  donc  doublé  ce  fortin  d'une' manière  ou 
d'autre,  on  va  ensuite  mouiller  vers  le  milieu  d'u--, 
ne  anse ,  qui  est  du  côté  du  nord-ouest ,  où  il  y  a 
quelque  peu  de  plages  de  grave  ;  elle  est  remplie 
d'oliviers ,  jusques  auprès  de  la  mer  :  on  mouille  le 
premier  fer  du  large,  par  huit  à  dix  brasses  d'eau 
vers  le  sud-est,  ensuite  on  porte  une  amarre  à  tenre 
▼ers  le  nord-ouest ,  proche  les  oliviers ,  à  un  grelin 
et  demi  loin  de  la  plage  ;  pour  lors ,  on  sera  par 
quatre,  à  cinq  brosses  d'eau,  fond  d'herbe  vaseux;    . 
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les  autres  galères  mouillent  aux  environs  y  et  quel- 
ques unes  demeurent  affourchées  sur  deux  ancres. 

'  On  y  peut  même  venir  mouiller  avec  des  vai^ 
seaux  ;  et  lorsqu'on  vient  dans  cette  Rade ,  .il  ne 
faut  pas  approcher  plus  de  deux  longueurs  de  ca« 
bieS}  la  pointe  où  est  le  couvent  de  St.  François  » 
dont  nous  avons  parlé  ,  parce  que  le  fond  manque 
tout-à-coup  de  part  et  d'autre  :  on  fait  de  l'eau 

,  à  un  puits  qui  est  hors  la  ville  >  et  quelquefois 
idifis  le  cloître  de  ce  Couvent 

Le  traversier  de  la  grande  passe  est  Test-sud*  esn 
Celui  de  la  petite  passe,  le  sud-ouest;  mais  ni  Pua 
ni  Tautre  ne  peuvent  causer  de  grosse  mer. 
La  latitude  est  44  dégrés  6  minutes. 

Le  Golfe  (tEspezzia. 

Est  fort  grand ,  et  a  environ  six  milles  d'enlbor 
cernent ,  et  trois  à  quatre  de  largeur  ;  et  environ 
un  petit  quart  de  lieue  de  la  pointe  du  nord-esc 
du  Porto- Venere  ,  il  y  a  une  citadelle  assez  con- 
sidérable 9  nommée  Ste.  Marguerite  ;  elle  est  si* 
tuée  sur  l'extrémité  d'une  longue  pointe  de  ro*. 
chers,  fortifiée  de  toutes  parts. 

Depuis  cette  pointe  jusqu'à  la  ville  d'Espezzia»^ 
qui  est  dans  le  fond  du  golfe,  il  y  a  environ  quatre 
milles  ;  entre  deux ,  il  y  a  plusieurs  grandes  calanr 
ques  où  l'on  pourrait  mouiller  avec  des  galères. 

Immédiatement  après  la  citadelle  de  Ste.  Mar- 
guerite ,  il  y  a  une  calanque  assez  enfoncée ,  qvx 
Si  environ  deux  cent  cinquante  toises  de  large, 
et  près  de  quatre  cent^  d'enfoncement ,  où  l'on 
pourrait  mouiller  avec  trois  à  quatre  galères  ;  dans 
le  milieu  ,  il  y  a  quatre  à  cinq  brasses  d'eau ,  vis- 
à-vis  une  grande  maison  blanche  »  qui  est  sur  la 
gauche  en  entrant. 

Mais  da  l'autre  côté  de  cette  calanque ,  il  y 
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en  a^  une  autre  bien  plus  grande  xt  plus  etlfoiN 
cée  :  on  la  reconnaît  par  uti  Couvent  de  Père^ 
du  Mont-Olivet,  qui  est  sur  la  gauche,  en  eii* 
trant  sur  le  bord"  de  la  mer. 

On  peut  aisément,  pendant  Tété,  y  mouiller 
avec  huit  à  dix  galères  ;  elles  y  mouillent  du  côté 
du  Monastère ,  où  il  y  a  plus  de  fond  ;  la  com<» 
mandante  met  sa  poupe  tout  près  de  ce  monas- 
tère, ayant  un  fer  vers  le  nord-est,  et  un  autre 
au  nord-ouest ,  et  deux  amarres  du  côté  du  Cou* 
vent  ;  il  y  a  quatre ,  cinq  à  six  brasses  d'eau ,  fond 
d'herbe  vaseux  ;  les  autres  galères  se  rangent  pro* 
che  ^^elle ,  et  font  deux  audanes ,  parce  qu'il  n'y 
a  pas  d'eau  sur  la  droite  en  entrant ,  à  plus  d  une 
longueur  de  cable  loin  de  la  côte ,  non  plus  que 
dans  le  fond  de  la  calanque  j  c'est  pourquoi ,  il  na 
faut  pas  aller  plus  avant  que  le  Couvent. 

Dans  le  fond  de  la  plage  ^  vers  le  nord-ouest 
et  proche  la  mer ,  il  y  a  une  très-bonne  fontûne 
suffisante  pour  plusieurs  galères* 

Le  traversier  est  Test-nord-est ,  qui  y  donne  à 
plein  ,  mais  il  ne  peut  causer  de  grosse  mer  ;  le 
vent  de  nord  ouest  y  est  le  plus  à  craindre  ,  pat 
la  raison  qu'il  vient  quelquefois  avec  violence  « 
entre  deux  hautes  montagnes  5  et  prend  les  bâci- 
mens  à  moitié  en  travers.^ 

Sur  la  pointe  qui  s'avance  en  mer,  à  la  droite  en 
entrant ,  il  y  a  un  petit  fort  quarré ,  et  de  Tautre 
côté ,  on  voit  plusieurs  petits  villages ,  devant  les- 
quels on  peut  aussi  mtouitler  à  quatre  ou  cinq  bras« 
ses. 

La  Fille  d*Espezzia. 

Est  dans  le  fond  du  golfe ,  comme  nous  avon^ 
dît  ci-devant  ;  elle  est  petite  et  entourée  de  mu- 
railles fort  vieilles ,  d'une  figure  presque  quarrée^ 
située  dans  une  très-belle  pl^e  et  sur  le  bmé 


Digitized  by  LjOOQLC 


MÉDITERRANÉE-  22$ 

àe  ta  mer ,  devant  laquelle  il  y  a  un  petit  quai 
pour  se  débarquer  :  on  n^en  peut  approcher  à 
un  demi- quart  de  lieue  qu'avec  des  batfeaux  ;  on 
y  voit  de  grands  arbres  devant  la  ville  proche  la- 
mer;  il  passe  une  petite  rivière  proche  les  murs  » 
laquelle  traverse  aussi  la  ville. 

Près  la  ville  sur  la  droite,  on  voit  un  Couvent 
et  plusieurs  bocages  sur  une  pointe  un  peu  avan- 
cée  ,  proche  laquelle  sont  deux  vieilles  touts  rui- 
nées qui  sent  dans  la  mer,  et  quelques  rochen 
aux  environs. 

Et  par*delà  cette  pcûnte ,  allant  à  l'est ,  U  y 
a  une  grande  pointe  remplie*  de  canières  et  ma« 
récages,  bordée  de  plages  de  sable  et  vase. 
«  On  peut  mouiller  presque  par-tout  ce  golfe  avee 
des  vaisseaux ,  par  dix,  quinze  à  dix-huit  brasses 
d'eau  :  on  y  pourrait  même  échouer  dans  le  fond 
vis-à-vis  la  ville ,  dans  ime  extrémité ,  le  fond  étant 
vaseux» 

Les  vents  de  sud-est  »  jusques  au  $ud9  y  don* 
nent  à  plein  et  sont  les  traversiers. 

Mais  comme  il  se  trouve  un  banc  de  sable  S 
l'entrée  de  ce  golfe ,  qui  le  traverse  presqu^en* 
tièrement ,  sur  lequel  il  n'y  a  que  dix  à  douze  bça3« 
ses  d'eau,  il  empêche  que  la  mer  n'y  soit  pasgrosse. 

Environ  trois  milles  vers  l'est-sud-est  de  la  ville 
d'Espe^zia ,  il  y  a  un  petit  village  sur  une  pointe  9 
qu'on  appelle  ot.  Lorenze. 

Leriza. 

Environ  trois  à  quatre  milles  à  Test  de  la  cita» 
délie  de  Ste.  Marguerite  ,  il  y  a  un  fort  quarré , 
proche  lequel  est  une  petite  ville  ,  nommée  Le-, 
riza  f  située  sur  le  bord  de  la  mer. 

Pointe  de,  la  Mayre^ 

De  la  même  citadelle  Ste.  Marguerite  à  la  pointOt 
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de  la  Mayre  ,  il  y  a  environ  sefpt  milles  vers  t*€f)C* 
sud  est.:  cette  pointe  est  fort  grosse ,  et  fait  ren- 
trée du  golfe  de  la  Mayre  ,  qui  est  asset  profond  t 
et  c'est  où  finit  la  côte  de  Gênes  ]  proche  cettô 
pointe  ,  il  y  a  un  gros  ëfcueil  hors  de  Teau^ 

Environ  quarante-cinq  milles  au  sud-est ,  qua- 
tre dégrés  vers  l'est  de  Tisle  de  Porto-Yenefe,  est 
la  ville  de  Livourne  ;  entre  les  deux ,  i  1  y  a  uû 
grand  enfoncement  et  des  terres  fort  hautes,  prin- 
cipalement, jusques  à  Via«Regio  et  Luques»  oÀ 
commence  la  grande  plaine  de  Pize  ;  il  y  a  aussi 

Slusieurs  villes  et  villages  proche  la  mer  le  long  ' 
e. cette  côte,  dont  le  plus  voisin  de  la  ville  d*E^ 
pezzia  est  St.  Lorenzo  >  Mazo  ^  Leriza ,  Telarott> 
Crou  ,  Mayre ,  Porto  -  Louna ,  Saragoza  ,  Betra- 
£anta,  Via-Regio  ,  Serchio  ^  et  la  ville  de  Luquesy 
qui  est  un  peu  éloignée  de  la  mer. 

Ensuite  on  voit  la  grande  plaine  de  Pize  ;  on 
découvre  les  tours  de  cette  ville ,  quoiqu'éloignée 
de  la  mer  «  en  passant  vis-à-vis  d  une  rivière  qui 
en  passe  proche  :  on  voit  ensuite  une  tour  prcH 
che  la  mer,  et  un  village  auprès,  qu'on  appelle 
St.  Pierre;  il  n'est  éloigné  de  Livcume,  que  de 
cinq  à  six  milles  ;  entre  les  deux,  il  y  a  plu^tH9 
petites  branches  de  rivières  et  canaux. 

Plage  de  Pize. 

Toute  cette  côte  depuis  Vîa-Regïo,  où  com* 
snence  la  plaine ,  est  bordée  de  grandes  plages  de 
sable,  où  il  se  trouve  quelques  pointes  qui  s'a- 
vancent fort  loin  sous  Peau;  mais  principalement 
par  le  travers  de  cette  Église  de  St.  Pierre  ,  où  il 
y  â  îin  banc  de  sable  qui  s'élève  vers  l'ouest ,  eix« 
viron  neuf  à  dix  inilles,  sur  lequel  il  n'y  a  que  cinq 
à  six  brasses  d'eau  ;  et  à  son  extrémité  ,  il  y  m 
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tifl  autre  banc  aussi  dé  sable ,  Sur  lequel  il  n'y  a 
que  deux  brasses  d*eau. 

RemarqueSé 

Lorsqu^dti  vient  du  côté  du  nord  ouest ,  ou  do 
Porto-Venere  ,  il  ne  faut  pas  rang^er  la  plage  da 
trop  près  9  ni  trop  au  large  ,  à  cause  de  ce  banc 
de  sable  dont  nous  avons  parlé ,  mais  gouverner 
droit  sut  la  tête  du  môle*  Les  vaisseaux  ne  pas-^^ 
sent  jamais  à  terre  de  la  Malore ,  à  cause  de  céf^ 
,bas  fonds  >  hors  d'une  nécessité. 

Lorsqu'on  vient  du  côté  de  louest ,  on  ne  peut* 
voir  ia  ville  de  Livourne,  que  de  douze  à  quinze 
milles,  parce  qu'elle  est  basse;  on  découvre  seù-^ 
lement  la  montagne  de  Monte*Negro ,  qui  est  à  - 
deux  lieues  par-delà« 

La  Fille  de  Livourne^ 

Cette  ville  est  située  sur  le  bord  de  la  mer? 
dans  une  plaine  »  et  très-bien  fortifiée ,  environ*' 
née  de  très-bons  fossiés  d*eau  »  et  demi- lunes  re- 
vêrues;  il  y  a  encore  plusieurs  autres  fortifications 
aux  environs  ;  il  s'y  fait  un  grand  commerce  de 
toute  sorte  àe  Nations  étrangères. 

Darses. 

Devant  la  ville ,  du  côté  de  l'ouest ,  il  y  a  deux 
darses  peut  des  galères  >  et  même  pour  des  vais*^ 
seaux;  ellçs  se  ferment  à  chaîne  :  pour  y  entrer , 
il  £iut  passer  par  un  chenail  fort  étroit  et  entre 
deux  forteresses.  > 

Môle  de  Livourne, 

Aq-defaors>de  ces  darses,  il  y  a  nfii  môle  fort 
pand ,  le  long  duquel  les  vaisseaux  et  les  gale*^ 
re ,  peuvent  mouiller  à  la  droite  en  entrant;  cat  ^ 
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il  n'f  a  point  d'eau  au  milieu ,  y  ayant  un  Wœ 

de  roches ,  dont  une  parait  hors  de  leau. 

Tellement  que  lorsqu'on  veut  entrer  dans  ce 
'môle ,  il  le  faut  Ranger  autant  qu'on  peut ,  ou 
la  proue  des  vaisseaux  qui  sont  olrdinaÂrement  à 
1a  tête  du  mâle;  ensuite  on  mouille  une  ancre  à 
U  gÂuche  >  et  on  tourne  la  poupe  au  môle  et 
k  proue  sur  le  village  :  il  fsiut  s'amarrer  à  qua- 
tre de  poupe  et  de  proue  ;  il  y  a  douze  à  qiim* 
:rie  pieds  d'eau  y  fond  de  vase  ;  et  plus  on  est  voi- 
sin du  môle  9  mieux  on  est  mouillé  »  comme  étant 
le  plus  profond. 

'  Les  vaisseaux  marchands  se  mettent  de  même 
la  poupe  à  la  tête  du  môle,  où  il  y  a  dix-huit 
a  vingt  pieds  d'eau. 

Tour  appelée  Marsoque. 

Approchant  de  la' ville,  on  voit  deux  petites 
tours  environnées  de  la  mer ,  dont  la  plus  haute 
en  blanche,  on  TappeUe  la  Marsoque  ;  U  faut 
s'en  éloigner ,  parce  que  tout  est  rempli  de  ro- 
chefS  à  tieur  d'eau  et  sous  l'eau  aux  environs.  U 
y  n  aussi  à  Toiiverfure  du  môle  plusieurs  rocheU; 
sur  le  plus  gros ,  il  y  a  ime  cabane  de  garde ,  il 
la  faut  ranger  pour  aller  dans  les  darses  ;  mais 
il  est  besoin  d'uil  pilote  du  lieu  pour  y  entrer. 

A  la  tête  du  môle  ,  il  y  a  deux  batteries  de 
tâHons  l'une  sur  l'autre  ,  très- considérables. 

On  va  faire  Teau  hors  la  ville  du  côté  du  sudf 
ppocbe  ks  Capucins,  et  Ton  passe  avec  les  bateaux 
dans  les  £ossés ,  le  long  du  môle  sous  un  pont» 

La  latitude  est  43  dégrés  36  minutes ,  et  la  va- 
riation 14  à  i5  dégrés  nord-ouest  :  le  traversier 
«st  le  venr  de  nord  >  mais  U  n'y  cause  pas  à» 
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Le  Fanal, 

Âti  dehors  dû  môle,  envifon  quatre  à  cinq  ton 
tes  Vers  le  sud ,  il  y  a  une  tour  située  sur  uti 
)rdcher  environné  de  la  mer  ;  sur  }e  haut  de  la 
tour,  il  y  a  une  lanterne  qu'on  allume  le  soif 
|)o\|ir  la  reconnaissance ,  ce  qu'on  appelle  le  Far- 
tai} il  est  environné  d'écueîls  hors  de  leau  et 
Sous  Teiiu  )  qu'il  ne  faut  approcher  qu'avec  dis^ 
crétion  s  qui  s'avancent  environ  trois  cent  toi* 
ses  au  large. 

Environ  huit  I  neuf  milles  au  sud  sud  est  ^  cini] 
dégrés ,  vers  le  sud  du  môle  de  Livourne ,  est  la 
pointe  de  Monte-Negro  :  entre  les  deux  et  près- 
qu'à  moitié  chemin,  il  y  a  un  fort  sur  une  pointe 
basse ,  vis-à-vis  duquel  est  une  pointe  de  rophet 
sous  l'eau ,  qui  s'avance  fort  au  large  ;  il  y  en  â 
aussi  tout  le  long  de  cette  côte^  auxquelles  il  faut 
prendre  gardée 

Cap  Monté-Nisgrûé 

Le  cap  de  Monte-Negro  est  fort  haut,  etiaît 
Ventrée  du  goHe  de  la  Cheaume  proche  VadeJ 
on  voit  presquà  la  moitié  de  cette  montagne,  du 
côté  de  Livourne,  un  grand  Couvent  de  Notre^ 
Dame  de  Monte- Negro ,  et  quelques  maisons  au« 
J^rès ,  qui  en  donnent  la  connaissance. 

La  Malore, 

JEst  un  banc  de  rochers  presqu'à  fleur  d*eati; 

3[ui  est  à  l'ouest,  six  dégrés  vers  le  nord  du  môle 
e  Livourne ,  environ  six  milles  ;  il  jpeut  avoir 
cinquante  à  soixante  toises  d'étendue  .  hors  de 
t'eau  :  on  a  élevé  au  milieu  quelques  ^lierreS) 
et  une  croix  pour  le  découvrir  de  plùsloîni 
Aux  environs  de  ce  banc  ^  à  un  quart  de  fieue^ 
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il  y  a  quelques  roches  sous  Peau  ,  presque  de  ton^ 
tes  parts,  mais  principalement  du  côté  du  nordt 
où  environ  une  demi*lieue  ^  il  y  a  un  banc  àe  sa* 
ble ,  sur  lequel  il  n'y  a  que  six  à  s6pt  pieds  d'eau^ 
où  la  mer  brise  quelqueiois* 

Dans  cette  même  ligne ,  à  trob  à  quatre  milles 
de  ce  banc  »  il  y  en  a  un  autre ,  sur  lequel  il  n'y 
a  que  deux  brasses ,  qui  joint  Téxtrémité  de  ce 
grand  banc  »  dont  nous  avons  parlé  ,  qui  comi> 
mence  aux  plages  de  St.  Pierre  ;  de  sorte  qu'il 
ne  faut  pas  approcher  la  Malore  du  côté  du  nord; 
mais  à  un  petit  mille  du  côté  de  Touest  et  du 
audi  il  n'y  a  rien  à  craindre. 

La  Rade  de  Livourne.  ^ 

Lorsque  tes  vaisseaux  viennent  du  côté  de  louest^ 
Voulant  aller  à  Livoume,  ils  viennent  reconnaître 
Tisle  de  la  Gourgone ,  ensuite  ils  passent  au  sud  de 
la  Malore ,  ainsi  que  nous  venons  de  4ire ,  et  vont 
mouiller  à  une  demi-lieue  à  Touest-nord-ouest  du 
môle  de  Livourne ,  qui  est  ta  grande  rade  >  il  y  a 
sept  t  huit  à  dix  brasses  d'eau ,  fond  de  vase  : 
on  n*y  a  point  d'abri  que  des  vents  à  la  terres 
mais  comme  cette  rade  est  presque  environnée  de 
bancs  de  sable ,  depuis  le  sud-ouest ,  ouest  j^usques 
au  nord-est ,  et  que  recueil  de  la  Malore  la  cou* 
vre ,  tout  çi^la  ensemble  empêche  que  la  mer  n'j 
incommode  pas  beaucoup  et  rend  la  rade  bonne. 

VJsle  Gourgone. 

Est  environ  trente  milles  à  l'ouest  quart  de  sud- 
ouest  dti  gmôle  de  Livourne  ;  c'est  une  grosse  îsl^ 
forthat\tej  elle  parait  presque  ronde  ;  il  y  a  quel- 
ques xpaiçons,  de  pêcheurs  \  on  la  peut  ranger  de 
toutes  Èws*: 
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Là  Càpraja^ 

Est  une  tntie  isfe ,  mais  plus  grande  que  la 
jnrécédente,  qui  peut  avoir  cinq  à  six  mîHes  de 
hng ,  qui  est  vers  le  sud-ouesr ,  deux  degrés  verf 
le  sud  du  môle  de  Livourne,  environ  quarante 
siilles.  Celle-ci  est  habitée ,  et  a  une  -  pemte  for* 
teresse  :  on  pourrait  mouiller ,  dans  une  néces- 
sité ,  avec  des  galères  du  côté  de  Test. 

Remar(]ues  sur  ses  Cotes.     . 

Lorsqu'on  est  sur  le  môle  de  Livoiirne ,  on  voit 
non-seulement  ses  deuxisles,  mais  encore  partie 
de  celle  de  Corsé ,  et  les  hauteurs  dexelle  d  Elbe. 

On  ne  peut  voir  de  Livourne  le  cap  Baratte  ni 
de  Pîoinbiao  ;  on  voit  seulement  deux  ou  trois  pe* 
tîtes  montagnes  qui  semblent  des  isles,  qui, font 
une  partie  de  Tisle  d  Elbe.  Le  cap  Baratté  eit  un' 
peu  à  Test  de  Porto-Ferràre;  ensuite  vous  voyez;, 
distinctement  le  bout  de  Touestdé  la  même  î$Ie> 
qui  est  le  plus  élevé ,  dont  l'extrémité  est  le  cap  . 
ot.  Pedre;  mais  étant  presque  à  moitié  chemin 
de  l'un  à  Tautre  ,  on  découvre  entièrement  toute 
rtste»  comme  aussi  le  cap  Baratte*  Sur  le  haut  de 
la  pointe  dé  l'est  dé  Tisle  d'Elbe ,  il  y  a  une  au* 
tre  tour  qui  se  voit  de  loin  ;  et  étant  un  peu  plus 
avancé»  on  découvre  entre  Piombino  et  l'isle  d'El^ 
be ,  les  deux  petites  îsles  de  Palmaria ,  qui  sont 
presque  vers  le  mi-canal  de  Piombino*. 

De  Livourne  à  Porto- Ferrare,  qui  est  dans  Pîsle 
d^lbe ,  la  route  est  le  sud ,  cinq  dégrés  vers  l'ouest, 
et  la  distance  est  cinquante-cinq  nulles. 

Sèche  de  f^ade. 

De  la  pointe  de  Monte-Negro  ,au.  cap  Baratte;, 
la  route  est  le  sud-sud-est  >  cinq  dégrés  vers  le 
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sud ,  et  entre  les  deux ,  il  y  a  un  grand  enfon-^ 
cernent  ;  et  presque  vers  le  milieu  et  dans  la  me* 
me  ligne  d*un  cap  à  l'autre ,  il  y  a  une  sèche  que 
l'on  dit  être  l'ancienne  ville  de  Yade  i  qui  est 
abîmée ,  sur  le  haut  de  laquelle  il  n'y  a  que  trois 
à  quatre  pieds  d'eau* 

.  Elle  est  à  louest  de  la  tour  de  Vade  »  qui  est 
dani  le  fond  de  ce  golfe ,  environ  huit  milles  ; 
]a  tour  de  Vade  est  proche  la  mer ,  dans  un  ter^ 
rein  bas  :  on  voit  près  de  la  tour  un  village  et 
une  autre  tour  au-dessus  de  ce  village ,  et  un 
0ros  terrein  qui  en  donne  la  connaissance  ;  mais 
observant  de  n'entrer  pas  en  dedans  de  Taligne- 
ment  du  cap  Monte-Negro  et  de  celui  de  Ba^ 
fatte ,  on  évitera  entièrement  cette  sèche. 

Tout  le  long  de  ce  golfe ,  la  terre  est  fort  haute» 
excepté  près  du  cap  Baratte ,  et  il  y  a  plusieurs 
villes  et  villages ,  le  premier  qu'on  trouve  après 
le  cap  Monte-Ne|ro ,  s'appelle  Castillon-Chelle  » 
çix  est  un  petit  fort,  ensuite  Vade,  Populonisy 
JMionterufoU ,  St.  Vincenzo  et  Baratte, 

JLe  Cap  Baratte^ 

:  Est  une  grosse  pointe  fort  haute,  sur  laqueU 
le ,  du  côté  du  nord-ouest ,  il  y  a  une  petite  ville 
avec  un  château  et  une  tour  au  milieu  ;  et  sur 
une  autre  hauteur  près  la  ville ,  du  côté  du  nord'» 
il  y  a  une  espèce  de  redoute. 
Vers  le  nord-est  de  cette  pointe  »  il  y  a  une 

Srande  ainse  de  sable ,  et  une  pointe  de  rochers 
e  médiocre  hauteur ,  qui  s'avance  en  mer  :  on 
peut  mouiller  avec  des  galères,  dans  un  besoin  » 
dans  cette  plage  :  le  cap  Baratte  de  loin  parait 
isolé  de  part  et  d*autre ,  à  cause  des  basses  tenéa 
^  SQAt  derrière^- 
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La  Ville  de  Piombino. 

A  cinq  milles  au  sud-sud-ouest  de  la  pointe  du 
cap  Baratte  ,  est  celle  du  cap  Piombino  ,  qui  est 
celle  qui  s'avance  ie  plus  en  mer  »  et  qui  formé 
avec  lisle  ce  passage,  qu'on  appelle  commune* 
snent  canal  d^  Piombino  :  au  bout  et  tout  près, 
^e  cette  pointe  «  il  y  a  un  gros  ëcuetl  et  .quel«- 
ques  autres  auprès* 

La  vîtt^  de  Pîombino,  est  de  lautre  cdté  d6 
cette  pointe  vers  le  sud* est,  environ  deux  mH«» 
les  ;  elle  est  fort  petite  ,  située  sur  le  bord  de 
Ja  raer  ,  et  est  assez  bien  fortifiée  quoiqu'à  Pan^ 
tique  :  il  y  a  sur  une  pointe  basse  de  rochers ^ 
une  tour  quarrée  où  on  pourrait  moulHer,  dans 
}in  besoin ,  au-dedans  dé  celte  pointe  ,  pour  le^ 
vents  de  nord*#iest. 

Nous. allons  donner  la  description  de  tIfiU  dEl^ 
bt ,  msuiU  nous  reprendrons  à  Piombino, . 

Description  de  Vlsle  d^Elhé. 

Environ  douze  milles  à  louest-sud-ouesi:  lie  !« 
ville  de  Piombino ,  est  la  pointe  du  nord  de  Pisife 
d'Elbe  9  qui  est  le  terrèin  le  plus  proche  de  Piom-i 
hiiio. 

L'isle  d'Elbe  est  fort  grande  ;  «Ile  est  bbatt* 
coup  plus  longue  que  large ,  et  a  environ  cin"* 
quante  à  cinquante-cinq  milles  de  circuit;  elle 
est  fort  haute  presque  de  toutes  parts  ;  du  c6té 
de  Pest  ,  elle  a  un  très-bon  port ,  qu'on  appelle 
Porto-Longone  ;  et  du  côté  du  nord  »  est  le 
P(li;to-F«rraro«  La  pointe  du  nord^est  de  Pisle 
d'Elbe  j  gU  sud-ouest  quart  d'ouest  sept  milles. 
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Le  PortO'Eerraro. 

Est  une  grande  baye ,  située  du  côté  du  norf 
jie  risle  d'Elbç ,  comme  nous  avons  dit  ;  elle  i 
environ  quatre  milles  de  long ,  et  plus  de  deux 
de  large  :  sur  la  pointe  de  Pouest  ou  de  la  droite 
en  entrant,  est  la  ville  de  Ferraro,  qui  nestau^ 
tre  chose  qu'une  place  de  guerre ,  située  sur  ime 
longue  pointe  fort  haute  ^  escarpée  presque  de 
toutes  parts  et  très-bien  fortifiée. 
.  Cette  pointe  est  une  presqu^le;  sur  cesdeoi 
extrémités  sont  de\ix  forteresses  très-considérables 
par  leur  situation. 

Du  côté  du  nord  de  cette  ville  ,  environ  dnq' 
cent  toises ,  il  y  a  une  petite  isle  ronde  :  on  peut 
passer  à  terre  d  elle  sans  crainte  ^passant  par  mi* 
canal;  .du  côté  du  nord  de  cette  isle ,  à  une  dé* 
mi-longueur  de  cable  ,  il  y  a  quelques  roches. 

Du  côté  du  sud  de  la  ville ,  et  dans  cette  baye, 
il  y  a  un  port  qui  ferme  à.  chaîne,  dans  lequel 
on  peut  mettre  cinq  à  six  galères  fort  aisément, 
y' ayant  trois  à  quatre  brasses  d'eau.    ^ 

Voulant  donc  aller  mouiller  à  Porto-Ferraro, 
il  ne  faut  pas  ranger  à  plus  de  deux  longueun 
de  cable  la  pointe  de  la  ville  ;  ensuite  tournant  à 
rentôur,  on  vient  mouiller  vis  à-vis  une  tour  qui 
est  à  l'entrée  du  môle  qui  s'avance  en  mer;  on 
sera  par  six  à  sept  brasses ,  suivant  les  endroits. 

Ordinairement  la  commandante  et  quelques  ar« 
très  galères,  portent  des  amarres  au  pied  de  cette 
tour ,  ou  de  l'autre  côté  du  môle  ;  le  fond  j  est 
très  bon  d'herbe  vaseux  :  les  autres  galères  mouil- 
lent aux  environs  d  elle  ;  les  vaisseaux  mouîHenr 
vn  peu  plus  au  laige ,  pour  être  plus  près  pour 
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t^pareHIer  :  c*éstèette  tour  qui  salue ,  ou  quîrénd 
te  salut  en  entrant. 

Ca  latitude  est  42  degrés  âo  minutes  ,  et  Ik  và-^ 
riarion  près  de  i5  degrés  vers  le  nord  ouest. 

Du  côté  de  louest  de  la  ville ,  il  y  a  quelques 
âdmes  dans  uii  bas  terrein ,  et  quelques  autirei 
aa-dedans  d'une  pointe,  allant  vers  le  £ônd  de 
la  baye.  Lorsqu'on  vient  mouiller  dans  ce  port, 
il  ne  faut  pas  trop  s'approcher  du  côté  de  la  ville 
où  est  ce  bas  terrein,  car  il  n'y  a  point  d*eau; 
ni  aller  trop'  avant  dans  la  baye ,  quoiqu'il  y  ait 
on  grand  espace  ;  mais  bien  à  trois  à  quatre  ca-f 
blés  de  la  tour ,  dont  nous  aVolis  parlé  :  on  yt^ 
faire  de  l'eau  do  l'autre  côté  de  la  baye,  proche 
d^ane  pointe  de  rochers  qu'on  voit  à  la  rjive  de 
la  met  :  lorsqu'on  est  mouillé  à  l'entrée  du  port» 
ott  ne  peut  voir  la  mer  du  large  ;  il  n'y  a  que: 
le  nord-ouest  et  le  sud-ouest  ,  qui  incommode;- 
maïs  il  ne  peut  causer  dé  grosse  iner ,  parce  qu'il 
vient  par-dessu;  la  terre. 

Environ  un  bon  mille  vers  le  nord- ouest  quart 
d'ouest  de  là  pointe  de  la  ville  de  Porto-Ferraro , 
il  y  a  une  grosse  pointe  ,  proche  laquelle  soht 
deux  sèches  ,  éloignées  d'environ  deux  longueurs 
de  :  cables  >  où  *  la  mer  brise  quelquefois. 

.    Cap  Sl  Pierre. 

Environ  neuf  à'  dix  milles  vers  Tèuest  de  cette 
pointe ,  est  le  cap  St.  Pierre ,  qui  est  l'extrémité 
da  bout  de  l'ouest  de  l'isle  ;  entre  les  deux,  il 
y  a  un  grand  enfoncement  ;  presque  vers  le  mi- 
lieu ,  est  un  village  qu'on  appelle  St.  Antoine  » 
et  quelques  tours  de  garde  sur  l'extrémité  des 
pcMnte&i 

Le  cap  St.  Pierre  est  fort  haetit  et  escarpé ,  et 
le  terrein  est  le  plus  élevé  de  ri$le;  on  en  peut 
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approcher  autant  qu'on  le  veut  av^6  djiscretioa^j 
il  y  a  pourtant  une  roche  à  rextrémîté  de  la  poiAnij 
te>  mais  elle  est  proche  de  terre. 

Saint'Pedro-d*Elcampo^ 

,  Environ  quatre  à  cinq  milles  ver^  l'estrSiid  esT 
du  cap  St.  Pedro ,  il  y  a  une  grande  anse  assaft 
enfoncée  f  qu'on  appelle  Si&int-Pisdro-d  Elpampo  f 
dans  laquelle  on  peut  mouiller  avec  des  galèreSi 
en  un  besoin  ;  elle  est  assez  bonne  lorsqiie  les* 
vents  sont  à  la  terre  :  le  vent  de  sud*sud-e$t  f 
donnjB  à  plein ,  et  en  est  le  iraversier  ;  de  SQrie 
€^  lorsq^j'on  en  voit  la  moindre  appas'ence»  il. 
en  £iut  partir. 

On  reconnaît  ce  lieu  lorsqu'on  vient  9  soit  du 
c^të  du  nord  ou  de  l'oue&t ,  par  une  grosse  et 
Éaute  pointe  ,  qui  est  environ  quatre  à  cinq  mil- 
les du  cap  St.  Pedro ,  qui  a  plusieurs  taches  blan-*. 
Aes;  ensuite  ot\  voit  plus  à  Test,  sur  ime  autre, 
pointe ,  du  même  côté ,  une  tour  ronde  à  h  g^u*' 
che  en  entrant  ;  elle  est  suivie  d'une  grande  place 
de  sable  y  et  quelques  xlHages  auprès  du  côté  du 
nord  ouest. 

;  Audehors  la  pointe  droite  en  entrant  »  il  7  ^ 
deux  écueils  hors  de  l'eau ,  dont  il  y  pn  aunà 
deux  longueurs  de  cables  au  large. 

Lorsqu'on  veut  aller  mouiller  dans  cette  rade^ 
U  ne  £aut  approcher  cette  pointe  de  la  gauche 
où  est  cette  tour,  qu'à  une  longueur  de  cable 9 
à;  cause  de  quelques  roches  qui  sont  aux  enviroas} 
il  faut  passer  par  le  milieu  ou  à-peu^-près  ;  ensuite 
op  peut  mouiller  par  son  travers ,  et  plus aude- 
dans ,  si  on  veut  :  on  porte  des  amarres  sur  cette 
pointe  où  est  cette  tour  :  on  y  est  par  quatre 
à  cinq  brasses  d'eau»  fond  dis  sable  fin»  et  quel- 
que peu  de  vase.       .     . 
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Dans  le  fond  de  cette  plage ,  du  côté  du  nord* 
ooest)  Il  y  a  un  petit  village  qu^on  appelle  Saint* 
Pedro-d*Elcampo,  ettout-auprèsdans  cette  grande 
pUne,  un  moyen  château  appelé  St.  HUaire^ 
situé  sur  une  colline. 

Auprès  de  cette  tour ,  il  y  a  quelques  magasins  à 
pêcheurs  4  sur  le  rivage  dans  un  grand  enfonce* 
ment  »  mais  il  n'y  a  point  de  profondeur  d  eau  ; 
piesque  vers  le  milieu  de  cette  anse,  proche  quel*^ 
oqes  maisons  >  il  passe  un  ruisseau  où  on  peut 
nire  de  très-bonne  eau* 

Cap  St.  Andri. 

Du  cap  St.Tedro  au  cap  St.  André  «  il  y  a  en* 
ifîron  quinze  milles  à  l'est  Quart  de  sud-est,  cinq 
dmés  vers  le  sud  ;  entre  ranse  de  Saint-Pedro^ 
d*Elcampo  et  le  cap  St.  André ,  il  y  a  deux  plages 
de  sable  et  quelques  écueils  auprès,  et  l'on  voit 
sur  une  hauteur  un  peut  village  :  toute  cette  côté 
est  très-peu  habitée  ;  le  cap  St.  André  est  bas  par 
son  extrémité,  et  a  des  tâches  blanches;  auprès 
de  ce  cap ,  du  côté  de  Toueist ,  il  y  a  quelcjues 
écueils  hors  de  Teau. 

VJsU  Planouse. 

Environ  neuf  milles  au  sud-ouest,  six  dégrés 
vers  l'ouest,  de  la  pointe  de  la  droite  en  entrant 
de  St.  Pedro ,  est  risle  de  Planouse ,  qui  est  fort 
basse  et  remplie  de  bruscages;  elle  a  environ  qua« 
^e  milles  de  long  et  une  demi- lieue  de  large  i 
on  la  peut  ranger  du  côté  du  nord  et  du  nord- 
ouest  ;  mais  du  côté  du  sud ,  il  y  a  plusieurs  ro- 
ches hors  de  Teau,  qui  s'avancent  plus  d'un  mille 
et  demi  :  on  peut  mouiller  du  côté  de  l^ouest  et 
dv  nord-est ,  suivant  le  vent;  mais  il  faut  être 
toujours  prêt  à  serper ,  et  tourner  l'isle  vers  lé 
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gHnte  du  nord  ^  qui  est  assez  nette  ;  ou  y  peut 
ire  du  bois  aisément  :  on  mouille  à  un  quart  de 
lieue  de  l'iste ,  par  dix  à  douze  brasses  d  eau» 

Jsle  de  Monte-Christo. 

Du  cap  St.  André  de  l'îsle  d'Elbe  à  Tisle  de 
Monte-Christo ,  la  roule  est  le  sud  sud-oùest,  en- 
viron vingt-sept  milles  :  cette  isfe  est  fort  haute, 
€ft  semble  ronde  de  loin  ;  elle  a  environ  sit  à 
Sept  milles  de  long  du  côté  de  l'est  ;  il  y  a  un 
gros  écueil  auprès  ;  on  y  pourait  mouiller  du  côté 
du  sud-est ,  dans  une  nécessité.  . 

Formigue^  de  Monte^Christo. 

Au  nord-ouest  quart  d'ouest  du  milieu  de  Mon- 
té-Christo ,  environ  neuf  milles  »  il  y  a  un  banc 
de  roches  de  l'étendue  d'une  demi  lieue  ,  nom- 
inées  les  Formigues  ;  quelques-unes  de  ces  roches 
5ont  hors  de  Peau,  d'autres  à  fleur  d'eau  et  d'autres 
50US  l'eau  :  elles  sont  très-dangereuses  ,  princi- 
palement de  nuit  ;  et  lorsqu'on  se  trouve  aux 
environs  en  calme ,  il  faut  y  prendre  garde  ,  à  cau- 
se que  les  coiuans  et  les  mers  portent  dessus. 

Porto-Longone. , 

A  six  milles  vers  le  nordrestldu  cap  St.  Aa- 
âré  en  risle  d'Elbe,  est  le  Porto- Longone,  il  est  dtt 
cptéde  lest  de  l'isle  et  fort  enfoncé;  il  y  a  plusieurs, 
endroits  où  Ton  peut  mouiller  avec  des  vaisseaux 
et  galères  :  sur  la  droite  en  entrait ,  il  y  a  une 
citadelle  considérable ,  située  sur*  une  pointe  de 
rochers,  escarpée  de  toutes  parts,  et  à  la  gauche 
un  petit  fortin  :  on  mouille  au-delà  de  la  cita* 
(If  lie  dans  une  grande  calanque  fort  profonde.  JLe 
iraversier  est  le  vexit  d'est-sud-estt 
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Ferriere. 

Environ  deux  milles  vers  le  nord  quart  de  nord^ 
est  de  la  pointe  de  Porto- Longone ,  il  y  a  un  fort 
petit  enfoncement  qu'on  appelle  Ferriere ,  où  it 
y  a  quelque  maisons  et  plusieurs  mines  dé  fer: 
on  peut  mouiller  dans  un  besoin  devant  les  ma^ 
gasins^  par  dix-huit  à  vingt  brasses  d'eau,  fond 
de  gros  gravier  qui  n'est  guères  bon  ;  on  ny  a 
aucun  abri  du  vent  du  large*  ;  sur  la  pointe- du 
sud-est,  il  y  a  une  lourde  garde  ;  près  de  cette 

E ointe  est  un  gros  écueil  :  on  peut  faire  dans  un 
esoin  quelque^  peu  d'eau  au-dessus  des  maisons  « 
qu'on  y  voit. 

De  la  points  du  nord  de  Ferriere  à  cejl^  du 
nord^est  de  l'isle  d'Elbe  ,  il  y  a  environ  trois^  miU 
les  au  nord  quart  de  nord- est  :  entre  les  deux, 
sur  le  haut  de  l'islç,  il  y  a  une  tour  quarréeé 
£t  de  cette  pointe  à  qelle  du  nord  de  la  même 
Isle  9  il  y  a  quatre  milles  vers  le  nord-ouest  quart 
de  nord  :  presque  à  moitié  chemin  de  l'un  à  l'auh  ^ 
tre  )  il  y  a  une  petite  anse ,  où  on  pourrait  mouil- 
ler avec  les  vents  k  h  terre  ;  il  y  a  un  magasiti 
à  pêcheur  :  prpchç  la  pointe  du  nord  de  rElbe, 
est  une  petite  isle  presque  ronde ,  qui  est  haute, 
et  une  plage  de  sable  derrière  ;  mais  on  né  peut 
passer  à  terre  d'elle  qu'avec  des  bateaux  >  on  la 
peur  ranger  en-dehors  à  discrétion.  ! 

Remarques.  ^ 

J'aî  souvent  observé  que  lorsqu'on  navigue  paif 
!e  travers  de  l'isle  d'Elbe  »  les  boussoles  varient 
différemment  9  à  cause  des  mines  de  fer  qui  se 
trouvent  dans  cette  isle,  principalement  du  côté 
du  sud.         .  I 

Pfçm  allonf  reprmérc  à  Iq.  vilU  de  Piambm»^ 
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en  continuant  U  long  des  Côtes  >  et  les  tsles  tS 

sines. 

Nous  avons  dit  ci-devant  que  de  la  pointe  du 
liordd*£lbe  au  cap  de  Fiombino,  U  y  avait  en* 
vîron  douze  à  treize  milles  ;  c'est  la  largeur  du 
canal  de  Piombino. 

Canal  de  Piombino ,  et  les  Isles  Palmaria 
et  Cerbolû     . 

Presque  au  milieu  de  ce  canal ,  il  y  a  deui 
«Dsses  isles  presque  rondes ,  sur  le  haut  desquel* 
£^  est  une  tour  de  garde  ;  elles  ont  environ  \m 
mille  de  tour,  et  sont  fort  hautes  :  proche  la  pre- 
inièse  9  qui  s'appelle  Palmaria  9  il  y  a  un  écueil 
hors  de  l'eau  :  on  peut  néanmoins  ranger  ces 
isles  »  et  même  passer  entre  les  deux ,  mais  avec 
prudente. 

Du  cap  Piombino  ta  cap  de  la  Trcr^a  «  il  ^ 
a  environ  vingt  milles  vers  le  sud-est  j  entre  tel 
deux ,  fuit  un  grand  enfoncement  d'environ  treize 
milles  en  certains  endroits,  avec  des  plages,  et 
tin  bas  terrein  rempli  de  marécages  et  ^étangs  ; 
•n  appeHe  ce  lieu  la  plaine  de  Calva -Vetleta; 
H  y  en  a  un  autre  du  côté  du  si^d-est  s  dans  un 
autre  enfoncement  nonimé  Scatino. 

De  la  pointe  du  nord  d'Elbe  ,  à  celle  du  nord 
Mont-Argentat  gît  sud -est,  environ  cinquanie- 
dnq  milles  :  les  formigues  de  Talamon  sont  pre$> 
que  dans  cette  route,  à  quoi  il  faut  prendre  gardei 
les  laissant  à  terre  de  vous ,  si  c'est  de  nuit* 

Cap  de  la  Troya. 

Au  bout  de  l'ouest  du  cap  de  la  Troya^  «t 
une  petite  isle  assez  haute ,  sur  laquelle  \\  J  ^ 
Voe  toor  de  garde,  ronde,  éloignée  de  la  eéte 
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2*en?iron  un  quart  de  lieue  ;  entre  cette  îs!e  et 
la  terre ,  Àont  quelques  écueils  hors  de  l'eau  ;  sut 
tette  pointe  »  il  y  ^  une  tour  quarrée  ;  il  y  en 
a  une  autre  un  peu  plus  sur  le  terrein  proche 
fat  précédente,  et  un  village  dans  le  fond  dé  la 
plage  I  '  nommé  risle. 

Rochetta. 

Enyiron  six  milles  vers  le  sud-sud-est  de  cett6 
isle  ,  il  y  a  une  tour  blanche  quarrée^  et  quel- 
ques  fortifications  >  situées  sur  le  haut  d'un  ro- 
cher escarpé ,  qu'on  appelle  Rochetta  ;  et  au-^ 
dessus ,  sur  une  haute  pointe  ,  il  y  a  une  tour 
ronde  :  entre  l'isle  précédente  et  cette  pointe, 
il  y  a  un  gros  cap  qu'on  appelle  cap  de  la  Xroya  : 
il  est  fort  h^ttt. 

Castillane. 

Environ  cinq  milles  vers  l'est  de  ce  rocher  es* 
carpe  où  est  cette  tour ,  il  y  a  une  oetite  ville 
et  quelques  fortifications  qu'on  appelle  Castillone 9 
et  entre  les  deux,  il  y  a  un  peu d*enfo|icement 
et  une  plage  de  sable. 

Environ  quinze  milles  de  Castillone ,  et  du  côté 
du  sud-est,  est  la  pointe  de  Talamon  ;  entre  les 
deux  ,  on  voit  un  grand  enfoncement  d'enviroQ 
fix  milles»  qui  est  une  grande  plaine  bordée  d'u- 
ne plage  de  sable,  derrière  laquelle  sont  queU 
Ques  étangs  et  marécages,  ce  qu'on  appelle  étaqg^ 
de  Castillone. 

Au  bout  de  cette  plage  >  du  câté  de  la  mer  ^^ 
on  voit  deux  grosses  tours  quarrées ,  appelées  tourf 
de  Monbronne  ;  elles  sont  armées  de  quelque» 
pièces  de  canons  ;  il  y  a  iine  grande  maisoii  près 
de  la  mer  :  ensuite  la  côte  est  haute  jusques  à 
J^alamon ,  quien  e^t  éloigné  environ  se{«  milles; 
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il  y  a  plusieurs  tours  de  garde  $ur  lea  pointes  I4 

long  de  cette  cota  \| 

Talamôrié 

Talamon  est  uiie  petite  ville  de  guerre  ,  située 
sur  reztrémité  d'une  pointe  de  rocher  escarpée: 
on  peut  mouiller  ,  dans  une  nécessité  du  côté  de 
Test ,  mais  il  n'y  a  pas  dorail  pour  mettre  des 
amarres  à  terre ,  à  moins  d'être  sur  ses  ancres. 
^  On  voit  au-dessus  de  Talamon ,  une  jolie  ville^ 
sur  une  hauteur ,  entourée  de  murailles  et  dà 
tours  9  qu'on  appelle  Maillano. 

Les  Formigues  de  Talamon^ 

Sont  trois  rochers  plats  éloignés  l'un  de  l'autre 
de  quatre  à  cinq  toises ,  et  de  dix  à  douze  millet 
au  large  de  la  côte  de  Talamoii  ;  ces  trois  écueils 
gîssent  sud-sud-est  et  nord-nord-ouest  :  on  pçut 
passer  à  terre  d'eux ,  à  (a  petite  portée  du  ca- 
non; on  les  peut  de  même  ranger  en-defaors,  à 
une  semblable  distance  :  il  y  a  quelques  roches? 
à  fleur  d'eau  et  sous  l'eau  aux  environs  deux, 
mais  elles  en  sont  proche  :  depuis  Talamon  jusque^ 
à  Orbîtelle  >  il  y  a  environ  quinze  milles* 

Des  Formigues  de  Talamon  à  la  pointe  du  nord 
du  Mont- Argentat ,  ou  de  St.  Esteve ,  il  y  a  en- 
viron quinze  milles  vers  le  sud-est  ;  et  entre  k$ 
deux ,  c'est  un  grand  enfoncement  où  le  terreia 
est  fort  bas;  il  est  bordé  de  plages  de  sable  1 
et  presque  au  milieu  ,  il  y  a  une  petite  rivière  et 
des  salines  »  proche  desquelles  est  une  grande 
tour ,  et  quelques  fortifications  auprès. 

St.  Esteve.. 

Au  bout  de  cette  grande  plage,  qui  vient  se 
\  'terroî-ner 
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terminer  au  Mont-Argentat ,  et  vers  le  tiotd-é^t 
^e  Ce  Mont ,  il  y  a  un  petit  fort  quatre ,  armé 
de  quelques  canons  9  qu'on  appelle  St.  Estefve» 
situé  sut  une  pointe  de  rocher  :  du  côté  de  l'ouest 
de  la  pointe,  H  y  a  une  anse  et  une  plage  avec  quel« 
ques  maisons  à  pêcheurs  ,  devant  lesquelles  on 
peut  mouiller  avec  des  galères  et  autres  bâtimens: 
il  y  a  tout  proche  de  terre  dix  »  douz^  à  dix-huit 
brasses  d'eaiï)  àià  longueur  d'un  cable  des  pointes. 

On  mouille  indifféremment  dun  côté  et  d'autre 
de  cette  pjage  ^  mais  il  ne  faut  pas  aller  plus  avant 
que  la  pointe  où  est  le  fort»  parce  qu'il  y  a  ûueU 
ques  roches  sous  l'eau  à  une  longueur  de  càble.: 
on  mouille  un  fer  vers  le  nord-nord-est ,  par  dix* 
huit  à  vingt  brasses,  ensuite  on  porte  une  amarre 
sur  Tune  ou  sur  l'autre  pointe,  et  on  testera  pat 
neuf  à  dix  l}ras$es  »  fond  de  vase  ;  les  ancres  y 
tiennent  parfaitement  bien ,  parce  que  le  fond 
vient  en  montant  vers  la  :terre«  On  tait  de  l'eau 
en  haut  proche  le  fort  à  une  source  et  quelques 
petits  canaux  ;  les  vents  qui  incommodent  le  plus 
sont  le  nord-est ,  nord  et  nord-ouest,  qui  sont  les 
traversiers  ;  le  nord-ouest  y  cause  une  grosse  men 

La  latitude  est  42  degrés  2^  minutes^  et  U  vft*' 
fiadbn  de  1 5  dégrés  nord-ouest. 

Orbiielle* 

Envîroît  tme  demî-lîeue  vers  Test  du  fort  Su 
Ssteve  ,  il  y  a  deux  tours  de  garde ,  l^une  quanrée 
et  l'autre  ronde  ,  sur  deux  pointes  ;  entre  la  pre«* 
Biière,  qtd  est  quanrée  et  dtrSsfeve,  il  y  a  une 
grande'  anse  de  sable ,  mais  il  ne  fait  pas  faoii' 
y  mouillerw 

Vis^à-vSset  proche  de  la  dextaiète  tonr^  e^l'bn-* 
ik<ëe  de  l'étang  d'Orb$letle>  formé  par  une  Idngu4f 
jp9inteb9sse»r6mp%e  d'arbres  I  et  boidée  fie  se^ 
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t)Ie  »  qui  vient,  comme  nous  ;avon^  dit^  k^Q  côf^. 
de  Taîamoii  :  en  n'y  peut  cntref  quV<^  "àes  ba- 
teaux,  encore  avec  peine. 

On  y  voit  la  ville  dOrbitetle  au  milieu  de  cet 
éiàn^f  qni  e$t  une  petite  ville,  dé  guerre,  ap- 
partenant au  Roi  d'Espagne;  elle  est  située  sur 
rextréipfiité  dune  liasse  pointe  avancée  4?&?  l'é*^ 
iêjig  :  on  y  peut  aller  avec  des  bs^teaux»   r 

Le  Mmt-yttgentàii 

Est  une  grosse  pointe  fort  haute  et  fort*^  avaii«. 
cee  en  ^mer  ,  qui  parait  de  fort  loin  d'un  côte  et 
^'autre  :  on  la  découvre  d[u  canal  de  Fiombino  et 
du  côté  de  Test,  de  bien  loin  audetit  fie  Civita- 
Vecchia  :  cette  inontagne  parart  de  tous  côtés 
isolée,  à  cause  des  basses  terres  d'Ûrbitelle ,  dont 
nous  venons  de  parler,  .   .         ^ 

.  On  découvre  en  mé|ne*temps  Tisie  dCe  Giglion 
ou  Jifllly ,  qui  est  aussi  fort  hante  ,  éloignée  à\k 
Îfont-Àfgentat  d(e  dou^e^anlles  vers:r,a,v^st-sQdb 
ouest. 

Sur  la  pointe  du  nord  dû  Mont-Argentat  ,  ^ 
est  celle  de  St.  Esteve ,  il  y  a  une  tour  de  garde  ; 
et  environ  une  petite  li^ja  au  sud'ppest ,  il  y  a^ 
une  petite  isie  contre  la  pointe  de  l'ouest  de  ce 
Mont ,  à  environ  cent  cfnquènte  toises  :  on  peut 
pa^ef^  entre  rî^le  et  tar  tërfe  avee  i»ne  ^aièS^f 
j^i^l  h  mi^^canal  ;  mfais  >1  faut  pi^efi&re  gardV 
aux  couKants,  qui  y  sont  vicJh^nts# 

Depuis  cette  îsle,  jusque^  à  la  poinle  da sud» 
fU  du  Mosnt-Afgentat  ^  il  y  a  environ  sepif .mil* 
les  :  c'est  une  côte  fort  haute ,  escarpée^  de  netifcf 
|ftaiW;  .^n  y.  voit  pWieurs.  toutsde  garde  iuÊt  les 
l^oîmel  qui  se  réppridenV  Vuhè;  à  l!a«itré  ;  rn^MH 
l^re^e  au.milieu  sur  lé^^hfautfdTune  mpiit«g[^e>  9  % 
exi  a  une  |î^ec  une  petite  maison  auprès» 
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Vislè  Julty  ou  CigliOé 

Sllé  est  environ  douze  milles  à  louést-sud-ouesf 
de  la  pointe  de  Touest  d'Argentât  ;  elle  à  énviroxï 
six  à  sept  milles  de  long  ,  et  esttrès-hàtitè:  il  y  4 
ttié  forteresse  et  quelques  maisons  de  pêthéurs^ 

Vlsle  JioHutti* 

C'est  ttne  autre  isle,  mais  phis  Basse  et  p1uji[ 
petite  )  elle  est  environ  huit  à  neuf  milles  au  sud- 
sud-est  de  celle  de  Jully;  elle  est  habitué  ^arquelif 
ques  pécheurs  >  et  est  basse  par  le  milieu. 

Pùrt-'Hercideé 

environ  déut  milles  à  l*est-nord  est  de  h  pôlptcf 
da  sud- est  de  M ont-Argentat ,  il  y  a  une  petito? 
isle  assez  haute ,  appelée  isle  d'Hercule ,  sépàtëc( 
de  la  côte  environ  une  longueur  de  cable. 

Vis-à-vis  cette  isle  ,  vers  le  nord-oùest  ^/Af  i 
im  fort  quarré,  situé  suf  une  hauteur  :  entre  cet^ 
te  isle  et  la  côte,  il  y  a  quelques  écueils;  on 
pourrait  pourtant  passer  à  terre  d'eux  avec  unef 
galère ,  ayant  reconnu .  le  lieu  ;  il  y'a  trois  à  qiia« 
tte  brasses  dans  le  milieu  ;  mais  il  fkiit'  prendre 
garde  à  quelques  roches  sous  Feaù  ,  qiii  sdnt  àd 
côté  de  l'est-nord^est  de  la  pointe  de  Fisle';  eh« 
suite  il  faut  tourner  la  galère  et  gouverner  v^rs 
l'est I  jusqu'à  rentrée  du  Port-Hercùlé. 

Le  Pprt-Herctile  est  environ  un  triîMe  aii  no^dp- 
aord-est  de  cette  îsle  i  c'est  une  peftité  anse  rês* 
serrée  entre  deux  hautes  pointes ,  sut  lèsquèllîëi 
sont  detii  forteresses  très-considérables  :  aif  piècl 
^  celle  de  la  gauche  en  entrant ,  est  une  {Jè« 
tite  ville  de  guerre  ^  située  slir  le  penchant  de  cet* 
te  bauteur .  msques  sur  le  bord  de  la  men 

De  Wim  côte  sur  râutirè  pointé ,  ^iii'élî  usi 
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jpeu  plus  basse,  ii  y  a  uu  p^tit  fort  très  bien  armé^ 
proche  la  mer,  et  Pautre  forteresse  est  au-des- 
sus de  ce  fort  spr  une  hauteur  :<  on  rappelle  fort 
^e  Dom  Philippe  ;  il  est  fort  considérable  par  sa 
constriicuon  >  et  par  sa  situation  très-avaniageuse. 
L'entrée  de  cette  anse,  qui  est  .ce  qu'on  ap- 
pelle PortrHercule ,   n'excède  pas  cent  vingt  cinq 
toises  et  cent  cinquatite  d'enfoncement  ;  autrefois 
il  :poayait  être  appelé  port,  mais ^ présentement 
il  s'est  rçmçlî,  et  on  ijue  pewt  denieurer  qu'à  l'em- 
.     |H>uclxiire  ;  on  peut  néanmoins  j  mouiller  avec 
:,çinq*à*sik. galères;  mais  lorsqu'on  y  entre  ,  il  faut 
mouiller  le  fer  de  .la  gauche,  ensuite  faire 'tour- 
ner la  galère,  la  poupe  dans  le  port  et  la  proue 
^.     çn  mer,-  et  .être  prolongé  le    long  de  la- ville, 
ÇÙ  Ton  porte  des  amarres  de  poupe  et  de  proue, 
et  une  ancre  à  poupe  du  côté  de  la  gauche,,  ainsi 
on  e^  Il  cpia^tre  amarres  ;  il  y  a  neuf  à  dix  bras^ 
ses  d'eàu  à  l'entrée  ,  et  quatre  à  cinq  où  l'on  est 
Ç[^oiiillé  :  le.  fond  est  d'herbe  vaseux. 

JLes  galères  font  deux  andaues ,  et  quelques-: 
unes  portent  des  amarres  du  côté  de  la  gauche. 
\  Dans  !e  fond  de  cette  anse,  il  y  a  quelques 
inaisons  et  magasins  à  pécheurs ,  et  une  fontaine 
ou  l'on  va  faire  de  leau  ;  il  y  a  plusieurs  grands 
arbres  aux  environs  dans  une  plaine. 
,  Le  vent  qui  y  donne  à  plein  est  le  sud-est, 
dont  on  n'a  nul  abri ,  et  la. mer  y  doit  être  grosse. 
Il  n.'est  pas  besoin  d'explication  pour  reconnaît 
çre  ce  lîeu,  le  Mont-Argentat  et  cette  îsle ,  et 
toutes  ces  forteresses  démontrent  visiblement  ce 
port ,  outre  qu'il  est  à  îextréniité  d'une  plage  de 
aable. 
.    .  Cap  Lanseronia. 

Eavîroâ  huit  milles  à  l'est  du  Port-Hercule  j 
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êsîle  eap  Lanseronia,  qui  est  une  longue  pointé 
avancée  en  tner  )  sur  laquelle  sonùt  deux  touris  dé 
garde  à  un  mille  ,dê  distance  Tune  de  l'autre.    ' 

Isle  Formigue.  *      .  ;j 

Presque  vîs-à* vis' cette  pointe,  environ  *deiTi 
milles  t  il  y  a  une  petite  îsle  fort  platté*^  quorî 
appeUe  les  ForitiigrieS  de  Lanseronia  ;  *oh  poiir-p" 
rair  pusMr  avec  un^  gafere  à  terre  ^d  éWe. 

Du  Mont  Argentat  au  môle  de  Civiia-Vecchia^ 
k  foute  est  le  sud-est ,  six  degrés  yerS  l'est ,  en- 
tiron  quarante-trois  milles.  ,    '  ^ 

Entrer  les  deux,  la'cète  fait  un  enfoncement; 
ei  les  terres  soat  fort  basses ,  principalement  pro«^ 
che  4a  mer;  mais  il  nen  est  pas 'de  même  dans 
les  terres  ;  où  Ton  voit  plusieurs  hautes' tnbhtagnes. 

De  l'autre  côté  du  cap  Lanseronia,  environ  trois 
milles,  il  y  a  tme  'petite  ville  *pw>ché  laquelle 
passe  une  rivière;  et  à  moitié  chemin  du  Mont**' 
Argentat  à  Civîfa-Veccfaia-,  il  y  en  a  une  autre» 
oix  Ion' voit,  envir^m trois  milles  dansf  les  terres i 
une  ville  située  sur  une  montagne  ,  qu  on  appelle 
Mont-Alto,  où  sont  plusieurs  grâiids  arbres ,  qui 
de  loin  ressemblent  à  une  ville.     ' 

.       .  Comète.  î 

La  ville  de  Comète  est  environ  qtiatO!^3^  à  quin- 
ze mUles  vers  le  nord  de  Civita^-Vecchia  ;  elle 
est  située  environ  une  bonne  lieue  sur  le  terrein,' 
et  sur.une  hauteur;  elle  parait  fort  bbnche  eif 
a  plusieurs  tours  ou  xbchers  qui  la  distinguent? 
dlarecrJes  autres  :  il  passe  auprès  une  rivière  bor*- 
dée  d*arbres  du  côté  de  Test.  r 

CivitçL-^f^ecchia.  \ 

On  ne  peut  recoxraaftre  Civita-Vecchia  \  ve-:^ 

Q3 

Digitized  byLjOOQlC 


f^6  PORTULAN  DE  XA  MER 
liAnt  du  côté  de  l'ouest  onde  Test,  que  parla 
pointe  de  3te.  Marinelle ,  qui  e^  est  environ  cinq 
à  six  milles  Vers  le  sud-stid-e«t  ;  venant  de  .louest  » 
la  ville  d[e  Comète  en  facilite  la  reconnaissance, 
Itussi-bien  que  la  pointe^  de  Ste.  Marinelle  ,  qu'on 
voit  d'i^sez  loin  ;  c'est  la  plus  haute  et  vient  en 
^.baissant  vers  la  mer  ,  et  celle  qui/ s  avance  le, 
plus  de  cette  c6te;  ensuite  on  découvre  la  tovx 
du  Fanal  et  la  ville  de  Civit^- Veccbia  en  même- 
|emps. 

..Vers  le  nord-ouest  de  Çivita- Vecchia ,  environ 
trois  milles  »  il  y  a  une  pointe  un  peu  avancée 
en  mer ,  sur  laquelle  est  une  tour ,  et  quelques 
autres  :  eptre  cet  espace,  il  y  a  quelques  roches 
|e  long  de  cette  côte, 

La  yUlede  Civita-Vecchia  appartient  an  Pape; 
^Ile  çst  fortifiée  et  eiiitourée  4e  bonnes .  muiaôl'^ 
l^s  et  fossés  f  fit  plusiepjirs  Hde«Mrlunes  et  autres 
ouvr^QS.       .... 

Du  côté  âe  la  mer ,  il  y  a  un  très-beau  chi- 
îeau  sur  une  péninsule,  eit  hors  de  ce  château 
yis-à-vis  la  ville,  il  y  a  un  môle  qu'pn  a  bâti  sur 
quelques  rq)c^r;is  à  fleur  d'eau,  qui  a  environ  deux 
cent  toises;  aux  extrémités,  il  y  a  di^yjr  petits 
crochets  pour  se  garantir  di^s  mers  du  large;  sur 
la  pointe  du  nord-est,  ir  y^  une  vieille  ruine  et 
une  gi'ande^  inscription  de  marbre  blanc  ,  ot^sur 
l'autre  bout ,  il  y  a  une  tour  assez  haute  ,  sur 
laquelle  est  unelant^'ne  qu'on  allume  le  soix% 
pour  faire  signal  aux  bâtimens  qui  y  viennent, 
qui  est  ce  qu'on  appelle  le  FanaU 

Yis-àVis  les  deux  pointes  du  môle  3  il  y  a  deui 
tours  considérables  qui  eh  défendent  l'entrée  : 
celle  du  nord- ouest  n*en  e^t  éloignée  qye  de  soi* 
yante  toises ,  et  celle  de  Test  de  quatre-vingt- 
dix»  Ces  deux  tours  renferment  un  grjgind  e^ce* 
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où  est  le  Port  dé  Cmu- Veçchia ,  qù  l'op  peut 
mouilieir  des  vaisseaux  et  galères  :  on  ^eut  ii^s^ 
mouiller  proche  le  môïé  où  est  lé  fankl. 

Tellement  que  ce  tiiôl^  forme  d/eùx  éntréêis, 
Tune  du  côté  du  nord  -  ouest ,  et  Tauire  de  celui 
de  $ud  est,  par  lesquelles  on  peut  ehtrei^'  indiffé- 
remment, et  sjii^^iim  le.^fôtéiSÛ  l'on  vient,  et 
le  vent  Qu'il  fait ,  observant  de  passer  toujours 
\'er$  te  mftiétr,  et  jilfltét'^du  côté  idu  Inolë  q^e 
des  autres  ^cotés  :  ^  ^et^Jtrée'  du  nbrd-Quest'U  y 
à  seize  i  jîrt^sépt  pitGfdÇld'é^  et  à  l'^àuire-^iiîgt. 
'cinq  ptèd?  :,à  'celle  du  sf6d-eît ,  il  irè  faiif  pas 
approcher  Je  phâteatf ,  J^'*'cauçe  .de  *  quelques  ri» 
cîies  qiiî  s'avancent  soti^  "Tèau  ;  et  mênie  tcfut  *à 
4%mouVdtf^ château.        >'^''^^' -/M;    .li^^c.  ;  • 

:-/  .  .1.-'        .iiOoJ^rst^.       •  ■/  .;(-j  .:a 

En  iKn^Jé  fond 'du'^^^ 
c'est  où  sont  ordinaîiréîneÂ?Pîeaf'galèteS  àvi  Pape; 
-elle  se  fërnie'à  chàhie.^:-|  '      -       -  ^  ^- 

Lorçqu-dn  veut  aUeir  ^mbifîUer 'dâinf  lc'|)e^, 
on  va  mettre  la  poupe  l^ér$^  \à^  '  viîlé. ,'  Air  cèle  de 
la  Darse,  3m  est  le  plus  profond  : .  ify  a  éiuze 
à  quinzç  pieds  d'eau,   fond 'de  vas^.  •  ^  |\^T^°f^ 

Mais  du  ^ôté  du  château  y.  ilya  fbnpeti'd'eaMî 
proche  le  môle  neuf ,-  il  y  à' dix  ,  doiii^  tf^dix- 
îiuit  pieds'  :  ôu  y  met  tJrdftitarîrSmtînt  îa^^Sipëct 
la  proue  vers  la  ville ,  et  on  s'amarre'ï  quaup/' 

Les  vaisseaux'  mouillent'  aussi  indiffëremment 
au  môle 'iteuf;  ou  au  milieu  du  port ,  ps^r  seize 
à  dix-huit  pieds.  Ce  môle  yous  met  à  ccniyet|  àe 
toutes  sortes  de  vents  du  large  et  de  la  mer  ; 
elle  ne  laisse  pourtant  pas  d*y  causer  un  gros 
ressac  au  môle  neuf ,  d'un  grand  Velit  de  sud- 
ouest':  bû  f&it  dé  Teau  à  l'entrée  de  la  ville. 

Oit  pourrait  mouiller  vers  le  nord-ouest  de  I4 

.Q4^ 
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iêté  du  môlç»  à  dieux  à.  troi3  longueur;  de  ca.^ 
Ible,  par  ^x  à  douze  brasses  d'eau,  suppuDsé  quU 
fût  uuit,  Qu  qu'on  ne  pût  entrer  dans  le  port. 
.   La  latitude  est  j^i, degrés  5  minutes  ,  et  la  var 
rîatîottd;e  1 5;  degrés  »ord.ouest, 

î^  <•    .        \Ste.  MàrinelUn 

Eût^irpH.  six  milles  au  sudsud-est  du>  Fanal  de  { 
Ci yit^  - Veccbia ,  est  la  pointe .  de  Ste. ,  iVUrînelle 
qui;.^sjt  fort, basse  »  ;Sui:  j^^B^^i'^j^i^l^^        F^V^  quar- 
rééi  et  pr^s^^e  à  jiçâ|iç..çbèîîiîn        Vnn  à  Tau-  : 
jtte  >  il  y  en  a  une  a^utrè  aM?si  sur  1^  bord  de  la  ; 
«ler  I  vjçràjyis  de  Ji^q^elJ^  iî  y  a  pï"?^?"ff  roch^  i 
30US  l  eàù  »'  qui  s  avancent  environ .  vip,^  mille  au 
large,  à  quoi  il  faut  avoir  égard. 

La  pointe  de  Sié  MaVkietle ,  est  celle  qui  s'a^  i 

vance  ie.p^u^  eu  meup,  et  .par  çoaséquient,  la  plus  « 

ieconpf^iss§^lejde  .ç^^  %  \/  ! 

Environ  une  demi-lîeue  v,erf  Ve|t  dp  cette  poir;-    ^ 

tfi,>Jl.j  a  uqe  grande^ Eglise  et  quelques. ^uaisons 

.  »ujpr^  ;  ,Ci'est  îçp  qq'on  appelle  Ste^  Marinai  le. 

.    ,i^®  i/^  P*^^"^*®  deiÇtè,.  l^arinelle  à  la  pointe  du 
Boira-ouest  de  FiuniecKi;9o  ,  qui  est  Pembçuchui^e 

.  dR  Tibre ,.  k;  route^  çît  sud  est ,  irpis,  dégrés^  vers 

'  J'gst^»  l^nvîrpn  yîngt-Buiti  mi^le^,  :  )ç,t,  4e  cette  m^- 
V^MW^^^^^  Ç^virpn  sd- 

«ute-.deijx.w!J^?.->    .    ..>  ,  î 
.,    Du  ,fajfal  de  Civita-Veficliia  à  l'isle  de  Ponce, 
■  su4-^^  qu^rt  de  ;^ud„ [deux  degrés  %\\^y,\finv\ïosi 
çentdijt  piUles..    . ,,»  ,    / 

lie  lia  pointe  de  Ste.^  Marînelle,.  comme  nous 
venons  de  dire,,  à  la  pointe  de  Finmeci^ino ,  M 
iroute  gît  sud-est,  trois  degrés  veiisTes}:.,  environ 
vingt  huit  milles  :  entre  les,delix,ril;y  ^,Mn  grand 
e^foncement ,  et  un  terrjpin  b^s  proche  la  mer, 
*t«>ï4é  de  plages  de  sable  :  o»  y  voit  Quelques 
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villes,  villages  et  tours  de  garde i^ihais  plus  ayant  ^ 
dans  les  terres  >  ce  sont  toutes  hautes  montagne^ 

.      SiCi  Sevem.  ■  --'  •  ; 

Est  nn  petit  vîllage  sur  le  bord  de  la  mer,  à 
cinq  à  six  înilles  de  Ste.  Warînelle  ;  et  prçsquc 
à  une  égale  distance,  est  celui.de  Mazo;  entre 
hs  deux  ,  y.  y  a  une  tour  de  garde. 

'  '-"  '-.    ^'      Palo.     '   .  .  ..  ^         ._' 

.  Envîrtîn  dix-huit  niilles  vers  l'est ,  et  présqu'ati 
milieu  de  cet  enfoncement,  on  voit  le  châteéti 
d^.Palo,  av^c  de  graads  magasins  blancs,  située 
f  sur  le  bord  dç  Ja  mer  :  o'n'vdît  aussi  une 'pe- 
tite ville  à  une  lieue  dans  lés  terres  au-dessus  d^ 
Palo  ,  et  plusieurs  arbres  qui  en  facilitent  la  içort- 
naissance. 

A  deux  milfes  vers  lé  sjud  est  de  Palp  ',  il  y  a 
une  grosse  totir  quarrée  sur  le  bord  du  rivage*; 
et  environ , tirois  milles  plus  aii 'siid  est,  iVy  éà 
a  une  autre  presque  semblable.  '*  • 

Rivière  du   Tibre.'  »      ;  .j 

La  rivière  à\i  Tibre,  que  1  on  appelle  comiiiiï- 
nément  le  Fiumechino  ,*  passe  par  la  ville  de 
Borne,  et  vîenjt  sejetter  à,  la  mer,  au  milieu  âè 
ces  plages  qu'on  appelle  plages  romaines.   *-      I 

A  l'entrée- de,  cet  te  rivière,  principalement  du 
côté  du  nord-ouest,  il  y  a  une  longue,  pointe 
basse  qui  s'avance  fort  au  large  ;  sur  laquelle  il 
y  a  quelques  tours  et  maisons  ça  et  là,  et  plu- 
sieurs arbres  qui  de  loin  ressemblent  à  des. vil- 
les et  à  des,  tours  :  au  bout  de  cette  peinte ,  il 
y  a  des  pointes  de  sable  sous  leau  ,  qui  vont  fott 
au  large,  auxquelles  il  faut  prendre  garde.       ' 

n  ne  peut*  entrer  dans  ce  âëute  que  désl)aE- 
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*  f(flks  et  tartanes  :  Tentrée  en  est  assez  large  \  mA% 
comme  il  y  a  phisieurs  bancs  de  sable ,  il  faut  y 
Sètre  pratiqué. 

Environ  trois  à.  quatre  milbs  plus  au  sud-est 

ile  Vepbouchure  de  xe  fleuve ,  il  y  a  prochj^  la 

jjT^èr  une  grosse  tour  à  liuît  c^ies ,.  avec  une  espè- 

jce  4^  pavillon  au  milieu  qui  don pe  une  entière 

•  connaissance  de  1  embouchure  de  cette  rivière,  et 

qui  est  d'une  gr.mde  conséquence  ;  et  proche  àfe 

la  tour,  au  sud  est,  on  voit  deux  grandes  maisons. 

J^h    pointe  dô   Fiumechjnp  au  cap  d^Ancio, 

^â  ropte  gît  sud-est,  quatre  dégrés  vers  le  sud, 

|rfint,e-quatre^  milles  entre  les  djeux ,  il  y  a  wû 

^x^nà  enfonrcepient  ,   les  terref  ^pnt  fort  basses 

j^focbe  la  mer  :  o|i  voit  quelque?  tours  et  maisons 

Jle  lo^g  de  la  marine.  .   t 

Presque  à  moitié  chemin  de  Tun  S-lautrè  ,  il 

y  f.  une  ppintç  t^nt  soit  peu  avancée  ,   sur  b- 

quelle  on  voit  unp  tour,  qu^on  appelle   tour  de 

Vayanica  :   et  environ  six  à  sept  milles  plus'  siti 

èud-est  de  cette  tour ,  on  trouve  celle  de  St.  Lo- 

renzo  ,  aussi  sur  ùn'e  pointe  :  11  y  en   a  encore 

une  autre  entrje  celle-ci  et  le  c^p  d'Ancio. 

L.ojr$.qu  on  est  par  le  travers  tjLe  cette  ^?^9?se  tour 

,  jpii  est  le  pavillon  ,  qui  est  trois  milles  au  sudresc 

j(^^  l*pritrée  de  la  rivière  du  Tibre ,.  on  découvre 

assez  distinctement  le  haut  du  dôjne  de    l'Eglise 

^§ç.  Pierre  de  Rome- * 

.     Tpute  cette  côté,  depuis  Wpoîate  St^.  M^rj- 
jliçHe  jusques  au  Mont-Cercelle ,  Pe^pâcë  d'envV 
.flQÇ  cent  dix  milles,  est  basse  et  bordée  de  plages 
fSè,  sable. 

;  0n  les  appelle  les  plages  Romaines  :  depuis  Pa- 
-Î9  jusques  au  cap  d'Ancio ,  il  y  a  unie  très-granàB 
"'plaine  et  plusieurs  marécages  et  étangs  ,  ce  qui 
^  bi/c  en  partie  que  les  vapeurs  y  sont  extrêmement 
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éf9Â$m  çt  Tfdr  gr^^.cç  qui  Bïnj^§cl}fi  ^e^r^ont 
fiairre  la  tfiVf.i^j^ep  qj^i  rf^nd  qetjt^  cot^  p)u$  clan^ 
gereuse  ;  oqtre  quQ  Jeç  mers  por4eQ4;  le  plus  sour 
yeat  vers  I4  pUgç ,  à  qjuoi  il  faut.pr^Ure  gard^^ 

Le  Cap  d^Ancio. 

Est  t]ii9  lciigR0.  |iomte  qui  s  avaiace  le  plus  ea 
iBer  de  toute  cette  côte;  elle  est  haate  et  unîe^^ 
par  rapport  aux  amtes  qui  sont  tqutes  basses  ;  sur 
^n  extrjémité)  il  y  a  mie  granfle  tour  quarrée 
^(quelques  roph^s  auf^ès  :  on  y  voit  aussi  unq 
|Mir  ri»nde,  à  trois  milles»  pliis  À  l'ouest  de  cette 
pointe ,  que  Ton  voit  lorsqu'on-  viest  du  coté  dt| 
aord-otiest  :  du  cpté  du  sj*d-est  di^  cap  d'Ancio, 
il  y  a  un  grand  palais  et  une  gifahde- maison,  les- 
^uelif  pn  donn]Eïnt  «ne  gt^^ff  c^^n^^^^Tico ,  lcirs« 
^'on  vient  du  cote  dû  sud  est;  mais  venant  df| 
çifiui  du.  nprd-oue$t,  on  n^  p^i^t  découvrir  qii^ 
^  haut  de  ces  maisons  par-d/essus  Iç  lerxein  :  on 
découvre  en  même  temps  le  Mput-Cerçelle  ,  les 
îsfes  de  Ponce  »  PalmejoUe  et.^i^onne. 

Port  de  Neptune  ou  Naton. 

Tout  prochç  l^  cap  d'A^do  >  et  du  c£té  dé 
l!«ï,  il  y  fli  un.m^la  ep  fpï^n^  d  un  crochet  »  que 
h  I^p^  a  fait  t^]x§  ^n  Vani^éje  169,9  ,  qu'on  ap? 
pelle  le  ÏPort  de  Neptune ,  ou  selon  l§  vulgiiire  > 
Naion  :  on  y  peut  .,i3iouillçr  avec  des  galères 
ei  autres  moyens  Êâtimens  ;  ç  est  un  grand  se- 
cpurs'poiir  toutes  sortes  de  bâtiftiensi  de  trouver: 
^  asyle  au  milieu  '  de  toutes  Ces  plages  si  dan-*, 
gôrei^es  :  ce  por!  a  déjà  sauvé  bieii  des  îâtimens 
et  des  personnes  qui  périssaient  sur  ces  côtes. 

Ce  môle  est  situé  au  bord  d'une  plage  de  sa- 
Me ,  sur  les  débris  d*un  port  que  l'Empereur  Né- 
m  dmt  lait  bâtir  :  il  s'avance  en  mer  dçux  cent 
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toises  vfers  le  sud;  à  rextrémité ,  H  y  a  tiri  crà^ 
cbet  avancé  vers  l'est  de  neuf  cent  toises  ;  ce 
môle  à  crochet  ferme  le  port ,  et  mec  les  bâtiment 
à  l'àbri  des  vents  et  de  la  mer  dtt  largo  :  sut 
cette  extrémité  ,  il  y  a  un  petit  fort  quarré  ar- 
mé de  quelques  pièces  de  canons  et  une  tour 
ai»  milieu ,  où  est  un  fanal  qu'on  alfume  le  soir 
pour  la  reconnaissance. 

.  Dans  langle  ,  autrement  le  coude  du  môle, 
il  7  a  un  autre  petit  fort ,  Semblable  au  premier  » 
proche  duquel  on  a  bâti  de  grands  magasins  pour 
les  galères  du  Pape  et  pour  l'entretien  du  port  i 
joignant  ces  magasins,  il  y  a  une  CliapeUe. 

Ancien  Port  d^Jlncio. 

•'Entre  la'poîme  du  cap  d*Ancîo  et  ce  môle,'' 
Il  y  a  environ  quatre  cent  toisés  :  depuis  cette' 
pointe,  venant  veris  le  niiôle ,  on  voit  encore  pla-' 
sieurs  ruines  d'un  port  que  l'Empereur  Néroii  avait: 
fait  bâtir,  doiit'lavplnpart  iotit  hors  de  l'eau,  et 
quelques  autres* 'iéus  l*eaih'^*"^  '  ' 

De  même ^oYi'  en  voit  encore' d'autres  de    ce 
inêrae  port ,  proche  le  môle  qu  on  a  fait  nouvel- 
ïément  :  tous  ces  débris, ^qirt  sont  bâtis  dé  Éri^^ 
^ues,  renferment  un  grand' èSpàtéV.  où  était  an-1 
ciennement  fô  i>ort ,  qui  présientèment  est  com- 
blé de  sabte.  • 

'  '  '  MouiîVàgîè^  '^ 

Voulant;  donc  entrer  <lans  le  nouveau  mole  de 
Neptune;  preiïHèr.ement  i  siî.oipi  vient  du  côté  de 
To.uest,  Î!l .faut  s'écarter  un:.pfm  de  tous  ces  dé-. 
bris  que  nous  venons  de  citer,  à  c<^use  de  ceuic 
qui  sont  sous  leau ,  ensuite  ranger  à  discrétion 
ia  pointe  du  môle  où  est  le  fanal ,  et  conduira 
le  long  de  ce  môl^i  mouillant^  4^crétioii  Ufer 
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de  la  droite  ;  ensuite  on  porte  des  amarres  à  pou-i 
^âf  vers  l'est  du  môle ,  et  un  autre  de  proue  sut 
rautre  mola  vers  le  nord-ouest  ;  ainsi  on  reste 
b  poupe  au  môle  vers  la  mer.,  et  la  proue  vers^ 
la  plage ,  étant  amarrée  à  quatre  :  tout  proches 
la  tête  du  môle ,  il  y  a  seize  pieds  d'eau ,  et  en« 
dedans  quinze  et  quatorze  ;  le  fond  est  de  vaste 
et  sable.  On  y  peut  mettre  six  galères  aisémeni^ 
avec  leurs  rames  >  et  huit  à  dix ,  ayant  leiifs  ra^ 
mes  retirées  :  on  ne  doit  point  appréhender  let 
vents  ni  la  mer  dti  lar^e  dans  ce  port  :  le  vent 
d'est  nord  est ,  en .  est  Te  traversier  ;  mais  comme 
il  vient  du  côté  de  la  terre,  iV  ne  peut  causer 
de  grosse  mer,  qui  est .  ce  qu'il  y  a  le  plus  à 
ctaindre  dans  un  port.  *, 

De  la  tête  du  môle  aUant  vars  la  plage,  eh- 
won  cent  dix  toises ,  il  y  a,  depuis  quinze  jus* 
qu'à  dix  pieds. d'eau;  si  bien  qu'on. ne  doit  point 
appréhender  de  s'amarrer  de  qe  i;otérlà,  poux 
bien  prendre  sop  poste  ;  il  ne  £au^  pourtant  pa^ 
s'avancer  plus  avant  que  les  magasins  qui  sont^ 
sur  le  grand  môle, 

•  Presqu'àu  milieu  de  ce  môle ,'  il  y  a  une  fon* 
taineavec  plusieurs  tuyaux,  ou  l'on  peut  faire  de 
Veau  sans  sortir  mêmç  des  bateaux ,  elle  est  foi;t 
bonne.  Il  y  en  a  une  autre  très- considérable. ati 
commencement  de  ce  môle^  qui  est  fort  ipagni* 
fique ,  au  delà  'de  laquelle  on  voit  une  grande 
maison  qui  facilite  la  reconjnabsance  de  ce  porc 
venant  au  large,  comme  il  a  été  dit. 

La  Paille  de  Neptune. 

Est  à  deux  milles  au  nord-est  quart  d'e^ldu 
lA&le  de  Naton^  où.  presque  à  un  tiers  de  ché^ 
IWi  il  y  a  un  ma^ifique  -palais  du  Cardinal 
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Côtiitdefuti ,  qu^on  décûiiVré  de  fort  feid  ^  vettiâ^ 
du  côté  de  éud  est.  • 

Là  tîHe  de  Neptune  est  fort  petite  et  très-an* 
tienne  ,  située  sur  lé  bord  de  la  mîer ,  dans  uni9[ 
^dge  de  sable. 

'  On  remarqtie  tout  à  TentOirr  da  cap  d'Ancb; 
et  jusqu'à  la  vilté  de  Neptune  ,-  plusieurs  antH 
^uifés  V  conïmé  voùte^,  grottes >  bains,  piliers  dans! 
ie  r6c  à  pointe  de  tnartéâù  ^  et  plusieurs  dppar« 
femens  sôiitéffëiris  éuriéux  ,  par  rapport  à  leur 
intt^uité  et  teûV  manière. 

Mont^^rctlh. 

Environ  txën'k'iih  iAW^  veti  le  sud-est  du  cap 
d*Ancio,  est  le  Mont-Cerceîïe  :  entre  les  deux; 
îf  y  a  ùft  grand  èhfîmcemèiit  et  ûri  terreih  fort 
bas ,  reàiAR  dé  xaÉîéé^^^é  ;  mais  environ  sept  mil- 
les Vei^  Pest-stid-fest  dé  Nejpturié  ,  \ï  j  a  une  rouf 
itir  une  p6iiAe  un  Jifeiï  avànCee  en  mer,  qo'oit 
appéWé  H  tout  df'Asturra ,  proche  laquelle  coule 
toe  pfeîS^té  rivière  du^  côte  ce  l*est  j  tout  le  rester 
est  une  grande  plage  de  sable  et  un  terrein  fort 

Lé  Mbnt-CetéeTlè  est  ûnte  hatité  monfàgfne  ; 
^'ori  àpperçoit  de  ttès-loin ,  aVaïicée  en  mer  ; 
elle  ressémfifé  S  tthé  islé ,  paWè  que  du  côté  du 
tibHI  îc'  térreîfa  est  fort  bas,  et  i^emplî,  commrf 
âous  avons  <Bt,  de  marécages  :  cette  rhôntàgne 
a  presque'  siï  à  se^t  milles  de  Tôngueuf ,  elle  gît 
sud-est  quiA^rd'èst  et  nord  duè^t  quattd'6uest;  elle 
est  fort  escarpée  versr  la  mer ,  proche  laquelle  on 
voit  deux  tours  de  garde* 

Du  côté  da  nord-est,  environ  un  mille  de  la 
pointe ,,  il  y  a  une  tour  quarrée .  sur  une  basse 

lointg  de  .sable  i  et  m  village- ait^dessua^,  toxosM 

te.  Félicité. 
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On  peut  mouilleih ,  dans  une  nécessité ,  entre 
cette  tour  ctlapaii^te  du  Mont-Cercelle,  oû^st 
cette  autre  tour ,  par  six  à  sept  brasses  d'eau ,  fond^ 
de  sable;  mais  il  ne  faut  pas  approcher  trop^^ 
cette  tour  quarrée  qui  est  au  commencement  de^ 
la  plage ,  à  cause  d'une  JfK^gue.  points  de  rp<»^ 
chcs  qui  s'avancent  sous  l'eau  plus  de  deu^.qat«; 
blés  :  il  ne  faut  pas  non  plus  se  laisser  5urprea« 
dre  aux  vents  du  large  ,  desquels  on  n'a  ppîni; 
dabri.  On  pei2t ,  dans  un  besoin ,  mouiller  dit 
côté  du  nord-ouest ,  mais  il  faut  aussi  faire  atteW 
ûon  aux  vent»  du  large. 

Vlsle  de  Ponce. 

Cette  isie  est  environ  vingt-cinq  xnilles  au  sudr; 
si|d*ouest  du  Mont-Cercelle;  elle  a  environ  dou^e 
à  quinze  miUelf  de  tour  ;  elle,  est  fort  haute  y  priiv» 
dpatefnent  à  la  :  pointe  du^  sud  ouost  y  et;  pcirai| 
de  loid^,  comme  nous  avons  déjà  dit. 

On  la  reconnaît  fort  facilement  par  le  T^^nU 
CerceHe,  et  lès  autres  isles;  voisines  :  elle  est 
ta  milieu,  des  deux  autres  isles  j  celle  de  looesl 
saûpeNe  Palrnarla,  et  celle  de  Test  Senone.^^ 

L-iste  de  Ponce  parait  de  loin  comme  plusîeyrf 
*  '   ^  pribcijEâlement  lorsqu'on  vient  du  côté  da 


L-Isle  Senoné. 

Environ  deux  milles  au  nord -est  de  rîslè*dd 
Ponce,  il  y  a  tmé  islè  d'environ  une  lieue  et 
demi  de  tour ,  qu'on  appjelle  Senone ,  qui  (est 
^ussi  fort  haute  et  n'est  point  habitée. 
..  Oh  peut  mouiller  du  côté  de  Test  dé  cétt'^ 
^^y  tout  proctie  d^iceUe,  par  huit  à  dix  brlstsSe's*^ 
Ç^  mouillage  ri'éit  bon  que  dans  un  besoin  ,  catt  if 
AY  à  faba  que-  dé  PisW.     '     '         ,  '  ^'^ 
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•      ,>  .^    .hle  Gabia, 

Au  bout  du  nbrSest  de  liste  !  de  Ponce ,  en* 
Vîron  cent  quatre-vingts  toises,  il  y  a'  une  petit^f. 
îile  fort  haute,  qu'on  appelle  Visle  Gabîa  :  on' 
lie  peut  passer  entre  Hsle  de  Ponce  et  eHe ,  qu'a- 
Vèc  deis  bateaux\  '  encore  avec  peine  >  quoique 
j^lusitors  Auteurs ,  mèil  instruits  de  la  diose ,  di« 
^ent  que  c'est  le  bon  passage  jpour  aller  à  la  rade 
4ê  Ponce  ;  mais  après  1  avoir  examiné  et  sondé 
expressément ,  j'ai  trouvé  que  ce  passage  est  en-^ 
tièrement  rempli  d*écueî!s  sous  Teau  ,  -et  duepour^ 
y  passer  avec  un  bateau ,  il  faut  dhehailter  pdttr 
éviter  ces  rochevs.    ; 

Entre  cette  isle  et  Pîsle  Senone ,  îl  y  a  trois 
ëctiéits  hors  de  ;1  eau ,  comme  de  petites  barques» 
distants  l'un  de  l'autre  d'environ  cent  cinquante  toi^ 
ses,  entre  lesquels  bn  peut  passer  librement ^  lors« 
^u'bn!  va  dans  la  rade  de  Ponce  :  il  y  a  entr'eut 
presque  également  douze  à  quinze  brasses  de  pro* 
xôndeijr  d'eau. 

On  peut  fort  Ken  pafsser  entre  l'îsle  Senone  et 
le  dernier  écuèil;  mais  le  passage  ordinaire,  tt 
celui  que. j'approuve  l&  plus/  est  entire  Hsle  Ga- 
Kà  et  recueil  le  plus  voisin;  il  peut  avoir  deux 
éttnt  toises  de  large  et  quinze  à  sei^e  brasses  de 
profondeur  :  car  dans  celui  ci,  on  voit  les^  dan- 
gers de  côté  et  d'autre  y  et  onipeut  ranger  éga* 
kment  ^risle  .ou  lecueiL 

La  Rade  de  P/meCé^ 

Est  du  côté  du  sud-est  de  l'isle  ;  on  y  peut 
ijijQiiiJiler ,  principalement  avec  des  galères  et  au- 
tres'moyens  bâiiaiens  :  c^'est'unc  assez  grande 
^nse.^  où  sûr  la. pointe  du  sucVestV.îI.j  a  un,pç- 
tit  fort  quatre  armé  de  quelques  pièces  de  canons; 
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au  hout  de  cette  pointe ,  i)  y  a  un  gros  ëcueil  ^ 
entre  lequel  on  pourrait  passer  dans  jin  besoin» 

L ayant  quinze  à  seize  brasses;  tout  proche  $  sus 
droite  en  entrant  >  il  y  a  un  autre  gros  écueil^ 
mais  plus  haut)  environné  de  plusieurs  autres  petitfi 

Sèôke  de  Ponce ^  ' 

Mais  presqu'entre  ces  i^eux  rochers  5  etitiU  ml-r 
lieu  du  passage  ^  il  y  a  une  roche  soM  leAu  tr^ 
dangereuse  5  dont  les  marques ,  lorsqu'on  est  des« 
sus  le  plus  haut  »  sont  de  voir  le  premier  éçiieil 
de  Tisle  Gabia ,  par  le. bout  de  roufl3tde>risle,Se« 
none ,  qui  est  la  premjère  marque  ;  et  nouf  Tau^ 
tre  ,  il  faut  voir  Vettièihiié  du  côté  du  nord-est» 
de  ce  grdsécueil  le  plus,  voisin:  de;lapofaftecàJfe^C 
le  £ort  )  par  Técueil  du  large  ^  nommé  la^Bcmtejdi» 
Fonce  9  qui  en  est  environ  à  neuf  milles;  •  r 

Voulant  donc  aller,  mouiller:  dans  la  radie  de 
ponce)  lorsqu'on  vient  dti.côté  de  l'ouest,  offres 
avoir  passé  Tisle  Gabia ^  comme  nous  ayons  dit)  H 
iaut  aller  chercher  directement  le  eros  écueil  que 
lioi|S  a^oris  dit  être  à  la  pointe  du  toit,  et  ler«zi-r 
ger  à  discrétion  pour  éviter  cette  sèche<  r  * 

Bnsuite  après  l'avoit  doublé  ,  ou  conduit  encore 
un  peu  cette  routet,  ^n  mouille  le  fer  de  la*  droite 
par  dm^ze  brasses  d'eau  )  on  porte  une  aittane .  4 
terre  au-dessous  du  fort ,  ^de  cette  manière  pnde* 
meure  affourché  ;  et  les  autres  galères  mouillent 
aux  environs^  tellement  qu'on  reste  par  six  à, sept 
brassca  d'eau ,  fond  d'herbe  vaseux  ;  au-delà  du 
Fort)  il  y  a  un  griind  enfoncetnent)  mais  il  y  a  fott 
peu  deaU)  et  il  ne  convient  guère  de  passer  plu3 
avant  que  U  pointe  ou  est  le  Fort*  .  . .   , 

X>ans  cet  enfoncement)  du  c6té  du  nord-oneâtt 
il  y  a  tine  espèce  de  ruisseau,  où  Ton  peut  faire  de 
l'eau»  maÎ£i  pendant  Tété  il  tarit  assez  souvent.    . 
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At(t  èrfvîrèils  dô  c«  flirt ,  ttt  eh  pluisièurs  endttttt} 
W'y  ^f\mi,eurs  cotitavhé^  et  logetrtens ,i$outcrrein^ 
que  qtt&lqit^s  ËmpèreMsftotnaiiîsy  avaient  faitfav 
té ,  Uillés^  dans*  iè  roc  a  ^(iintè  tfe  marteau  :  on  y 
vrtt^ÇS  baitts^ytteyx!,  pùf  rapport  à  leur  skuatîoiv, 
et  la  patience  av§c.Ia<|iielie  ib*ont  été  faits  :  on 
voit  flotter  aux  environs  du  rivage  de  cette  islc, 
plïfefetiif^^TMêitê's  l?oi5ce^\  ttê  <Jûi  mé  fàn  croire  en  | 
pfenle»,^^ii^Mè  en  d  pfrH  soii  nom. 

Aii-dehdrt  de  ce  gtû^  écûfea,  qui  est  h  la  pointe 
.  Jwfëtt  ;  tir^t  Vfers  le  strd  ,  il  y  en  a  mn  autre  p\u$ 
g#6s  ^^eteq^-^Jgnaiît  l%te; 

J  -Xàurottte-esc  pifesqUe^Vait^qitàrt  de  sud  ejr;  ea- 
fibon  TÎfigiJ  «iîHe$  c  ceut»rê  tés  deim ,  te  twfè  fait 
un  grandcenîoncemertt  ;>Wtij^ Voh 'q^èl<|ues  viHes 
etviflage$:er.totnr^dB'ga«te:i"'^'  :r.r  ., - 

Tetirftçme  ji^etle  en  e5r*iéU)ig*i'é«e  environ  dît  à  ênaè 
miUds»)'^  iitimtîoiin^^i^Ur  tii^te  pointe  àSses  Man- 
te r^pîix^^erdifcfeqiîrfJe,  dut^é  de  l'est  ,iil  jrau* 
grand  étang^jHii  a ébfhWw'ôficâfJ^àti  à  la  mër.  •  -  Vr' 
iïEittf e  k  Motit-Cer^»ô  -et  Téfi^adhfe ,  *l  y  *4inc 
gHànde  pisfge  de  saBts^^  ttft  ttèîréîh  fort  bas  î  *ff 
end'e^WrâdAe  «t  6a;r^tté  ,^lé  côte  est  fétt  haulel 
©tf  ^y^VDît  picffifeufs  totirs'de  ^ard^  et  qn^^tiës  vilh^ 
l^es*^' emfautt^â ,  11  y  en  à  un  pr^squ'à  moitié  cbe* 
«tevC|*i'^?^flrppiôllè  Fotidi.  ^  :      .  . 

Oteteôôrinatt  Gayette>  pfînGipstemiôRt  ]N>#Miii'eû 
fleur  du  éôré  de  louest ,  par  liflè  grosse  ^idte^ 
^ui ^^t îéi^vindh  deiix  nliHes  vêts  louest-nôrd-ôuesl» 
qu*on  appelle  le  Mont  de  la  Sâinte-Tfilittë  ,  ou  du 
ctt^  dé  ^l^tfuest,  est  une  grande  plage  de  sable: 
Êètlè  4»^otitagne  est  escarpée  et  fendue  de  haut  en 
bass^/^uvene  presque  tëgiibèremeot  4è  lal«|" 
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<!|{fe«rdWe  brasse  à»  plûtr4  hT  fente  vièxlt  ]viif(d*k  Im 
tmt;  à!i  pfed  aW  iaf  rtfôïiifeg^te^du  coté  ée-lii  iftéf^ 

'ft* y  a  un ^ Oratoire  'dhin  Chifet i^ q«e  *lé$*galèt^f 
et 'atirrè*'  bâttitnenâ  -^àlcieat 'j  '  ^aû-de^ès^.  ck'^et*! 

•fente,  4ry  a  iirt  Gdi«^ëKt^dé  lléligiôui;^  '    i^ 

1.,., -^1.  ..{,.%•-»  >-   .'  ♦fiïay^tt*»  •  •  •- «  '-^''^''O^;  r:(  )     •• 

Cétteavitlèr  est •  sitaée  sui"  ittiie  |^^^i»te,  &tt.  ^ef^ 

ccrpée  ver^  ta  «mev^  à  lleiiuree  d'tm  t grand  «n&tt^ 

^œment  r  on  vort  la  i^leet' plusieurs ifdhifioânons 

du  côté-  de  ia  mer;)  let  btïepgrçâse  kouv  s«Ar<wi« 

faatiteur  d'une  montaî^hefortfis^cai^pt^cl  uL  ^^..ii  .' . 

La  plus  grande  partie  de  la  ville  de  GayètM 

plusieurs  fortîftpation»*  i  eo  ,;^;:-  ::  c  ^i  îjL  xitiiîi* 
La  baye  de ,  Gay^t^^^  egt^  âu-^edan$  de  cette 
pointe  ;  eHè  a  environ^  cinq  à  su  milles  d'ouver« 
thre',  et  :4|i}s^Te  milles  éfenébUbenD^é'  i.  : ^ /f  { 
;-  On  iTttiuiUe  ordinàirmtie^m  |npc&e^h  ^%iiiiir(  et 
ii^f commandante  ié^fgiièaèt  te  fntetljaBpirèsidçs 
ftr^waiftim  de  k  freinfècc&pc^iitefïaiiLJoa  xkiopillè 
le^^miier  fer  de  la  droite  5- 'ensuite  oti)i7â  aarnçffd^ 
«testr^  Si  43n'v€ut  mouiller  Taurfe  aiii^j  ^{ftét 
^oi^  «fii  ^çt*ila  pemper  vers  la  tille  r  ifa  loiîg  /dtk 
fieffH^e^^^ip^tîâcaiîoti'^  qtd  sont  sur  ù  gaticbç  ^11 
«mrànt  Ç'tÀi  fi^ài  >p^të^d«s  atnaives  de  pbupe  ,ret 
les  .ancres  sont  par  dou2Se  à  quinze  brasses^  d'^atr-s 
feaîr'  lèf -où  ^  lèst  te  ffalcre^^  ^it  n'y  tf  '  que  trois  à 
quatre 'bfass^^j  fond  d  beidbe  vaseux  ;  les  aûtref 
galères  itidùMlefit  atàpfèfs  idela  eomm&iïdante ,  sur 
h  galber  devant  la'^ille*  >l  \       ^         ■  - 

ih  ne  faut  pas  s'avnncet'  |>M^  "^vant  q4ie  1^  nioi* 
fit  iA^  iJÏMriiidec  ikAfiiWi  ^aVce  qu'il  y  A'h^3^côûp 
de  roches  sous  Peau,  et  que  laproiondeurnOiaii^ 
que  tout^à*cdup. 
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qiiqa.;  appelle  Fpn<|.ri(9  ^rlgOï  ou  Castvllonç  ;.  cg 
^ufon4,4^  ççtjtçjb2^ye,^.d^  du  |îqrdr<)]*5sfe 

il  jr  a  juie  petite  m^.  ftù,:9r4inaiiemQpt^  «giMlJI 
feire  de  l'eau. 

On  pourrait  mouillieY'tdcvaat  Gayette»  mais  noo 
pas  dans  le  miliea  de  la" baye,  à  cause  de. la 
{^nde:  p09£eiqde«r  djeau  ;•  >  4iàllkiitrs  i i  .onon'y  )5e- 
Mifr^pasuà  i'afaéi'des*  ve»ts!dû  lairge.  X<»oif:ent$;qui 
Incmimtbdent  île  plùsdanSiCe  iebuiUa|^ , .  sÀnt  de^ 

nhè  nood-est^ur^qu'Â:  l'est  ;  icar  oik  ofe  peut  voir 
ler  du  lax^;>titi9iMhoui)lé  comme  nous.avoji) 

r  iLarUlîtifde  ésr4i  dé^é§  f4  minute»,.  »eila  va- 
riation de  14  à  i5  dégrés  n(»rd-ôifi6ât^iini  c%         i 

-rvv::  ' '•         •   t      •'.    ..•    î  fî..  .'    •   ';  s;i:»    p^M«!/; 
Environ  vJbagtr.millei -aA  sud-est  qiMKt  d'est  de 
la  pDià9Ceide?Gayetteii?ie8jbiIe  cap  dëia.Bo^e;; 
i&Hirerles  deux ,  it  y*^'utn  çiand  eAfoncemenftt 
^  lii  ioitee  6ftt  iibtt  ohaute.^  ojimqtifà  moitié  «lieisin  A 
•Ca|»tte  atidtt  cap;  ensuite  elle  Vient  €iari(itlaft& 
SBtt^j^  îusques  au  cap  de  lai  Roque.':  durii  ç^toi»' 
tdbv^^lie»  îr  y  a  plusienca-  ^ill^s».  yllli^^  «et  fotitl| 
de  garde  ;  lé  premiers  est  Fpnd  dô-Vigc^^  .cJàm©? 
lOTkr  Va  idii  iti^devant  s  ^ebsuiie.  Ste«  Mikfie  1  Caste 
et  quelques^  àurres.  ;,  é  ;r  ;    :.   -    *  .  ,-         v-. 
s  <lle:  cap  de  la  Rdque'^est  fort  Kaut  v o^t  ipawl 
isolé  iofsqtfon  est  le.tong  de  la  côte ,.  par  ia  tù* 
son^que  le  lerrei»  derHère  ce  cap:  i^t  fort  bas; 
le  haut  de  ce  cap  parait  en  paîa  d^>  siiéi^.  ^  i 
U  |fîa>  uiie  itoujr  iié  ^î^al  ^t  une  nwJson jiuplfe , 
et  une: autretour  du  côté  duïlprd %imt»»i^^f^^ 
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Cap  èe  J^  M^sii^^ àf  l^ènfrj^e  du  Cqlfe  de 

Dé  la  pointe  de  Gayetté  au  cap  Me  la  Mesa,' 

la  roifté  est.  le  ;sud-est  *guart  de  sudj  et  la  di$«i 
tàiice  quarante-un  milles  ;'ét  du  cap  dé  laUîique 
atiifiêhië  endroit,  la  routé  est  lé  sud-suâ-est ,  en- 
viron vingt-cinq  milles."  '" 

Entre  les  deux,  il  y  a  un  grand  énfonceihentt 
A  des  terres  basses  et- ^unes  de  sable,  bjordées 
de  pTages.  -  ■  :  '    "         t  * 

Tour  dé  Fatria. 

Presque  vers  le  milieu^  de  cet  enfoncehieht  ^ 
on. voit  une  tour  svà  tmé  haute  poîntfe  ;  qu*on 
appelle  tofur  de  Patriâ.,  '  proche  de  laquelle  ^  du 
côté  du  sud,  il  passe  ùnp  rivière.  ,     .    ' 

'  Il  y  èh^a  iihe  .autire  ehtxe  le  cap  dé'Ia  l^ôcfue 
et  la  tour  dé  Fatria ,  çt  plusieurs  marécages  ;  on 
la  reconnaît  par  quantité  de  grands  arbres ',  dont 
elfe  est  fcordée.    ^  ' 


DESCRIPTION 


»•  -^ 


^^'-      ':  Du  Golfe  de  Naples, 
JDesIslesd^lsclej  Protica  et  C abrita. 

V-^Onime  ,j*ai  eu  ordre  de  M.  le  Marqitis  de* 
Forville  ♦  iSommandant  les  Galères  en  la  campa* 
gne  de  Naples  en  1702  ,  de  faire  exactement  un 
grand  plan  de  tout  le  golfe  de  Naples  ,  et  que 
jaî  eu  rhonneur  de  le  présenter  à^a  Majesté  Ca^ 
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^6^      vmi^hAi^yTyBitAum 

thoiique,il  mis  fut  çnjotint  d'en  expliquer  en  abs^ 
gé  tonte^^es  ^'artrcûlafitëè^l ,  Le  LecteliY/^cBsèra 
si  je  suis  un  peu  plu*"lbHg»>fKçet  endroit  :  com- 
me c(?s  lieux  ont  des  choses  pStïiiculières  à  ex- 
pliquer ,  j'ai  cm  qu'il  ne  /àll^ifxien  omettre. 

Le  golfe  de  Naples  eât  entre  les  isles  d'Iscle^ 
Xabrita  et  le  cap  Campanel  ;  il  est  fort  grapdi 
ayant  environ  vingt-cinq  milles  d'enfoncement  t\ 
vingt-deux  de  large;  .il.  est  très-facile  à  reconnaî- 
tre, par  les  isles  d'Iscle  et  Cabrita^  qui  sont  fc^ 
hautes;  d'ailleurs,  le  Mont -Vésuve,  qu  on  ap? 
pelle  ordinairement  la- Montagne  de  Somme,  qui 
est  très-haute  ,  située  dans  le  fond  du  golfe ,  qui 
brûle,  incessan^ment  p^c  son.,  sommet ,  de  sorte 
que  de  nuit  on  voit  le  feu ,  f  t  de  jour  u.ne  grosse 
juméc ,  ce  qui  suffit. pour  reconnaître  ce  golfe.  ^ 

Là  ville  de  Naples  èat^clins  le  fond,  de  ce  goU 
fe.,  vers  U  nord  ,  et  plusieurs  villes  ejt  villages, 
forteresés  et  châteaux.,  le, bordent  entièrement! 
outrç  les  isles  qui. sont  à  rentrée  qui*  le  renfer* 
ment  :  nous  commencerons  donc  par  cellç  d'isçle* 

L*Isled*Ischia^ouIsclfi, 

Est  à  l'entrée  du  golfe  de  Naples,  et  du  côté 
a» nord;  eHe  fest  for€'gr4ndtf ,  très-haute  et  pres^ 
que  escarpée,  principalement  du  côté  du  sud- 
ouest  :  sur  le  milieu  de  cette  isie ,  îl  y  a  une 
très  haute  montage  en  pain  de  sucre',  remplie, 
en  certains  endroits ,  4q  tacjhes  blanches  qx^  U 
font  reconnaître.  '     . 

Elle  a  encore  vingt-cinq  milles  de  tour;  ptes»* 
que  -to^it^  la  -partie  du  sud  et  de  louest^  est  iu* 
habitée; ;  mais  proche  la  pointe  du  nord-ouest, 
du  roté  de  la  mer  ,  il  y  a  une  assez  grande  ville; 
et  d^  Vaytie:  bord  de  csette»  pointe,  du  c^té  du 
Sjord^ie^i  t  «Il  y  .a  uae  ftùtre  i&lle,  qu'on  .aj^Ue 
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LeIagot:sic^uée  sur  le  bprd  4!^  Jlâ  i^er»  ^d^ais^un^ 
anse  de  sable  :.  on  pQiiit  m^uîiloT  devtntp.LoJagdji 
pria€ipaleipent  ^vq<^  dt^a  gft^l^s  >  ori  f  e^t  à  •IV 
bri  des  vents  d^p^isr  Iç  ^udte$c  jusqu'il  T^ôst.  •, 

Dans  i^  fond  de  cette  p)i^^  t  il  y  a  tiiie  rbci^e 
sous  Teau,  ^aviron  deimc :Iç^gvieiir$  dei«abtes,:jl 
feut  y  prjei^dre  gard«.  Opîj!Ypit,wne  frossteitoûlr 
quarrée  $ur  la  po'mte  du  «ord  d^  cette ;çuiie,  qui 
la  fait  reçoan%îtr^;  li^s. vents  de  nord. et  Qord* 
f^r  y!  du9n§nt  à  pl^m.)  »  lont  dangefeuz^ 

A,  tfpi$  ^iiU0$  k  y^^fm(\-^st  de  .la  pointe  de 
Lel^gp^  pîè'0ft  Ijdi  (Qyr  »  ilj)!'  ê  ui;^e  antre  toiir 
aussi  quarrée  ,  située  sur  une  pointe.  d$^.  iDOf  enne 
hauteur ,  qu'où  appdlU^  %)u)^  ^e  Castillone  :  pro* 
che.de  cçt  te  tour,  il  y  en  a  une  aytje  sur  une 
pointe  basse  ,  appelée  1^  gHrde  Sjt.  Pierrç  :  vis- 
à-vis  cette' tour/ il  y  ^  tn$  pojhte  de  sablé  qui 
s'avance  tiii*  peu  au  large ,  mais  on  pe*(it  la  ran- 
ger à  .portée  de  fusil  ;  i\  y  a  aussi  qUfelcJues  po- 
ches autour  des  adultes  pointés. 

Envirpn  un  mille  vers  te  sud-est  de  cette  der- 
nière pointe,' on  voit  le  cHteau  d'Iscîè,  sîriM 
sur  un  haut  ¥oéher  qui  est  isolé;  mais  bit  a  fait 
tinponl  de  pïerre  d  environ  deux  cent 'toises  de 
long,  qui  vient  communiq^ier  à  Fisle  d'iscle  ;  ce 
château  est  considérable  par  sa  situation  inac* 
cessible  ,  il  est  très  haut  ,  escarpé  et  fortifié  de 
toutes  parts. 

Au  bout  de  ce  pont ,  il  y  a  une  petite  vîlte 
le  long  de  la  mer,  et  quelques  tours  de  garde 
aux  environs.  /         .  ' 

On  peut  mouiller  avec  dés  galères  ,  d'un  côfé 
et  d'a^^ùtre  du  pont  :  entre  le  château  et  layiné, 
du  côté  du  nord  du  pqnt,^  il  y  a  trois  ^  quàti(i& 
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^^64  PORTULAN  DE  LA  MÉR 
inrassef  d'eau,  fond  de  vase,  et  on  peut  porter 
des  amarres  à  tetrevers  la  ville. 
.'■  On  peut  de  même  mouiller,  suivant  les  vents, 
au  côté  du  sud  du  pont  ;  mats  il  faut  prendre 
garde  à  quelques  roches  sous  Teau  qui  sont  pro-' 
che  le  château  ,  et  à  quelques  autres  qui  sont  de 
l'autre  côté  vers  Tîsle ,  vis-à-vis  d'une  pointe;  si 
bien  q\x%  faut  passer  parle  milieu  de  Fun  à  Tau* 
tre  ,  pour  venir  mouiller  proche  le.  pont. 

A  une  demi- lieue  vers  le  sud  du  château,  ilj 
a  une  pointe  haute ,  qu'on  appelle  pointe  de  la 
Fouchaque ,  à  l'extrémité  de  laquelle  il  y  a  aussi 
quelques  secans. 

Isle  Procita. 

.Cette  i$le  est  environ  une  bonne  demi -lieue 
vers^  l'est-nord-est  du  château  d'Iscle  ;  elle  est  à 
moitié  chemin  de  Piste  d'Iscle  au  cap  de  la  Mesa^ 
qui  fait  lé  commencement  du  golfe  de  Naples; 
elle  est  de  moyenne  hauteur ,  très-fertile ,  rem- 
plie de  superbes  palais  et  maisons  de  plaisance; 
on  y  voit  plusieurs  antiquités  remarquables  :  elte 
^a  environ  huit  à  neuf  milles  de  circuit,  et  plusieurs 
calanques,  où  l'on  pourrait  mouiller  en  un  besoin. 

Du  côté  de  l'isle  d'Iscle ,  il  y  a  une  petite  isle 
fort  haute ,  sur  laquelle  oi\  voit  une  tour  de  ^t- 
de;  cette  isle  nest  séparée  de  celle  de  Procita, 
que  de  l'espace  qu  occupe  un  bateau. 

On  peut  passer  avec  des  vaisseaux  et  galères 
entre  le  château  d'Iscle,  dont  nous  avons  parlé, 
et  cette  petite  isle  ;  il  y  a  douze,  quinze  et  vingt 
brasses  d'eau  ;  mais  il  faut  ranger  le  château,  y 
ayaiit  sept  à  huit  brasses  tout-auprès  ,  pour  évi- 
ter un  petit  banc  de  roches  sous  l'eau,  qui  est 
au  nord-ouest  quart  d*oue$t:de  cette  petite  isle 
.  voisine  de  Procita  ,.  environ  six  cent  toises  ^  sur 
lequel  il  p  y  a  que  quatre  à  cinq  pied?  d'eau, 
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On  pourrait,  dans  un  besoin,  passer  entfeUe» 
«t  Tîsle  où  est  cette  tour,  rangeant  plutôt  du  côté 
de  risle ,  il  y  a  cinq  à  sit  cent  brasses;  mais  le  plus 
sor  est  de  passer  à  un  tiers  du  chemin  du  château 
&  cet-te  isle ,  n'y  ayant  rien  à  craindre. 

Entre  cette  isle  ét<:eite  de  Procita,  il  y  a  un 
grand  espace ,  où  au  milieu  duquel  on  pourrait 
très-bien  mouiller,  par  quatre  à  cinq  brasses  d'eau ^ 
fond  de  «ablo  et  herbe ,  et  y  être  à  couvert  de 
plusieurs  vents  le  long  de  la  plage;  ilny  a  que 
le  sud  et  sud-est  qui  y  donnent  à  plein. 

Depuis  cette  isle  ,  venant  du  côté  du  nord  ^ 
.  jusques  à  la  pointe  dé  Chiopâtre ,  qui  est  celle 
du  nord- ouest  de  Procita ,  il  y  a  environ  trois  mil- 
les :  entre  les  deux,. il  y  a  un  peu  d'enfoncé* 
ment,  et  une  plage  ,  qu'on  appelle  la  Queollei 
dans  laquelle  on  peut  aussi  mouiller  ,  et  y  être  à 
couvert  des  vents  de  nord-est,  sud  et  sud-ouest  ;  il 
y  a  quatre  à  cinq  brasses  d'eau  j  fond  d'herbe  va- 
seux. 

'  Mais  .^depuis  cette  plage,  jusques  à  la  pointe 
de  Chiopâtre  ,  de  Procita ,  il  y  a  plusieurs  roches 
sous  l'eau  ,  à  plus  de  trois  longueurs  de  cables 
au  large. 

Du  côté  du  sud-est  de  l'isle'  de  Procîra  ,  il  y 
a  aussi  plusieurs  anses  et  calanques  de  sable , 
où  l'on  pourrait  mouiller  dans  un  besoin  ,  avec 
les  vents  d  ouest-nord  ouest  et  nord  :  on  ne  doit 
pas  craindre  de  ranger  la  côte  de  ce  côté  -  là  ; 
car  il  y  a  beaucoup  de  profondeur  d'eau  ,  ^  même 
près  de  terre. 

Mouillage  de  Procita. 

De  la  pointe  du  nord-ouest  *  de  cette  îsle  ,  à 
celle  du  sud-est ,  il  y  a  environ  une  demi-lieue , 
entre  lesquelles  >  il  y  a  un  peu  d'enfoncement 
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'  et  UB6  plage ,  où  Ion  peut  mouiller  par  quatre; 
cinq  et  six  brasses  d'eau,  fond  d'herbe  vaseux;^ 
tout  le  long  de  cette  plagç  ^  il  y:  a  plusieurs  gran^ 
des  maisons  et  plusieurs  palais  à  Tantique  ,  etua 
grand  village  le  long  dé  la  mer,  où  Ion  voit  une 
lËglise  aussi  sur  le  bord  de  la  mer. . 

La  faille  de  Procîta. 

Est  située  sur  l/extrémité  de  la  pointe  du  sud- 
est  de  la  même  isle>  elle  est  petite  et  entourée 
de  fortifications  assej:  bonnes  ,  quoiqu  antiques  ; 
.  ^lie  est  forte  par  sa  situation  avantageuse  ;  cette 
pointe  est  haute  et  fort  oscarpée  vers  la  mer.  *, 
-  Cette  isle  est  extrêmeniônt  peuplée  ,  il  y  a 
plusieurs  villages  au-dessous  de  la  ville  de  Prct^iu^ 
^u  côté  du  sud-est  ,^  il  y  en  ai  u^  considérable 
tur  le  bord  d'une  plage. 

Danger. 

Au  pied  du  château  ou  de  la  ville  de  Procita, 
qu  on  appelle  pointe  d'Alerae  ,  .il  y  a  quelques 
rochers  hors  de  l'eau,  à  deux  longueurs  de  ca<- 
blés  loin  de  terre;  m^s  tonn  proche  Jl  y  ^  troi^ 
brasses\  d'eau. 

Lorsqu'on;  veut  mouiller  du  coté*  du  nord -est 
de  cette  isle  sous  la  ville,  il  ne  faut  pas  sapr 
procher  à  plus  d'un  quart  de  lieue  de  la  plage , 
parce  qu'il  n'y  a  pas  de  profondeur  d'eau;  il  faut 
;rester  sur  une  ancre,  à  moins  de  vouloir  affour* 
cher  sur  deux  ancrés.  On  y  est  fort  bien  pour 
les  vents,  depuis  le  sud -est,  sud,  jusques  au 
sud-ouest;  il  y  a  à  craindre  du  nord  et  nord-est> 
qui  y  donnent  à  plein. 

Cap  de  la  Mesa. 

Environ  deux  milles  et  demi  vers  le  nord-e^' 
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de  risle  PrQcitd  9  est  le  ic^p  de  la  Mesa ,  qui  fait 
l'entrée  j  comipe  nous  avons  dit ,  du  gplfa  de  Na-^ 
pies,  de.' ce  côtérlà»     *     :  .  .    : 

Cest  une  grosje  ,poîntft  fort  haut^^i  .où  sur  une 
hauteur  vers  la  mer ,  il  y  a  une  tour  de  garde 
qui  est  ronde  ,  au-dessus  de  laquelle  est  un  haut 
terrein ,  qu'on  appelait  autrefois  Monte»Vacia« 

7^/^  St.   Martin. 

i  Du  côté  du  nord  de  cette  tour  ,  îl  y  a  une  ^ 
petite  isle  assez  haute  ,  qqen  appelle  Tisle  Su 
Martin  ;'  on  y  voit  une  tour  quarrée.  ToutP  cçtte^ 
isle  est  environnée  d'écueils  hors  de  l'eau-  et  sous 
Teau,  qui  s  avancent  plus  de  trente  à  quarante 
toises  au  large;  on  ne  peut  passer  à  terre  délie» 
qu'avec  des  bateaux. 

Vers  le  nord  est  de  c^tte  isle,  il  y  a  une  gran-» 
de  tour  quarrée  de  garde  >  sur  le  haut  d'une  pe^ 
tite  pointe  de  roches  iava^çées  en  mer  ;  on  l'ap*. 
pelle  tour  de  Voto ,  au  bout  de  laquelle  il  y  a 
quelques  écueils;  et  à  une  petite  lieue ,  vers  le 
nord  de  cette  tour  ,  il  y  a  une  pointe  assez  hau- 
te au  milieu  d'une  plage  et  dunes  de  sable,  àp- 
pellée  pointe  de  Cuma. 

'  Dans  cette  distance  le  terrein  est  fort  bas  ,  il 
y  a  un  grand  étang ,  qu'on  appelle  le  Lac  d% 
Colusio  ou  Fuzare,  dans  lequel  on  voit  encore, 
des  restes  4  un  ancien  Temple.    - 

Cap  Mizene.  * 

De  la  pointe  du  cap  de  la  Mesa  au  C4p  Mi- 
zene ^  que  les  Hollandais  et  plusieurs  autres  ap- 
pellent cap  Messenus  ,  il  y  a  une  petite  lieue 
de  distance  vers  Pest. 

Entre  les  deux  ,  il  y  a  un  enfoncement  et. une 
grande  plage  de  sable  ,  et  terres  basses^  et  dunes 
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de  sable ,  devant  lesquelles  on  pourrait  mouiller 
par  quatre  à  cinq  brasses  d'eau,  fond  de  sable 
et  herbe  :  on  y  serait  à  couvert  des  vents  de 
nord- ouest,  nord  et  notd-eât,  mais  à  découvert 
de  tout  le  reste. 

Le  cap  de  Mizeneestune  longue  pointe  fort 
haute  et  avancée  en  mer ,  sur  laquelte  ^  il  y  a 
deux  tours  de  garde  quarrées ,  assez  proche  l'une 
der  l'autre ,  au-dessus  desquelles  on  voit  une  grande 
•  ]Ariaison  :  à  l'extrémité  de  cette  pointe  ,  il  y  a  nn 
écueil ,  auprès  duquel  il  y  a  quinze  brasses  d^eau; 
un  appelle  cette  pointe  Mônte-Mizene. 

Il  y  avait  autrefois  une  ville  très-considérable, 
que  les  tremblemens  de  terre  et  la  suite  des  temps 
ont  entièremi&nt  ruinée  ;  cependant  on  y  voit  en- 
core plusieurs  grands  et  superbes  logemens  sou- 
terreins  ,  taillés  dans  le  roc  à  la  pointe  du  mar- 
teau ,  orné^  de  plusieurs  beaux  ouvrages  et  gran- 
des colonnes  dans  le  roc  ,  pour  soutenir  ces  édi- 
fices. 

Port  de  la  Malamorte. 

.  Vers  le  nord  du  cap  de  Mizene ,  environ  une 
demi-lieue  ,  il  y  a  un  long  enfoncement ,  où  au- 
trefois il  y  avait  un  très-i3on  port ,  qu'on  appelle 
encore  aujourdliui  le  port  de  Malamorte ,  dans 
lequel  ou  peut  pourtant  encore  aller  mouiller, 
principalement  avec  des  galères  '  ce  port  a  en- 
viron quatre  Cent  toises  d'ouverture  et  ui;  peu 
plus  d'enfoncement. 

'  Du  côté  de  la  droite ,  il  y  a  une  longue  pointe 
basse  de  roches  unies  ,  qui  ressemble  faite  de 
main-d'homme,  au  bout  de, laquelle  il  y  a  une 
longue  tramée  de  roches  sous  l'eau  ,  à  plus  d*un 
cable  loin  \^ïs  le  sud^est^  sur  lesquelles  il  y  a 
fort  peu  d'eau. 
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De  Tamre  côté ,  vers  le  Monte-Mizene  »  ou  sur 
la  i^auche  en  entrant,  ont  voit  encore  cinq  pi-* 
Vers  de  briques  d'un  ancien  môle  ou  pont  quc( 
les  Romains  avaient  fait ,  ils  sont  au  ras  de  l'eau  i 
et  4^  ce  même  câté ,  on  voit  un  magasin  à  pê^ 
chears  et  une  Chapelle  au-dessus.  Dans  le  fond 
de  ce  port ,  qui  se  rétrécit  par  le  moyen  de  deux 
points  ,.  où  sur  celle  de  la  droite  en  entrant  » 
il  y.^  mie  assez  grande  m^i$on  ,  et  l'autre  pointe^ 
est  haute  et  presqu'isle  :  audedansde  ces  deux 
pointes  ,  dans  le  iond,  dis-je,  il  y, a  un  grand 
espace  de  figure  ionde,  mais  il  n'y  a  que  quatre 
àcinq^pieds  d'eau  :  au-delà,  c'est  im  grand  Lac» 
qu'on  appelle  Malaihorte ,  où  autrefois  il  y  avait 
une  ville  qui  a  été  abim^e  :  ce.  Lac  n'a  autre 
communication  avec  la  mer ,  que  par  une  écluse 
f^yij^i  4^ji9  le  foi^  ^u  port  dé  Malamort^. 

.LrOFs^u!on  veut.  ^ntrer>  dans  le  port  de  Mala^ 
^orte ,  il  fau|  preuMèreoient  voirijirect^ment  toui^ 
te  rqn^blxuQhiire  du  port  fi^et  venir  ranger  ,  autant 
jirçchij^qij'on  voudra,  le  dernier  pilmrique  nous 
avons  dit  être, à  fleur  d'eau t  du.,<tQté  de  la^gaur 
ché  en  ctntj^ant,  cfù;  il  y  a  quatre  à  cinq  brassa 
d'eai;  :;,duc^  drotft  |1  .y  a  pltïsieur^  ruiuj^s  sous 
l'^u  t  éas  maisons . .  abin^ées  ;  pn,  v^t  j  :^iuçpre  les 
appartemens  de  ces  maisons  à  trave^  T^au»  ainji 
il  n^^lajit  pas  s'en  approcher.    '        .        .  ' 

Çcmtinuant  donc  ce^tte  route  ver^  Iq  fpn4  dv 
.port  1  on  va  moiiiller  tm  peu  au-dedans  de  cett^ 
maison  à  pêcheur ,  qui  est  du  cqté  de  la  gauch^ 
.par  troîs  a  quatre  brasses  d'eau ,  fond  d'herbe 
vaseux-;  niais  il  ne  faut  .pas  passer,  un  monticule 
de'ifQiçher;.qui  Ipst  ajp-4?dans  de  ^c^tte  maisf^n  sur 
iskg^yiçhe,;  car  le.  fond  manque.. tout-à-coup;  il 
Jle|.fa^t  pas  nç^plq?,, s'approcher  plus  d'un  car 
ilc,  de  cette  côte ,  parce  qu'il  y  a  plusieurs  mûr 
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ions  abîmées,  que  Ton  voit  "à  travers  iVâtïJ  ^ 
'  Dès  tjii'on  est  entré  dan^  ce  pon,  àt'  la  tel* 
îiîère  que  nous  avons  explique  ,•  on  ne  cfbît  rien 
craindre  de  toutes  sortes  de, vents;  celui  désuet 
est  donne  à  plein  dans  ce  port,  mais  il  n'y  peut 
causer  dé  mer,  à  causé  de  tous  ces  édueîlsqûl 
iont  à  l*entrée.'  '^' 

Néanmoins  dans  un  jg^rand  vent  de  sudsud-ei^t  et 

'  d'est,  oh  ne  pèurraît  entrer  dans  Ce  portl^à  cause 
d  un  gros  rtssâc  de  la  mer  ;  i\m  aurait*  peine  de 
gouverner  ,*- parce  que  toute  Titrée  brîàe^ar-toui; 
'  A  l'extrémité  de  cette  jongiié  traînée  de  totbti 
dé  la  dirbite'  en  entrant ,  il  y  ^  cinq  à  six^brassÀ 

^aeau..  ••  ^^    •  ■■    •  '  -     ■;■'-■•   ^  '\-    .  '-'  '*' 
^■'La  Rade^de  Baye.     '  ^  "'    '  ' 

En(îrort  une  demi  lieue  Vfers  4*  tK>tddë  la'pèmtd 
•de  Malamb¥t«  ,-est  le  château>de  ©àyê  ,i  qut^est 
iirés-èénsidéTabte  •  ii  e^t  Situé  sbr  uhë  haute  pèînie 
escarpée- vers*  la  mer  r'^upiëdducHâ^ëèti^i  il  y'à 
4ln  éCii^ ^ras de- Téati  V  ^r^lequel  dn  sl  nùtryedé^ 
ttieiït  faitbfte  batterie- lie  CàWon  ;  oti  ne  î>ëut  ^as* 
.^rà  terredélui  qua^eiCdfe^'lJateàux.'    •  ^  - 

i  •Enviî'otf  tin  mîHei  véfs^Je  «ewfHâ  q^uarf  tdé  iïotd- 
ioiiest  dô  tetiîîé'  batt^îè  /'tf  f  a  tthétgroSsé'péîMè 
ifort  hames^qitfén  appelle  là  ^^lièfe  dès  Bintrs^ 
entre  les  deux ,  il  y  a  un  pèti  d'enfolifcé»rt]enH 
Wt  ^rè^^tfé  rét^  le  milieu  v^-Hj^  a  une  abtrifr  t>at- 
^èrie  faite  dépwspéir;  éltéeb'iîttîée  sur  l'cifré* 
•i&itédè  cette  %èi*sfe  pointé  j^vis^à-vîs  de  la^iitillev 
^environ  nrt  bort  cable  ;"^H  y  à  (jiièlcfùéS  tâches 
•oii  maisons^ -àBkfréeis,  oé.  îlfry  tf  que^atre'^îeds 
d'eau.  A 'rentbiit  de  cette  *fetife*ié'iriFf'*'aussî 
plusieurs  r6ch%sP*6iii5t WtJS^ni^s  priridj^ilèfrftetit 
-tet^  là'poînfé  ïfë^  BaîMs^qltl'fc'iVàAcenl  iùlsLig/O 
^us  de  trois  cent  tloisesi'^*-'!  :  '^     ^  --'**  '^'■* 
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-  Le  yraî  mouillage  de  la  Rade  de  Baye,  e*t 
entre  ces  deux  batteries  qu  on  voir  à  fleur  d'eau, 
à  deux  ou  trois  longueurs  de  cables  de  terre ,  et 
pour  loirs  ,  on  est  par  cinq ,  sept  et  neuf  birasseà 
d'eau  ,  fond  d'herbe  vaseux  ;  mais  la  première  àor 
cre  qu'on  mouillé ,  suivant  le  veilt ,  est  par  dîif 
à- douze  brasses  î  il  faut,  ç©mme  nous  aVôns  dit^, 
prendre  garde  de  s'approcher  du  cèté  dé  la  points 
i^s  Baitis  ,  à  cau^e  d'une  quantité  dé  vieilles  rui- 
nes abittiëes  sous  l'eau  :  Thouiliant ,  comme  il  est 
dit ,  à- peu-près  «ntre  ces  deux  batteries 'basses  -, 
on  peut  porter  fort  aîsëmënt  des  amafrrés  à  tetré 
vers  le  cbâ,teau  de  Baye,  et  aux  ënvirénsî  maîi 
il  y  a  une  roche  sous  Peau  ^  entre  une  maison 
qui .  est  âu-dessoùi'  ' lé  fart'  de  Béy é  ,'  *  et  lé  lîèii 
où  Ton  est  mouillé  ,.  qui  pourrait  gâteries  cables» 
â^  quoi  il  faut  prendre  ^gârde. 

Dàiisi  le  fond  dé  cette  anse  i  àu-dëlà  de  la  deY- 
jiière  batterie  ,  il  y  â  un  grand  espace  ;  entre  ce^- 
te  batterie  et  là  pointe  des  bains  qui  est  sur  la 
cdroite,  est  une  plage,  dé  sablé  ,  daiis  laquelle  on 
pourrait  mourller  avec  des  galères,  par  trois  bras* 
«es  d'éâa ,  bon  fond  ;  niais  pour  y  aller,  il  faut 
connaître  oii  sont  les  •  rbches  que  »  nous  ayons  dît 
d'un  côté  et  d'auifre,  et  passer  eiltr*ëllés  ;^è't  l'atti. 
tre  roche  gui  est  presque  à  fleur  d'eau,  vis  à-vîk 
ia  batterie  ,  "laissant  ces  dernières  sur' là  gauche i, 
comme*  la  batterie  qu'il  ne  faut  pas  afp^procher.  *  ' 

Ensuite  on  moûilfe  en  dedans  de  cette  batter- 
rie  ,  par  trois  à  quatre  brasses  d'eau  ,  fond  de  saf* 
bte;  on  peut  porter  dés  amarres  à  terre ,  et  na 
^nieren  mer  vers   l'est-^nord-est.     '  • 

Pour  éviter  de  côté  et  d'autre  ces  daJngers  qu'on 
ne  peut  voir,  il  faut  mettre  la  poupe  vers  la  ville  * 
de  Poussole ,  et  la  proue  sur  deux  piliers  qu'on 
jfoit  à  la -montagne  r  par  une  coupure  oû  abais*. 
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sèment  qvi  est  dans  le  fond  de  cette  pla^e  i  |ti^ 
dessus  d'un  Temple. 

Dans  ie  fond  de  cçtte  plage  »  H  y  a  proche  la 
iner  un  Temple  bâti  de.  briques  qu'on  avait  au-^ 
trefois  dédié  ^à  Mercure  }  et  proche  la  peinte  des 
Bains  ^  il  j  en  a  un  av{tre  plus  ruiné  y  dédié  à 
la  Déesse  Vénus. 

Proche  celui  du  milieu,  qui  est  bâti  de  brique^^ 
il  y.  en  a. un,  autre  fort  vaste  à  demi  en  ruine, 
dans  lequel  Ja  voix  circule. îe  long  des  murs,  de 
sorte  que  parlant  à  une^  personne  opposée  direcr^ 
jtçmei^t  à,  voiis  dans  le  giême  Temple; , /pourvu 
j^u ellf  ^approche  loreille^à  la  muraille  ^  elle  en-^ 
tend  distinctement ,  quoique  >vous  parliez  si  bas,' 
que  celqi  qui  est  au^  milieu; du  Temple,  ne: vous 
entende  pas.; 

La  pointe  des  Bains  est  fort  grosse  ,'  elle  esf 
sur  la  droite  du  château  4e  .Baye  en  front  :  sur 
le  haiit  de  cette  points  9  on  y  voit  seufemeni 
^  une  grande  inscription  de  marbre  blanc ^  et. au? 
dessous  proche  la  mer,  il  y  a  plusieurs  chemins 
jsouterreins  taillés  dans  le  roc  à  pointe  de  n^« 
.teau  :  ils.  vont  très-avant  dans  la  moQt^gne ,  e^ 
xonduisent ,  à.  plusieurs  .  ï^ains  d'eaux  nméralest 
jst  à  plusieiirs  appart^mens^  à  dr^^te,  et  à  gauche; 
^e^  ce  qùi.est  isxtraôrdinaire ,  c  est  que  d'un  çâté» 
il  y.  e^  a^ui^  extrême m^eht  çhs^ud ,  qu>ii  appelle 
le  Bain  du  Soleil  ;  ^et  twt  près  ,  un  .extrême- 
ment froid,  .qui  est  cp^ui  d)S  la  Lune.  Par-delà 
ces  BcMns,  sont  ceux  de.  la  Sibile  Ciimane»  pro- 
.  che  le  £on  de  Baye;,  çn'.y  charge Jes  vaisseaux 
de  terre,  qu-on  appelle  Poureelaine  ,  et  en  plui' 
rieurs  autjqes  endroits  des  environs» 

Poussole. 

Enviroa  deux  willes  et  demi  vers  Ve^t-tueidr  * 

■"""■■        •■■■-.  est 
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eut  du  fort  de  Baye  »  est  la  ville  de  Potissole» 
centre  les  dçuxj  il  y  a  un  grand  eufoncemeiit; 
mais  il  ne  faut  pas  y  aller  à  cause  de  plusieurs 
rochers  à  fleur  deatt>]bt  sous  l'eau  $  qu'il  y  a  la 
long  de  cette  côte  :  on  vojt  encore  le  haut  de 
quelques  tours  abîmées  à  ras  de  Teau  et  fort  au 
large ,  à  Tentour  desquelles  il  y  a  quelques  au- 
tres débris  sous  leau^  il  y  a  sept  $  huit, et  dix 
brasses  au  pied. 

Entre  la  pointe  des  Bains  et  ces  ruines  »  il  y 

a  une  plage  de  sable  ,  derrière  laquelle  es%  tia 

.    petit  étang  qu*on  appelle  le  Lac  de  Lycrîne, 

au  milieu  duquel  il  y  a  trente  brasses  de  profon* 

deiir  d'eau« 

Il  y  avait  autrefois  une  ville  qui  s'abima  ;  il, 
xCa  point  4^   communication  à  la  mer  :  ou  ne 
peut  aller  mouiller  dans  cette  plage,  à  cause  de; 
tous  ces  sécans  dont  nous  venons  de  parler. 

La  ville  de  Poussple  est  petite ,  située  sur  une 

I>asse  pointe  et  sur  le  bord  de  la  mer;  elle  est 

fprt  renommée  par  les  bâtimens  magnifiques,  que 

les  Empereurs. y  ont  fait  faire  autrefois  ?  je  ne 

m'arrêterai  pas  à  en  parler,   je  dirai  seulement, 

qu'on  voit  encore  devant  la  ville  quatorze  pî- 

^  liers  daiis  la  mer,  qui  sont  les  restes  du  débris 

d'un  pont  que  l'Empereur  Néron  avait  fait  pour 

traverser  jusques  à  Baye ,  qui  est  éloigné  de  deux 

xnilles  et  demi;  Cependant  dans  cet  alignement  1 

il  se  trouve  vingt  à  vingt-cinqJbrasses  de  prpfon« 

4lëur  d'eau  ;  les  (Quatorze  piliers  occupent  cent 

quatre-vingts  toises ,  est  et  ouest;  il  y  a  auprè$ 

^u  dernier ,  sept  à  huit  brasses. 

On  peut  aisément  aller  mouiller  avec  des  vaî$- 
seaux  et  galères  devant  ta  ville  :  il  y  a  une  plage 
^te  sable  du  côté  du,  nord  du  pont  ,  oi(  il  y  a 
-^--^  huît.et  qMfttrp  J?rjiiM€5  4;e»u,  foncJi^ihjBrbe 
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uvaffe^  %  dteox  l0«ig€i6«M  de  c^l^les  dlë  1  i  villè{ 
ôn]^t'porMr ,  si  i'&n  Vetft,'  time  âmarm  surtloi 
{Mliefs  :  il  ttie  faut  pa$  s'iapprâcKer  de  la  côte  da 
nord  9  Â  cause  qoe  le  fond  tnàfique  tout-à-coup, 
et  qti'ii  y  a  quelques  toefyes  tout  au  long ;. de 
même  le  long  âe  la  vitle  v  dti  tôté  de  là  mer,  il  , 

La  bien, 4e$  rochers  à  fleùt  d'eau  et  sous  Teitu, 
met  y  *fliit  un  gprësteïsât  dès  irents  du  large.  . 

Soufrière  de  PoussoU. 

Aii^ssU^  4e  la  vilfe  de  Poussole  »  environim 
mîUô  ,  il  ^  a  uttè  nfdntagné  qui  brûle  încessam- 
ment)  d'eii  l'on  tn^e  le  soiifrë;  tout  proche  cetiie 
montagne^  est  une  grande  piscine  ^  qu'ils  appeW' 
leur  te  piscïbë  admirable/ . 

Dâ  tàf  de'Mîzene  à  Pîsle  Nîzîta ,  I»  route  «n 
lestât  là  distance  prés  de  six  milles;  et  de  Fous- 
sole  «à  là  Énêitie  îsle ,  il  y  ia/qi^iatre  fftrUes  vers  le 
Sfid^st  î  ^smirè  Poussolè  et  Tislè  Nîiità  ^  îi  y  a 
im  grand'  enfbnceHieitt  i^i  ti'ne  grâïide  ^1â|gô  de 
siMfè^ett  lal^në  on  p<»t4rràn  Yii^^^  dans  un 
bestoîft}  àvei:  iéè  Vents  à  là  kehê,  maïs  il  nie  fau- 
drait pas  s'y  iaii?ser  ^iurnt^ridfe'dfe  teûjt  dii  large. 
■'Tdutfe  là  fcôté,  depèis  PoùsstoltSi  jusques  âti  fconi- 
rtètfCièmteîlt  de  cette  pîa^Jè , •  * éèt-  ttmpli'e  d'ëcueife 
hors  dé  l'eau  et  sous  l  eêtuV  Qii  ûè  Jf>ettt.s*€h  îâj^- 
proeherl'  •  •  .  '  •  •/  /     ;   ..  , 

T>àh4'lè  foftd  de  ceite  pîajfe ,' il  y  a  ime  ti^ 
belle  plaide,  où  sont  aussi  plusîetu^  baihi  'àmiiiùesi  ^ 

Vlsle  J^izitéu 

Est  fort  haute  et  remplfe  d'arbres  j  elle  a  eii^ 
vîron  une  ^mî-lreûe  de  circuit^,  et  est  éloighéc 
d$.4aicôté  ;'  ejivîron  quiitrè  cent  lx>ises  .-  sur  te 
haut  de  cette  ^le s  Sî  y  a  ïnë^-grèsse  tôtii?\- tevé* 
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lODMt ,  il  y  a  une  petite  anse  en  fpntie  de  crois«< 
^lat  :  à  la  poititfe^^/dè  la  gauche  en  entrant,  il 
y  a  un  gsoâ  écueil ,  où  l'on  voit  au-dessus  de  c6tte^ 
cabnque  une  grande  maison  très-ancienne. . 

On  pqiirrait  avec  deux  galères  ,^an&  une  nëv 
cessité  ,  y  ni<^uîHer  avec  les  vents  de  terre  ;  i% 
f  a  trois  à  quatre  brasses  d'eau ,  et  sept  à  huit 
à  rentrée.;  mais  il  a'y  ifefait  pas  bon  des  venta 
du  large«    .r        > 

Du  côté  du  nofd  dé  cette  îsle  ,  iffirà  cette  graû- 
de  anse ,  il  y  a  un  bout  de  môle ,   au  Bout  du- 
quel^ allant  au  nardrttotd*  ouest  ^  il  y  en  a  Une 
rtie  abîmée;  on  Voit  encore  les  caisses  du  mô** 
entières  >  il  y  a  fort  peu  d'eau  $  ayant  ég^rdl 
à  faire  le  tour  de  ces  roches  sous  leau;  on  peut 
iBouilJer  proche  le  môle  avec  des  galères  »  c*esN 
à-dire ,  du  côté  de  Test-norà-est ,  on-  y  seirft  pa< 
trois,   quatre  à  cinq  Hasses  d'eau  ,  fond  drherba 
vaseux  ;;  on  peut  porter  des  amarres  sur  le  mô^ 
le  :   au-dedans  d'icelui ,  ij  n'y  a  que  huit  à  di^t 
pieds  d'eau ,  c'est,  pourquoi  an  nb  peut  pas  y^ 

Lazaret         v       - 

Entre  l*isle  Nîzîta  et  la  terre,  il  y  a  ^u  iJii* 
fieu  un  long  rocher  ^  escarpé  de  toutes  parts  ^ 
sur  lequel  on  a  fait  une  Infirmerie  pptxr  y  met-; 
tre  les  lépreux;  yi^-à-vis  duquel  àms  lisle  det 
Nizita»  U  y  a  quelques  maisons,  pipq^;  la  mer ^ 
et  un  •  quai  pour  le  débarquements  t  .    .   * 

On  ne  peut  passer  entrer  Tisle  Ni^îta,  et  çetlq 
4u  lazaret ,  qu'ave/c  des  bateaux^  à  caus^  d0%qvielf 

Î\ués  ruines  d'un  ancien  pont  qu'il  y,  avait  autre^ 
ois ,  et  plusieurs  autres  dangers  qui  sont,  ^x  eh^ 
f irons;  et  entre  le*L'azaret  et  la  Verre;' if  y  ai 
ieîiviron.c^Bt  toises  ^^pn  iv'y  peuç  a^t^ssi, pa4i$er ^ft^ 
rec  des  bateaux.  *     S  j 
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àyS         PORTULAÎ^  M  LA  MER 

i.  Pointe  de  VAl^àlone, 

A  un  mille  vers  Test  de  liste  Nizita,  est  U 
pointe  dç  l'Algalone  qui  est  fort  haute ,  au  bouc 
de  laquelle  est  une  petite  isie  ;  on  ne  peut  pas* 
ser  à  terre -d'elle  quavec  des  bateaux  :  suf  le 
haut  ^é  cette  isle  ,  il  y  a  quelques  ruines  d'v 
ne  tour;  et  du  côté  de  terre,  est  encore  un  an* 
cieu  Temple ,  qu'on  appelle  TEcole  dç  \irgile* 

Pointe  dei  Pozilippe. 

De  cette  isle  à  la  pcfînte  de  Ppzîlippe ,  il  y  a 
environ  une  petite  demi-lieue  :  entre  les  deux) 
la  côte  est  de  moyenne  hauteur ,  remplie  de  gran- 
des maisons,  mais  la  plupart  abandonnées  ;  il  j 
en  a  plusieurs  le  long  de  cette  côte  abîmées  sotis 
l'eau  ;  on  en  voit  encoce  les  murailles  à  fleur  d'eau 
et  S9US  Teau,  et  plusieurs  roches  fort  au  large; 
c'est  pourquoi  il  faut  en  passer  au  large ,  du  mokis 
à  un  mille. 

:  Au.bout  de  la  pointe  de  Pozilippe ,  oit  l'on  conh 
mence  à  découvrir  la  ville  de  Napfes ,  venant  le 
long  de  cette  côte ,  il  y  a  aussi  plusieurs  piliers» 
tpurs  et  maisons  abimées ,  et  quelques  roches  à 
fleur  d'eau  et  sous  l^eau ,  qui  s'avancent  environ 
près  de  quatre  cent  toises  au  large  ,  à  quoi  il  faut 
avoir  égard  en  allant  à  Naples  :  on  reconnaît  cette 
pointe  par  une  grande  maison  qui  est  sur  le  haut» 
qui  ^st  fort  blanche.     • 

On  peut  néanmoins  Tanger  ces  dangei^  app«* 
fents  de  cette'  {iointe  à  deux  longueurs  de  cables; 
Vàh  y  trouvera  trois  àr  quatre  brasses ,  et  un  pW 
ipTps  douze  et  quinze. 

"  ,  Château  'de  l'Œuf ^  ou  Castel  de  VOye. 

r    Environ  deux  ntilles  vers  W  sud-est  q^jart  d'^rt 
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MÉDITBRRANÉei  m. 
de  la  basse  pointe  de  Pozilippe ,  est  le  château 
dfeTŒuf,  qui  est  sur  un  rocher  ;  entre  lésndeuV, 
il  y  a  un  grand  enfoncepient,.  et  presi|ue.^  mi- 
lieu vil  y  à  une  grosse  pointe^  remplie- de^^alais 
et  autres  maisons  avec  une  Eglise ,  appelée  Sainte* 
Marie-d^*Parto  V  toute  cejtte  «Ôte ,  depufeila  jJoin- 
te  de  Pozilippe  jusques  à  Naples  i  est  remplie  d^ 
magnifiques  maisons*  -    -  v  . 

Entre .  la  pointe  dç  Saînte-Mari^-de^l-P^rto^  et  le 
château  de  l'Œuf,  autrement  Cast^î  ,de  POre  ^  qui 
est  proche  la  villp  d^  Naples  >.  il  y  a  une  grande 
pjage  de  sahle,  toute  bordée  de  su^rbe^:  palais 
et  très-belles  maisons ,  devant  lesquelles  on  voit 
plusieurs  belles  fontaines  de  marbre,  etuiielô&r 
gue  allée  darbres ,  qui ornem  cette  belle promeâna-- 
jde,  qui  est  une  des  plus  agréables  des  envifonsdd 
la  ville  de  Naples  :  on  s^ppelle  ce  tieu.,  Chiaj^  . 

Dans  le  milieu  de  cette  plage ,  il  y  a  iineCha* 
pelle  presque  entourpe  4^^  la  mer,  jipjjelée . St« 
Bernardo  ;  et  au  bout  dé  cette  plage ,  aUii^t  veirs  y 
l'ouest ,  est  rentrée,  de  cette  incomparable^  grot* 
te,  qu'on  appelle  grotte  de  Poussole  ;  elle  eét 
percée  à  travers  une  haute  montagne  )  ^ur  la* 
quelle  il  y  a  un  village  et  une  forêt  dç.  grands 
arfc^res;  elle  a  vingt-huit  pieds  dcf  hauteur  à  ses 
entrées  ,  et  presque  également  par-tout  trente  dé 
]arg0  ,  et  douze  milles:  pas,  communs  de  longueur, 
en  droite  ligne  et  toute  régulière ,  où  1  on  décow» 
vre  une  perspective  admirable  d  une  entrée^  \  l'a^ 
tre,  le  tout  fait  à  pointe  de  marteau  :  un  Enw 
pereiir  Romain  fit  faire  cette  ouverture  ,  pouf 
éviter  un.  grand  tour  d'une  montagne  qu'il  fal- 
lait faire  poiur  venir,  de  Naples  :  il  y  peut  passer 
^euz  caresses  de  front.      ,  ,  ,   . 
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«78         POHJ'ULAN  DE  LA  MEÏl 

,  p  E  s  C  R  I  p  T 1  0  N, 

A  ville  de  Naples ,  capitale  du  Royààine ,  est 
Càrrgratide  ;  ^Hê  est  située  dans  le  fond  du  golfe, 
comme  nous  airons  dit ,  du  côte  du  nord  ,  sur  lé 
bord  de  la  mer,  dans  une  très  belle  plaine;  elle 
estrem]>lîe  d'une  quantité  de  magnifiques  Eglises, 
de  superbes  palais  et  de  plusteurs  forteresses  et 
châîtêâ^^",  principalement  vers  la  mer. 

L-ôrt"ën  voit  un  au-dessus  de  la  ville,  sur  une 
b^utmityi^ûi  est  tr^s-consîdërable  par  sa  construc^ 
tîon  4it-î)iar  sa  skliatîott;  il  commande  générale* 
if^i/t^suir  looré  la  ville  ;  on  le  nomme  le  fort  St. 
Élrnè  îlaî  Chartreuse ,  qui  est  tr^$-riche  ,  est  pro- 
die  dte»  ce- fort. 

•-  '  Il  y  a  aussi  un  ancren  château  proche  la  mer, 
ld&vant->laE  Ville,  quoh  appelle  le  Château-Neuf; 
cTèsr'telur  qui  rend  *  le  *  salut  aux  étrangers'  lors- 
qu'on salue  la  ville  ,  il  est  ttès-considérable  :  pro* 
che  d'îcelui,  et  du  côté  de  Pouest,  on  y  voit  le 
Palaîs^^ôyàK  .  ' 

^    Joignant  te  palais ,  est'Pàrsenal  pour  fa  cims* 
tructibn  des  galères ,  et  proche  larsenaT ,  il  y  a 
une  âarse  pour  contenh"  dix  a  douze  galères;  elle 
•est 'défendue  par  une  tour  à  l'antique  ,  qui  est 
ftirt] bonne,  et  de  plusieurs  autres  ouvrages. 
-Le   castel  dé  TOvè ,  comme  nous  avons  dît, 
*st  àjx  côté  du  ^ud-ouest  ;  c'est  le  premier  qui 
défend  les  approches  de  h  Ville  de  Njples  ■  :  ce 
château  est  parfaitement  bien  fortifié  de  toutes 
p9rts>  ^t^sur  une  pointe  de  rochers;  il  ne  coi9» 
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AD^îqu^.  a,ui(  mwft  dç  ^Uxille  quepiur  «^t^ont- 
levis»  $o|i«  lequel  qq  peut  passer  2(V0C  dea  b*- 

Fanal  de  Mojpies'.  •  — 

A  six  cent  cihquautç  toises  ver$  ht  n^l^rQSit  ^ 
castel  de  tûvé,  /sst  lei^iole  d/e  ISapIt^^  qjui  a 
.la  figui^e  d'un  croci^etf  ou  d'iw  açgj^  dfo^^  at 
, s'avance  eçi  ,mer  .exiiyiçfln  deupc  xfint  ^Qjsesr ,  lo 
coude  s  avaftce  cent  vingts  toises  vers  If  swd^st» 
,  Sur •  le  coude  de  |Ç,e  i^^  y,  j^j ;?fc  mn^? i^w  da 
brique  -fort  haute  ,  su(f;^  ^quel^,,  fpt  ^  giis^";  gr»n4is 
lanteme  r.quoa  appeile,  l/^Vs^^^\^tqfkpih^}\f^^ 
le  soirpoijrla  suret? , des  iAti|nÇ|i&  >  ^t,  Iiç^  n|on- 
trer  le  lieu  :  cettej;o>ir.  .^/l^TevêtW^^il*»^  #.è|- 
bûune  batterie ,  ariwiée.dP. bonnes, p4i|c^«  ^S,fCft* 
nons  ;  Tèntrée  du  tnoli^,  est  du  Qpté  4miit^f4ne$t..  » 

De  même  à  la  t^^^e  d\^,mi^h:,y  U:  y  a  i^  pe- 
tit fort  considérable ,  et  auprès  une  batterie  ^^ 
caûons,  et  moTtieps  à  bQmJ?ies.  :  da-?>$-çe/fer|^J[*on 
voituhè  très-belle.  t%ure  de  SûJanviiei'i^  pa^i:oa 
de  Ja  ville  de  Napl^s.  :.;        .         ..  a   î*.»*  ».  5»,» 

pi^.  pçut  niQ\iiller  dans  ce  môle  ;  pjuçjeqfg  rg§« 
1ères  et  des  vaisseaux  mjediocres  ^  paip.tjpip  à^(ju#-» 
tre  brasses  d'eau,  fond  d herbe  vase)j)ç.,,,,înai6f  ptia- 
cipaiemeut.  proche  le  coude  du  mQle_;jca?,. dans 
le  fond)  vers  la  ville,  il  n'y  pejut aJl^T  qu^  dQS 
barques  ou  tartanes,  et  autres  petits  b^nijiepj. 

Lorqu'on  veut  y  aller  mouiller,  %Ve.c^  une- ga- 
lère ,  il  faut ,  après  avoir  doublé  la  tête  du. môle, 
mouiller  le  fer  de  la  gâucl>e ,.  ensuit^  on  fait  tour- 
ner  la  galère,  la  poupe  vers  le  môle ,  où  l'on  porte 
des  amarres  de  poupe  et  de  proue  ',  et  les  autres 
galères  en  font  de  même  et  se  rangent  sur  deux, 
andanes ,  et  de  la  même  manière. 

On  n  yYoit  point  la  mer V  ni  les  yents  du  larges 

S4  A 
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-aSo         PORTULAN  DE  LA  MËR 
il  n'y  «  que  les  vents  du  nord  et  nord^st  tftà 
y  nlonnent ,  et  viennent  pardessus  la  terre ,  qui 
y  sont  très- violents  :  on  y  sent  néanmoins  im 
gros  ressac  de  la  mer  du  large. 

On  pourrait  mouiller  entre  le  castel  de  l'Ove 
et  la  tour  de  la  darse  ,  qu'on  appelle  Sant-Vin- 
censo ,  par  six  à  sept  brasses  d'eau ,  nuûs  le  fond 
n*est  pas  des  meilleurs,  il  y  a  quelques  roches 
qui  gâtent  les  cables  ,  outre  qu  on  y  est  trop  à 
découvert. 

On  peut  aussi  mouiller  emre  la  tour  de  la  darse 
et  le  môle,  fnais  le  fond  n'y  est  pas  non  plus 
bon ,  et  on  n'y  a  aucun  abri  dès  vents  du  large. 
-.■  il  n'est  pas  besoin  d'expliquer  les  endroits  ou 
Ton  peut  faire  de  îeàu  ;  car  cette  ville  est  abon- 
dante eh  élites  sortes  de  choses,  et  a  une  quan- 
tité prodigieuse  de  superbes  fon|aines  de  marbre 
de  différentes  couleurs.,  enrichies  de  très-belles 
figures. 

Les  vaisseaux  peuvent  mouiller  à  la  tête  du  môle 
sans  entrer  dedans,  byant  une  ancre  à  poupe  et 
une  amar^  à  la  tête  du  môle  ;  mais  les  vais- 
seaux du  Rôi  et  autres  gros  vabseaux  ,  niouiUent 
un  peu  plus  au  large'^  c'ëst-à-dire  ,  au  sud-sud- 
est  du  Fltual ,  environ  un  mille,  par  trente  à  tren- 
te-cinq brasses  d'eau  :  car  dans  toute  1  étendue 
de  ce  golfe,  il  y  a  beaucoup  de  profondeur  d'eau* 

La  latitude  de  Naplès  ,  est  40  degrés  5o  mi- 
nutes >  et  la  variation  de  près  de  i5  dégrés  nord- 
ouest.  ^ 

Pont  de- la  Magdelaine.    . 

Du  môle  de  Naplés  à  la  tour  de  Geomara  i 

qui  est  sur  une  basse  pointe  dans  le  fond  du  golfe, 

î  la  route  est  presque  le  sud-est  quart  de  sud,  en- 

jimou  dix  milles  i  entre  les  deux,  c'est  presque 
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MÉDITERRANÉE^  j8i) 

me  cAte  unie  et  basse  ,  bordée  de  plages  de  sa* 
ble  >  et  ornée  de  plusieurs  villes  et  villages ,  dont 
lé  premier  et  le  plus  voisin  de  la  ville  de  Na« 
pies,  s'appelle  Cavalerba,  proche  duquel  il  passé 
une  petite  rivière ,  sur  laquelle  il  7  a  un  grand 
pont  de  pierre ,  appelé  le  pont  de  la  M agdelaî<* 
ne  y  qui  est  proche  la  mer.         / 

Ensuite  est  un  autre  village  situé  sur  le  bord 
de  la  mer ,  qui  s'appelle  St.  Jean  de  Teduche  » 
l'autre  Pietra-Bianca ,  Portiche  ,  et  une  pointe  de 
rochers  qui  s'avancent  un  peu  en  mer,  proche 
laquelle  est  une  tour ,  qu'on  appelle  tour  de  Re» 
smo)  dont  le  village  de  mêihe  nom  est  auprès: 
ensuite  vient  celui  des  Grecs  et  de  Somine ,  et 
plusieurs  autres  tours  de  garde  le  long  de  la  mer#    . 

Mont^F'esuye  ou  de  Somme. 

Le  Mont -Vésuve  est  une  haute  montagne  par^ 
delà  ces  villages  ,  et  dans  le  fond  du  golfe  de 
Naples ,  comme  nous  avons  dit  :  cette  montagne 
est  au  milieu  dune  grande  plaine  fort  haute  et 
écartée  du  bord  de  la  mer  environ  une  lieue.. 

Elle  jette  continuellement  une  quantité  de  feu 
qu'on  voi^  de  nuit ,  et  de  jour  on  voit  une  grosse 
nimée  ;  elle  sort  par  son  sommet,  et  par  plusieurs 
petits  trous  qui  ressemblent  à  des  soupiraux. 

Au-dessus  de  cette  montagne ,  du  côté  de  le 
mer ,  il  7  a  un  grand  Couvent  de  Religieuses  et 
quelques  maisons  auprès,  il  est  situé  sur  une  coït 
Une ,  on  l'appelle  St.  Archange. 

Castelamare. 

Environ  seize  milles  au  sud-est  quart  de  sud 
i\x  Fanal  de  Naples  ,  et  six  milles  de  la  pointe  « 
ou  est  la  tour  de  Geomara»  est  la  petite  rille 
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9^t2         PORTULAN  m  LA  MBR 

de  Castelamare ,  qui  est  située  au  pied  d*UBQ  hai»^ 

te  montagne  et  sur  le  bord  de  la  mer. 

Entre  la  pointe  de  Geomara.  et.  Castelamare» 
i\  y  a  un  grand  e^fonçement  et  une  plage  d^ 
sable,  par  )e  milieu  duquel  est  un  petit  forf 
quatre  au  millieu  de  quelques  rochers  »  qji'oii 
appelle  le  fort  de  Reveillano. 

VAhonciade.' 

•  Est  dans  le  fond  de  cette  plage  vers  le  nordi 
qui  est  un  grand  village  quon  appelle  TAnon- 
ciade  ;  dun  côté  et  d'aiitré ,  on  y  voit  deux  tours 
da  garde ,  '  Tune  sur  une  pointe ,  et  Taiitre  au- 
flelà  d'une  petite  rivière  qui  passe  auprès  du  vil- 
lage ,  qui  e$t  situé  proche  la  mer. 

Vers  le  sud-est  de  ce  village,  environ  un  mîl- 
ïe,  il  y  a  une  petite  rivière,  qu'on  appelle  rî- 
yji^e  de  Serene  ,  dont  l^ntrée  est  forl  étrb?te  ; 
§Uë  vient  d'une  grande  plaine  ,  qu'on  appelle 
plaine  de  Serene. 

A  Tentour  du  fort  de  Reveillano ,  du  côté  de 
Vouent  ,  il  y  a  tout  atrprès  sept  à  huit  brasses 
^'eau ,  il  est  éloigné  de  la  plage  environ  un  mille.- 
\  On  pourrait  V  si  en^  voulait.,  passer  avec  «ne 
çàjère  à  terre  de  lui ,  y  ayalnt  quatre  à  cinq  bras* 
ses  d'eau  vers  le  milieu  du  passage. 
i  :  Devant  la  ville  de  Castelamare ,  il  y  a  un  pe- 
tit môle ,  en  forme  de  cr&chec ,  qui  s'amnca  vers 
l?est-nord-est  >  où  Ton  peut  mettre  quelques  !bar* 
ques;  noanmoins  on  y  peut  momller  .d!uii  beau 
temps  à  la  pointe  du  môle  ,^  .qui  gsk.  une  longue 
pointe  de  cailloux  au  ras  de  Tèau  :  on  peut  mouil-- 
|er.  hors  de  cette  pointe  à  jçinq  brasse^  d^eau  , 
et  quelques  galères  y  peuvent  porter  des  amarros 
a  terre  ^vo^  ^^^t  quelques,  suicres  et  orail$. 
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.  *  Aq  bout  du  sud'Otiest  de  la  ville  ,  proche  du- 
fie  toqr  qui  est  aii  bord  de  la  mer ,  il  y  a  une 
source  admirable  par  son  abondance  et  par  s« 
fraicbeur;  elle  sort  du  fned  d'une  haute  mon- 
tagne^ et  se  décharge  dans  la  mer. 

Ce  lieu  est  propre  pour  y.  mopilter  avec  def 
galères  dans  une  belle  saison  ;  mais  il  ne  con« 
viendrait  pas  dy  passer  la  nuit,  de  peur  dun  vent 
du  large. 

Au  dehors  de  la  pointe  dû  môle,  verslesud* 
ouest)  il  y  a  un  Couvent  de  St.  François  sur  une 
pointe  de  rochers ,  proche  de  lafiueUe  ordinaire^ 
ment  on  tient  ujpie  madrague  pendant*  Tété. 

■:.'..-..■     ',>«»•■.  '  V-  ••'. 

*  De  Cas!:elàmare  a  Vigo ,  îl  y  a  énvîroft  cinij 
milles  vers  louest-sud^duest;  entre  lefs  deux ,  c'est 
une  côte  fort  haute  et  ïart  escarpée  du.  côté  de 
la  mer;  Vigo  est  un  petit  village  proche  la  mer, 
et  içhvîroh  un  quart  de  lieue  vers  Touest  de  ce 
village ,  il  y  a  une  grosse  pointe  un  peu  avan- 
cée en  mer  ,  sur  laquelle  est  une  tour  de  garde , 
et  plusieurs  autres  aux  environs  :  on  peut  mouil<> 
1er  entre  cette  pôînte  et  le  village  de  Yîgb,  pajf 
huit  à  dix  brasses  d'eau  >  fond  d'herbe  vaseux, 
et  suivant  qu'on  veut  approcher  de  terre  ;  mais 
CQ  mouillage  n'est  propre  ^\xe  pour  les  vents  a 
la  terre  )  <est-à-dir^ ,  du  sud  et  sud-est,  co.ntme 
jtout  le  reste  de  la  cçte. 

Smenty. 

Environ  trois  milles  à  l'ouest- âud-buest  de  la 
jointe  dé  Vigo ,  est  celle  de  Suïenty ,  qui  n'est 
pas  toutefois  si  haute ,  sur  laquelle  il  y  ^  vae 
tour  4e  garde.  ^  '  '   .  .  \-  :   , 
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Entre  les  deux ,  il  y  a  un  peu  d'enfoncement; 
k  cAte  est  escarpée  et  unie  par  le  haut  y  pres^ 
.que  toute  remplie  de  concavités  souterraines  vers 
la  mer ,  faites  à  la  pointe  du  marteau ,  ce  qui 
la  rend  admirable  ,  par  rapport  à  ses  antiquités  : 
au-dessus  ,  c*est  une  plaine  charmante  >  remplie 
de  grandes  maisons ,  entremêlées  de  beaux  ar« 
bres  :  on  l'appelle  la  plaine  de  Surenty. 

Proche  la  pointe  du  sud  ouest  de  Surenty  »  est 
la  petite  ville  du  même  nom ,  où  sur  le  bord  de 
Ja  mer ,  joignant  icelle  >  il  y  a  deux  petits  forts 
^rmés  de  quelques  canons,  pour  la  défense  du 
mouillage. 

On  peut  aussi  mouiller  devant  cette  ville  pro- 
che la  pointe  du  sud-6uest ,  par  sept  à  huit  bras< 
ses  d'eau;  la  première  ancre  sera  dix- huit  à  vingt 
brasses  d'eau  >  fond  d'herbe  vaseux  :  à  rextrémi'* 
té  de  cette  pointe ,  il  y  a  plusieurs  éciieils  hors 
de  l'eau  et  sous  l'eau  ^  proche  la.pointe^ 

De  la  pointe  de  Surenty  au  cap  Campanel  9  ^ 
loute  est  environ  le  sud-sud-ouest,  et  la  distance 
cinq  milles  :  cette  côte  est  fort  haute ,  escarpée 
vers  la  mer ,  et  ren^plie  de  tours  de  garde  sur 
toutes  les  pointes  et  hauteurs.        '^ 

Màzo. 

Et  presque  «vers  le  milieu  de  l'un  à  l'autre, 
il  y  a  un  village  sur  une  hauteur ,  qu'on  appelle 
Mazo;  et  un  peu  au-delà  un  autre ,  appelé  Ste. 
Constance  ,  devant  lequel ,  dans  une  anse  de  ro- 
chers ,  il  y  a  une  très  -  belle  source  d'eau ,  du 
cfôté  du  sud'ôuest  d'icelle. 

Environ  un  mille  au  nord-ouest  de  la  pointa 
4o  Mazo,.  il  y.  a  un  ajsez  haut  rochei*,  qu'on 
appelle  l'écueil  de  Berniche  >  où. tout  pi^s  «t  ^ 
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Pentour  de  lui  9  il  y  a  quinze  à  seize  brasses  r 
et  entre  la  cète  et  lui  9  il  y  en  a  trente. 

Cap  CampaneL 

.  Cest  une  grosse  pointe ,  sur  laquelle  est  un& 
tour  de  garde  :  cette  pointe  est  à  l'extrémité  du 
golfe  de  Naples  ;  proche  lequel ,  tirant  TersJ'esity^ 
il  y  a  une  autre  pointe,  nommée  pointe  de  Da-r 
maso,  sur  laquelle  on  voit  une  tour  de  garde;  et 
tout  près ,  deux  rochers  hors  de  Teau  ;  et  tant  soit 
phis  vers  le  sud^est ,  il  y  a  une  petite  isie  hau-«^ 
te ,  sur  laquelle  il  y  a  une  tour  de  garde  9  qui 
est  à  rentrée  du  golfe  de  Saleme* 

Isle  de  Caorita. 

m 

Environ  quatre  milles  vers  l'ouest  du  cap  Cam^ 
panel,. est  Tisle  de  Cabrita,  à  l'entrée  du  golfe 
de  Naples;  elle  est  fort  haute  par  ses  extrémi* 
tés ,  et  a  environ  neuf  milles  de  tour  ;  elle  a 
plufteurs  petits  villages  ,  et  du  côté  du  nord* 
est,  il  y  a  une  anse  et  ime  plage  de  sable ,  le 
long  de  laquelle  il  y  a  plusieurs  maisons  à  pê* 
cheurs ,  d'une  b&tisse  fort  ancienne  et  trè$-par« 
ticnlière  ;  au-dessus  de  la  plage  et  entre  deux  nau* 
te;irs ,  on  voit  la  ville  de  Cabrita  qui  est  petite» 

Elle  à  auprès  un  ancien  château  ;  il  y  a  sut 
cette  isle  plusieurs  belles  antiquités  remarquables; 
$ur  le  haut  de  la  pointe  de  Test ,  il  V  a  une  espèce 
de  Mausolééf;*  où  Pon  dit  qu*est  le  sépulcre  de 
l'Empereur  Tibère. 

Sur  la  pointe  de  l'ouest,  qui  est  le  plifs  haut 
de  l'isle ,  il  y  a  deux  à  trois  petits  villages  et  quel* 

Îles  tours  de  garde;  et  à  la  pointe  du  sud-est» 
7  a  trois  gros  écueils  tjui  sont  trè^rhauts. 
Dan^.une  nécessité  on^  pourrait  mouiller,  pour 
les  vents  du  sud  et  sud-otte$t , .  vis-à^vis  cette  «B^ft 
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de  sablé  ,  qpe  nous  avions  dit  être  vérs^  le  fi^é 
test  de  risle^  à  la  peiitç  portée  du. cation  de  iA 
plage ,  il  y  a  quatre  à  cing  brasses  d'eau ,  fond 
d'herbe  vaseux;  mais  des  qu*on  s'éloigne  de  la 
f  lagoî  on  trouve  quinze  à  vingt-cinq  brasses  d*qÀu» 

Oit  peut,  faire  le  tour  de  cettevislé  assez  prèâ 
sans  crainte  ;  il  y  a  quelques  rochers  hors  de  Peatl 
étsouâi'eau,  mais  ils  sont  procl^e  Tisle. 

De  même  on  peut  aisément  passer  entîe  cette 
isle  et  le  cap  Carapanel,  il  y  a  vers  le  milieu 
soixânte-'huit  brasses  d'eati,^  et  quinze  à  vingt* 
tout  proche  le  cap  Campanel.    > 

^out  le  golfe  de  Naples  a  généralement  une  • 
grande  protondeur  d'eau  ;  tout  le  long  de  la  côte  : 
du  sud  5  et  mêrhe  dans^le'fond  du  golfe  ^  *1  y  *  ! 
.vers  le  tnîlieu  jusqu'à  cent  vingt  brasses  d'eau..         j 

Je  ne  parlerai  point  de  ia  cote -de  Calabre\  où  je  ! 
ricà  pas  été ,  et  je  ne  veux  point  porter  de  lieuôâ  que  \ 
je  n* ai  pas  vu^. 


DE  S  C  R I P  T I  O  N 

Des  Côtes  dti  Nord  de  Flsie  de  Sicile/ 
et  des  Isies  voisines.  i 


O 


Du  Fare  de  Messine  y* 


^N  appelle  le  fare  d*f  Messine ,  im  détrbîc 
ou  cariai  de  trifer,  resserré  par  la  côte  de  GakH 
bre ,  et  par  le  prochain  tërreirt  de^  PislêdeSièîIie/ 
il  n'y  a  éiiHrè^n  qu'utfe  liëuè  de  largeur  :  la  côte 
de  Catabrë  est  fort  hai|it.e  i  ^icetle  de  Si6îte'£t>r( 
basse  dàn*  tôt  eûdroit*  ■-  '  ^-      -  '^*       ^ 
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Du  côté  de  Sidié  ,  41  y  a  tiite  grosse  tour  ar- 
née  d6  quelques  pièces  de  canons ,  qu'on  appélla 
la  tour  de  Fare  :  «lie  est  sur  rextrëmité  d'une 
longue  pointe  basse  de  sable ,  qui  défend  en  quel^ 
qup  manière  ce  passage.        • 

Ordinairement  les^  bâtimens  qtfi  veulent  entrer 
dans  le  iare  ,  mouillent  du  côté  de  Touest  de  cette 
tour,  pour  prendre  des  pilote$  du  lieu,  qui  ont 
coutume  de  venir  au-devant  des  bâtimens,  et* 
pour  y  attendre  la  marée  propre  pour  entrer  dans*^ 
le  fare.  •  . 

Oh  peut  mouiller  tout  le  long  de  cette  côte, 
jusques  au  cap  de  la  Mortelle  J  qui  est  vers  le^ 
nord- ouest  :  environ  douze  milles  le  long  de  cette 
côte  ,  il  y  a  envirdn  cinq ,  six  à  sept  brasses  d  eau  » 
le  fond  y  est  assez  bbn  ;  cependant  il  ne  fau- 
drait pas  se  laisser  surprendre  dans  cette  côte  de^r 
?ents  de  nord-est ,  nord  et  nord-ouest. 

TSiemarques  su/r  le  Fare  de  Messine.         i 

Comme  cette  vaste, mer,  qui  vient  du  côté  dctr 
•^  louest ,  est  renfermée  pat  la  côte  de  Calabre  é^ 
celle  de  Sicile ,  et  qu'elle  ne  trouve  qu'un  pas-w 
sage  étroit,  quî  est  lé  fare ,  H  ne  faut  pas  s'é- 
tonner si  dans  cet  endroit  la  mer  f  entre  avec 
impétuosité  et  en  confusion ,  par  rapport  aux  dif- 
férons cours  de  marées  qui  s*y  trouvent,  lesquels 
dans  un  calme  portent  les  bâtimens  çà  et  là  :  ou 
est  même  obligé  de  se  laisser  traîner  à  leurs  mou- 
vemens,  nej)ouvant  jouir  de  la  sûreté  des  an- 
aes  quon  mouille  pour  arrêter  les  bâtimens,  à 
cause  des  abîmes  d'eau  qui  se  trouvent  en  ces  en-* 
droits. 

Ces  courants  ti'ont  pas  leurs  cours  régulier^ 
comme  dans  l'océan ,  dont  on  connaît  les  mou- 
Yemèns  4t  les  changemens  ;  soit  que  leur  mou*. 
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ferment,  rapide^,  où  ce  canal  qui  reçoit  de  part 
et  d'autre  une  vaste  mer»  venant  à  se  rencon; 
trer ,  se  choquent  dans  ce  passage  j  Soit  que  les 
goufîrés  qui  s  y  rencontrent  >  soient  les  causes  de 
ces  divers  courants,  et  de  ce  soulèvement  des 
mers  et  des  agitations  que  l'on  voit  les  unes  con- 
fre  les  autres  :  j'ai  pourtant  remarqué  qu'ils  ovX 
quelque  chose  d'approchant  de  la  régularité  des 
marées  de  locéari ,  que  Ton  connaît. par  le  mon* 
vement  de  la  lune  :  ceux  du  £are  sont  approchant 
de  même,  suivant  les  jours  de  lune,,  à  six,  à 
sept  et  huit  heiares ,  et  quelquefois  à  neuf  heu- 
res d'un  côté ,  et  à  quatre  à  cinq  de  l'autre  i 
mais  dans  l'océan ,  ils  sont  régulièrement  six  heu« 
tes  d'un  côté  ,  et  six  heures  de  l'autre. 

Cependant  dans  le  port  de  Messine .  la  mer 
n'augmente  ni  ne  diminue  qu'imperceptiblement  t 
au  lieu  que  dan%  l'océan,  par  un  mouvement  si  vio* 
lent,  elle  augmenterait  plus  de  quinze  à  vingt 
tarasses  perpendiculairement,  comme  elle  fait  à 
St.  Malo,  d'où  je  suis ,  où  elle  croit  de  quinze 
brasses  à  plomb  dans  le  temps  des  équinoxes. 

Cette  variété  des  courants ,  oblige  de  prendre 
à  l'entrée  de  ce  fare  ,  des  pilotes  du  lieu ,  qui 
ont  par  une  longue  pratiqué ,  une  expérience  suf- 
fisante pour  ménager  ces  différons  courants  j  et 
mettre  en  lieu  de  sûreté  les  bâtimens. 

De  la  tour  du  fare  à  la  ville  de  Messine^  il. 
y  a  environ  sept  à  huk  milles  au  sud-ouest  quart 
d'ouest;  il  faut  ranger  à  discrétion  la  côte  de  la 
Sicile,  car  les  courants  n'y  sont  pas  si  violents; 
il  y  a  beaucoup  d'eau ,  quoiqu'on  y  voie  des  pla- 
ges de  sable  :  et  lorsqu'on  serait  contraint  de 
i^ouiller  le  long  de  cette  côte ,  ne  pouvant  ga- 
gner Mesaiae  ^  il  faut  ^  après .  avoir  mouillé ,  \%^, 
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cbr  de  porter  une  amarre  à  terre  i  et*en  join*^ 
dre  deux  ensemble. 

Messine. 

Cette  ville  est  fort  grande,, et  la  plus  considé*, 
nble  de  toute  Tisle  de  Sicile;  elle  est  située  au. 
pied  de  quelques  montagnes,  mais  dans  .une>  très-t 
telle  plaine  sur  le  bord  de   la  mer,   où  elle  a 
un  port  très-bon  et  fort   spacieux  :  Taspect  do. 
cette  ville  est  beau  par  la  régularité  d'une  infi«, 
nitë  de  belles  maisons  toutes  uniformes  qui  bor- 
dent ce  port ,  et  plusieurs  magnifiques  palais  et 
1)eiles  Eglises  qu'on  y  voit* 

Fort  St.  Salvador. 

De  l'autre  côté  de  la  ville ,  allant  vers  Pest; 
il  y  a  une  longue  pointe  de  terre  basse ,  bor« 
dée  du  côté  de  la  mer  de  grandes  plages  de  sa* 
ble  :  à  l'extrémité  de  cette  pointe,  et  vers  la  mer, 
il  y  a  une  tour  quarrée  qu'on  appelle  le  fanal , 
où  effectivement  on  allume  le  soir  une  lanterna 
pour  la  reconnaître  ;  et  au  bout  de  cette  même 
pointe  9  du  côté  de  la  ville ,  il  y  a  un  très-bon , 
foit ,  qu'on  appelle  le  Salvador  ;  ce  fort  avec  cet* 
te  pointe  renferme  un  gra^d  espace,  et  forme 
le  port  de  Messine. 

Dans  le  fond  du  port ,  il  y  a  un  très  -  beau 
palais  où  le  Gouverneur  Iqge  ordinairement,  il 
est  sur  le  bord  de  la  mer  ,  près  de  la  citadelle 
qu'on  y  a  nouvellement  construite ,  sur  ces  bas 
teneins  dont  nous  avons  parlé;  elle  a  batterie 
sur  batterie ,  «t  doubles  fossés  pleins  d'eau  avec 
plusieurs  demi-lunes. 

On  voit  aussi  entre  la  citadelle  et  le  fort  Sal« 
vador  j  une  grande  maison  environnée  de  la  mer, 
avec  un  pont  de  communication  à  terre ,  qu'«»a 
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appelle  lé  Lazaret -ou  Infirmerie  ,   il  n'y'a  pa# 
beaucoup  d'eau  aux  environs. 

Lorsquon  veut  mouiller  Uans  le  pon  de  Mes* 
/me,  il  ne  faut  pas  approcher  trop  prèa  le  fort 
Salviador  >  a  cause  d'une  basse  pointe  de  sable  qui 
la  joint  ,  mais  du  côté  de  la  ville ,  il  y  a  beau* 
coup  d^eau  :  la  commandante  mouillet  ordinaire- 
ment devant  une  figure  de  marbre  blanc ,  qui  est 
sur  le  quai  devant  la  ville;  on  mouille  le  premier 
fer  de  la  gauche  par  vingt^deux  à  vingt- trois  bras^ 
ses  d'eau  ;  ensuite  on  mouille  l'autre  plus  dans  le 
fond,  et  on  met  la  proue  proche  le  quai  avec  deux 
amarres  )  et  les  autres  galères  mouillent  aux  en- 
virons, et  dans  les  mêmes  formes. 
.  On  peut  ^  aussi  mouiller  plus  en  dedans ,  vers 
le  grand  palais ,  mais  toujours  plus  du  ^ côté  de 
la  ville  qoe*de  Tautre. 

Le  traversier  est  le  vent  d'est- nord-est,  la  la- 
titude est  3S  dégrés  12  minutes,  et  la  variatioa 
de  i5  dégrès  nord-ouest. 

Cap  de  la  Mortelle. 

Le  cap  de  la  Mortelle  est  une  pointe  de  it)o- 
yenne  hauteur ,  qui  est  environ  dix  milles  au  nonl« 
ouest  quart  d'ouest  de  la  tour  du  phare  de  Me^ 
sine  ;  du  côté  de  Test ,  il  y  a  quelques  maisons, 
jet  auprès  de  ces  maisons  une  longue  points  de 
jsable  qui  s'avance  sous  l'eau,  environ  un  qM^ 
de  lieue  au  large;  il  faut  y  prendre  garde  enM-= 
vigant  le  long. de  cette  côte  avec  des  galères.       '  i 

Cap  ^Rosocolme. 

Environ  deux  milles  à  l'ouest-nord-ouest  du  cap:  \ 
de  la  Mortelle ,  est  le  cap  Kosoc&lme ,  qui  «^^  ! 
i^ussi  une  pointe  de  moyennje  hauteur,  sur  la^  | 
i^elle  pa  vdc  une  tou^  de  ga;rde  ;  .cette:  f^^ 
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est  un  pên  avancée  en  mer  :  vers  Tonest  il  y  m 
iine  petite  plage  de  sable,  devant  laquelle  on 
peut  mouiller  dans  un  besoin ,  étant  éloignée  de 
terre  d  environ  un  bon  mille  :  on  y  est  par  dix 
à  douze  brasses  d'eau ,  fond  de  sable  fin  ;  il  j 
a  quelques  écueils  aux  environs  de  cette  pointe 
proche  de  terre. 

La  yîlU  de  Melace. 

Environ  vingt  trois  milles  veri.  I  ouest  de  la  poînS 
te  de  Rôsocolme,  est  celle  de  Melace  ou  Me* 
lazzo,  qui  est  une  longue  pointe  avancée  en  met 
d'environ  cinq  milles  ,  elle  est  de  moyenne  hau«- 
ceur;  par  son  extrédiité  entre  les  deux,  il  y  à 
un  grand  enfoncement,  qu^on  appelle  golfe  dé 
MelaCe  :  on  y  voit  plusieurs  villes  et  villages  » 
partie  proche  la  mer ,  et  les  autres  un  peu  éle^ 
Vés  iur  le  terrein  ;  le  plus  voisin  du  cap  Roso^ 
colme  s  appelle  Divoto ,  St.  Grégoire  ^  Condrd 
et  Gouvaltero  :.  cette  côte  est  basse  proche  lA 
mer,  mais  haute  dans  les  terres. 

On  reconnaît  facilement  la  pointe  de  Melace  ^ 
parce  que  c'est  la  plus  avancée  de  cette  côtei 
outre  que  sur  son  extrémité,  il  y  a  une  petite 
tour  qui  sert  de  fanal,  et  quelques  petites  maispns 
jiu  pied. 

De  plus  on  voit  le  châtean ,  et  partie  de  H 
ville  de  Melace,  au  commencement  et  vers  là 
Sud  de  cette  pointe  :  ce  château  est  situé  suf 
une  hauteur  fort  escarpée  vers  la  mer  ;  du  côté 
dé  louest ,  il  y  a  auprès  deux  petits  forts  quar^ 
xés  sur  deux  émînences.  \  ^' 

Aux  environs  de  cette  pointe  ,  il  y  a  qiiefaues 
écueils  hors  de  l'eau  ,  mais  ils  sont  procbe  d^ 
lerre  ,  environ  deux  longueurs  de  cable..  v 

La  ville  de  Melace  est  environ  quatre  miljl^ 
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ttu-deikns  de  cette  pointe  vers  le  sud;  on  tielt 
peut  voir  venant  directement  du  côté  de  Touest 
ou  du  nord  ,  que  lorsqu'on  est  par  son  travers, 
après  avoir  doublé  une  certaine  pointe  voisine  de 
la  ville. ,  qu  il  ne  faut  pas  approcher  de  trop  près. 
Alors  on  découvre  une  quantité  de  maisons  le 
long  du  rivage  ,  qu'on  appelle  la  basse  ville,  au- 
dessus  de  laquelle  est  la  ville  de  Melace,  située 
sur  une  hauteur  :  on  y  voit  presque  au  milieu 
.une  grande  Eglise,  ensuite  un  ancien  château 
Jbâti  à  l'antique,  maisa^sez  fort  par  sa  situation. 
.,    Au-dessous  de  cette  ville,  du  cpté  du  sud,  et 
|>roçhe  la  mer ,  on  voit  une  bourgade  tïès-Qon-  ^ 
^idérable ,  située  sur  le  bord  de .  la.  mer,>  devant 
laquelle  est  un  petit  fortin  armé  d^  quelques  ca-  ■ 
lions  :  cette  bas3e  ville  ou  bourgade.,  devant  la- ^ 
qifelle  on  mouille»  e$t  enceinte  de  murailles  du  : 
C^ôt^  de  Vouest,  mais  non  pas  du  côté,  de  Test;  * 
fit  coi^me  on  appréhende  plus,  une  descente  dt;j 
CfS»té  4^  1;  ouest ,  on  >y  a  fait  plusieiirs  chemins  cou^ 
verts  pour  Tempêcher  :  on  voit  auprès  de  ces  che-  ; 
inins  V  etoSur  le  bord  de  la  mer,  un  Couvent  de 
si.  Fiançoiç.  ; 

I  Mouillage. 

Lorsqu'on  veut  aller  mouiller  devant  Melacesj 
^près  avoir  doublé  la  première  pointe  de  la  ville, 
pu  il  y  a  quelques  rocheSsau  large  ,  on  vient  te| 
long  de  cette  ville  ,  mouifJer  le  premier  fer  vers 
Test-sudest,  par  vingt,  vingt  cinq  et  trente  bras- î 
ses  d'eau  ^  fond  de  sable  vaseux ,  ayant  une  an*  ! 
cre  en  mer  vers  Test  et  une  amarre  à  terre. 
. .,  \a  con^mandanîe  mouille  ordinairement  vis-à- 
yis  un  petit  fort  qtii  est  sur  le  bord  de  la  mer, 
©ù  elle  porte  des  amarres  à  des  rochers  qui  sont: 
;"j^uptès»;Çt  tes  autrej  galf iie^r iaouiflent  aw  en- 
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firôiis  comme  elles  jugent  à  propos,  et  p'onent 
iussi  des  amarres  à  terre.  * 

Lorsqu'on  vient  du  large  pour  mouiller  dans 
cette  rade,  il  faut  ranger  a  discrétion  le  long  de! 
cette  pointe  :  on  y  peut  aussi  mouiller  avec  dei 
vaisseaux  devant  la  ville. 

Lé  traversier  est  le  vent d'est-iiordest  :  là  la- 
titude est  38  degrés  20  mîntites,  et  là' Variation 
de  i5  dégrés  nord-ouest  :  on  fait  de  Teau  à  la 
basse  ville  vers  le  sud. 

On  peut  aussi  aller  mouiller  avec  des  galères 
poQT  faire  de  Veau  dans  le  fond  de  cette  baye 
du  côté  du  sud  ,  proche  la  troisième  maison  qu'oiî 
voit  sur  le  bord  de  la  mer  ,  commençant  à  les^ 
compter  de  louest  venant  à  Test  ;  il  y  a  vïï  grand 
ruisseau  de  très -bonne  eau;  on  y  mouille  par 
quatre  ,  cinq  à  six  brasses  d'eau ,  fond  de  sable. 

Dans  le  fond  de  cette  plage,  vers  l'otiest,  il 
y  a  ptusieun  marécages  et  une  grande  plaine  trèst 
fertile. 

Golfe  Ac  Pati. 

Environ  vingt  milles  à  Touest  quart  sud-onésÇ 
de  la  pointe  de  Melace^»  est  celle  du  cap  Cai>* 
vao  ou  Calvao  ;  entre  les  deux ,  il  y  a  un  grand 

|j(    enfoncement ,   qu  on  appelle  le   golfe  de  Pati , 

I   dans  lequel  ;  du  côté  de  Âf elace ,  il 

ut 


y  a  une  gran- 
de plage  de  sable. 

On  pourrait  mouiller  dans  cette  plage ,'  proche 
le  château  de  Melace  ,  du  côté  du  nord-ouest  ^ 
"^  pour  les  vents  de  nord-est  et  sud-est ,  mais  on  y 
est  à  découvert  de  tous  les  autres,  et  la  mer  y 
doit  être  extrêmement  grosse. 
]^'  Dans  le  fond  de  ce  golfe  ,  îî  y  a  plusieurs  vil- 
^  les  et  villages  le  lonr  des  côtes;  le  phis  voisin 
.-  dû  Melace,  s'appelle Ste.Li(cia,  ensuite  Olivero^ 

T  3 
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Lotindaro ,  Pati  et  Guisa ,  qui  est  au-dasoi  i(; 
Cap  Calvao. 

.  Xà  ville  de  Pati  est  à  cinq  à  six  milles  du  cap 
Calvao  sur  ime  grosse  pointe. 

Cap  Calvao. 

Le  cap  Calvao  est  une  grosse  pointe ,  vis-à-vis 
î*isle  Vulcan  ou  Vulcanio  ,  il  est  fort  escarpé 
et  rempli  de  taches  rougeâtres. 

Des  Isles  Stromboli^  et  autres  voisines. 

'  Environ  cinquante  milles  au  nord  qnart  de  nord- 
est  de  la  pointe  de  Melace,  et  soixante -quatre 
vers  le  nord-nord^  ouest  de  la  tour  de  faro,  esc 
l'isle  Stromboli  ,  qui  a  environ  dix-huit  milles  de 
circuit ,  elle  est  presque  ronde  et  fort  haute  ;  le 
sommet  de  la  montagne  brûle  coniinuellepient  :  de 
|our  on  voit  une  grosse  fumée  ^  et  de  nuit  les  flam- 
mes de  feu;  elle  n'est  pas  habitée  :  proche  la 
pointe  du  sud-est ,  il  y  a  un  petit  îslet ,  pïès  du- 
quel on  peut  mduijier  dans  un  besoin ,  et  por- 
ter une  amarre  à  terre  ;  maïs  il  faut  être  prêt 
a  tourner  Tîsle  suivant  le  vent;  il  y  a  beaucoup 
dfi  4?rofojidéur  deau  a  Tentour  de  Piste, 

Jsle  Panaria. 

A  quinze  milles  au  sud-ouest  de  Tîsle  Strom- 
boli, et  presque  à  mi-chemin  de-ià  à  Tisle  SaUne» 
il  y  a  trob  à  quatre  petites  isles  5  dont  la  plus 
grosse  ,'qui  est  vers  le  sud-ouest ,  s'appelle  Pana- 
ïjas  celle  de  Test  Bazziluszo  et  Pautré  Licia  ;  p1rHH 
che  la  grosée 5  il  y  a  un  écueil  hors  de  leau. 

.    .  Jsle  Saline  ou  Salini. 

Est  uùe  gi^osse  isle  im  peu  plus  longue  que 
^rge  et  fort  haute  ;  elle  a  environ  doiize.pil- 
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grand  fond  toiiA  à  l'ea^tovii.  •   .  r 

^dé  Lipari.  \'  ^ 

L'i^e  Lipari  est  ^ti  stid^est  de  Salmi  er  à  qua^ 
Ire  milles.)  c'est  la  plus  grâ<»de  de  cejet  idJ^es  apnèai 
St;:ombuli>  elle  est  babiféedu  ùoté  xki  md^ésti 
il  y  a  un  village  et  une  fort eresse» auprès  jbl'oii 
y  peut  hiauiller  (nroche  de  terre  ;  nëajinaoïns  Ton 
|i  y  a  d'abri  que  d^â  %enis  tjul  vâèiuiesil  pàx^de8<* 

sus  Ijski  :  .  *  • 

L'ïife  Vukan  est'  tout  proclie'  cteîîe  fliç  tîparî*, 
environ  quatre  cei)t  toises  du  côté  du  sud,  on 
peut  passer  entre  deux  par  nii-canal ,  il  y  a  qua- 
rante brasses.de  pro/pudèur)  n^aissi jc'e^tavec  tiu 
vi^îsse^u  ,  U  faut  avoir  bon  vent ,  à  cause  fîes  cpu-f 


séparés  de  '  la  cote  de  la  lon|;uetir  d^'un^  .9 
et  eriyiron  uiifi,peJtil|e,Jieiie  vers  le  nor^*jop^tflu 
canal,  il  y  a  \m  petit  isfet  proche  la^ pointe  4fj 
louest*  JeLîparî,^  et  entre  deux,  un\pf i^ 4!^ntoja-» 
cernent. 

L'isie  VulôdnR'e^  fms  row-à^fait  sr  gèetndc  que 
celle,  de.  Lipari ,  raaîs;  elle  est  aussi  liaate  :  isur 
le  hà^Tî  de  cette  isle  ^  ejt  du  côté  da  n^ord ,  il  y^ 
auTie"n?ç).atâgne  ;  dpntie  sommet  est  eniièçBïaeîUï 
éuvert ,  Il  en  sort  contmueflement  dil  fei*  et  une* 
grosse,  fumqe  ;  n  y  a  des  temps  qu'elle,  brûle  plus 
que- dans  lés  autres  :  cwi  voit  un  autre  gouff^re 
de  fetî  qui  sort  du  sornmet  4*urre  très-petite  ppinte 
du  côté  dii  nord  de  là  mênie  îsle,  qui  est  presque 
péninsule  par  une  j^etîte  la^^gHe  tle  terre  tort  bas- 
^e;,  on  raDpelle  le  petit  Vulcan  >  c'est  le  plus  prf-^ 
ché  tetrcun  dé  Tisle  Lîparu  '    T  4 
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*    B-oche  de  la  pointe  du  petit  Vulcan  »  il  y  a 
tine  grande  anse  et  plage  qui  est  du  côté  de  Test, 
où  il  semble  y  avoir  bon  mouillage* 

Mais  j'ai  sondé  tout  proche  de  cette  pointe  bas* 
^e ,;  où  j'ai  trouvé  soixante  brasses  ;  il  est  surpre- 
nant quia  le  feu  iorte  continuellement  de  cette 
petite  pointe  qui  n'excède  pas  cent  cinquante  toi- 
ises  de  diamètre. 

On  tire  beaucoup  de  soufre  de  cette  islé ,  et 
on  voit  des  ruisseaux  de  cendres ,  poussées  pat 
la  violence  du  feu ,  jusques  au  bord  de  la  mer. 

On  poucait  néanmoins  mouiller  en  iine  petite 
anse  de  sable  y  qui  est  vers  louest-nord-ouest  du 
petit  Yulcan. 

Mont'Gibel. 

Droit  au  sud  de  Tisle  Vulcan ,  on  voit  le  Mont- 
Etna  ,  communément  appelé  le  Mônt-Gibel ,  qui 
tontinuçllenrent  jette  du  feu  :  on  le  voit  de  fort 
loin  i  c'est  tine  haute  montagne  fort  avancée  dans 
les  terrés  de  Sicile. 

On  m'a  assuré  qu'on  peut  mouiller ,  dans  un 
besoin,  du  côté  du  sud  de  l'isle  Vulcan  ;  je  n'ai 
{»u  sonder  ce  mouillage. 

Les  Isles  Feliçur  et  Alicut.' 

Droit  à  l'ouest  de  Pîçle  de  Lipari ,  environ  tren- 
te-deux milles,  sont  deux  plus  petites  isles  que 
les  précédentes ,  rnais  trèrf-hiautes;  la  première  tîX 
Alîcur,  et  celle  de  l'ouest  Fielicun 

Ces  îslés  sont  proches  lune  de  l'autre  ,  et  du 
côté  de  Test  d*Alicur%  ily  a  un  gros  écueil  hors 
de  l'eau;  elles  ne  sont  point  habitées. 

JsU  Dusticà.       .      « 

Cinquante-cinq  milles  à  rouest-nordôuest»  detoc 
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iégrés  vers  l'ouest  de  Tîsle  d'Alicur ,  est  celle  Dus- 
tica  ;  cette  îsle  est  presque  nord  et  sud  ,  avec 
le  cap  de  Galle  proche  ralerme  ,  dont  elle  est 
éloignée  de  trente-trdis  milles  :  on  voit  claire^ 
ment  ce  cap. 

Je  pourrais  rapporter  ici  une  infinité  de  foutes  que 
jai  remarquées  sur  les  Cartes  Hollandaises  ,  et  sur 
plusieurs  autres  ,  au  sujet  des  situations  dé  ces  Is* 
Us  j  et  de  toute  la  cote  du  nord  de  la  Sicile ,  comme 
aussi  de  celles  du  Maritinw ,  Levance  et  de  la  Fa- 
vouillane ,    où  ils  nuttent  les  distances  disproporr 
tionnéesj  et  situées  par  differens  rumbsde  Vents  qu^eU, 
tes  ne  sont  :  j'ai  eu  occasion  de  les  corriger  par 
dss  observations  que  j'aifoites  sur  la  plupart  de  ces 
Isles  ,  prindpalenunt  sur  celle  Dustica  ,  où  y  ai  ob^. 
serve  la  latitude  ,   et  sur  le  cap  de  Gali ,  proche' 
Palerme^  doù  on  voit  cette  Isle  dxsUnctementi;  et 
presque  toutes  les  Isles  et  la  Cote  ;  par  ce  moyens, 
avec  une  base  de  3Z  milles  connue^  on  peut  très^* 
sûrement  bien  situer  les  terreins.  » 

L'Isle  Dustica  est,  comme  nous  avons  dît ,  tren-' 
te-trois  milles  prest}ue  au  nord  du  cap  de  Gali« 
proche  de  Palerme ,  ce  qui  en  donne  imp  eji' 
tière  connaissance  ;   cette  isle  a  environ  huit   à 
neuf  milles  de  circuit;  elle  est  haute  par  le  mi- 
lieu ,  et  basse  par  s^s  extrémités;  sa  longueur  est* 
est  et  ouest    :  la    pointe  de   louest  est   la ^ plus • 
basse  ,  celle  de  Test  semble  de  loin  isolée,  lors» 
qu'on  vient  du  côté  dû  nord  ;   de  ce  même  cô- 
té,  il  y  a  un  gros  écueil  hors  de  Teau  ^  éloigné 
d'environ  trois  cent  toises. 

Dans  un  besoin  on  pourrait  mouiller  du  côté 
du  nord -est,  dans  une  plaine  qui  prend  de  la 
pointe  de  Test  à  celle  du  nord  ,  où  est  Técueil 
dont  nous  avons  parlé  ;  on  y  est^ar  dix  à  douze*^ 
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^brasses  d'eau ,  fond  de  sable  »  et  à  couvert  itê. 
ventS/de  sud-ouest  et  de  l'ouest  ;  mais  il  ne  faut 
pas  se  laisser,  surprendre  dans  ces  sortes  de  liçuzf 
par  les  Vents  qui  jettent  à  la  côte  ;  quelques  [)€r* 
sonnes  m'ont  assuré  qu'il  y  avait  un  puits  de  ce 
même  Côté  ;  le  |>eu  de  temps  que  nous  y  restâ- 
Aes  i  ne  me  permît  pas  de  le  voir  :  du  côté  du 
Sità  ,  îl  y  a  près  de  terre  trente  brasses  d'eau ,. 
jfe  ne  conseillerais  point  d'y  mouiller  :  celte  isle 
stert  de  retraite  aux  petits  corsaires  ,  elle  ti'fest' 
point  habitée^  et  est  remplie  de  bois;  la  latitu- 
de est  38  dégrés  43  minutes,  et  la  variation  i5 
dégré$  nord- ouest.  - 

Reprenons  au  cap  CalvaOj  que  nous  avon$  lais* 
se  pour  foire  la  description  dà  ces  isleSj  et  suivons 
(ç.  cote. 

:  Nous  avons  dît ,  que  le  cap  Calvao  est  le  plu^ 
prochain  de  J'tsle  Vulcan,  qui  n'en  est  éloignée 
qae  d'environ  dix  -  huit  milles  :  on  peut  passer 
entre  les  deux,  même  avec  une  arntëe,  si  on  veuti 
cppime  aussi  entre  toutes  les.autrps  isles. 

»  Cap^  d*  Or  lande. 

.  Environ  qiuinze»  railles  vers  Pouest  du  cap  Cal- 
vao ,  entre  les  deux  ,  la  côte  est  fort  haute  et 
escarpée,  et  presque  au  milieu ,  on  voit  une 
p.erite  Ville,  qu'on,  appelle  Nazp. 

,  Le  cap  d'Orlande  est  une  grosse  pointe  qii 
semble  isolée  ;  il  y  a  sur  ce  cap  un  cliâteau  ^  et 
au-dessus  une^peijte.  ville. 

Cap  Cejalu. 

^  De  la  pointe  de  Melacè  à,  Palerme  ,  la  route 
ejt  directement,  Touest)  environ  cent  vingt  milles; 
du.  ça£  d'Orlé^c^  au  xa£  Cefalu ,  la  joute  est 
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aussi  l'ouest,  deux  dégrés  vers  le  sud,  cinquante* 
éihq  milles  :  entre  les  àeûx  ,  il  y  a  oti  peu  d'en^ 
foncement^  et  plusieurs  villes ,  villages  et  tour$ 
de  garde  :  le  village  le  plus  voisin  du  cap  d*Or« 
Èuide  s'appelle  Mirtro,  ensuite  Pietra  Roma,  Ko-, 
zaMarinaj  Saint-Março,  Coronia,  Servalle,  lé  fort 
de  Tusa  ,  Torre-Dirazicalbo  et  Cefalu ,  qui  est 
une  petite  ville  sur  le  haut  dune  grosse  pointa 
avancée  en  mén 

V  Mont'-Gerbin  et  Cap  Sabran. 

Environ  dix- huit  milles  à  I  ouest  nord  ouest  i 
Uoïs  dégrés  vexs  le  nord  du  tap  Cefalu  ,  est  le 
Môat-Gerbin,  qui  est  proche  le  cap  Sabran"^  et 
qui  fait  l'entrée  du  golfe  dé^Palermè. 

Presque  au  milieu  de  ces  deux  pointes  ,  îl*y 
â  un  grand  enfoncement  ,  dahs  lequel  on  voit 
une  petite  ville,  qu'ion  appelle  Terniiny  ;  du  côté 
àè  lest  de  cette  ville,  il  y' a  ^^^^^   forteresse  à 
quatre  bastions ,  et  un  village  auprès ,  appelé  la 
Kochelle;  il  y  en  a  un  atitrè  dû  côté  de  l'ouest 
presque  semblable,  nommé  St.  Nicolas ,   auprès 
duquel  est  celui  de  Solanto ,  prWh<è  la  mer, 
^  Vers  Test  de  la  pointe  dii  Mont-Gerbin  ,  en- 
viron deux  millfes  ,  il  y  à  un'  petit  banc  de  ro- 
chers à  fleur  d'eau  fort  dangfei-eu*.   Ce  qu'on  ap-*î 
^ielle  le  Mont-Gerbîn ,  est  vn^  haute  montagne? 
proche  le  cap  Sabran,  qui  fait,  cionime  nousve-» 
nons  de  dire  ,  4'enrrée  du  golfe  de  Paletme   :   arf 
bout  de  cette 'J>oîntè  ,  il  y  a  dévx  gros  rocheriT 
fort  hauts  ,  sur  lesquels  sont  deuît  tours  de  garée;f 
celui  de  Test,,  est  le  plus  hatttj,  et  sô  voit  de  très- 
loin  ;    étant  le  long  de  la  cote,  il  semble  isolé, 
à'    canse   d'un  terreîri  bais  ,    qui   fest  par  derfiè- 
i<e   :  il    y  a  aussi  plusieurs  petits  écueils  hors  dé 
Feau  aux  environs  de  celte  pointe ,  mais  iis  sont 
proche  de  terre.         *       ,  ^  ; .  .  .        i 
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Za  ^ille  de  Pàlerme  et  des  environs  ,  ayeC 
Us  Reconnaiss€mces. 

Lorsqu'on  viejat  du  large  et  dû  côté  du  nord, 
^yoiiUnt  aller  en  Sicile  ,  on  découvre  de  très- 
îoîn  le  sommet  des  hautes  montagnes ,  ensuite  on 
apperçoît  Tisle  Dusiicai  qui  paraît  par'inontîcu- 
ies,  faisant  coitimé  deux  isles,  qui  est  éloignée, 
comme  nous  avons  dit,  du  cap  de  Galle  trente- 
trois  milles  droit  au  nord  ;  en  étant  proche  i  fai- 
sant ta  route  au  sud,  on  y  va  directenaent  :  on 
apperçoit  le  cap  de  Galle  de  fort  loin  ,  comm^ 
toute  la  côte.  A  l'extrémité  de  l'isle  de  Sicile ,  on 
Voit  une  haute  montagne,  qui. est  celle  de  Tra* 
paiw-rVôcliio ,  5ur  laquelle  est  i>ncienne  ville; 
mdi^  on  ne  peut  en,çore  découvrir  loutre  ville  de: 
Trapano  ,  qui  est  basse*  , 

;  Il  paraît  à  Test  de  cette  montagne  un  grand 
çhfoncement,  et  une  autre  montagne  comme  iso- 
lée ;  et  en  pain  de  sucre  ;  et  environ  quatre  à  cinq 
milles  vers  l'est ,  il  y  a  une  grosse  pointe ,  qu'on 
appelle  le  cap  de  Vitto. 

Ensuite  on  voit  qn  autre  défaut  de  terre  et 
|p[and  enfoncement  vers  Test;  il  jr  a  aussi  une 
grosse  montagne  qui  facilite  à  reconnaître  cette 
<;ôte,  et  approchant  tant  soit  peu  ,  on  voit  le  cap 
de  Galli ,  où  il  parait  trois  pointée  ensemble  es- 
carpées^ et  des  taches  rouges;  et  tout  proche, 
vers  Test,  est  le  Monte-Pelegrino ,  qui  fait  aussi 
l'entrée  du  golfe  de  Palerme.  , 

La  Ftltè  de  Palerrtie. 

Le  golfe  de  Palerme  çst  fort  grand  :  corapns 
entre  le  cap  Sabran^  ou  le  Mont-Gerbin  ;  et  te 
Monte-Pelegrino,  qui  sont  éloignés  près  de  douze 
milles  Tun  dé  l'autre  »  sud  •  est  quart  d'est  »  et 
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flord  ouest  quart  d^ouest ,  et  cinq  milles  d'enfoo- 
cernent. 

Dans  le  fond  de  ce  |;olfe,  du  c&té  de  l'ouest» 

est  la  fameuse  ville  de  Palerme ,  qui  est  fort  gran* 

de ,  régulièrement  percée  ,    embellie  de  richef 

Eglises,  et  de  quantité  de  superbes  fontaines,  qui 

jettent  leurs  eaux  de  toutes  parts  ,  par  un  arti- 

ëce  admirable  :  elle  est  située  dans  une  très-belle 

plaine»  sur  le  bord  de  la  mer;  et  cette  plaine  » 

qui  est  fort  grande,  est  bordée  par  une  quanti* 

té,  de  montagnes  :  sur  l'une  d'icelles ,  vers  le  sud* 

.  t  ouest  de  la  ville  ,  environ  une  lieue ,  est  la  ville 

de  Mont-Real  )  qu  on  apperçoit  de  fort  loin»  corn* 

me  étant  plus  élevée  que  Palerme. 

Cette  ville  est  facile  à  reconnaître ,  par  le  mo- 
yexi  de  la  pointe  de  Test  du  Mont-Gerbin,  com- 
me il  a  été  dit,  et  par  le  Mont- Pelegrino ,  qui 
est  celle  de  l'ouest ,  qui  est  fort  haut  et  escar- 
pé de  toutes  parts  ;  sur  le  haut ,  il  y  a  une  Cha- 
pelle de  Ste.  Rosalie ,  Patrone  dé  la  Sicile. 

Môle  de  Palerme. 

Devant  la  ville  de  Palerme ,  il  ^r  a  un  petit 
port  pour  des  barques  ;  et  environ  six  cent  toîr 
tes  vers  le  nord-ouest  de  la  ville  ,  il  y  a  un  môîé 
ou  une  longue  jettée,  où  peuvent  nfiouiller  dé 
légers  bâtimens  et  des  galères  >  ce  môle  s'avance 
vers  le  sud  environ  deux  cent  toises ,  et  du  côte 
de  Pouest  quatre  cent ,  faisant  un  angle  droit  : 
sur  l'extrémité  du  môle  ,  il  y  a  deux  batteries 
de  canons  et  une  tour  au  milieu ,  où  Hon  allume 
le  soir  un  fanal  en  faveur  des  bâtimens  qui  y 
viennent  de  nuit  ;  presque  vers  le  milieu  du  môle 
il  y  a  un  petit  fort  ,  et  au  bout  du  môle  ,  du 
côté  de  la  terre ,  il  y  *  une  petite  forteresse  à 
quatre  bastions;  et  dans  }e  fond  il  y. a  plusieurs 
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grands  fnagasin»  et  arsenaux  des  galères  ^  etpfâ^ 
sieurs  autres  maispns ,  mais  le  côté  du  sudouesif 
•est  rempli  de  roches  à  fleur  deau  et  âous  i'eait. 

Voulant  donc  aller  mouiller  dans  la  rade  de  Pa* 
lerme ,  on  mouille  presque  vis-à-vis  la  ville  et  3t 
la  tête  du  môle,  par  dix-huit,  vingt  et  vîngt-deujt 
Tarasses  d  eau ,  fond  d'herbe  vaseux    :  et  voulant 
•entrer  dans  le  môle  ,  il  faut  ranger  sa  pointe  od 
il  y  a  douze  et  quinze  brasses  d'eau  ,  ensuite  oii 
conduit  le  long  du  môle  jusques  dans  le  fond^ 
si  Ton  veut,  puis  on  mouille  le  premier  fer  de 
la  gauche ,  et  on  met  la  poupe  de  la  galère  prch 
che  le  môle  ,  avec  deux  amarres,  ayant  la  proué 
vers  l'ouest-sud-oiiest ,  où  on  porte  un  autre  fer*., 
oïl  peut  rester  affourché  proche  l'entrée  du  mô- 
le ,  c'est- là  où  se  mettent  les  vaisseaux,  par  cinq 
à  six  brasses  d*éau  ,   fond  d'herbe  vaseux  :  les 
vents  d'ouest  et^ud-ouest ,  quoiqu'ils  viennent  du 
côté  de  terre,  ne  laissent  pas  d'y  être   incom- 
modes. 

Le  traversier  de  la  rade  est  reat-nord-est,  qui 
pause  une  grosse  mer. 

Lorsqu  on  veut  aller  mouiller  avec  de  moyens 
(iàtimens  dans  ce  petit  ]>ort,  qui  est  devant  la 
ville ,  il  faut  ranger  à  discrétion  la  pointe  de  la 
gauche,  où  est  le  plus  profond,,  parce  que  sur 
la  droite  il  y  a  un  château  ras  la  mer^  devant 
lequel  il  y  a  plusieurs  roches  sous  leau  qui  sV 
vàncent  en  mer  :  dans  le  milieu  de  ce  passage 
il  y  a  cinq,  à  six  brasses  d'eau,  et  du  inême  côté 
dans  le  fond  du  port ,  deux  à  trois  brasses. 

On  peut  aussi  mouiller  par-tout  ce  golfe,  prin- 
cipalement du  côté  du  sud-est,  par  quatorze  et 
auinze  brasses;  mais  on  n'y  a  aucun  abri  des  vents 
n  large. 
^  A  l'extrémité  dés  murs  de  la  ville  de  Palerm;e7 
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et  an  côté  du  sud  ,  ii  passe  une  petite  rivière  ou 
ît  y  a  un  pont ,  et  quelques  roches  sous  Teau  ;,, 
aux  environs  dlcelle ,  à  deux  cent  toi$es  au  large» 
sont  quelques  roches  et  autres  secans  sous  1  eau 
Cl  à  fleur  d*ean. 

On  fak  de  I  eau  hors  la  ville  dans  fe  fond  du 
môle,  allant  vers  la  ville  proche  la  mer»  à  und 
fontaine  faite  exprès  pour  les  galères. 
0      La  latitude  est  de  38  degrés  9  minutes ,  et  la 
variation  de  14  à  1 5  dégrés  nord  ouest. 

Du  môle  de  Palerme  à  la  pointe  du  Mont-Pe- 
legrino  ,  il  y  a  environ  une  bonne  lieue  ;  pres^ 
quà  moitié  chemin  il  y  a  une  tour  et  quelques 
maisons  d*une  madrague ,  qu'on  y  place  ordinai- 
rement pendant  Tête. 

On  peut  approcher  toute  cette  côte  d'assez  près.; 
il  y  a  beaucoup  de  profondeur  d'eau  comme  par* 
tout  ce  golfe. 

Mondelle. 

La  rade  de  Mondelle  est  environ  cinq  à  six 
milles  du  côté  du  nord* ouest  de  Palerme  ;  c'es^ 
une  petite  anse  et  plage  de  sable,  entre  le  Montr 
Pelegrino  çt  le  cap  de  Galle ,  qui  sont  éloignés 
Tua  de  l'autre  d'environ  trois  milles  ;  le  MontT 
Pelegrino  est ,  comme  nous  avons  dit>  une  grosso 
points  fort  haute ,  tachée  de  rougeurs ,  et  escar* 
pée  vers  la  mer  de  toutes  parts. 

Du  côté  du  sud  de  ce  cap  il  y  a  une  basse 
pointe  de  rochers  ,  sur  laquelle  on  voit;  une  tour 
de  garde  qui  est  armée  de  deux  petits  canotiS) 
appelée  tour  des  Figuiers  ,  parce  qu'elle  est 
entièrement  environnée  de  ces  âguiers  de  Bar* 
barie. 

On  mouille  ordinairement  tant  $oit  peu  qji  4% 
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dans  de  cette  tour ,  par  six  et  huit  brasser  d'éàu  f ' 
fond  d'herbes  ,  sable;  vaseux  et  mattes ,  ayant  un 
fer  en  mer  vers  1  est-sud-est ,  et  une  amarre  pro- 
che la  pointe  où  est  la  toun 

On  y  est  à  couvert  depuis  le  sud  jusques  au 
nord-nord-ouest ,  mais  on  y  est  fort  à  découvert 
des  autres  vents  >  et  la  mer  y  est  fort  grosses. 

On  peut  aussi  mouiller  du  côté  de  la  pointe 
du  Mont-Pelegrino  pour  les  vents  du  sud ,  par  dou-  ^ 
ze  à  quinze  brasses  d  eau ,  fond  de  sable  et  gra- 
vier; éloigné  de  terre  d'environ  deux  cent  cinquan- 
te toises ,  on  y  est  plus  à  l'abri. 

lyiaîs  c§  mouillage  n'est  bon  que  pour  les  vents 
4  la  terre  et  dans  une  belle  saison,  et  il  ne  faut 
pas  se  laisser  surprendre  par  les  vents  du  large. 

Dans  le  fond  de  cette  anse  ,  du  côté  de  la  tour 
des  Figuiers  et  proche  de  la  mer ,  il  y  a  une  au- 
tre tour  qui  est  quarrée  sur  le  bord  de  la  plage, 
et  quelques  magasins  d'une  madrague  :  et  de  l'au- 
tre côté  de  la  plage  j  il  y  a  une  grande  maison  avec 
un  jardiix  où  on  fait  de  Teau.  .     ,        . 

.  11  ne  faut  pas  mouiller  trop  avant  dans  le  fond 
de  la  plage,  parce  qu'il  y  a  im  banc  de  mattes 
et  sableç,,  sur  lequel  il  n'y  a  pas  deau.  v. 

Lorsqu'on  vient  de  Test,  étant  encore  environ  à 
quarante  milles ,  le  cap  de  Galle  vous  parait  com- 
me une  isle  ronde,  fort  escarpé,  et  le  plus  au 
large  de  cette  côte. 

La  latitude  est  38  dégrés  i5  minutes. 

Cap  de  Lourceé 

.    Environ  à  quinze  milles  vers  l'ouest  du  cap  d^  ^ 
Galle ,  est  le  cap  de  Lource ,  qui  est  une  grosse 
pointe  de  figure  ronde  et  très-haute,  au  bout  de 
laquelle  il  y  a  une  pointe  basse  de  rochers  plats  au 

raâf  dé  la  hier. 

LUtf 
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Presque  par  le  milieu  et  dans  un  enfoncement;' 
îl  y  a  une  petite  isle  qu'on  appelle  Dpnzeihfé, 
sur  laquelle  est  une  toùrquàrrée,  armée  de  quel- 
ques cafions;  on  ne  peut  passer  à  terre,  d'elle 
qu'avec  des  bateaux.  :  '       * 

Oti  petit,  dans  un  besoin,  mouiller  d'tin  Ctité 
et  d'autre   de  cette  îsle   :  on  voit   deux  petite^ 
villes  à  terre  de  cette  içle  proche  là  mer;  celle* 
du   côte  dé ,  Test  se  nohime  Molice  ,  et  ràutre 
de   l'ouest  lilonte-Cerîny. 

Entre  cette  isle  et  la  pointe  du  cap  de  t6ur-> 
ce ,  il  y  a  un  grand  enfoncepient ,  dans  lequel 
on  pourrait  mouiller  avec  les  vents  d'ouest  et  sud- 
oiiest  ;  mais  ce  sont  des  lieux  où  on  n*est  p^às  à. 
couvert  4^s  vents  du  large.  » 

Cap  St^  Fïtto. 

A  eiivîron  vingt-cinq  milles  à  louest  quart  de 
nord  ^  ouest  du  cap  4^  ]Lource  ,  est  }ç  i^fip  St« 
Vîtto;   entre  les.  deux  il  y  a  un  grand  enfonce** 
xnent  de  huit  à  neuf  milles,  qu'on  appelle  le- gol- 
fe de  Castelamare  ;    la. ville  di|  même, nom  es^ 
dans  le  fond,  tant  soit  peaji. plus  du  côté  d|S.  louest^ 
Et  entre  le  cap  de  Lource  et  la  ville ;^e,Çâs-, 
itelamare ,.  il  y  a  deux  petites  villes  ,  donjja  pilu.Sr 
voisine  du  cap  de  Lource  s  appelle  Baniô,  et  Tau-; 
tre  St.  Cadaljào  ;.  et\aa-delà  .de:  Castelamare  est 

celle  de  St.  Vîttôl     ' *"   *   "^^ 

Entre  la  ville  de  St.  VittOr^et  la  p^ifi^Jbinse 
itx  cap  St.  Vitto.,  il  y  ^.Hûe  ^our  ;,efli*e,  çptte^ 
tour  et  cette  ;pqinte  ,  on  pc^urrait. mouiller,  danjs; 
Qoa.  hes^:^  pi9ur étre^couveircdu  tiordT<m9^t'6tdsb 

l'ouest»":'-;      -      ,     •:♦••.:  -i:ir  :,ru:   i;!^  .',.;:"».-  VI 
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Le  cap  St.  \itto  est  fort  haut ,  et  dé  figure 
fonde  ;  à  son  extrémité  il  y  a  une  longue  pointe 
de  rochers  plats  avancée  en  mer,  sur  laquelle 
sont  trois  tours  ,  dont  la  plus  considérable ,  qui 
est  quarrée  >  est  sur  l'extrémité  de  la  pointe  qui 
«st  au  ras  de  la  mer;  elles  sont  armées  de  quel* 
ques  pièces  de  canons. 

<  On  peut  mouiller  suivant  les  vents  d'un  càxé 
et  d  autre  de  cette  pointe  ,  mab  il .  faut  être  prêt 
àaerper ,  de  peur  des  vents  du  large. 

On  appelle  ordinairement  cette  pointe  basse, 
qui  est  au-dessus  du  cap  St«  Vitto  ,  la  pointe  dô^ 
$iala-Morte» 

Cap  de  Ferro. 

A  envjron  vingt  milles  vers  le  sud-ouest  du  cap 
St.  Vitto  ,  ou  de  la  pointe  de  Mala  •  Morte  ,  esC 
la  pointe  de  Trapano  ,  où  presque  vers  le  milieu 
de  cette  distance^,  i}  y  a  une  haiite  pointe  qu'on 
appelle  cap  de  Ferro ,  elle  s'abbabse  fort  proche 
la  nier. 

Entre  ta  pointe  de  Mala-^Mbrte  et  le  cap  de 
Ferro,  il  y  a  un  peu  d-enJFoncement ,  où  l'on  voit 
une  tour  sur  une  pointe  :  et  entre  le  cap  de  Fer* 
ro  et  la  vîtle  de  Trapano  «  il  y  a  une  haute  mon- 
tâgne;  où  est  l'ancienne  ville  de  Trapano  ,  qui 
$e  yoit  de  fort  loin  :  il  y  a  auprès  une  autre  moa* 
tagtfe  en  pain  de  sucre»  dont  la  pointe  est  fort 
a^igu*. 

La  Ftlk  de  'Trapnno. 

'  Etfe  est  à  l^êxtrémitë  de  la  pointe  de  Tôtiest 
ife  là  Siîiile ,  et  é$t  située  stir  une  longue  pointe 
l^sse  de  rochers  ^  et  entourée  de  belles  murailles 
irès-biei^' fortifiées  de  toutes  parts  y  avec  un  trèe* 
bon  chftteau  du  côté  de  rest-nord-ést;  et  siv  r< 
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ttétiâ^é  â^  la  points  de  l'attest  i  U  j  ji  un  petit 

£ortqaarré)  armé  de  quelques  canoin* 

•    Fort  Colombar^ 

A  uti  quart  de  Keue  au  sud  sud-àûeît  de  çen# 
|>ointe  )  it  y  a  une  longue  isie  platte  \  et  une  au» 
tre  ad  milieu  qui  nesr  pas  si  grande)  Sur  l'ex* 
trémité  de  la  première,  du  cote  de  l'esté  îl.y  ft 
une  grande  tour  9t  quelques  fortifications,  on  l'ap^ 
pelle  tour  de  Colombar  :  à  rexifémit'é  de  ia^point# 
de  la  ville  ,  et  de  Tisle  du  milieu ,  il  y  a\un# 
giianrité  de  i;pchers  ^^hors  de  l'eau  et  sous  l'eau  ^ 
et  des  bancs  de  sable  et  mattés  qui  sVancent 
plus  de  trots  cent  toises  au  large. 

On  ne  peut  passer  entre  lesdeut  isIëSi  è  Catlf» 
se  des  roches  sous  1  eau  ;  mats  entre  la  pointe  dé 
la  ville  et  la  première  isie  »  on  y  peut  paissMr  arc4 
des  bateaux. 

A  rextrémifé  de  liste.  Cotombar,  dû  cÂtë  df 
Pouest,  il  y  a  un  écueil  hors  de  i'eâu»  ûuo4 
peut  ranger  assez  près;  it  y  a  deux  et  Uots  oîM^ 
m  au  pied. 

Les  Stnelles. 

An  nord  est  de  la  pointe  de  It^uest  deTrapti 
1)0,  environ  deux  milles,  il  y  a  un  petit  bànà 
de  rochers  hors  de  leait  et  sous  Teau  %  qu^on  ap^ 
pelfe  les  5enelles  ,  qui  est  fort  dangereux;  il  si 
Isiut  pas  rapprocher  à  plus  d'un  mille. 

Autre  danger.  t  > 

.  A  environ  neuf  milles  au  nord  est  quart  de  nord» 
et  quatre  milles  au  nord  nord-ouest  du  cap  de  Fef^ 
ro ,  il  y  a  un  autre  banc  de  roches  sous!  Peau  i 
U^en  faut  passer  un  peu  plus  au  large,  et  pre4^ 
dre  ffarde  au  rumb  m  vent  ciié  ci  deisui.  ^ 

*  y  3 
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Droît  au  nord- ouest  ^quâtt  d'ouesyîe  la  même 
pointe  de  TrapaJiôj  à  ètiv^ob^six  nfltles,  il  y  a 
tinv  auuç  ^,àXiç  c|p  roxjiç^  a,,ftçiur.-d'eau^  çii  Fou 
voit' briser  la  mer  presqu^  toujours  ;  on  l'appelle 
tospoirias  ;  }l  est  aussi  très- dangereux ,  parce  qu'il 
3ë  trouve  a -mouié.  che.p^in  de  XrapanQ  à  l'isle  Le* 
Vanzo  ,^  et  presque  au  pa?3age,  ^ 
7  Lorsqu  on  vient  (à\\  côté,  de  1^  est  le  long  de  cette 
côte  ,  soit.^vèc  des  vaisseaux  ou  <ies  galères  ,  après 
aypîr  dptiblQ;  Je  çap  $jt.  fV itto. ,  il  faut  s'écarter 
pn  peu  de  cette  côte  ^  jusqu'à  ce  qu'on  ait  dou- 
blé  ce  banc  de  roches  que  nous  ayons  dit  être 
au  nord-nord-puest  du  cap  de  Ferro,  ensuite  on 
ïéçôjivi^e  les  rochers  de  Senelles  j  quil  faut  lais^ 
ser  a'  if^çi.  mille  k  terre  de  soi  ,  et  passer  aussi  à 
un  mille  "au  large  dé  là  pointe  de  Trapano  :  en- 

Î^ite, on  p(5ut  jauger   à  .discrétion  la  pointe  dé 
*isle  ou  est  Ja  ^pur  dé  Çplombar ,  continuant  sa 
irçut^' vèrj  j^ést^e  long  de  cette  isle,  pour  mouil* 
fêir  éroHfa'féstde  cette  tour,  environ  cinq  cejit 
toises  et  non  d  avantage  ; ,  et ,  o^  sera  ponr  lors  ¥ 
trois  et  quatre  brasses  d'eau  ;  les  vaisseaux  mouiU 
lçiaç.afspxès.^.un  peu  plus  au  large  ,  on  voitx^ai- 
rementJe.  fo^d.  qui  est  d'berbe. vaseux  :  on^peut 
au^tj^ïBîîs^èr  eiitre  Lospo^rpç  pt  Tislé  de.  Levanzo^ 
sans  cra^înte.,  et  suivre  la  route  comme  il  est  dk.  .• 
^    On*né  peur  approcljer  de  la  ville  quavec  49S 
bateaux ,  encore  avec  peiiie  et  par  un  canal  ;  tout 
pst  rempli  de  vase  et  grands  herbiés. 
*  ,YçT5f.Vç;ft  (Je  la  tour  de  Golombar ,  au-delàrda 
iieu  du  mouillage ,  il  y.  a  une  grande  isle  platte  : 
ej:  (jueîques  autres  petit^s^aux  environs  ,    et  plu*  . 
js^ej^i:^ f^arécagçs,  dont  OA^^^^  peut  approcher  qate 
^ecde^wwM.  .         ;,  w.  •-■ 
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•    La  vîflé  dé/TTg^âritr ,  ^cômmé'  îiotfi^âvrdîî^  Q\t\ 
fcst  sûï  :ùnè  point.è  'liais'd  duj  côte  *aè' 1^^^^^ 
a  une  très-vaste  trlaîïier^^èt  tfliisfeùrs/sifliîes'Ssïiâ 
de   la  mer.  ^ '^     '''^^       '''^    '''  ''^-^ 


Dame'^e  Triapatid^'r^^é^'t  Célèbre  )iat  ia'^uâtf- 


•TTâpàtio^i;;4^f'J^ 
sud-sud-ouest  et  sud-ouest  ;,on  fait  de  retfiVi*i'lk- 
trée  de  la  viller.  •  Lfe 'làrîtiMe  e!5t'38  degrés  3mi- 
Wt Bft  *t^^  l^  var mtiijnf,  1 4ii  j  ô.dégKi  lïifirdaôtieit. 

Içfj^h^x  ^  Jll  y .  A  mie  nlo^rt  q^iariEêe}  suk»  une  ^blisse 
pointe  9£,^t!o9}/ippfJiôGti&\Mr  ide>^lifiés^:«Ç  èmra 
les  deux ,  est  un  gr^id  eA|bnce|iient  dont  on  ne 
peut  approcher;  "  •»»  «V 'v    x        - 

KcT^àtes 'tres^ MdoteS  ded'ôUél^r^e  Sktfé,-^bn>ibrt 
liasses  ètjbonléesod^plâgbs  de  sable  V^i^^^l^ 
aDÔt  faàates^daiis'les^^terrèrs^  ^'  ?  ,  >:,"î» 

'^*'''!*   "    ''   Isles^ âês  Forniques.'     ^  l'^r^l  \ 

:.  Eaviron  k,s\%  mUlesàJ  VouesiL.qvaTt*deîstïd^difreit 
de  la  tour  Colonibar  ,  sont  deux  petiies  isl^^'^là^ 
*pss  iSiir  la,  première  i/Uy^  ^>  un  petiif  forr^^jar- 
fé  >  axtné;  de:  deux  '«  trois  pièces  dei4:ahdtts  <  ^r^ 
f^èki  4uquel«on  voif  t^ueiquesarragasinsf  d'M^  HMh 
djaguè  qa  oti  tient  ordiiiairehient  proche  cMl^ijIlë^ 
:.  êt-.finwwi  à  quatre,  cent  tdises  vers  rpiilôk  ,•  Il 
•y  a  ulie  aAitre  jsle.aussilplatie>  qu  on»  apnëllë  Fot* 
nigones .;  on  ne  peut  passer  esitt'ette^y 'etfettt'tëtH-^ 
é^  Aç  .reçhts  siQps,l!ea«.  «^  ♦  ;  '  'i  «^  ^'i- 
A  l'est'nord-est  de  lislei^JFtfnigue^  pti  edi  tk 
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•i0      portvlAm  de  la  mer 

ioTt  »  k  Mvirgii  un  qjiart  de  Heue  «  il*  y  «  unetro- 
chè  sousTe^ù,  sur  laquelle  il  n*y  f  que  cinq 
pieds  d'eiu  ;  mais  à  cette  roche  près  ^  on  peut 
ranecr  ces  istés  à  discréuon.  '  ^ 

.  On  peur  mouiller  du  côté  du  sud  est  de  cette 
ul^A  par  dix  à.  douze  Vassef  d'eau,  fond  de  sa- 
ble vaseux,  à  portée  du  Çf^nbn  de  I isie  ,  mais 
on  n'y  a  aucun  abri,  ce  mouillage  nest  bon  que 
4e.  beau  temps* 

'  De  cette  isie  au  banc  dc;s  roches  nommé  Lofh 
poiros  4  il  y  a  environ  quatre  milles  droit  au  norî 

Îuart  de  nord- est;  on  peut  passer  aisément  entre 
Nf  dpM».  •     .  .. ,,     :. 

Jsle  de  JLevifnzo^    : 

.L'iile.  de.Levanaso,  «st  à  li^uest  d4  TrapanOf 
à  trd^e^  milles  ;  elle  a  environ  dix  milles  de  cir« 
cuit  ',  et  { est  presque  '  ronde  et'  ttt%  haute  i  elle 
n'est  point  habitée  et  «i*a  aucfun  mouillage.    ' 
.      .  ,*:j-.        UU  favouïlicLne.     ,  . 

y,  ,1.(9*  mi^e^  de  cette  istéési  è  l'ouest ^sudonest 
4de  Ti3apa{i9  ^  environ^dix.  milles ,  idont  les  isles  des 
Fornigties  se  trouvent  danr. cette  route  :  elle  n'est 
éloignée  de^  Tisle  de  Levanxo  que  de  deux  milles 
vers  le  sud;  on  peut  aisément  passer  entre  deux; 
^Ile  est  fort  grande  et.  platte  du*  côté  de  l'est  et 
du  sud.  r     .  M 

J^u,  cAlé^  de  l'ouest ,  il  y  a  une  grosse  monta- 

{[ne  I  stiF. laquelle  il  y  a  un  fort  à  quatre  bastions 
Qix  élevé ,' appelé  fort  Ste.: Catherine  ;  il  y  en  t 
110  aiUfe.  «u  dessous  du  côté  du  nord ,  et  n>i  pe* 
fit,  village  nommé  Su  Leonardo  ,  aiiprèis' duquel  il 
y  a  uti-.pefit  port  pour  dès  barquesv  eu  il  y  t 
.deux^iei:  trois  brasses  d'eau  ;  le  vent  du  nord  y 
donne  à  plein  ;  sur  la  pointe  de  la  gauche  dii 
^ow*  a  y  a  uiie  tour^ -•  i    : 
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On  peut  mouiller  avec  toutes  sortes  de  bâtimens 
au-dessous  du  fort  Ste.  Cathetiue ,  par  dix  et  douze 
brasses,  fond  de  sable  ;  et  avec  les  galères,  on 
porte  une  amarre  à  terre  vers  l'ontesi  sotïs  cette 
forteresse  ;  mais  il  ne  faudrait  pas  $j  laisser  sur* 
prendre  aux  vents  de  tiord-fiofd  est  €l  d  est ,  qui 
sont  les  traversiers. 

On  peut  aussi  mouiller  du  côté  du  sud  de  liste 
Favouillane ,  dans  un  peu  d'enfoncement  presque 
par  le  milieu  de  l'isle ,  pour  les  vents  du  nord  et 
nord-ouest  :  cette  isle  a  ertviron  dix  huit  rriflles  de 
tour,  est  plus  longue  que  large  >  elle  gtt  sud-es>  et 
iiord*ouest. 

Presque  à  mokië  chemin  dé  ta  pointe  du  siid^ 
est  de  cette  isle ,  et  le  pix>chain  terreiil  de^Sidle» 
il  y  a  un  petit  banc  de  roches  sous  Teau  tsès-«daiige»> 
reux,  tellement  que  lorsqu'on  vient  avec  un  vais- 
seau ou  autres  bârimerrs  du  (iôté  du  sud» -il  faut 
ranger  à  discrétion  I  i^le  Favouill'ane  pcfur  irellir  à 
Trapano ,  ou  passer,  à  terre,  du  bsinc* 

Mais  \e  ne  voudrais  pas  y  passer  de  miit ,  car  9 
y  a  trop  de  dangers,  où  il  faut  voir  clairen^enl,  à 
moins  d'eu  avoir  connaissance  avant  lanuiti  .     . 

Isle  Maritimo. 

Cest  une  grosse  isle  presque*  ronde  i  fort  hàiité 
et  inhabitée,  où  il  n'y  a  aucuii  mouillage;  elle  est 
vers  1  ouest  de  celle  de  Levanzo ,  environ  ^dix  mit 
les  ;  on  peut  passer  entr*elles  sans  crainte. 

Comme  je  ïCai  pas  été  du  côté  du  sud  de  la  Si^ 
aie  y  je  nen  veux  point  parler ,  ayant  dessein  dit 
mé  traiter  que  de  ce  que  yai  vu  et  observé^ 
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DE  S  C  R  t  P  T  I  6  N 

*'  Ihi  Golfe  de  Venise. 
Cap  Spartivento. 


lE' iCâp'  SpartivBnto  est  par  la  latitude  de  3R  dé* 
fféBj  ;et.naaucun  mpdlla^e»  excepté  à  une  Heue 
et  demie  à  Touest,  où  il  y  a  un  enfonp^ement ,  où 
on  mouille  vis-à-vis  uij  patif-J^rt ,  et  quelques  mai- 
sons qui  sont  presqu'au"  bord  de  la  mer ,  par  dix- 
huit  inrasses  deàu'V  mais  vil  faut  mettre  i'aniâfre 
à 'terre.  On  peut  faire  de  l'eau  à  des  pUirs  qu'il  J 
a  dans  les  jarcUns. 

Cap  Colonne.  .  .,*  ! 

"'  ï)ans  le  nord-e^t  vingt-cinq  lîeuè^  distant  du 
Cap  Spartivento,  est  1«* cap- Colonne ,  qui  a  uhè 
J^dnte  basse  qui  va  fort  au  large ,  slir  làquélfe  il 
y  âune  tour  à  feu  qui  parait  de  loin  comme 
un  vaisseau  ;  à  environ  cent^  toises '"aw-sud^^d* 
est  de  la  susdite  pointe-,  il  y  aune  sèche  très- 
«dangereuse  ;  c'est  pourquoi  on  doit  s'en  écarter, 
f  :I)tJ  icap  Colonne  au  cap  Ste.  Marèe^v  ^«rfait 
J-ejulîiBte: du  golfe  de.  Venise  ,  il  y  a  vinjg^deux 
llêues  V^is  courent  nord-est  et  sud-ouest.-  Ces  deux 
caps  forment  le  golfe  de  Tarente  ,  et  dans  le  niM^d 
dudit  cgp, Colonne  ,  distant  vingt-trois  lieues  fx se 
troYîve  la  ville  et  port  de  Tarente.  Lorsque  vous 
voulez  é^iitrer  en  ce  port,  vous  ^trouvez  deux  pe- 
tites îsles ,  où  il  y  à  ûhfe  Eglise  à  chacune ,  que 
yous  Uis^ez  a  gauche.  If  faut  écarter  la  pointe  àà 
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terre  fertne ,  quoti  nomme  St.  Yitd ,  à  cause  de 
quelques  roches  qui  avancent  un  peu  sous  Teau. 
On  mouille  devant  la  ville ,  qui  doit  vous  rester 
dans  le  nord- est,  par  dix  jusqu'à  vingt  brasses 
d'eau,*  bon  fond ,  et  à  couvert  de  tout  vent  :  pour 
lors  TEgUse  dés  Capucins  vous  restera  dans  le 
nord-ouest.  Au  nord-ouest  de  ladite  vîlle  ',  il  y  a 
un  port  où  on  peut  s'amarrer  à  quatre  :  if  y  à  qua* 
tre  brasses  d'eau. 

Galipoly.  •    . 

Dans  le  sud-eet  quart  d'est  du  port!  de  Tàréfnie; 
distant  de  dix  lieues  vvest  la  ville  de  Galipoly,  sur 
une  isle  qui  parait  dé.  loin  V  ck  laquelle  on  va  à 
tçire  f^rçfie  .par  un  ippnt  :  à  roju^tjdc^la  vil^e^ 
fl  y  a  trois  îslets  qui  lorment  la  rade \^t. sur  ce^ 
\\xi  qui  est  le  ptùs  ^qu'est  jjJ^  y  ^  ûîi^T^nal  ;  au 
nord-ouest  de  la  ville  ,  est  une  îsle  entre  laquelle 
é$t  la  ville  :  o,n  mouille  par  les  (£xç^  quinze 
brasses.  En  passant  .dans  le  noj*d  est  de  ladite  is-; 
le,  il  y  a  une  sèche-  très -dangereuse  qu'il  faut 
biçn, écarter.  ,   ,    : 

Le  çap  Ste.  Mànç,.,"quî  fait  l-cujree  ,^11  golfe 
dé  Venise,  du  côté  de  Touest ,  ;est  p^  la  latn 
tpde.de  40  dégrés.  Ce  cap  est  teconnabsabje  par. 
uije  espèce  de  cïiâte^îu^vec  uneî^  cqlonne  blan- 
che au  milieu,  et  par. une  pglise.  qupn  oomma 
Sie. 'Marie  di  Luça..^    ';',.'  ...*   .  *     \l.  ,        , 

II-  n*y  à  point  de  iport;  dans  cet  endroit  ;. maïs, 
bien  inie  rade  ,dipn|  Je^.siicf,  au  cap  >  où.  Kçp  penC 
mon) Hep^ pair,. dqiizç  â.quj^tQrze  bràsseSid'eaii  ei>/! 
dedans'. ae  deux  coches  ;  'on  y  fait  de  îeau  f?u:f- 
lemént.  tin  peu  plus  au  .large  ,Wirouvq,q;iun-^ 
ze,  dix-nuit  et*vmgt  brasses  d  eau.  Ce  mpuut^g^ 
est  bon  pour  les  vents  de  nord-est ,  nord  et  nord- 
9uest  :  on  y  est  asse%^à  Tabii*  Les  vents  de  sud* 
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eft,  MSfant  par  le  sud  jusqu'au  sud-ouest  i  y  sont 
brèsdangereujt ,  et  alors  il  faut  appareiller. 

Lorsqu'on  veut  entrer  dans  le  ffolfe  de  Venise  t 
|1  «ft  bon  de  venir  reconnaître  Te  cap  Ste.  Ma^ 
fie  f  mais  s'en  tenir  écarté  d'environ  douse  k  qviuh 
ze  milles  t  et  donner  dans  le  milieu  du  canali  qui 
|i  plus  de  vingt  lieues  de  large»  et  dans  lequel  on 
yoit  un  rocher  fort  élevé ,  situé  au  nord*e$t  de 
l'isle  Corfou ,  qui  est  trèl-net  tout  autour.  De 
sorte  qu*on  peut  s'en  approcher  sans  danger;  mais 
il  est  mieux  d'aller  prendre  Tisle  Corfou  et  cô- 
toyer la  Dàlmatie  avec  ses  blés* 

j  .  Isle  Corfotu 

'  Fbur  aller  à  Corfou  ou  dans  son  canal  »  re- 
liant de  la  partie  du  sud ,  il  faut  écartei'  le  cap 
le  plus  sud  de  l'isle  Corfou  ,  qu'on  nomnne  le 
cap  blanc  »  à  cause  d'un  banc  qui  javance  près- 

ân%  demi  passage.  Dans  le  nord-nord  ouest  du- 
it  cap  blanc  »  il  y  a  une  pointe  qui  avance  beau* 
cottp  en  mer,  ainsi  qu'un  banc  de  sable  qui  tire 
vers  le  9ord  est ,.  environ  demi- lieue ,  qu'on  nom* 
ine  pointe  des  Salines  ;  étant  à  la  tête  des  Sa^ 
lines ,  par  les  vingt  brasses  d*eau ,  la  ville  de  Cor- 
fbù  vous  reste  dans  le  nord-ouest ,  environ  trois 
lieues  distant,  qui  paraît  être  isolée ,  mais  en  ap« 
prochant  on  voit  la  ville  sur  le  long  de  la  pointe  i 
et  1^  l'extrémité ,  un  grand  château.  Le  mouilla^ 
^e  est  au  nord  de  la  ville.  Entre  un  grand  islec 
et  la  ville  ,  le  tond  est  très  bori  ;  on  ^. est  par 
les  dix ,  douze  à  quinze  brasses  d'eau.  Dans  Ift 
nord-ouest  du  mouillage ,  il  y  a  unlslet,  qu'on 
nomme  le  Latardt,  vis-à-vis  le  port  et  la  viUe 
ée  Coùin^ 
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Sl  E^âève  ou  St  Etienne. 

A  environ  quatre  lieues  au  nord;  de  Carfou  ^  il 
y  a  le  port,  on  Estève  «  qui  regarde  au  $ud*e$(« 
Il  a  deux  cent  taises  ^le  large ,  pa^  sii(  çeut  de 
long.  On  peut  y  aller  avec  de  groS:  n^vlref  :  o|i 
mouille  au  milieu  par  le$  $ia  à  sept  btasses,  et 
on  met  Tamarre  à  terre  du  côté  de  louest.  Le> 
caps  qui  en  forment  Tentrëe  sont  de  moyenne 
hauteur ,  et  on  peut  les  ranger  autant  qti;'oti  veut:» 
attendu  qu'il  n  y  a  point  de  danger*  Pa^  dessup 
ce  port  9  un  peu  vers  l'ouest,  il  y  a  «]ne;maiso|i 
de  campagne,  ayant  plusieurs  cyprès  ijout  a:u  tpur,« 
qui  sert  de  reconnaissance,  et  que  .yojif  laissai; 
à  gauche, 

Butrinto. 

A  eqvîron  trois  lieiiqsiàu  nord  du  château  de  Ço9^ 
fou  t  est  Butrinto  ,  à  verre  .ferme ,  qui  se  trouvje 
au  bord  de  mer.  C'est  vn  enfoncement  formé  pair 
deux  caps.  On  mouille^,;  par  le  travers  d^i.  villas 
ge,  à  demi  lieuo  au  large,  par  les  quinze  braSr 
ses  d'eau.  Au  nord  de  Ja> pointe. du«nord.oiiest« 
qui  forme  l'enfoncement  dudit  Butrinrç, ,.  |i  quar 
tre  milles  de  ladite  pointe,  est  le  po^t  de;  trota 
écueils»  où  Ion  mouille  aussi. 

Golfe  de  la  F'alone. 

Lorsque  vous  allez  à  Valone ,  venant  de  la 
partie  de  Touest,  vous  découvrez.  prerQJèremenC 
i'isie  Sasino ,  qui  est  au  milieu  de  l'entrée  dudit 
golfe.  La  reconnaissance  de  cette  isle ,  est  deux 
petites  collines  rondes.  .Vous  pouvez  côtoyer  cet- 
te isle ,  tant  du  côté  du  sud ,  que  de  celui  d« 
nord.  On  peut  y  nuouiller  à  l'estr  et  y  faile  de 
l'eau  j  pavvitiftbr«Miid!ettt|  fond  d^^eaUn»  il 
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ny  faut  pas  beaucoup  rester  5  {>àrce  qu'on  y  est 
a  découvert  du  nord  jusqu'à  l'est. 

Ayant  mis  l'îslè  Sasi^o  derrière ,  vouséecou- 
•vrez-  une  haute  montagne  à  l'est,  et  éhappro^ 
«haut ,  vourf  voyez  lé  village  dfe  la  Vafone  dans 
«ne  plaine  :  ensuite  on*  appetçoit  le  château  i^ 
la  marîne\  où  oh  mouillé  dans  le  siidest,  par 
douze  jusqu'à  huit  brasses  d'eau  ,  bon  fond  ;  niais 
'eomme  ledit  golfe  est  •  grand ,  et  que  le  trave^ 
4îer  esti^Fést-hord-est,  dans  l'hiver  on  dcaf  meure 
4es  meilleurs  cables  et  'les  enipéhfteler.  Oh  peut 
faire  de  l^au  à  la  première  pointe  qu'on'  voit  à 
rest*  tfull'  liehrein  rduge&trë  y  qui  du -mouillage 
irestet l'est.  ■•■  ^"'  ••'--'^  •     •  ■   *■''  '"  : 

Ihixasse.  .    *   . 

Du  golfe  de  la  Valone  jusqua  Durasse  ,  la  c^ôta 
tou'rt  nbrd  et  sud  :  vëhaWt'd^  la  partie  de  Mièst, 
^VoU5  ajipercevez  le  cap  tachi*,  sur  lequel  Ayi 
*ime  tbûr  qui  est  au  sud*dé  la-^àde,  et  qu'il  fout 
écarter  i  à  cause  d'un!  baric  qu'il  y  a  à  ?â?aîstance 
Tde  qtwrtre  milles.  Quand  on  est  dans  la  radô» 
^n  découvreîa  ville*  qui  est -sur  une  émînêtice: 
on  y  *a  mouiîîer  devant  f>âr  les  sept  à  hùit=  bi^sseî 
^■eau-*:  on  s'affourche  nord  bu^ést  et  sud^est^^  des^ 
quels  en  est  à  découvert.'  A  un  tiers*  de  "lieue . 
à  l'ouest- nord-ouest  de.  la  rade ^  }\  y  ^  "i^  ^^^^ 
de  matte  qui  court  dans  le  siid-sud  ouest ,  long 
ll'Uii'  q\iart  de  lieué  ^  et:  sur  lequel  il  n^  à  que 
»ois  pUife  d';èalii.  V  .     /   .  . 

Boudoua.    '  /  V,  ^ 

De  Durasse ,  après  avoîr  jJâiië  te  golfe  de  Diitriy 
e^  côtoyant  là  montagne  d*AfttîvaVy  ,  en  dë^coi^ 
%te  le  château  de  Bouflôua»,'  dievant  leqùeni^^ 
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entrant  s  on  mouille  par  le  travers  de  ladite  isie» 
par  les  dix  à  huit  brasse^  d eau  »  bon  fond;  on 
mj^t  l,arnarre  sur  ladite  isle;,on  est  à  Tabri  da 
tous  vents.  Le  sud- est,  qui  court  le  canal  ^  j. 
donne  un  peu  de  mer  :  les  gros  vaisseaux  ne  peu- 
vent pas  passer  au  nord  de  Tisle  >  cest-à*dire  ^  ] 
entre  le  château  et  l'îsle. 

.     Bouches^de  Cattaro. 

Depuis  Antivary  jusqu'à  Raguse,  la  côte  est 
bordée  de  hautes  montagnes;  et  lorsqu'on  va  U 
Cattaro  ,  on  apperçoit  un  enfoncement  et  une 
griande   montagne  en-dedans.   L'entrée  des  bou-» 
ches  de  Cattaro  regarde  au  sud,  et  venant^  dtv 
sud-ouest ,  on  voit  deux  pointes  :  il  faut  gouver- 
ner sur  celle  de  la  gauche ,  qui  est  d'un  terreia, 
r&ux ,  et  ëcartér  ceUe  de  ta  droite ,  à  cause  d%in 
danger  qu'il  y  a  ,'  et  gouverner  au  nord,  envi-' 
ron  une  lieue ,  vers  Castel-novo ,  et  côtoyer  air  - 
nord-est.   A  tin  mille  distant  dudit  château ,  est 
«A  terrei^n  bas  à  U  mariné  ;  'vous  mouillez  par 
sept  à  huit  brassses  ^  sur  un  pied  ,  et  lorsque 
vous  voulez  mettre  Famarre  à  tene^  il  faut  cou^-^ 
rir  plus  avant  dans  le  golfe. 

Jsle  MalontUy  la  grande»  ^ 

En*^  «éôiarant  la  côte  de  Cattaro  , .  vers  le  nord<» 
ouest  y  on  trouve  les  isles  Malonta  ,  grande  ec 
petite,  La  grande  ,  est  de  moyenne  hauteur  ,  et 
le  mouillage  se  trouve  entre  icelle  et  la  terré* 
ferme;  on  laisse  la  Malonta  à  la  gauche  ;  et  après 
avoir  passe  la  pointé ,  ,on  mouille  par  les  dix  bras<-  ^ 
ses;  on  met  Tamartç^  à  terre,  et  on  y  est  biéà^ 
avec  tout  venL 

'  *  '  '  .!,•■■  '- 


Digitized  byLjOOQlC 


$ïf        PbRtUt AN  DE  LA  MER 

Raguse  vieille.  ^ 

Courant  toujours  la  côte  vers  le  nord-ouest ,  on 
tpperçoitf  à  quatre  lieues  de  Tiste  Malonra,  plu^ 
sieurs  petits  écueils  blancs  qui  sont  devant  le  port 
de  Kaguse  vieille  :  pour  aller  au  mouillage ,  il 
fsut  passer  au  nord  desdits  écueils  «  et  côtoyer  la 
terre  ferme  verji  le  sud-est. «Laissez  tous  ces  écueils 
à  droite  en  s^en  écartant  t  vous  découvrez  un  val« 
Ion  où  il  y  a  un  gros  arbre  «  devant  lequel  vous 
allez  mouiller ,  en  observant  la  distance  à  pou* 
voir  mettre  l'amarre  à  terre  du  côté  du  nord-est« 
Alors  vous  êtes  à  l'abri  d^  tout  vent  ;  mais  celui 
du  nord  nord-ouest  vous  empêche  d'en  sortir. 


Rag 


use  neuvCé 


A  six  milles  distant  au  nord-ouest  de  Raguse 
vieille,  on  voit  la  ville  de  Kaguse  neuve,  qui 
est  à  la  marine.  Au-devant  il  y  a  un  écueil  rond  9 
qu'on  nomme  Técueil  de  Ste»  Maure ,  et  au  som-* 
met  de  la  montagne  siir  Kaguse ,  il  y  a  une  tour; 
en  mouille  entre  ledit  éçueil  et  la  terre-ferme  « 

iiar  les  quinze  brasses,  et  on  met  1  amarre  sur 
'écueil  :  on  peut  passer  de  tout  côté  dudit^^ueil 
sans  aucun  danger.  Soius  la  ville  est  un  port»  mais 
il  ny  a  pas  de  fond. 

Port  Ste.  Craix  sut  VIsU  Cdâmotta. 

Après  avoir  passé  Raguse ,  à  deux  milfes  dis- 
tant, vous  découvrez  une  rangée  d'écueits  fort 
îas  et  blancs,  qu'on  nomme  les  Petmes,  et  nia 
peu  plus  ouest,  rble.de  Calamotta.  Lorsque  vous 
j^  allez  avec  te  vent  au  nord-ouest ,  il  faut  tirer 
vers  rest  ;  et  étant  en  dedans  v  vous  allez  n^otiif* 
fer  vis-à-vis  des  maisons  et  un  Couvent  ,  qa^oa 
appelle  Ste.  Croix,  par  lel  ^uiuse  brasiest  obr 
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lerrant  de  côtoyer  la  côte  du  nord  ;  et  mettre 
l'amarre  à  terre.  On  ne  passe  pas  entre  les  Fe» 
tiaes  et  la  terre-ferme. 

Iste  Mtsso. 

Après  avoir  passé  Tîsle  Calàmotta,  vient  Tisle 
Messe,  qui  a  environ  une  lieue  de  long;  elle 
est  a^éz  haute ,  elle  a  sur  son  sommet  un  vieux 
château  entr  elle  et  la  terre- ferme  ;  le  fond  est 
de  trente  à  quarante  brasses  d'eau.  Cette  isle  for« 
ne,  avec  celle  de  Joupanne,  un  canal  tirant  ver» 
l'ouest,  de  sorte  qu'en  passant  par  ce  canal,  oa 
voit  le  vUlage  de  Messo ,  devant  lequel  on  mouiU 
le  ;  on  y  est  à  découvert  des  vents  d'duest  et 
aord  ouest. 

hle  Joupanne. 

Joupanne  est  une  isIè  qui  est  vîs-à-vis  celte  d<f[ 
Messo  ,  sur  laquelle  il  y  a  un  port  où  est  le  yil-^ 
k^  :  on  y  moilille  devant.  11  faut  observer  dé 
laisser  trois  écueils  à  la  droite;  on  porte  Tamarre 
sur  celui  qui  a  deux  colonies ,  lorsqu'on  craint 
k  bore  :  il  y  a  aussi ,  sur  le  même  écuéil ,  deux 
colonnes  pour  amaner  du  cdté  du  sud-ouesif. 

Golfi  i'Mstagno. 

En  entrant  dans  ledit  golfe,  il  est  bon  d'ob- 
^rver  que  sur  la  pointe  droite  il  y  a  cinq  écueib 
hot$  de  l'eau ,  à  environ  cinquante  toises  au  lar*» 
ge;  les  marées  y  soUt  fortes  :  pour  venir  dudit 
golCa  au  canal  Meleda  ;  il  faut  passer  par  les  boa* 
chcs  fausses. 

Port  Caméra  sur  VhU  MeUda^ 

A  douze  milles  distant  de  la  pointe  sud-est  de 
l'UIe  Meleda ,  est  le  pon  Caméra  :  pour  aHer  ea 
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ce  port  ^  H  faut  bien  ranger  la  cote  ;  l'emboa^ 
chure  est  au  piefd  d'une  petite  montagne  ;  ella 
regarde  à  l'est  :  on  mouille  par  les  quinze  brasf: 
ses ,  fond  de  vase ,  avan(  gue  d'être  à  1  ecueil  qu  il 
y  a  en-dedans. 

Escatola  sur  Vlsle  Meleda. 

Le  port  d'Escatala  est  à  dix  milles  noîd^ouest 
du  port  Caméra.  Son  entrée  regarcte  au  noitl* 
*onest  ;  son  passage,  est  net  :  on  doit  laisser  à 
eaiiche  'Pisle  qui  forme  le  port  :  on  mouille  par 
buit  à  dix  brasses,  en  mettant  Tamarre  sur  xm 
^etit  écueil  qu'il  y  a  au  milieu  du  port* 

Port  Palass(h 

A  douze  milles  à  l'ouest  du  port  Escatola  | 
)pr  Tisl^  Meleda ,  est  le  port  Palasso  ,  dont  léni- 
bouchure  regarde  à  TEst;  il  y  a  au-devant  ui^ 
petit  écueil  rond,  .qu'on  laisse  à  gauche  en  en* 


quoi  vous  découvrez  leptoncement  du  port>  , 
tire  vers  j  l'ouest  :  à  environ  deux  milles  en-dw 
dans ,  vous  pourrez  mouiller  pi\  bon  vous  sem- 
blera. Il  faut  observer  que,  venant  de  la  partie 
de  1  oqc^çf ,  qn  doit  éviter  une  sèche  qui  est  à 
dpiix  9>ille^  dist^ntede^terre ,  au  bord  de  laquella 
on 'peut  passer  en  venant  d^ps  ledit  port,  avec 
les  vents  notd  et  nord-ouest. .  On  laisse  à  gauche 
un  écueiL  assez  grand,  duquel  11. faut  écarter  la 
pointe^  de  l*est  a  environ  cent  toises  ,  po^^  ajleri 
mouiller  par  I^  dix-huit  à  vingt  brasses  ,  en  met*» 
tant  raiàsarre  a^teite  du  côté  du  dbrd-ouest.  ' 


•  i.<^<«i    9» 
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Passage  entre  Vhle  Cursola  et  St.  Bioncello. 

De  lisIeMedela  à  St.  Bioncello ,  il  y  a  trenta 
milles  au  nord -ouest.  Lorsqu'on  veut  passer  en* 
tre  ladite  isie  et  la  terreferaie ,  il  faut  côtoyer 
cette  dernière;  et  lorsqu'on  est  proche  de Hsle 
Cursola  ^  on  voit  plusieurs  écueils  assez  hauts  t 
au  milieu  desquels  on  peut  passer  ;  mais  il  est 
mieux  de  les  laisser  tous  à  gauche  ,  et  'Tanger 
la  terre- ferme. 

Après  avoir  passé  tous  ces  écueîls ,  on  voit  à 
gauche ,  suk^  Tisle  Cursola  >  la  ville  de  ce  nom 
avec  son  port,  et  à  la  droite  à  terré-ferme ,  ua.- 
peu  plus  au  sud,  une  montagne  où  il  y  a  un 
Couvent ,  au-devant  de  laquelle  on  peut  mouil* 
1er,  par  les  douze  à  dix-huit  brasses  d'eau. 

Le  Rosaire 4 

En  continuant  dans  le  nord -ouest  du  canal  »' 
tn  découvre  une  pointe  basse  de  terre ,  où  il  y 
a  un  Oratoire  blanc  par-dessus  ;  et  après  qu  oi| 
a  doublé  cette  pointe  ,  on  apperçoit  un  Couvent 
nommé  le  Rosaire  ,  avec  quelques  maisdns  à  Ten- 
tour.  On  mouille  dans  le  nord-ouest  de  TEglise) 

rr  six  à  huit  brasses  d  eau ,  en  amarrant  à  terre. 
est  bon  de  dire  qua  côté  de  1  Eglise  il  y  a  un 
Endroit  où  il  y  a  de  bonne  eau. 

Isle  St.  Tor<juola. 

,  En.sortaiit  du  Rosaire  et  courant  le  cî^nal ,  lais- 
sant toujours  risie  Cursola  à  la  gauche ,  copme 
aussi  un  petit  écueil  qu'il  y  a  au  sortir  du  Ro- 
jaire,  à  environ  vingt  milles  au  nord-ouest,  où 
il  y  a  une,  îsle  qu'on  nomme  Torquola  ;  à  trois 
.  %iUes  au  sud*est  de  ladite  isle,  il  y  a  tm  netît 

/        ■    .  . 
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éciiell  entre  lequel  et  Torquola  on  peut  passen 
On  trouve  sur  Tisle  un  port  qu  on  nomme  port- 
Neuf  ,  bù  Von  $amarre  de  tout  côté  ,  qui  est 
bon  avec  tous  les  vents.  Ce  port  est  dislant  do 
la  pointe  du  sud-est  de  ladite  isie  d'environ  deux 
milles  ;  on  le  reconnaît  par  son  enfoncement  et 
par  son  terrein  rbux  ;  à  Touest  de  la  pointe  nord- 
ouest  de  Tisle  Torquola  >  sont  deux  écueils  bas 
qu'oa  laisse  à  gauche. 

Isle  Cursola. 

Du  sud-est  de  Visio  Torquola  «  on  voit  la  pointe 
la  plus  nord -ouest  de  Tisle  Cursola  qui  parait 
basse  >  au  bout  de  laquelle  il  y  a  un  petit  écueil 
long  et  bas  y  entre   lequel  et  Tisle  on  ne  peut 

Sas  passer  ;  mais  lorsqu'on  veut  aller  au  port  St. 
ean,  qui  est  sur  ladite  pointe,  on  laisse  ledit 
éciieil  à  la-  gauche  ;  le  port  est  éloigné  de  cet 
écueil  d'environ  deux  milles  ;  on  découvre  un 
enfoncement  qui  court  environ  une  lieue  dans 
le  sud-est  ;  son  etiibouchure  regarde  au  nord- 
ouest  ,  devant  laquelle  il  y  a  trois  écueiis  ,  deux 
desqu^Is  ,  les  plus  petits  ,  sont  les  plus  nord- 
ouest,  et  on  les  laisse  à  la  gauche  :  le  troisième, 
qui  est  moins  petit ,  reste  à  la  droite  ;  on  pour- 
rait cependant  les  laisser  tous  à  gauche  ,  et  après 
^voir  passé  les  écueils  y  mouiller  par  les  six  ï 
huit  brasses ,  bon  £ond ,  en  amarrant  à  terre. 

Port  Carbony. 

Dans  le  sud-ouest  de  Vlsle  Cursola ,  à  environ 
dix -huit  milles  du  port  St.  Jean,  est  le  port 
Carbpny  ,*  formé  par  six  écueils ,  venant  de  la  par- 
tie du  sud  est  entre  Cursola  et  l'isle  Agosta ,  et 
après  avoir  laissé  les  Augustîns  à  gauche ,  quinze  ' 
lôUI^s  distant  >  v^us  voua  trouvez  dans  un  canal 
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fmaé  par  des  écueils  hauts  comme  des  collines^ 
qui  sont  ceuzqui^font  le  mouillage  de  Carbony^ 
tu  bas  d'une  haute  montagne  de  Tisle  Cursola; 
comptez  les  écueils  lorsque  vous  serez  proche  i    ^ 
et  après  que  vous  aurez  passé  les  deux  premiers tj    • 
entrez  dans  le  canal ,  et  laissez  les  autres  écueils    ' 
à  gauche.   Ce  passage  est  net  dans  toute  son  etti^ 
bouchure  ^  ayant  cent  trente  toises  d'ouverture  $ 
il  y  a  aussi  un  passage  plus  grand  après  le  troi* 
sièine  eciiéil ,  comme  aussi  du  côté  du  nord-^^est^  ^ 
en  laissant  tous  les  écueils  à  droite;  on  mouitlë 
par  tes  dduz^à  quinze  brasses  »  vis-à-vis  uiie  pe^ 
tite.maisoa  de  pécheur. 

Jsle  Lisxsa. 

A  environ   trente    milles   d'Agosta ,  est  f isie    • 
Lissa,  sur  la  pointe  sud-est   de  laquelle  ft  y  si 
plusieurs  îslots  à  un  mille  au  large.   Au  milieu 
de  cette  isle ,  du  coté  du  nord  est  >  il  y  a  û4 
fort  qu'on  nomme  St.  Georges.  * 

Port  St.  Georges  sur  Vhle  Lism.   .  ^^ 

Pour  entrer  dans  ce  port  ,  il  faut  mettre  le 
cap  au  sud>puest-quart-sud,  et  laisser  à  la  droite 
un  écuëil  qu'il  y  a  au-devant  et  qu'on^peut  ap* 
procheir.  Ce  port  est  bon  avec  tout  vent;  on  y 
mouille  par  les  quinze  et  dix  brasses  ,  bon  fond{ 
'  ^Q  amarre  à  terre  à  des  ourails  faits  exprès^ 

Jsle  Liesina. 

De  Tisle  Torquola ,  dont  je  parlerai  bientôt  ; 
pour  aller  au  porc  de  Liesina  ,  la  câte  qui  vous 
teste  à  droite  ,  est  celle  de  Tisle  Liesina.  En 
tôtoyam  ladite  cote ,  vous  voyez  au  nord-ouest 
^^  petites  isles  qui  forment  un  canal  ;.  et  IcOi; 

X  a 
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Îue.  vons  en  êtes  proche ,  vous  voyez  Je  clâteaià 
u  poct  deLiesina  et  un  petit  écueUprès  dé 
i  côte ,  ^ue  vous  laisses  à  droite ,  et  tous  les 
écueils  à  la  gauche  ;  et  après  avoir  pas^é  ledit 
écueil ,  vous  découvrez  à  la  marine  le  port  rde 
Lie&ina  »  et  un  écueil  rond  au-devant ,  qui  eh  for- 
me, le  port ,  que  vous  laissez  à  la  gauche;  en 
çntrant.  du  côré  du  sud-est,  pour  aller  mouiller 
vis-à-vis  les  maisons  ,  portant  l'amarre  .sur  des 
^  coioonç^  4u  côté  du  nord^st ,  on  peutî  passer  dc^ 

tQUt  CQté  dudit  écueiU    .»  .      î      ^ 

•  A  ftn  mille  à  loueat •  nord •  ouest  de  la  ville 
Liesina ,  il  y  a  un  enfoncement  qu'on,  nonime 
petite  Palerme  ;  on  y  mouille  ,  et  on  porte  l'a- 
marre à  terre,  \  >  • 
^  PJu^.sjl  ouest-nord-ouest,,  à  en^ron  untnille) 
U  y  ^Vhu. "enfoncement  qupn  nomme  grande 
jpaferi?ie ,   où  oii  mpuilîe  avec  les    vaisseaux  en 

Îmarrant.  à  terre  ;  çetie  anse  vaut  mieux  avec 
es  verhs  du  sud ,  que  le  port  de  Liesina.  On 
peut  mouiller  également  au  milieu  du  canal,  par 
les  vingt  brasses  d'eau , ,  bon  fond.        ^    ;  »  /  x 

^  So-lta^  IsU  Port  Olivette. 

■  /^  environ  quihze  milles  iau  nord  de  Tisle  Lîe- 
sîiîai  est  Visle  Solta ,  longue  de  douze  milles, 
et  dé  moyenne  hauteur.  Au  cap  nord-ouest  d^ 
kdité  îsle  ,  est  le  port  Olivette.  Sa  reconnais 
sance  est  une  Eglise  sur  Ifedît  cap  et  dhrers  éctreîb 
devant  le  port ,  qu'il  faut  laisser  à  gauche  en 
entrant,  et  TEgtFse  à  droite^  on  va  jusq^u'à  àé^ 
coiivrîr  dès  magasins  qui  vous  restent'  dîu  icête 
du  5ud->est ,  et  mouiller  kii  milieu  du  port  i  de^ 
^ant  lesdits  magasins,  par  les  sept  à  huit  bras* 
%G%  d'eau  ,  bon  fond,  en  amarrant  i^  terre  M 
«ord^çst.  :  •     i  -;:        ^  1 
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Isle  Dravenùjue. 

-  A  trois  milles  dans  le  nord  ouest  de  llsie  Sol- 
ta ,  il  y  a  l'isle  Draveniqne  ,  où ,  dans  le  nord- 
ouest  d'icelle,  est  une  autre  isle  de  demi-lieue 
de  longueur,  qu'on  nomme  Gironne  petite,  en- 
tre laquelle  est  Dravenique  ;  on  passe  pour  al* 
1er  mouiller  avec  les  vents  d'ouest  au  port  de 
Gironiie  gramle  ,  qui  est  sur  Tisle  Dravenique. 
&a  reconnaissance  est  un  petit  écueil  à  un  mille 
distant.  Lorsque  vous  êtes  sur  cet  écueil ,  faisant^ 
route  au  sud-est,  vous  découvrez  renfoncement  du 
port,  où  il  y  a  quelques  maisons  et' une  Eglise 
au  fond  ;  vous  allez  mouiller  par  les  dix  brasses  > 
en  amarrant  à  terre  :  on.  y  est  à  labù  de  tous 
les  vents  ;  la  bouche  de  ce  port  regarde  au  nord- 
ouest  ^  mais  il  faut  être  beaucoup  au  vent  et 
passer  au  nord-ouest  de  Gironne  petite  :  tous 
ces  écueils ,  tant  grands  que  petits ,  sont  nets"; 
on  peut  passer  par-tout. 

Port  Amandola.  ! 

Etant  vîs-à-vîs  le  port  de  Gîronne  grande ,  tirant 
au  nord  jest  ,  à  environ  quatre  milles ,  on  trouve 
un  petit  écueil  comme  celui  qui  est  devant  le 
port  de  Gîronue  grandq  ;  cet  écueil  est  au-de- 
vant du  port  Amand.ola ,  d'icelui  vous  voyez  Teç- 
foncement  :  pour  y  entrer  ,  on  peut  passer  de 
tous  les  côtés  de  l'ecueil^  et  aller  mouiller  au 
milieu  du  port  ,  par  les  six  à  sept  brasses',  en 
amarrant  à  terre  du  côté  du  nord-est  :  Temboù- 
chure  du  port  regarde  au  sud-est. 
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St.  Archangelo^ 

En  partant  de  Giron  ne  gt*ande ,  tirant  au  nordp 
Duest ,  on  laisse  Gironne  petite  à  gauche ,  corn* 
me  aussi  deux  ou  trois  écueils  ^  l'un  desquels 
est  haut  ,  et  au-dessus  duquel  est  une  Eglise 
qu^on  nomme  St.  Archangelo.  On  peut  passer  en* 
tre  ces  écueils ,  quelque  proches  qu'ils  soient  les 
uns  des  autres ,  droit  au  nord  de  Técueil  où  est 
rEglise;  à  un  mille  distant  il  y  a  une  baye,  où 
on  mouille  par  huit  brasses ,  en  amarrant  à  ter* 
re  :  on  y  est  à  découvert  du  vent  d'ouest. 

Cap  Seste. 

A  environ  dix  milles  dans  le  nord-ouest  de  St. 
Archangelo  ,  est  le  cap  Sesie  ;  cest  le  cap  le 
plus  nord  ouest  de  cette  côte%  Il  a,  à  trois  mil* 
les  au  large ,  cinq  écueils ,  quatre  desquels  sont 
près  les  Uns  des  autres,  et  le  cinquième  est  le 
plus  au  sud-est  >  dans  le  nord  est  duquel  est  une 
sèche  à  deux  cables  au  large.  Il  y  a  aussi  deux 
autres  dangers ,  près  les  deux  petits  écueils  des 
quatre ,  dont  il  faut  se  méfier  lorsqu'on  vient 
au  large. 

Port  Galère. 

Dès  qu'on  a  passé  le  côté  du  nord  du  cap 
Sesre ,  on  voit  une  Eglise  isur  une  pointe  et  le 
village  du  nom  dudit  câp ,  au  '  sud  de  ce  village 
on  mouille  sur  une  ancre  :  on  y  est  bien  avec 
les  vents  de  sud  et  sud-est.  A  un  mille  sud  du 
cap  Seste  ,  est  une  anse  qu  on  nomme  port  Ga» 
1ère  ,  on  y  mouille  par  les  sept  et  six  brasses; 
on  amarre  à  terre ,  on  y  est  à  découvert  du  vent 
doue$t« 
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Etant  un  peu  aii  large  du  cap  Seste  ,    vous 
▼oyez,  dans  le  sud -quart -sud- ouest ,  Tisle  St. 
André;  pour  lors  vous  commencez  à  entrer  en- 
tre deux  isles;  savoir  :  une  grande  à  la  droite», 
qu'on  nomme  Lavina ,  éloignée  du  cap  Seste  do^ 
isept  milles ,  et  dîverises  autres  petites  à  gauche. 
Après  avoir  passé  Tîsle  Lavina ,  il  en  vient  una 
autre ,  sur  laquelle  il  y  a  quelques  maisons  :  on 
la  nomme  Proincha  ,    éloignée  de  Lavina  d'un 
mille.    Entre  les  deux  est  une  sèche  ,   près  de 
laquelle  on  peut  passer  de  tous  côtés  ;  on  mouille 
au-devant  d'une  grande  maison  qui  est  la  plus  au 
sud-est ,  un  peu  éloignée  du  village  ;   le  fond  y 
est  bon;  il  faut  mettre  Tamarre  à  terre.  De  ce 
village  on  voit,  dans  le  nord-ouest-quart-6uest| 
une  pointe  éloignée  d'environ   huit  milles,  qui 
forme    lentrée  du  canal  du  Tara.    On   nomm» 
eetle  pointe  S.  Micolo  de  Mener. 

Pointe  de  St.  Nicole  de  Morter.         s 

Quelque  peu  au  sud-est  de  ladite  pointe ,  on 
trouve  un  enfoncement  où  il  y  a  une  Chapelle» 
au*devant  de  laquelle  on  mouille ,  avec  l'amarre 
à  terre  ;  cet  endroit  est  bon  avec  tout  vent.  A 
trois  0u  quatre  milles  plus  au  nord  ouest ,  est 
une  autre  pointe  avec  un  écueil  de  moyenncr 
jhauteur,  dans  le  sud-est  duquel  il  y  a  un  en- 
foncement qu'on  appelle  Chapelle  de  Moner  » 
où  on  mouille  par  les  sept  brasses  d*eau  ,  bon 
fond.  Ce  mouillage  est  bon  avec  tout  vent  ;  on 
amarrç  à  terre  du  côté  du  nord-est  :  on  ne  peut 
pas  passer  de  terre  dudit  écueil.  Avant  d^arriver 
au  mouillage,  à  un  mille,  on  voit  un  paiit  écueil 
noir  et  ^as  9  qu'on  dpit  laisser  à  gauche  ;  il  y  a 
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aussi  un  petit  écueil  de  la  forme  d'an  Wteanj 

qu'on  nomitie  la  Bonté ,  qu'on  laisse  à  droke. 

Isle  Longue. 

Cette  îsle  est  au  nord -ouest  de  Tîsle  Lîssa' 
treize  milles  distante  ;  elle  a  environ  trente  mil. 
les  de  longdeur,  elle  gît  nord  ouest  et  sud-est* 
à  la  pointe  du  sud  est  sont  divers  écueils  ou  is- 
lets  ,  qu  on  nomme  les  Tburrettes  ;  sur  un  de 
ces  islets  est  un  port  qui  gît  nord-ouest  et  sud- 
est  ;  il  y  a  aussi  un  village  qu'il  faut  approcher, 
et  mouiller  par  douze  à  quatorze  brasses,  bon 
fond  :  on  amarre  à  terre  ;  le  traveisier  est  le 
vent  de  i^ord- ouest. 

Port  Taglier. 

En  courant  la  côte  de  l'îsle  Longue  ,  dans  le 
nord-ouest  des  Tourrettes  ,  à  dix  milles  distanti 
on  trouve  le  port  Taglier,  qui  est  après  avoir 
passé  divers  écueils.  Un  trouve  une  pointe  sur 
risle  Longue ,  près  de  laquelle  est  un  îslet  plat 
qui  n'est  pas  fort  haut  de  l'eau  ,  qti'on  laisse  à 
gauche  avant  d  entrer  dans  le  port.  Vous  laissez 
encore  une  petite  isle  à  la  gauche  de  plusieurs 
autres  à  droite,  tirant  au  nord- ouest  ':  vous  dé- 
couvrez un  enfoncement  ,  au  milieu  duquel  il 
y  à  une  petite  isle  ronde  à  laquelle  vous  mouil- 
lez du  côté  ouest  en  y  mettant  l'amarre  par- 
dessus, pour  lors  vous  êtes  par  les  vingt  à  vingt- 
deux  brasses  ,  bon  fond ,  à  Tabri  de  tout  vent. 
Pour  ne  pas  se  tromper  lorsqu'on  veut  prendre 
ce  port  ,  il  faut  bien  reconnaître  lîslet  plat  ci- 
dossus  ciré;  car  à  louestdudit  port,  à  environ  qua- 
nv  milles,  les  mêmes  reconnaissances  y  sont ^ 
à  la  différence  qu'il  uy  a  point  Tislet  plat. 
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Presqu'aii  bout  de  l'isle  Longue  ,  il  y  a  les 
pointes  blanches ,  où  on  mouille  avec  les  vents 
de  nord  -  ouest ,  nord  et  nord-est.  Ces  pointes 
blanches  sont  la  reconnaissance  du  mouillage  ; 
vous  les  voyez  en  suivant  la  côte;  elles  forment 
une  anse  au  nord-ouest ,  où  on  mouille  par  dix*- 
huit  brassés  sur  un  pied,  mais  il  est  mieux  dar 
marrer  à  terre. 

Vlsle  St.  Pierre  de  Moîade. 

'  Cette  isle  est  au  riord-nord-ouest  de  l'isle  Lon- 
gue;  sa  recbnnaissance  est  une  grande  anse;  en 
courant  la  côte  on  voit  des  rochers  au  large  nom- 
més les  Basilics ,  qu'il  faut  laisser  à  droite  ,  c'est- 
à-dire  ,  à  Test ,  et  en  parcourant  bien  en-dedans  9 
après  avoir  passé  une  isle,  il  y  a  un  village, 
qu'on  nomme  Brâgoniila  ,  avec  une  anse  ;  on 
mouille  au-devant  dudit  village  «  et  à  la  droite, 
par  les  douze  à  quatorze  brasses ,  en  amarrant  à 
terre.  Le  vent  ne  permettant  pas  de  prendre 
ledit  village  ,  vous  courrez  dans  l'autre  anse  ou 
soit  calanque  ,  au  nord- ouest,  où  l'on  peut  mouil* 
1er  par- tout  à  la  droite ,  par  les  vingt-cinq  à  trente 
brasses,  en  portant  l'amarre  à  terre.  , 

Il  y  a  aussi  un  autre  port  en  entrant,  et  à 
droite  ,  qui  regarde  au  sud  est.  D'abord  après 
avoir  passé  les  Basilics  on  trouve  une  isle,  de 
laquelle  on  doit  ranger  la  pointe  sud  et  éviter 
une  petite  isle  qu'il  y  a  en-dedans  :  on  trouve^ 
un  port  fort  vaste,  où  l'on  mouille  par -tout  à 
dix-huit  et  vingt  brasses  :  on.  ne>  doit  pas  mouil- 
ler en-dehors  de  la  petite  isle  ,  si  oji  veut  cou* 
server  ses  cables. 
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Ecueil  de  Zara  vieille. 

D6  recueil  de  la  Chapelle  de  Morter,  tirant 
atr  nord-ouest ,  on  est  dans  le  canal  de  Zara , 
formé  par  divers  islets  :  on  voit  à  terre  -  ferme 
un  villag^e  à  la  marine ,  éloigné  de  dix  milles , 
qu'on  nomme  Zara  vieille ,  où  est  un  rocher  as- 
sez haut.  A  deux  milles  ouest  dudit  rocher  ,  il 
y  a  un  étueil  haut  sur  lequel  on  trouve  une 
vieille  masure  ,  appelée  écueil  de  Zara  vieille, 
sur  la  pointe  de  laquelle,  du  côté  du  sud-ouest, 
on  mouille  par  quatre  brasses  d'eau  ,  en  met* 
tant  Tamarte  sur  ledit  écueil.  On  ne  passe  pas 
à  sa  droite ,  à  cause  d  un  haut  fond  ,  ni  à  )a 
gauche  dun  autre  écueil ,  à  un  mille  à  louest 
du  premier.  Du  mouillage  vous  voyez  le^  détroit 
de  Passement  fort  serré ,  qui  vous  reste  droit  au 
çord-auest ,  six  milles  distant. 

Détroit  de  Passement. 

Ce  détroit  est  fort  serré;  il  n'y  a  pas  pla^ 
de  <]uinze  pieds  d'eau  à  marée  basse;  les  cou- 
rans  y  sont  fort  violens ,  il  faut  les'avoîr  en  fa- 
veur ,  ou  bien  un  bon  vent  favorable  pour  Id 
passer.  La  marée  y  est  réglée  de  six  en  six  heu- 
res ,  on  mouille  dans  ce  passage  par  les  trois  bras- 
ses ,  et  on  met  lamarre  sur  Tîsle  qui  vous  reste 
à  lest.  Sur  la  pointe  de  la  gauche  il  y  a  un  vil- 
Ia|^e  à  la  marine. 

Canal  de  Zara. 

Après  avoir  passé  le  détroit  de  Passentent,  on 
Voit  un  écueil  à  droite  ,  et  par-dessus  un  p^^**^ 
mont  de  pierre  ;  on  y  mouille  devant  en  amaf- 
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tant  sur  ledit  éciieil.  Par-tout  le  canal  on  peut 
mouiller  depuis  un  petit  écueil  qui  est  avant  d'ar* 
river  à  Zara  vieille  ,  qu'il  faut  laisser  à  droite^ 
et  sur  lequel  il  y  a  une  vieille  masure  qu'on 
nomme  TO^tarie,  jusqu'au  devant  de  la  ville  de 
Zara ,  par  dix  jusqu'à  six  brasses ,  bon  fond.  Il 
est  bon  de  mettre  Tamarre  à  terre  à  cause  d^^ 
la  boze  qui  vient  du  détroit  de  Passement; 

St.  Cassan. 

Lorsqu'on  a  passé  le  détroit  de  Passement  i 
on  découvre  les  cloches  de  la  ville  de  Zara ,  di&tan» 
te  de  quinze  milles  ;  mais  quand  on  n  en  est  qu*à 
six,  on  voit  une  pointe  basse  avec  plusieurs  mai- 
sons »  qu'on  nomaie  Su  Cassan  ;  entre  cette  poin* 
te ,  et  une  autre  qui  est  basse  ,  il  y  a  une  belle 
baye  où  Ton  mouille  avec  tout  vent,  en  obser- 
vant de  se  tenir  un  peu  au  large  desdiies  poin« 
tet^  par  les  six  et  cinq^  brasses ,  bon  fond* 

De  St.  Cassan  à  Zara ,  il  y  a  environ  neiif 
milles.  La  ville  de  Zara  est. entourée  de  murs  ; 
son  port  est  du  côté  du  nord-est  de  la  ville  ;  son 
embouchure  regarde  au  nord- ouest;  il  est  fermé 
par  une  digue  de  pierre  à  fleur  d'eau  ,  qu'on 
laisse  à  gauche  en  entrant  ,  et  la  ville  à  droite, 
on  peut  acoster  la  digue  ^  l'entrée  est  fort  étroite 
et  profonde  ;  en  mouille  au  milieu  du  port  par 
dix  brasses,  en  amarrant  à  terre;  on  mouille  aus- 
si an  nord-ouest  de  la  ville  avec  le  vent  du  sud- 
«st ,  et  avec  le  vent  de  Boro  ;  et  lorsqu'on  ne 
veut  pas  entrer  dans  le  petit  port,  on  mouille 
sur  une  ancre  au  sud-ouest  de  la  ville. 
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Isle  Olhon. 

'  De  Zara  au  bout  des  isles  que  vous  voyez; 
est  risle  St.  Pontello  ,  qui  vous  reste  nord-ouest- 
quart-ouest  ;  tirant  droit  à  cette  pointe ,  on  dé- 
couvre en  approchant,  une  isie  noire  et  basse, 
qu'on  appelle»  Olbon  ;  on  passe  entr'elie  et  St. 
Pontello.  Quand  on  est  par  le  milieu  d'Olbon, 
on  voit  une  Eglise  devant  une  anse  ,  ou  soit 
calanque ,  où  l'on  mouille  un  peu  à  droite  de 
J'Egltse ,  par  sept  à  huit  brasses  >  en  amarrant 
à  terre. 

'  Isle  Selve. 

Après  avoir  passé  Tisle  Olbon  ,011  voit  une 
•autre  isle  basse  ,  qu'on  nomme  Selve  »  que  vous 
laissez  à  droite  ;  vis-à-vis  ceYte  isle  ,  il  y  a  di- 
vers petits  écueils  blancs ,  appelés  les  relinesi 
qu'on  laisse  à  gauche.  Le  port,  de  Selve  est  i 
demi' mille  de  la  pointe  sud-est;  il. y  a  une  Egli- 
se au  fond  :  on  mouille  par  les  sept  à  huit  bras* 
aes ,  en  amarrant  à  terre. 

Isle  Premouda, 

Il  y  a  sur  Tisle  Premouda  un  bon  port  »  du 
côté  du  sud- ouest,  formé  par  des  écueils  9  quî 
fissent  nord-ouest  et  sud-ouest.  C'est  derrière  eux 
*qu'on  mouille  en  amarrant  sur  Tisle  au  sud-est 
d  une  Chapelle ,  où  il  y  a  des  pierres  travaillées 
exprès  pour  amarrer ,  et  Pancre  au  sud-ouest  de- 
-vant  la  Chapelle,  c'est  Tendïoit  le  plus  étroit. 
On  peut  y  mettre  l'amarre  de  chaque  côté,  oa 
y  est   très-bien  avec  tout  vent. 

Quand  on  vie^it  de  la. partie  de  Test,  il  faut 
laisser  tous  les  écueils  à  la  gauche  et  se  tenir  à 
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démi*€ànal  ;  le  fond  y  est  de  trois  à  quatrç  bras- 
ses ,  vase  brun  ;  on  peut  mouiller  aux  deux  em* 
bouchures  dans  le  cas  que  le  vent  vous  donnât 
pardevant ,  il  y  a  neuf  à  dix  brasses  d\^au.  Le 
villag^e  est  à  demi-lieue  de  la  marine ,  et  quand 
OQ  vient  de  la  partie  de  l'ouest  on  laisse  tous  ce» 
écueils  à  droite  de  Tisle  Premouda* 

St.  Pierre  de  Nembo. 

En  sortant  du  canal  de  Selve  on   laisse  l'ble 

Premouda  à  gauche ,  et  on  voit  l'isle  St.  Pierre 

de  Nembo  qui  reste  au  nord- ouest  environ  huit 

milles  distant.  Entre  St.  Pierre  et  Selve  il  y  a 

un  écueil  bas  et  blanc  ,  à  chaque  côté  duquel 

on  peut  passer,  on  le  nomme  le  BacillL  Le  porc 

est  formé  par  deux  isles  ,  gissant  sud-quart-sud* 

$st  et  nord  quart-nord- ouest;  on  mouille  par  les 

quatre  brasses,  en  amarrant  à  terre  vers  le  châ« 

teaù.  II  faut  prendre  garde ,  lorsqu'on  vient  de  la 

partie   du  nord  -  ouest  ^   de  garder  le  milieu  du 

lissage ,  où  il  y  a  de  trois  à  quatre  brasses  d'eau, 

h  plus  étroit  est  du.  côté  de  TEglise  St.  Pierre  ^ 

où  vous  voyez  certains  rochers  blancs,  et  4e  Tau* 

tre  côté  une  pointe  fort  basse.  De  la  bouche  du 

sud-est  vous  pouvez  approcher  la  terre  de  tout 

côté  et  prendre  ^arde  que  le  vent  ne  change. 

La  MoÀoYia  de  f^erouda  dans  VHistrie. 

Venant  de  Test  et  voulant  aller  mouiller  à  la 
Madona  de  Verouda,  la  reconnaissance  est  une 
Eglise  sur  une,  isle  qui  vous  parait  être  tèrre^ 
ferme  ;  vous  la  laissez  à  la  droite  en  çntrant.  Son 
embouchure  regarde  à  Test,  elle  est  petite  mais 
il  y  a  beaucoup  d'eau.  On  peut  approcher  la  ter- 
re de  chaque  côté*  Lorsque  vous  avez  doublé  le$ 
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pointer ,  vous  allez  du  côté  du  nord  ou  do  sudi) 
ainsi  que  le  vent  le  permet  »  et  vous  mouillez  auk 
milieu  du  port. 

Rovigno. 

La  reconnaissance  de  RoVigno  est  un  granci; 
Hclocher  sur  une  éminence  ,  une  pointe  et  des! 
ëcueils  à  lentoor.  On  passe  à  l'ouest  des  ëcueils, 
pouvant  côtoyer  le  plus  à  Touest  sans  crainte. 
Quand  on  a  passé  lesdits  écueils  9  on  découvre 
la  ville  et  un  écueit  au  milieu  de  la  rade ,  qu'ort 
Bomme  Técueil  des  Pilotes  ,  à  chaque  côté  du* 
quel  on  peut  passer  et  mouiller  à  la  droite  011 
à  la  gauche  de  la  ville.  Lorsque  vous  allez  au 
mouillage  9  il  faut  laisser  à  la  droite  une  isie  sur 
laquelle  il  j  a  un  Couvent ,  et  quand  vous  ^éfes 
au  bout  de  cette  isle,  vous  découvrez  un  canal 
qui  va  au  sud ,  courez  environ  deux  cables  poor 
éviter  une  langue  de  roches ,  et  mouillez  pat 
les  douze  brasses ,  bon  fond ,  en  amarrant  à  ter» 
re;  avec  la  bore  on  amarre  aussi  sous  la  ville* 
On  peut  mouiller  dans  toute  la  rade  jusqu'à  soi 
milles  au  large. 

Orsero. 

A  cmq  milles  au  nord-ouest  de  Rovigno  ,  est 
Orsero*  Il  faut .  observer  quen  sortant  de  Rovi- 

fno,  sur  la  pointe  de  nord -ouest,  il  y  a  un 
anc  de  roche  qui  va  quatre  milles  au  large.  Après 
Tavoir  passé  on  découvre  la  ville  d'Ôrsero  sur  uno 
éminente  éloignée  de  la  marine.  Pour  entrer  dans 
le  port,  il  faut  un  Pilote ^  ou  être  Inen  pr^^ique 
4a  l'éndroité 
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ParensQ. 

A  dix  milles  d'Orsero ,  est  le  port  de  Paren* 
to  :  lorsqu  on  veut  y  aller  y  il  faut  côtoyer  l^t 
cote  en  se  tenant  un  peu  au  large  ,  comme  aussi 
à  un  demi  mille  de  la  pointe  qui  paraît  la  plu» 
eA-dehors  ,  après  ij^^^i  ^I  ^^^^  ^^  ranger  peu-à* 
peu  vers  la  ville  en  laissant  à  la  droite  une  isle 
couverte  de  bois  »  sur  laquelle  il  y  à  une  £gU<* 
$e  et  un  petit  écueil  ;  il  £ïut  laisser  à  gauche 
un  autre  petit  écueil  fort  près  de  la  ville  ,  et 
mouiller  en-dedans  par  les  cinq  à  sept  brasse^ 
d*eau,  bon  fond.  L^embouchure  du  port  regar* 
de  à  Touest  ;  en  hiver  il  faut  prendre  en  ce  port 
un  pilote  pour  aller  à  Venise  ^  et  en  été  à  Ro« 
vigno. 

Quietto. 

.A  dix  milles ,  au  nord-ouest  de  Parenso ,  ^ 
le  port  de  Quietto.  Dans  Test  du  village  de  Cita^ 
Nova  )  vous  voyez  le  village  de  Quietto ,  et  à  la 
droite  une  pomte  noire  qui  est  basse.  Lorsque 
vous  êtes  proche . de  cette  pointe,  vous  décou- 
ft/sz  l'enfoncement  du  port  qui  court  au  nord** 
est ,  environ  deux  milles  ;  on  y  mouille  sur  une 
ancre  ;  et  par-tout  à  neuf  et  huit  brasses  d*eau  9 
fond  de  boue.  Si  on  veut  aller  plus  en- dedans  ^ 
on  amarre  à  terre  :  c'est  le  meilleur  poste. 

Il  faut  observer  que  depuis  Parenso  ,  jusqu'à 
la  pointe  dudit  port,  on  doit  éloigner  la  terre 
d'environ  une  bonne  lieue,  ainsi  que  Cita-No* 
va,  que  vous  laissez  à  gauche  en  entrant ,  à  cau^ 
$e  d'une  sèche  qu'il  y  a  au-devant  du  village  » 
à  une  demi-lieue  au  iar^e  ;  l'entrée  dudit  port 
#st  nette  par^^tout. 
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Humago, 

La  ville  d'Huraago  est  à  cinq  milles  de  Quîél- 
to.  On  y  mouille  au-devant,  par  dix-huit  brasses 
d*eau }  à  caisse  des  vents  de  nord  et  nord  est. 

Piran. 

Dans  le  nord  -  ouest  d'Huraago  ,  cinq  milles 
distant ,  il  y  a  la  pointe  de  Salvoulé ,  qui  forme 
le  golfe  de  Trieste  ;  il  faut  écarter  cette  pointe 
de  deux  milles ,.  à  cause  d'une  langue  de  roche . 
qui  est  en  tirant  de  cette  pointe  à  l'est.  A  cinq 
milles  est  le  golfe  de  Piran  :  sa  reconnaissance 
est  la  ville  ,  située  sur  une  pointe  qui  en-dedans 
formp  un  gplfe..  |^e  vérita]>le  mouillage  est  vis- 
à-vis  une  Eglise  ,  à  deux  milles  au  sud,  païf;  sept 
à  huit  brasses  d'eau  y  sur  un^  ancre ,  ou  en  amar- 
rant à  terre  sur  une  colonne  qiii  y  est  :  on  laisse 
la  ville  à  gauche  :  il  faut  empeneler ,  parce  que. 
le  fond  est  trop  mol.  ^      ^ 

Trieste. 

:  De  Piran  à  Trieste,  î!  y  a  cinq  lîeues  ,  \à 
route  est  au  nord  nord-ést  ;  sa  reconnaissance  est 
un  château  sur  une  éminence  ;  on  gouverne  en- 
tre le  château  et  la  ville,  en  laissant  à  droite 
une  langue  de  terre  sur  laquelle  il  y  a  une  Croix, 
On  mouille  au  -devant  dés  remparts  ,  par  neuf 
brasses,  bon  fond,  et  on  amarre  à  des  colonne; 
des  remparts  de  la  darse.     - 

On  ne  saurait  aller  au  port  de  la  ville ,  parce 
quil  ny  a  que  neuf  pieds 'd'eau.  A  la  droite  du 
«golfe,  sont  plusieurs  vallons  oh  on  mouille;  xnai^ 
il  y  a  des  bas -fonds  à  la  gauche,  qu^on  nap* 
proche  pas.  .  -i.     ' 

RquU 
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Koute  pour  aller  à  P^nisè. 

Qnatnd  on  part  d'Istrîe  fioUr  aller  à  Verfse» 
Il  faut  faire  route  au  notd,  jusqu'à  ce  quoii  seit 
parallèle  avec  la  pointe  de  Salvuulé,  en^uit^  faire  • 
route  au  nord  ouest ,  jusqu^à  ce  qu'on  découvre 
U  ville:  de  Caqlle  à  terre-ferme,  dont  la  r6(:on-^^ 
naissance  est  un  grand  clocher  tout  blano  au  bord 
de  la  mer.  Courant  toujours  en  déclinant  à  l'ouest 
et  ouest-sud-ouest  >  .et  e^i  te;nant  les  neuf  et  dix 
brasses  d'eau  ,  jusqu'à  ce  qu'on  voie   k.  grand 
Clocher  de  Sx.  Marc  de  Venise-,  Voua  veri5e2  \m, 
pointe  de'  Bievé  et  par-^dessus  une  grande  bas-., 
tîde,  vous' voyez  aussi  la  ville  de  Moure^u.  Ea, 
suivant  là  rbuie  du  sud-ouest,  par  neuf  brasses 
d  eau  ,  on  voit  fe  *tllag;e   de    Malamouque  avec 
son  clocher,  et  un  peu  à   louest,  4e   groç  atr, 
bres  appelés  en  italien  Alberqnié 

Lorsqu'on  ne  veut  pas  entrer  à  Venise  ,  et; 
mjon  veut  mouiller  à  la  rade,  il  faut  niettjre  le 
village  de  '  Malamotique  avec  une  Eglise  qu'il  f 
I  sur  une  petite  isle  en  dedans,  et  àu  nord  de. 
Malamouque  par  sept  brasses  et  demi ,  fond  4e  sa* 
bré»  Si  lU)n  ne  tient  pas  la  route  énoncée  ci-, 
dessus ,  on  court  le  risque  de  se  trouver  ausiid* 
ouest  de  Venise ,  a  cause  des  courana  qui  vont 
toujpurs  au  sud-oiiest,  '. 

Lorsque  vous  n'êtes  dist^jit  que  de  dix  à  4oti« 
2e  milles  du  port  de  Venise,  il  vous  vient  deai 
bateaux  à  bord  avec  des  pilotes ,  d  uîi  desquels 
il  faut  ie  servir  pour  entrer  dans  le  pbrt }  ca^ 
sans  pilote ,  vous  ne  sauriez  le  faire.    •  ' 

On  doit  observer  aussi  dç  ne  pas  partir  d*f^ 
trie,  qu'avec  le  vent  de  nord-est,  et  iih'béati 
temps,  parce' que  lors^qu'il  «st  snauvaisV^ë^  l^lifl^ 
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lotes  ne  viennent  pas  à  bord  pour  vous  servir  à 
l'entrée  ;  à  jeuf  défaut  ,  vous  seriez  obligé  de 
meûilier  à  la  rade,  où,  avec  le  mauvais  temps» 
on  risque  de  périr  ;  au  lieu  qu'avec  le  beau  temp^ 
le  jHlote  vous  fait  entrer  dans  le  port  de  Mal»- 
mouqué  9  où  le  pilote- Amiral  se  tient  avec  sa  bar* 
que  sur  le  passage ,  pour  vous  indiquer  le  chemin 
où  vous  c^^vez  passer. 

Isle  Malamouque^ 

Cette  ble  a  environ  six  milles  de  Uïngueur; 
elle  court  nord-nord-est  et  sud-sud- ouest  ;  elle  ^%t 
au-devant  de  l'entrée  de  Venise.  L'entrée  de  son 
port  est  au  sud*est:  de  l'isle  ]  on  y  trouve  des  pi- 
lotes pour  y  .entrer  ;  mais  si  Je  gros  temps  les 
empêchait  ae  venir  à  bord  ^  et  que.  Vous  ftissiez 
obligé  dy  cfntrer  sans  leur  secours  ,  il  faut  se 
tenir  bien  au  sud  de  l'embouchure  ,  et  la  met- 
tre parallèlement  avec  une  espèce  de  tour  sem- 
blable à  un  fanal ,  alors  vous  rangea  la.  ten*e  de 
la  gauclië  ,  et  vous  courez  de  même  à  la  pre* 
xnière  et  seconde  palissade,  qu'il  faut  tant  soit 
peu  écarter,  se  tenir  plus  âù  large  de  la  secon- 
de ,  à  cause  des  toutnoyemens  de  Veau ,  et  alïet 
xnoùîllér  à  St.  Pierre  ,  qui  est  en- dedans  de  la 
palissade ,  en  y  amarrant  dessus, 

''  .  Chiosa,. 

Â  quinze  milles  dans  le  sud-oiiest,  de  Mala« 
mouqueest  la  ville  d^  Chîosa  ,  à  niveau  de  la 
mer.  "Lorsqu'on  est  devant  une  Eglise^  nommée 
la^Màdona  de  Marine,  on  peut  ranger  la  te»- 
Te*;  et  /j^pur  entrer  dans  le  port ,  il  faut  met^e* 
deux  grands  clochers  d^  la  ville  >  Vun  par  Pau^ 
tre%  et  gouverner  comme  tela ,  jusqu'au  château 
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fjtilil  faut  côtoyer  ,  et  laisser  la  gauche* 'Aussi- 
tôt quon  a  fasse  ce  château  ,  on  mouille-  pat  * 
sept  à  huit  brasses  d^èàu,  fond  de  sable.    Il  nd 
faut  paj  trop  courir  en  avant  du  château,  parcQ 
qu'il  n'y  a  pas  asW:ii$  de  fond. 

II  faut  entrer  dans  le  port  avec  des  voiler  dit  * 
vent,  parce;  que  les  touians. sont  forts* 

Pointe  de  Goro* ,         .  .     ^, 

A  environ  vîngt-cînq  milles  au  sud  dé  Chid^  ^ 
ta,  il  y  a  une  pointe  qtii  va  environ  cinq  mil**  r 
les  à  l'est.  On  peut  mouiller  à  Goro,  par  neuf^ 
à  dix  brasses,  fond  de  vasej  mais  c'est  un  ma,ù«7 
vais  endroit  t  le  meilleur  mouillage  est  devant 
la  forteresse,  nommée  Valbiïy,  au  stïd  de  la  [' 
pointe  de  Goro«  .   'j 

Anconer  ^        -     '  ^ 

En  Venant  mouiller  à  Aïicone ,  on  voît  1in0 

montagne  fort  haute,  avec  i*Eglise  de  St.  Ciria- 

que  et  le  fanal  au -^dessus.  En  approchant,  oii 

voit  la  citadelle  qui  fait  partie  du  borps.  A  ud 

mille   au  large,   îl  y  a  en  entrant  Uois  petits 

écueîls  qu'on  laisse  a  bàsbord;  on  gouverne  sut 

la  citadelle  ,  et  dès  qu  on  Ta  dépassëç ,  qn  mpuil-* 

le  pair  quatre  à  cinq  brasses  d'eau,  fond  de  vàse#. 

Il  faut  mettre  des  soutiens  aai  cables ,  crainte 

que  les  grosses  pierres  qu*on  y  a  jettéès  ne  loi 

coupent  :  on  met  l'amarre  à  terre.  .  . 

*Si   on  mouille  av^c  un  vaisseau  de  troîs  cent 

tonneaux,  îl  faudra  nietfre  l'amarre  \  Tembrasiuil 

de  la  cîtàdeile  ,  bien  fourrer  le   cable,   et  lui 

mettre  des  soutiens  ♦  ^n  ses  plaçait  par  six  à  sept 

*  brasses  d'eau  ;   mais  avec  un  plus  petit  bâtiment^ 

Mrs^auBurie»  aux  colûxuies.  qui  sont  devaiit  la  disuc^t* 

ï  a 
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Lsf.darsè  est  petite  ;  elle  ne  peut  contenir  que 
4eux  galères  ,  6ans  rien  risquer.  A  côté  de  la 
darse ,  venant  au  no^rd ,  il  y  a  un  petit  endroit 
pour  ies  tartanes  de  pêche  ,  qui  y  sgnt  en  grand 
ïioml^re;  mais  quand  il  fait  beaucoup  de  mer, 
pn  ne  peut  décharger  aucune  marciiandise. 

Les  Jsles  de  TremitL 

Ces  isles  sont  au  nombre  de  quatre  ;  elles  sont 
a  *ttdis  Fieues   et  demi   au   nord  de  la  côte.  La 
plus  grande,  qu'on  nomme  San  Domino,   peut 
avoir  une  lieue  de  longueur  de  Test  à  louest, 
et  une  demi-lieue  de  large.  La  seconde  s'appelle 
St.  Nicolas  ,  que  quelques  uns  nomment  Ste.  Ma- 
fia de  Tremiti.  Elle  n'a  guère  qu'une  demi-lieue 
de  longueur  ,  et  elle  est  très -étroite  ;  elle  est 
habitée.   Il  y  a  une  Eglise  très-bien  bâtie  sut  la 
pointe  de  l'ouest ,  avec  quelques  tours  et  des  murs 
po\}r  sa  défense  contre,  les  corsaires.  La  troisiè- 
me se  nomme  Caprara^   elle  n'est  point  habitée. 
La  quatrième  n'est  qu'un  rocher ,  jsituée  entre 
Tîsle  San  Domipo  et  Ste.  Marie. 
.11  y. a  un  fort  bon  mouîUage  entre  ces  isles, 
au  nord  de  celle  de  Ste.  Marie,  par   sept  jus- 
qu'à dix  brasses  d?eau  ;   on  y  est  à  couvert  de 
tout  yent ,  hors  du  nord  ;  on  peut  se  mettre  pat 
les  sept  braçses  d  eau  ,  très-près  de  terre?  >  et  s  y 
amarrer  vis-à-vis  TEglisë. 

Ceux  qui  veulent,  aller  mouiller  à  ces  isles, 
doivent  passer  par  le  coté  du.  sud,  entre  l'isle 
Ste.  Marie  et  celle  de  Cap^ara  ;  ce  passage  est 
frès-^net;  il  y  a  douze  à  quatorze  brasses  d'^au» 

"  Cap  St.  jingelo.      i 

.  C€5t  un  cap  qui  s'avance  ^n  mer.  |.  et  siir  lé^ 
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quel  il  y.  a  la  petite- ville  du  Mont  St.  Ange; 
ce  ca{>  est  fort  net;  on  peut  le.  rangera. la  di^  ^ 
tance  d*un  mille. 

Manjredqnia. 

La  ville  de  Manfredonîa*  est  tonte  moderne  > 
telle  a  été  plus  considérable  qu'elle  h  eàt  aujôur- 
dhui,  ayant  beaucoup  souffert ,  lorsqu'elle  fuè 
prise  par  les  Turcs,  faà  r^de  est  fort  bonne,  vit 
y  trouve  dix,  dou^e  et  vmgt'-quâtre  brasse^  d'éaud 

Bariette,        "■•    ^^  ^^ 

De  Maûfredonia  à  B^rlette ,  on  compte  envi? 
ton  dix  lieues,  Ja  cote  €6t  .basse  et  v^nie;  c*qs% 
une  mauvaise  rade;  les  Marseillanes  y^vo^xt  chaiîr 
ger  du  sel;  elles  mouillent  près^de^tefre  ,  par. 
sept  brasses  d'eau.  Il  £aut savoir  attention  ^d^  fotirr 
ïer  les.  cables  et  de  les  soutenir,  parce  q^^e.lç 
fond  n'est  que  piçrres  >  qui  pourraient  CQuper 
lescables*  _.    •  _,  .     ; 

BarrL 

C'est  unç  ville  fort  ancienne  ; .  isUe  avait  au- 
trefois un  bon  port.  Les  vaisseaux  moi^îHent  au 
large,  par  seize  brasses  deau,  fond  'de  sable  ': 
on  peut  s'approcher  de  terré  ,  jusqu'à  dbuze  bras- 
ses d*eaa.  La  côte  n^est  pas  un  bon  endroit  pouf 
mouiller ,  le  fond  étant  bruii  et  tout  rocher, 

BrindisL 

La  pointe  la  plus  au  nord  de  la  baye  de  Brin-» 
disi,  se  nomme  le  cap  Gallo.,  sur  lequel  il  y  a 
ttne  tour  :  on  range  le  cap  à  la  distance  de  deux 
^u  trois  cables  y  lorsqu'on  veut  entrer  à  Brindiii 

y  3 
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mr  H  passe  du  nord  ;  mais  la  passe  de  i*est  vfM 
cien  mieux  \  parce  tjuelle  est  beaucoup  plus 
large. 

Brindisl  est  une  baye,  à  Tentrée  de  laquelle 
îl  y  a  deux  petites  îsles  sur  lesquelles  on  a  bâti 
un  château  qui  est  assez  fort  pour  défendre  le 
mouillage,  ce  qui  forme  deux  passes;  lune  du 
eôré  de  Test ,  et  Tautre  du  côté  du  nord  ;  pour  . 
y  entrer ,  il  ne  faut  pas  ranger  le  château  de 
trop  près,  parce  que  le  rocher  sur  lequel  il  est 
|}âti,  poussé  quelques  bas- fonds,  un  peu  au  lar* 
ge  dans  la  passe  qui  est  du  côté  de  Test,  cette 
^entrée  est  la  meilleure  :  on  y  tjrouve  huit  à  dix 
brasses  d'eau.  Le  port  est  au  fond  de  la  rade; 
€>n  y  mouille  par  quatre  à  cinq  brasses  d'eau, 
fond  de  vase ,  et  par  trois  brasse^  9  presqu  à  ter* 
..re.  Le  meilleur  endroit  est  vis-à-vis  la  ville ,  au- 
^ès  d'un  petit  môle.  Ce  port  est  bon  pour  des 

falères  et  autres  petits  bâtimens;  mais  dans  la 
aye,  entre'  le  port,  et  le  châteait ,  le  mouil« 
Idge  ^St  bon  pour  les  grands  vaisseaux,- 

Otranie^ 

De  Brindlsi  à  Otranfe,  oii  compe  douze  lieues; 
entre  les  deux ,  le  tea-eîn  est  bas  et  uni ,  n'a- 
yant rien  de  remarquable,  que  quelques  tours 
9ur  la  côte,  assez  éloignées  tes  unes  des  autres. 

Sur  le  cap  d'Otrante  ,  îl  y  a  deux  tours  ;  la 

Î)lus  considérable ,  qui  rassemble  à  un  château,  est 
a  plus  en-dedans;,  et  Pautre  est  sur  la  pointe, 
ce  qui  donne  aisément  à  connaître  ce  cap. 

Le  port  d*Otrante  est  presque  comblé ,  îl  ne 
peut  recevoir  que  de  petits  bâtimens ,  que  Ton 
amarre  à  terre.  En  hiver ,  on  n'^y  est  pas  en  sô- 
teiét  D'Qirante  m  cap  Sic.  Marie ,  il  y  a  jsept 


Digitized  by  LjOOQLC 


,         MÉDITEIIRANÉE  3^8 

Ueues  au  sud  ;  entre  les  deux ,  la  terre  est  bàss«  » 
et  lori  voie  quantité  de  touis  planches  ,  bâties 
sur  le  bord  de  la  mer,  pour  la  défense  d^  la 
cCte ,  au  long  de  laquelle  il  n  jr  a  rieii'de  tç* 
marquablei.  \ 

Ide  Paxo.  .       ^' 

L'îsle  de  Paxo  pii  Pasçu  ,  est  à  dix  lieues  h 
Ibuesr-quârt-nord  ouest  de  la  pointe  du  nord  de 
\  remboiichure  du  golfe  (îe<  PArta' ,  à  quatre  Iteues 
au  sud  de  Tisle  de  Oorfoii,  et  à  environ  cinq  liçués^ 
de  la  terre-ferme  ,  enirè  laquelle  et  Trsle  .Paxo, 
il  y  a  un  banc  de  roches  spùs  l'eau  triçs-dàhgè- 
reux  ,  distant  de  I  isJç  d'un  tiers  du  passage  avec 
la  terreferuie.  Liste  Paxo  est  de  moyenne  hau- 
teur et  blanchâtre  du  côte  de  Fouëst  :  elle  gît 
nord  ouest  quart- de-npfd,:  et  sud-est  quart  de* sud: 
elle  a  sota  port  à  l'est  au  mitieu  de  Pi^le  :  aii- 
devaut  du  pbrt ,  il  y  a  un  petit  ëcueîl?is«ez  haut* 
Sur  cet  écuéil  est  une  Ç^Hsé,quSDn  laissé  à  gau- 
che en  entrant  :,on  peut  la  ranger  à  discrétion ^ 
y  ayant  par-toujt  beaiicoup  de  fond. 

"     hU  Ariti  Pàxo. 

•      .   »  i  '    .  ... 

Cette  fste  est  plus  petite  ipliîsliç^se-etplt^jS 
unie  que  Paxo  :  elle  est  dans  Iç  sud-èçt  de  Paxa, 
à  environ  un  tiers  de  lieue  de  distance,  pn  peut 
passer  entre  les  deux  ,  et  p^s^ser  parr^out  ,  n'y 
ayant  aucun  danger  :  on  trouve  hjuit  brasses  d'ea^ 
entre  les  deux  isles. 

Au  sud-est  d'Anti  Paxo ,  il  y  a  un  petit  ëcueil, 
distant  de  deux  cent  toises  ,  entouré  de  plusieurs 
autres  petits  .écueils  ,  desquels  il  faut  prendre 
garde. 

•■'-'■•  '       'Y  4  -     •       / 
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Golfe  de  VArta. 

Pout  éviter  un  banc'  qu'il  y  a  à  Tembouchuro 
3u  golfe  de  TArta,  et  sur  lequel  on  ne  trouve 
que  douze  à  quinze  pieds  deau  >  il  faut  qu*ea 
se  présentant  à  ladite  embouchure  ,  on  se  mette 
à  travers ,  et  qu'on  tire  un  coup  de  çapon  ,  ou 
faire  signal  qu'on  demande  un  pilote.  Lorsque 
celui-ci  est  venu  dans  le  bord  ,  il  vo^is  iait  en- 
trer, et  aussitôt  qu'on  est  à  Prevesal ,  on  fait 
toute  au  nord  est,  et  on  entre  dans  le  golfe  de 
JJ'Arta  ,  qui  est  fort  grand.  On  peut  niouiner  par- 
.tout  le  golfe  :  il  y  a  plusieurs  endroits  où  Toa 
charge  dû  bled ,  du  tabac ,  etc.  Goniza  en  en- 
trant à  droite,  Capauz^a  à  gauche ,  et  les  Pis- 
quières  dans  le  fond.  C'est  un  très  bçn  golfe ,  à 
labrî  (Je  t;out,  vent ,  mais  fiévreux ,  et  dangereiuc 
par  Ip  grand  nombre  de  bandits  qu*il  y  a  à  ter- 
re, La  ville  de  lArta  est  à  quatre  Keues  de  la 
marinev  _ 

.  JsU  S  te.  Maure^ 

Celte  îsle  est  aiinord-nord-ést  de  la  pointe 
la  plus  nord  de  l'isle  Cephalonîe  ,  distante  de 
cinq  Relies.'  Du  côté  du  nbrd  est ,  elle  est  con- 
tigué  a  la  terre-ferme  par  une  langue  de  sable  soiis 
Teau,  sur  laquelle  on  ne  peut  pas  passer-  Là 
ViHe  de  ce  nom  est  du  lïxéme  côté  :  il  y  a  une 
i:alanque  où  on  peut  faire  port. 

,  St.  Dimitre. 

La  rade  St.  Dimitre  est  sur  Tisle  Ste.  Mau*- 
Te  ,  du  côîé  de  lest.  Pour  aller  au  mouillage», 
après  avoir  reconnu  le  cap  du  Cade ,  à  lest-sud- 
BU  duquel  QQ  découvre  trois  ccueils  assez  grands^ 
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8éux  desquels  courent  avec  la  cote ,  et  lautrè 
dans  le  sud-est  :  on  trouve  le  passage  entre  V'isle 
^f  les  écueils ,  qui  n  a  que  demi  lieue.  On  laisse 
ces  écueils  à  droite  ,  et  on  range  l'isle  Ste.  Mau- 
re ,  aussi  près  qu'on  veut ,  sans  rien  craindre  : 
la  terre  de  cette  isle  est  couverte  de  bois.  Etant 
nord  et  sud ,  avec  l'écueil  le  plus  est  y  on  voit 
dans  le  i^ord-est  une  plaine  et  une  cabane ,  pres^ 
qu'au  bord  de  la  mer.  C*est  là  où  Ion  mouillé 
par  les  douze  brasses  d'eau  ,  bon  fond  et  bonne 
tenue.  A  environ  quatre  cables  au  large,  on 
peut  rester  sur  une  ancre,  parce -que  le  mouil*- 
lage  est  à  1  abri  de  tout  vent;  mais  pour  ï^àr^ 
dinaire  on  s'affourche  nord-ouest  et  sud- est.  De 
ce  mouillage,  on  voit  un  grand  enfoncement  où 
il  y  a  une  anse  qu'on  nomme  port  Galère.  On 
peut  y  mouiller  en  sûreté.  Sur  le  cap  sud,  qui 
forme  cette  anse,  ^st  une  sèche  à  lest»  mai$ 
bi^n  proche  de  terre. 

Jsle  Misselongy. 

A  l'ouest  du  château  du  nord  de  PEpanie ,  est 
le, village  de  Mîsselongy.  On  le  connaît  ayx  pres- 
quières  ,  palissades  et  cabanes^  Lorsque  le  villas 
ge  reste  au  nord  et  nord -quart -nord -est ,  oh 
mouille  parles  six  jusqu'à  qiiatro  brasses  deau, 
fond  de  vase  :  on  est  pour  lors  éloigné  du  vil^ 
ïage  y  d^'une  lieue  et  demi ,  et  hors  de  tous  les 
bas-fonds.  On  voit  à  ta  gauche  ,  une  isle  basse 
et  unie  ,  sur  laquelle  il  y  a  un  calory  et  quel- 
ques magasins  ;*on  met  cette  isle  à  l'ouest-nord* 
ouest,  le  golfe  de  l'Epante  à  l'est -quart -nord- 
èst.  Castel  Tourriesî  et  le  village  de  Misselongy, 
^e  regardent  p^r  nord-est  quart-de-nord ,  et  sud* 
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piiest  quart-de-sud«  A  ce«  mouillage ,  on  charge 

du  bled  I  du  sel  »  du  tabac  et  de  la  laine.        ^ 

^  Isle  Statifane. 

:  .  A  environ  quatre  à  cinq  lieues  à  louest-quarr- 
nord-ouest  de  lisle  Prodou,  est  Tisle,  3t2^ntane, 
formée  par  deux  îsles ,  L'une,  proche  de  Fautre, 
a  n^n  faire  qn*une.  11  y  a  un  Couvent  quarré, 
tout  muré  ♦  ressemblant  à  une  forteresse.  Ces 
jsles  sont  fort  basses,  et  on  ne  peut  les  voir, 
que  d'environ  utie  lieue  distant.  Il  faut  s'eti 
éloigner ,  a  cause  à^s  bas-fonds  qu'elles  ont  tout 
autour. 

Isle  Zante. 

Cette  isle  est  au  nord  de  Tisle  Stanfane,  a  en- 
viron quatre  lieues;  elle  est  fort  grande.  La  vilîc 
de  Zante  est  du  côté  de  lest  ;  elie  a  une  gran« 
de  rade  ;  la  ville  se  voit  de  loin  ;  on  y  mouille 
par  les  huit  à  six  brasses  :  le  meilleur  poste  est 
au-devant  de  deux  clochers,  par  les  quatre  à  cinq 
brasses  ,  au  sud  -  est  du  mole  sur  lequel  il  J  a 
iiâe  Eglise.  Il  faut  observer  qu  a  la  gauche ,  en 
allant  ait  mouillage  ,  il  y  a  des  dangers  sous  Teail 
^u'il  faut  éviter.  .  < 

Port  Chéri  sur  Vlsle  Zante. 

Le  pdrt  Chéri  est  aii  sud  de  liisle  Zante  ;  en 
venant  de  l'ouest,  distant  de  sept  à  huit  lieues, 
on  découvre  le  cap  de  l'ouest  4?  lisle  Zante, 
qui  est  haut ,  blanc  et  taillé  ,  jusqu  au  pied  àe 
la  mer.  Lorsque  ce  cap  vous  re§te  à  lest-nord- 
est ,  quatre  lieues  distant  ,  vous  voyez  alors  le 
cap  du  sud  est  de  la  rade  de  Zante ,  qui  est  bas 
à  la  marine ,  haut  et.  rond  par-dessus.  Ces  deux 
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caps  forment  là  rade  du  port  Cherî ,  qui,  «adve- 
nant de  la  i^rtie  du  sud ,  vous  parait  noyée  ,  et 
le  «ap  de  la  gauche  isolé.  A  demMieue  loin  de 
ce  cap  blanc,  ou  le  plus  ouest  de  Zante  taillé» 
on  voit  au  nord  un  écueil  qu^on  laisse  à  droite  9 
et  entre  lequel  et  la  terre  ,  il  y  a  beaucoup  de 
fond.  Cet  écueil  est  de  moyenne  hauteur;  il  est 
rond  et  blanc  jusqu'à  la  moitié  ,  et  noir  sur  le 
haut.  Au  nord  nord  ouest ,  et  à  quatre  cables  de 
recueil ,  il  y  eh  a  quelques  petits  qu'on  laisse 
à  droite  ;  oh  passé  au  milieu ,  entre  le  gros  écueil 
et  le  Zknte.  D'abord  après,  on  découvre  lanse 
qui  forme  le  port  Chéri ,  où  il  y  a  de  bâtisses 
a  la  Marine.  On  y  mouillé  par  les  dix  et  huit 
basses  d'eau i  fond  matte  et  vase,  au  nord  d'u- 
ne totir  qui  est  sur  le  cap  de  Zante  :  on  porte 
Vamàîrre  à  ^terre  sûr  Zante  :  on  y  est  à  couvert 
de  tout  vent ,  excepté  de  Test  sud-est ,  qui  en 
est  le  traversier  :  l'écueil  du  passage  sur  lequel 
on  voit  une  Eglise ,  reste  à  Test ,  demi-Heué  dil- 
t^nt.  Le  meilleur  poste  est  ^u  nord-ouest  qu^St 
dé  nord  dudit  écueil ,  à  deux  tiers  de  mille« 

Isle  Cephalonie. 

Liste  Cephalonie  est  à  trois  lieues  du  nord  de 
ïante.  Sans  crainte  on  peut  passer  entre  ces 
deux  isles.  Celle  de  Cephalonie  a  un  trèsrbon 
port,  liommé  le  port  Custode.  Il  est  dans  le 
fond  du  grand  gblfe  qui  a  quatre  milles  de  pro- 
fondeur ,  courant  nord  et  sud..  Au  fond  de  œ 
golfe,  sont  deux  montagnes  sur  un  bas  tefrein, 
formant  deux  paîns  de  sucre.  Pour  aller  ay  poit 
Custode ,  il  faut  tirer  sur  le  cap  le  plus  sud  du 
Çolfe ,  appelé  Ste.  Pélagie ,  qui  est  un  cap  blanc 
^vec  de  petits  écueils.  Un  peu  plus  en-dedans, 
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4011  trouve  un  autre  cap  blanc  et  taillé  ,'  et  en 
ttUant  toujours  dans  ledit  golfe,  du  même  côte, 
ihy  a  un  cap  bas  et  noir  avec  un  calori  dessns. 
51  faut  prendre  garde  qu  entre  le  cap  et  les  écueilS) 
^1  y  a  un  banc  de  sable  qui  va  un  tiers  de  lieue 
vers  rouesi  ;   sa  reconnaissance  est  marquée  par 
deux  caloris ,  avec  un  village  tout  proche.  A  gau- 
che en  entrant  dans  le  golfe ,  on  Voit  deux  gros 
«étueils  noirâtres   :    Gardiani  est  le  nom  du  plus 
grand,  uh  Couvent  le  domine.  Ces  deux  écueils 
ont  chacun  un  banc  de  sable  considérable  ,   il 
faut,  bien  connaître  le  nord  de  Gardiani  pour  le 
.passer  sans  danger.    11.  faut  éviter  ces  écueils, 
autant  qu  il  est  possible ,  et  tirer  drpit  au  milieu 
du  golfe  pour  aller  à  Custode  ,  et  faire  route 
sur  les  deux  susdits  monts  à  pain  d0  sucre ,  évi- 
tez   aussi  les   écueiljS  du   cap  blanc  ,   ainsi   que 
la  pointe  basse  de  la  droite  ,   dont  je  viens  de 
parler  ,  et  le  banc  de  Gardiani ,  en  tenant/  cette 
route   jusqu'en  idedans  ,    où  vous  pourrez  alors 
'approcher  la  terre  à  discrétioxï ,   jnsques  sur  le 
cap  noir  qui  a  le  calori  dessus  ^  eu  I  écartant  d'un 
fcon  cable  ,  du  côté  du  nord.   Après  avoir  don- 
tlé  le  cap  ,  vous  découvrez  le  port  Custode  ;  si 
vous  voulez  mouiller  à  la  rade  ,  par  douze  à  quin^ 
2e  brasses  d'eau,  fond  de  vase ,  vous  le  pouvez 
Tnérae  jusqu'au  fond  du  golfe;  mais  il  est  bon  de 
Vous  af fourcher  nord  ouest  et  sud  est ,  ou  bien 
îinettre  lamarre  à  terre  sous  le  village.  On  peut 
mouiller  aussi  à  Test-nord-est  de  Técueil  Gardia- 
•  ïii  ,   par  les  cinq   à  six  brasses  ,  fond  de  sable , 
,en   passant  toujours  du  même   côté  ,    ci -dessus 
.'désigné.  Dans  le  sud-ouest  de  lecueil  Gardiani, 
;à  environ  cinq  à  six  lieues,  il  y  a  un  danger, 
:et  très -peu  d^eau  par -dessus,  dont  il  faut:  se 
.toéfiex.  '  .        .       . 
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Biscarde*  .    ,    \, 

Biscarde  est  une  calanque  sur  l'isîe  CephaW 
nie  du  côté  de  l'est ,  dans  le  canal  des  deux 
Cepbklonies  ;  on  peut  paifser  dans  ce  canal  sins 
crainte^  On  reconnaît  Biscarde  à  une  vieille  ma-^ 
sure  /  à  la  droite  en  entrant,  c  est- à  •  dire,  dur 
côté  du  nord,  eJle  est  un  peu  élevée,  les  ter- 
tei  en  sont  travaillées.  Au  •- dessus  de  la  calan« 
qiîie,  on  voit  au  fond  un  calori ,  et  un  autre  par- 
ôessus  lui.  On  s'amarre  de  chaque  côté,  en  jet- 
tant  l'ancre  au  hiilîeYi,  pat  vingt  brasses.  Il  faut 
faire  bonne  garde ,  f/atce  qu'on  ny  .esc  pas  en 
sûreté.  .     .  / 

J^allexandry. 

Avant  de  sortir  du  canal  des  deux  Cephâflo- 
Bies,  du  côté  du  sud  de  la  grande,  il  y  a. une 
vaste  rade  qu'on  nomme  Vallexandry  :  pour  y 
aller  mouiller  ,  il  faut  gouverner  dans  le  fon4 
de  là  rade ,  un  peu  à  gauche.  On  y  rnouille  de- 
puis vingt-cinq  jusqu^à  quatre  brasses  ,  c'està» 
dire,  aussi  près  de  terre  quton  le  veut  :  on  j 
entre  par  ouest.  La» petite  Cephalonie  met  toute 
la  rade  à  couvert  :  on,  y  fait  de  l'eau  sur  le  cô- 
té sud  de  la  rade  ,  où  on  trouve  une  fontaine  aii 
borcf  de  la  mer  :  il  faut  prendre  garde  aux  bandits* 

Isle  peiite  Cephalonie. 

L*îsle  de  la  petite  Cephalonie  est  à  deux  lîeues^ 
dans  rest-nord-est  de  la  grande,  où  il  y  a  un 
port  qu'on  nomme  Staque.  Dans  Test  dé  cettÇi 
isle  5  à  gauche  en  entrant ,  il  y  a  un  calori  où  oui 
mouille  ,  par  les  dix  à  huit  brasses  d'eau.  Au 
baut  dtt  terrein  e$i  le  village  qu'on  nomme  Sta,? 
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que  ;  la  côte  est  nette  de  tout  danger  :  on  petf 

en  faire  le  tour  sans  rien  craindre. 

Catacole. 

Ce  mouillage  est  sur  la  xdre  de  terre-ferme 
de  Morée  ^  et  à  l'est  du  cap  sud  de  castel  Tour^. 
nésy.    Ce   caf»  siid  court  un  peu  vers  J'est ,  et 
forme ,  avec  la  côte  de  Morée  y  une  anse  où  on 
charge  du  bled  Qn  été   :   on  y  mpuille  par  les  . 
huit  à  dix  brasses  d'eau.  On  est  à  découvert  àe$  ] 
vents  de  la  partie  Isud  :  il  ne  iaut  pas  trop  ap- 
procher la  côte  de  Morée  depuis.  Tistle  Pri^dou» 
)tisqu au  mouillage,  parce  que  la  côte  est  mau- , 
i^aise. 

Càstèl  Tourne^y. 

Lfe  cap  Tournesy  est  vîs-à-vis  de  Tîsle  Zantej  r 
H  a  environ  deux  Keues  de  long ,  courant  nord 
et  sud.  La  pointe  nord  est  celle  qui  forme  Tea-  • 
trée  dû  golfe  dé  TEpante^  Entre  les  deux  poin- 
tes ,  il  Jr  a  un  château  sur  une  moïitagne ,  qu'on 
ïibmme  castel  Toùrnestr.    Oïl  peut  mouiller  au 
sïid,  au-de^nt  d'une  place ,  formée  par  la  poÎHte  - 
i\id  du  câp  Tournesy ,  et  de  deux  peurs  îsfets 
qtii  Sont  beaticoup  à  terre ,  par  les  vingt  à  trente 
brassés  d'eau. 

6oIfe  de  VEpantCé 

Au  nord  de  castel  Tournesy  ,  il  y  a  un  petit 
ëcueil ,  à  demi-lîeue  de  terre  ;  Tôrsqu'on  Ta  pas?- 
$é\  on  découvre  à  droite  Un  grand  golfe  ,  au  fond 
duquel  il  y'  a  quelques  magasins  :  on  lé  nommer 
t^larence  :  on  mouille  au  devant  de  ces  maga- 
sins r  et  au  i^ord  d*iceu)ç ,  ji  y  a  un  boa  wouit; 
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lâ^ ,  depuis  quinze  Jusqu'à  six  brasses  :  on  y 
charge  du  bled. 

Du  petit  écueïl  de  castel  Tournesy ,  faisant 
route  au  nord-0st ,  on  vient  sur  le  cap  DeTpa- 
pe,  qui  esc  sur  la  côte  de  la  Morëe,  formant 
le  golfe  de  Clarence  dû  côté  de  Test,  et  qui 
parait  isolé.  D'assez  loin,  on  y  voit  un  calori 
et  quelques  maisons  auprès.  A  ce  cap»  il  y  a. une 
langue  de  sable  qu'41  faut  éviter  :  elîe  reste  nord 
et  sud  avec  le  calq^i.  On  peut  mouiller  sur  le- 
dit icap  Delpape ,  en  mettant  le  calori  au  sud« 
sud-est ,  et  la  pointe  au  sud  ouest ,  par  les  dix 
et  huit  brasses  d'eau,  fond  do  sable. 

Fatras  ou  Petrasses. 

Du  caip  Delpape  à  la  ville  de  Fatras ,  il  y  a 
environ  s\t  Heues.  La  route  est  est-sud  est.  On 
découvjre  la  ville  de  Fatras  sut  une  grande  hau-* 
teur^  éloignée  de  la  mer.  On  va  mouiller  vis^? 
à-vis  les  magasins  qui  sont  à  là  marine ,  dâpui$ 
douze  brasses  jusqu'à  six ,  bon  fond^  On  s'àffour*  ^ 
che  noxd-pue$t  et  sud-est»  à  cause  du  vent  de 
sud  ouest ,  qui  en  esr  le  '  traVersier  ;  alors  Tem^» 
bouchure  an  golfe  de  i'Epante  ,  vous  rest^  au 
notd-quart-nord-est ,  ,e,t  le  cap  Delpape,  ouest- 
quart-sud-ouest  ^  qui  forme  le  mouillage  de  Fa- 
tras; il  y  a  une  basse  qui  avancç  beaucoup  ea 
mer,  et  qrii  est  très  -  dangereuse  ;  iï,f^ut,s*^d 
méfier. 

JL'emboucJhtlre  de  TEpante  estforpiëe  par  deui 
jJoîhtes  ,  sur  lesquelles  U  jr.  a  un. château.  Lq 
passage  à  environ  quatre  "^inillês  d'ouverture  ;  n^ 
est  bon  de  tenir ,  autant  qu'on  peut ,  le  milieu 
du  passage ,  parce  que  les  deux  pointes  vont  ua 
peu  au  larçe  sous  l'eau.  Après  avoir  passé  la  poirv^, 


Digitized  by  LjOOQLC 


35â         PORTULAN  DE  LA  MER 

'  te  de  la  droite ,  à  environ  den^i-lieu?  à  l'estclé* 
celle  de  la  gauche  ,    on   voit  une  autre  pointe 

'  basse  qui  va  fort  au  large  ;  elle  s'appelle  la  poin- 
te de  Trapano.  On  la  laisse  4  la  droite,  et  oir 
côtoyé' la  gauche.  On  mouille  daits  un. enfonce-, 
ment  par  la  pointe  de  l'embouchure  de  lEpan- 
te  ,  et  la  pointe  appelée  Trapano.  On  y  est  fore 
bien. 

VÉpantCé 

Lorsqu'on  est  entré  dans  ledit  golfe,  on  voit 
a  la  gauche  la  ville  de  l'Ëpant^  ,  qui  est  fort 
grande,  représentant  un  amphilhéAcre,  et  ^^  la 
droite  une  citadelle  quarrée  avec  un  petit  vilfage 
tout  près.  En  suivant  4a  gauche^  c'est-à-dire  »  du 
coté  du  nord ,  on  trouve  deux  tsles  qu'on  nom- 
me Trîsogny.  Elles  sont  fort  proches  de  terre. 
Sur  la  gauche  ,  il  y  a  une  calanque  dans  laqnelle 
on  peut  mouiller ,  vilà-vîs  dé  vieilles  masures» 
par  les  cinq  à  six  brasses,  bon  fond  ;  Tancre  aa 
nord,  et  lamarre  sur  Tîsle  :  on  y  entre  par  l'est: 
'  on  peut  passer  entre  ta  terre-ferme  et  liste  du 
côté  de  lest,  mais  non  entre  la  pl&tite  isle. 

O&tichu 

si 

Sur  la  côte  du  golfe  de  TEpante  ,  vîs-à-vîs  les 
îsles  de  Trosîgny  ,  se  trouve  la  ville  d*Q$ticbi , 
sur  une  petite  élévation.  Sa  reconnaissance .  est 
un  gros  arbre  au  bord  de  la  mer  ,  qu  on  .voit 
d'assez  loin.  On  mouille  un  peii.à  Test  de  l'ar- 
bre dans  une  anse  ,  par  les  dix-huit >  jusquà  dix 
brasses,  bon  fond;  on  met  l'amarre  à  terré  sur 
im  rocher  qui  est  au  bord  de  k  mer« 
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A  éeux  oti  trots  milles  à  l'est-sùd-est  des  Jsles 
Ttosogiiy,  îl  y  a  un  cap  ,  comme  je  lai  dît  cU 
devant.  Ldrisqu'on  y  est  à  environ  six  à  sept  mil- 
les à  Test^uart  sud-est  ^  on  découvre  un  autre 
cap  qui  avance   beaucoup  en  mer  :   avant  d'y 
être,  on  Voit  à  gauche  dans  le   golfe  quelques 
islets  que  vous  laissez  à  gauche  ^en  entrant^  ex^: 
cepté  lin  qui  est  fort  jprès  de  là  côte^  dtidiit'kjap^ 
entre  lequel  pourtant  et  la  ténre^ferme  ^  on  pèut^ 
passer  et  mouiller,  mais  vous- laissez  cetisletÈl* 
droite,  et  vous  courez  au  nord  dans  le^  fond  dit 
golfe,    dii  vous  voyez  uae  plaine  d'ôliviets  qtiô' 
Vous  laissez  à  droite,,  et  vous  venez  pàssisrentr^; 
imécueil^  où  il  y  a  un  village  dessus, -et  la  ter«' 
te-ferme,   en  côtoyant  Técueil  que  Vouii  lai$$égs^ 
à  gauche  I  à  cause  dune.pointe  de  sable  qui  >tienfe' 
à  la  teite* ferme,  et  qui  va  beaucoup  au  lai'gewi 
Après  ravoir  passée^  vdus  courez  encore 'Un  peu^ 
tout  aller  mouiller  par  les  cinq  à  six  brasses.^  Il' 
laut  saffourcher  nord-ouest  et  sod-eét.  C'est  là  * 
le  port  de   Salone  ,  quoique  la  ville  soit  ëcar->- 
tëe  de  là  marine  de  trois  lieues*  On  Qst  mouillé 
tu-devant  des  magasins. 

î>\i  susdit  càp ,  &  envirdïi  Quatre  lieues  fSUns  té 
Md-est,  on  détoùvre  un  cap  gris  qui  forme  Tansé 
du  mouillage  de  Cotintliê  ,  6t  de4à  on  voit  là 
tille  de  Çorinthe  dan$.  le  fond,  et  au-dessus 
délié  un  grand  château.  On  mouille  au  nord  de 
la  ville  par  les  vingts  jusqu'à  dix  brassQs>  béa 
Condt 
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'    Pe  risle  de;  Sardaigne. 

' .,.,  Isle  Anaite. 


S 


PRleicap  noTii-oûesf  de*  l'îsle  deSardaigne, 
«3t  rislç  Axiaire  .;  elle  giMiord-est  et  sud  ouest; 
«y^  a  environ  trois  lieues  et  demie  de  long.  La 
Tecoiin$ii$s^nce  du  mouillage,  est  une  tour  <}u'on 
vpil  sur  1^  cap  le  plus  au  nord,  et  à  une  lieue 
pius  au  sud  une  autre  tour.  Quand  on  a  passé 
€^]ui-ci  il  on  découvre  un  cap  formant  un  grand 
je^lbnc^ifs^t.  On  le  nomme  port  Trabuc  ;  au 
fçndi  dei;ce»  port ,  du  côté  du  nord ,  il  y  a  deux 
petits  '  éoueils.  ejGbtK)u1'és;cle  roches  sous^  Teau  ;  on. 
x^ouillie  au  ^  sud  *  ouest  desdits  ,-  depuis  six  jusqu'à 
dit  Wassi^su  On  peut  mouilier  aussi  entre  ledit 
cap  <ct»iU  fait  reafoncemem  et  les  écueils^  par 
sept. à  imi  liasses  d'eau.  Les  petits  bâtimens 
peUKftnL  iwuiUcr.  aa  nord  des  écueils ,  c'est-à- 
dire  ,  entr'eux  et  Tisle  An^re  ,  par  qiiatte  bras- 
ses d*eau. 

Entre  l'isle  Anaîre  "et^  laSàrdaîgne  ,  î!  y  a  une 
petite  i^Ie  pUne  :  on  .y  mouille  est  et  ouest 
par  le?  doiize  brasses  d'eau  :  Ites  vents  d'est  et 
nord-est  en  sont  les'tifaversiers^ 

•  FaHe  €ùmte.'         >  ' 

De  Tislô  Anaire^  tirant  dans  !e<;j£ud^^03i  voit 
Si  environ  neuf  lieues ,  le  cap  de  la  Casse ,  à  t'est  v 
auquel  esc  le  port  de  Porte  Comte  >    quon  dé- 
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couvre  après  avoir  doublé  la  pointe  sud  dud\t  caj^ 
Porte  Comte  :  pour  loTs ,  vous  restez, dans  le  nord-* 
est ,  et  en  -  dedans  duquel  il  y  a  une  anse  oïl. 
calanque  dans  Test ,  qui  fait  le  meilleur  mouil^ 
lage  ;  sut  le  cap  de  .cette  calanque,  il  y  ft  unQ 
tour  :  on  mouille  en-dehors  avec  le  vent  de  nord* 
ouest ,  depuis  six  jusqu'à  dix  brasses  d'e^u ,  eu 
amarrant  a  terre  :  lorsque  les  vents  soi>t  depui$ 
le  sud  sud-ouest  et  ouest ,  on  va  dans,  le  fonct 
du  port  4  où  on  y.  est  bien. 

Ne  pouvant  pas  prendre  ledit  î^prt;e  ;Gomt^  j 
à  cause  des  vents  de  nord  et  nord*ouest ,;  i}  faujjî 
côtoyer  la  gauche ,  et  aller  mouiller  au  nord** 
ouest  de  la  ville  de  VArquier  ,  par  six  jusqii'à 
dix  brasses,  d'eau  ;  ppuT  Iprs  voui  avez  use  pe<>. 
tite  fsle  ,  dans  le  nord  ae  laquelle  on  peut  moDil« 
1er  à  l'est  i  t^est  à  dire,  entfe  Tisle  et  la  Sardatgne* 

lËiade  de  VHùrUtan.  /    '' 

Sur  le  milieu  dé  k  côte  ^  ouest  de  l^sté  dâ 
Sardaigne,  est  la  rade  de  rHprisran.  LorsquonjÇ 
veut  aîier  mouiller ,  venant  du  large ,  on  décou-- 
vre  une  haute  montagne ,  sur  le  sominét  de  la^ 
Quelle  il  y  a  une  pointe  qui  figure  comme  le  groi 
doigt  de  m  main ,  aussi'  on  Tappelte  le  -gros  do^t 
de  ITfoiistaii  :  on  gouveriie  droit  iùr  là  monta* 
gne  ,  et  en  aipprochant  la  côté  on  s'apperçoît  d^ 
deuit  isletls ,  dont  le  plus  au  sud ,  qui  est  lé  pluà 
petite  se  nomme  Cùissè  de  Doile  ,  et  fe  plui 
au  nord  j  Mal-de- Ventre*  Vous  découvrez  en-f 
^uîte  uii  grand  enfoncement  ,  qui  est  lé  golfe 
de  THoristan ,  formé  par  le  cap  Ste.  Marie  et  lé 
<îap  de  la  Frasque.  Lorsque  vous  voulez  rnoùil* 
1er  au  nord,. il  faut  ranger  le  cap  Sté.  Bfariéy 
«ù  il  y  a  une  tour  que  ^vous  laissez  à  ^mp}}^\ 
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Cb  s'en  écartant  avec  discrétion  ,  attendu  qiieV 
que  peu  de  haut  fond  qu'il  y  a  au  bout  du  cap; 
TOUS  allez  motriller  à  Test- nord-est  de  la  seconda 
tour  qui  est  en-dedans  du  cap.  Si  vous  voulez 
^ller  mt)uillei^  au  sud ,  H  faut  gouverner  sur  le 
cap  de  la  Frasque  «  que  vous  laissez  à  droite ,  er 
couriif  dans  le  golfe  jtisquà  Ce  que.  vous  âyie^. 
passé  une  pointe  basse  ,  à  Tabri  de  laquelle  vous 
ftUez  itiouitler  par  les  quatre  à  cinq  brasses  deau, 
fond  de  vase  »  qui  est  le  même  par-tout  \e  golfe," 
en  y  entrant ,  la  montagne  vous  reste  vu  peu 
à  droite. 

Rade  SL  pierre. 

Dans  le  sud-ouest  4^  Pisle  de  Sardaîgne,  ttt 
la  rade  St.  Pierre  ,  par  trente  -  neuf  dégrés  de 
latitude.  Lorsqu'on  veut  entrer  dans  la  rade ,  en 
venant  de  la  partie  da  ^ud.i  il  faut  gouverne! 
entre  l'isle  St.  Pierre  et  Tisle  St.  Antioche ,  qur 
est  la  plus  au  sud ,  et  faisant  rqute  dans  la  r^e 
4e,  pour  éviter  les  dangers'  qui  sont  le  long  de 
la  côte  de  Su  Amiocl^ ,  il  faut  tenir  Tislet  la 
Taureau,  qui  vous  reste  au  sud ,- toujours  ouvert 
avec  St.  Antioche,  et  aller  mouiller  par  cinq  à 
$iz  brasses  d'eau ,  vi^i  2^*vis  le  village  de  risieSt.^ 
Pierre,  qui  est  à  votre  gauche,  en  vous  tenant, 
un  quart  de. lieue  au  large;  mais  pour  le  meiK 
ieur  rnquitlagç ,  il  faut  passer  au  nord  de  l'isie. 
St.  Aati^che  à  discrétion,  et  gouvernant  à  l'est 
et  à  r^t-sud-est,  aller  mouiller  par  cinq  à  six 
brasses,  fopdde  matte  :  il  ne  faudrait  pas  pas- 
ser beaucoup  au  nord  de  St.  Antioche ,  atten- 
du qu'il  y  a  des  endroit^  où  vous  écfaouertet 
^6ur  de  pmtta  ,  où  il  n'y  a  que  quelques  pieds 
4'eau^  ;        . 
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*   AvatEt  d  entrer  dans  la  rade  ,  par  la^  ptnîe  dit 
nord  et  avec  les  vents  de  nord  et  nord  -  ouest ^ 
il  faut  reconnaître  la  terre  dé  la  Sard^^igne  ,  et 
faire  route  sur  le  cap  Port-Paille,  c'est  une  côte^ 
Jiaute  et^rougeâtre  ,  jusqu'à  ce  qu'on  découvre 
fisle  Plane  qui  est   basse  ,  et  au  nord  de^  l'isle 
St  Pierre  ;  mettant  ce  passage  au  sud ,  vous  y 
gouvernez  dessus ,   en  rangeant  à  discrétion  i'isle 
Plane  ,  c'est-à-dire  ,  Ja  laissant  à  droite  environ 
deux  cables  ou  deux  cent  toises  ;  pour  lors  ,  vous^ 
^aîs§e^  à  votre  gauche ,  même  distance  ,  un  banc 
de  roches  qu'on  voit  briser,  et  continuez  cette 
m^ême  route  jusqu  a  ce  que   vous  soyez   vis-à-vis 
le  village  de  St,  Pierre  ,  où  vous  mouillei  à  mê-» 
Tne  distance  comme  ci-dessus,  ou- plus  au  nord 
du  village,  par  le  même  fond.    Pour  éviter  plus 
sûrement  les  dangers  qu'il  y  a  en  ehtrant  de  là 
partie  du  nord,  si  vous -pouvez  voir  l'islet  Tau- 
reau j  il  faut  le  tenir  à  faire  frion  avec  St.  An^ 
tioche   :  c'est  la  route  là  plus  sûre,   vous  passez 
lOÙ  il  y  a  le  plus  de  fond, .et  vous  votis  rangez 
ensuite  sur  le  village ,  comme  il  est  dit  ci  dessus. 

Golfe  de  Palme. 

Quand,  pn  veut  aller  au  golfe  dé  Palme ,  ve- 
nant de  la  partie  de  l'ouest,  on  trouve  au  sud 
de  Tisle  St.  Antîoche ,  qui  forme  le  cap  de  Touest 
dudit  golfe  ,  deux  islets,  dont  un,  le  plus  aij  sud, 
est  le  Taureau»  et  l'autre,  le  plus  près  de  l'isle 
St.  Antîoche ,  est  la  Vache  ,  entre  lequel  et  St. 
Anfioche ,  on  peut  passer  sans  crainte  ;  mais  il 
vaut  mieux  ranger  la  Vache  à  deux  cables  dis- 
tant, parce  que  sur  la  pointe  de  St.  Antîoche, 
il  y  a  tin  banc  de  roches. 

Ce  golfe  est  formé  par  Pisle  St  Antîoche  et 
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^e  cap  Tblare.  On  moufle  par- tout  le  golfe,  par 
quatre  ,  six  ,  huit,  jusqu'à  dix  brasses  deau  ,  bo» 
fond  :  olorsqu  on  mouille  au  nord-ortest ,  à  l'a- 
l)ri  de  St.  Antîoche  ,  on  doit  craindre  de  chas- 
ser] c'est  pourquoi  il  convient  beaucoup  d'aller 
tnouiller  au  n ord- est  du  golfe  ,  c'est-à-dire,  sut 
ia  côte  de  Sardaîgne. 

Bote. 

Au  sud-est  du  mouillage  du  golfe  de  Palme> 
test  lanse  de  Cote,  où  il  se  fait  des  chargemenjL 
de  bois  :  on  entre  dans  cette  anse  et  on  mouille 
par  trois  ou  quatre  brassés  d  eau  9  fond  de 
inatte  et  de  bonne  tenue  :  on  s  affourche  nord* 
ouest  et  sud-est  :  le-  cap  le\  plus  sud-esi  du  goifi^ 
jle  Palme ,  reste  à  lauest-quart-nordouest  :  ce 
x:ap  e^t  couvert  de  bois. 

Isle  Rousse^     . 

Entre  lé  cap  Tàulare  et  le  cap  Ma!fa*an,îf 
y  a  urietade  dans  lé  fond  de  laquelle  est  Vish 
Housse  ,  qui  n'est  pas  grande  ,  mais  elle  est  hau- 
te et  de  couleur  rougeâtre  :  lorsqu'on  veut  y 
aller  mouiller  ,  il. faut  laisser  cette  isle  à  la  gau- 
che ,'  porter  au  nord  ,  et  mouiller  pr  les  dix 
Wassés  5  au  sud  d*une  tour  qui  est  sur  une  énu- 
nence  :  on  y  charge  du  bois  à  brûler. 
'  Lorsqu'on  vient  de  la  partie  de  l'ouest  >  c'est- 
à-dire ,  du  cap  Taularè,  et  qu'on  veut  aller  mouil- 
ler à  Tisle  Rousse  ,  il  faut  écarter  un  peu  risle> 
à  cause  de  quelques  roches' qu'elle  a  autour;  et 
à  l'ouest  de  ladite  islé,  à  environ  trois  cables» 
il  y  a  une  sèche  à  laquelle  il  faut  fjiîré  attcfl* 
ÛQU,  çt  mouiller  comme  ci-dessus,  '  '/ .| 
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Cagliary.         *     .'  . 

La  vîUe  de  Caglîary  est  la  capitale  del'isle  de 
Sardaîgne;  elle  est  située  au  stid  de  laàlte  isle„' 
au  foud  d'une  grande  baye,  formée  par  le  cap  dei 
Foule,  <jui  est  à  1  onesi ,  et  le  cap  Carbonnai- 
re ,  qui  est  à  l'est  :  lorsqu'on  veut  aller  à  Ca- 
glîary, en  venant  du  cap  de  Poule  ,  sur  la  pointe 
duquel  il  y  a  un  islet  sur  lequel  est  une  touB 
de  feu,  à  labri  de  Tîsle  et  du  cap  de  Poule,, 
on  mouille  par  les  vents  d^ouest  et  nord-ouest,, 
depuis  six  jusqu'à  quinze  brasses  d^oau  ;  mais  il 
faut  être  prêt  à  mehrè  sous  voile  lorsque  le  vent 
manque  ,  crainte  d'être  surpris  par  les  vents  d  est^ 
^udest  et  nord-est.  ^ 

Du  cap  de  Poule  ,  faisant  ronte  au  nord-est, 
on  va  droit  devant  la  ville  deCagliary,  laissant 
à  la  droite  le  cap  Ste.  Elie,  sur  lequel  sont  les 
Infirmeries  :  on  mouille  au  sud-quaft-sud-ouest 
de  la  ville ,  depuis  quatre  jusqu'à  dix- huit  bras- . 
ses  d  eau  ,  bon  fond  :  on  s  affpurche  nord-ouest 
et  sud-est,  ou  mieux  si  on  veut  :  on  se  met  plus 
près  de  terre  en  amarrant  sur  le  Bureau  de  la 
Santé ,  qui  est  sur  le  quai ,  et  en  piettant  l'an- 
cre au  sud  ouest.  C'est>une  belle  et  bonne  rade. 
Le  vent  de  sud-sud-est  y  donne  grosse  mer  ;  maî^ 
le  vent  n'y  entre  pas  souvent. 

Quand  on  veut  aller  mouiller  à  Cagîiary,  ve- 
nant du  cap  Carbonnaîre  ,  il  faut  faire  route  à 
l'ouest-nordouest  ;  étant  avancé  dans  la  rade , 
vous  découvrez  le.  cap  St>e.  Elie  ,  sur  lequel  sont 
les  infirmeries  ,  qui  vous  paraît  isolé  ,  ayant  une 
grande  tour  ronde  dessus  ;  et  au  bout  dudit  cap, 
un  petîi  islet  fort  près  de  terre  que  vous  écar- 
tez un  peu,  à  cause  duoe^ sèche  qu'il  y  a  tout 
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|)roche ,  et  vous  aUez  moaîllelr  devant  h  ville; 
comme  ci^'ctessus*   '  ' 

Mouillage  d0  Vlsle  Taulare  sur  VJsle  de 
Sardaigne^ 

L1sle  Taulare  est  dans  le  nord-est  de  Vîsle  cl» 
Sardaigne  ;  lorsqu'on  vient  de  la  pvtie  du  su4- 
çst,  et  qu*pn  veut  aller  audit  mouillage,  anap^ 
perçoit  risle  Taulare  qui  est  fort  haute  et  escait 
pée ,  ayant  le  çap  du  nord  un  peu  bas ,  faisant 
Ja  figure  d*un  pain  dô  sucre.  Il  faut  donc  ran-? 
ger  risle  Taulare  de  près ,  en  passant  entr  elle 
et  risle  Molare ,  qui  lui  feste  au  $ud;  on  peut 
passer  aussi  entre  l'isle  Molare  et  la  Sardaigne; 
dès  que  vous  aurez  passé  entre  les  deux  isles, 
faites  route  au  nordouest  :  on  va  mouiller  kk 
Tade  de  Taularç  ,  depuis  douze  jiTsqua  huit  bras» 
ces  d*eai|  ;  oô  s*affaurche  nprd-est  et  sud-ouest, 
ou  bien  on  met  l'amarre  sur  Tisle. 

Si  on  vient  du  nord ,  ^t  qu'on  veuHle  passer 
entre  Taulare  et  ta  Sardaigne  (  c'est- à  dire ,  à 
J'ouest  de  Taulare  )  il  faut  s  éloigner  de  lislc 
Taulare  5  et  tirer  sur  une  petite  îsle  basse  que 
vous  laissez  à  droite.  Pour  lors  vous  laissez  tooi 
les  petits  écueils  qui  sont  sur  la  pointe  de  l'ouest 
de  Taulare ,  à  gauche  ^  et  aussitôt  après  les  avoir 
passés  ,  vous  vous  rangez  sur  la  gauche  pour  aller 
>nouiller  comme  il  est  dit  ci*- dessus.  Cest  une 
îrès- bonne   rade. 

Port  Longue  Sarde. 

Au  nord  de  l'isle  de  Sardaigne,  se  trouve  le 
Port  Longue  Sarde  ,  dans  les  bouches  de  Boni-» 
lave.  Venant  de  l'ouest  et  À  Tçst  quart;^iïotd-est 
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ie  risle  Anaire  )  distant  dix -huit  lieues,  vous 
trouvez  le  cap  de  Longue  Sarde  ,  qui  est  bas 
et  rond  avec  une  tour  dessus»  A  environ  deux 
lieues  à  Test  de  ce  cap ,  vous  voyez  une  gran^ 
ûe  tour  ronde  un  peu  élevée  ,  avec  une  mu- 
raille ,  y  ayant  une  petite  plage  avec  un  petit 
ëcueil  noir»  Après  avoir  reconnu  ladite  tour,  si 
vous  allez  mouiller  audit  port  ,  il  faut  couver- 
s^er  sur  la  tour,  en  la  laissant  un  peu  à  drc/ite, 
;i'ous  découvrez  le  port  qui  est  beaucoup  profond. 
Vou&y  entrez  par  sud  sud-ouest  ;  et  lorsque  vous 
'êtes  dedans ,  vous  voyez  une  vieille  masure  à  Im 
gauche,  et  vous  mouillez  avant  de  lavoir  passée i 
par  quatre  brasser ,  en  mettant  lamarre  à  terre. 

<i4"     '      M  .  Il,  Il         iiLii  i|  'il  II        \  Il  Mjm 

D  E  S  C  RI  P  T  I  O  N 

De  risle  de  Cor^Ct 

Cap  de  Corse. 

JLjE  cap  de  Corse  est  celui  qui  s'avance  le  pîu» 
vers  le  nord  de  toute  Tisle  ;  il  est  de  moyenne 
hauteur  proche  la  mer ,  maî^  sur  le  tèrrein  il  j 
a  de  hautes  montagnes  :  tout  proche  la  pointe 
du  cap  de  Corse ,  il  y  a  une  petite  isle  presque 
ronde ,  assez  haute  ,  sur  laquelle  on  voit  une  tour 
de  garde;  on  peut  passer  à  terre  d'elle. 

Vers  Test  du  cap  de  Corsé  ,  il  y  a  un  peti 
d*enfoncemetit  avec  une  triage  de  sable,  devant 
laquelle  on  pourrait  mouiller  poyr  les  vents 
d^ouest  ,  mais  11  ne  faudrait  pas  s'y  laisser  sur- 
prendre aux  rems  d'esiC  ou  de  sud-est* 
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Cap  Sagry. 

A  quinze  milles  au  sud  •  sud  *  est  du  cap  de 
Corse ,  est  le  cap  Sagry  ,  qui  est  une  grosse 
pointe  qui  s'avance  un  peu  au  largç. 

La  Bastide. 

.  A  vingt  quatre  milles  au  sud,  cinq  degrés  ven 
Pouest  du  cap  Sagry  ,  est  Tétang  de  BrigogHi, 
con^munément  appelé  la  Bastide  ,  qui  est  une 
vaste  étendue  de  marécages  et  un  grand  étang 
jiu  milieu  ,  où  autrefois  il  y  avait  bon  jfnouilla^ 
ge.,  mais  présentement  il  y  a  très  peu  d'eau,  et 
il  n'y  peu  entrer  que  de  petits  bâtimens. 
^  Généralement  toutes  ces  côtes  sont  fort  hautes 
et  très-peu  habitées  ,  et  fort  dangereuses  avec  les^ 
vents  à  Test  et  .sud-est. 

Cap  Sino. 

A  environ  dix-huit  milles  au  sud  quart  de  sud- 
est  de  la  pointe  de  la  Bastide,  est  le  cap  Sino, 
qui  est  celui  qui  s'avance  le  plus  vers  l'est  d» 
toHtè  Tisle  de  Corse;  il  est  de  moyenne  hau- 
jeur  proche  la  hier  ,  mais  tout  proche  ,  il  y  a 
une  haute  montagne  en  pain  de  sucre  ,  et  un 
petit  village  et  quelques  tours  de  garde  sur  des 
pointes. 

Danger. 

.  Vers  le  noid-e^t  de  la  pointe  du  cap  Smo  i 
a  environ  cinq,  a  six  milles  ,  il  y  a  une  roche 
très  dangereuse  ;  ^t  à  Test  de  ce  cap  >  à  la  me* 
me  distance.,,  il  y,  e,n  a  une  autre  aussi  fort  dan- 
gereuse; c'est  powqjuoî>  il  nea  £aut  point  ap- 
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procher  plus  de  neuf  à  dix  millet ,  pour  ne  tieà 

risquer. 

Cap  Mescaritj. 

A  environ  nente  milles  au  îud-siJd  ouest  dtt 
cap  Sino  »,  est  celui  de  Mescario ,  qui  est  une  au» 
tie  pointe  avancée  tii\  peu  en  mer  ,  et  dans  les 
terres  ce  sont  toutes  hautes  montagnes;  du  côté 
du  noid  et  tout  proche  9  il  y  a  une  petite  isle* 

Porto- f^eckio^ 

Est  une  grande  baye ,  dans  laquelle  on  peut 
mouiller  plusieurs  vaisseaux  et  galères  ,  et  y  être 
à  couvert  de  plusieurs  vents. 

Elle  est  située  du  côté  de  lest  de  llsle  de 
Corse  ,  vers  la  pointe  du  sud  ;  sa  reconnaissance 
est  facile ,  principalement  venant  du  côté  de  t'est  ; 
on  y  voit  une  h^ute  montagne  hachée  ou  deii* 
telée  ,  très  -  facile  à  connaître  y  et  dans  une 
basse  terre. 

Le  Porto  - Vechîo  est  tant  soît  peu  plus  au  sud 
de  cette  terre  j  lorsqu'on  approche  du  port ,  oa 
voit  quelques  petits  écueîls  comme  des  bateaux 
qui  sont  dehors  l'entrée  :  il  y  en  à  im  droit  par 
le  milieu  de  lentrée  ,  à  pne  demi-lieue  au  larw 
ge ,  et  l'autre  proche  la  pointe  de  la  gauche. eu 
entrant,  à  porçée   de  fusil. 

A  lest-sud-est- de  réciieît  du  nord  ,  à  envîrofi 
deux  cables ,  il  y  a  une  sèche. 

La  pointe  de  la  droite  en  entrant  est  fort  hatt- 
te  ,  sur  laquelle  il  y  a  une  tour  de  garde  et  quel- 
ques rochers  hors  de  l'eau  auprès  ,  et  des  plage? 
de  sabte. 

On  voit  une  autre  tour  du  côté  de  1  ouest  de 
l^enlrée  isur  une  moyenne  pointe  ;  elle  est  en^ 
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tourde  cle  plusieurs  rochers  hors  de  l'eau  et  àileuî 
^'eau. 

Entre  ces  deux  pointes ,  il  y  a  un  peu  d'en- 
foncement et  une  plage  de  sable ,  avec  une  pe- 
tite rivière  où  on  peut  faire  de  l'eau. 

A  deux  milles  à  l'ouest-nord-ouest  du  cap  Ciglr, 
'.il  y  a  une  grosse  pointe  fort  haute  qui  fait  Ten- 
;trée  de  ce  port  »  au  pied  de  laquelki  est  une 
pointe  de  sable  qui  s'avance  sous  l'eau  un  cable 
et  demi  au  large ,  à  quoi  il  faut  prendre  garde: 

11  ne   faut  pas  non  plus  ranger   trop   sur  la 
^droite  i  ni  approcher  trop  près  de  la  pointe  du 
fond  où  est  cette  tour  ,  car  il  y  a  des  rochers 
sous  Teau  fort  au  large. 

Dans  le  fond  de  cette  baye ,  vers  le  sud- ouest» 
il  y  a  une  citadelle  en  assez  mauvais  ordre,  â- 
tuée  sur  le  haut  d'qne  colline  ,  et  au-dessous, 
dans  le  fond  de  la  baye  ,  il  y  a  une  grande  pla- 
ge de  sable  et  terrein  bas  ,  où  est  un  étang  et 
quelques  gros  arbres  de  pin. 
,  Presque  partout  le  fond  de  cette  baye,  dû 
côte  de  l'ouest  ,  il  y  a  une  quantité  d  écueils 
hors  de  l'eau  et  sous  l'eau  ,  ainsi  il  ne  faut  point 
.«n  approcher. 

Mouillage. 

Voulant  donc  entrer  dans  le  Porto- Vechîo,  pre- 
Tnièrement  venant  du  côte  du  nord,   il  faut  lais- 
ser les  écueils  de  lentrée  sur  la  gauche  ;  et  si 
.on  vient  du  côté  du  sud  ,  on  peut  passer,   si  on 
.veut,  ai/k  milieu  de  ces  gros  rochers  ,  dont  nous 
venons  de  parler,  qui  y  sont;  ou  entre  le  cap 
Ciglî  ,  qui  est  la   pointe  du  sud  -  est  de  Porto- 
,  Vechio  ,  et  le  premier  écueil ,  où  il  y  a  dix  bras- 
,.ses  deau;  ensuite  s'écarter  de  la   pointe  de  la 
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latiche ,  à  dause  de  cette  pointe  de  sable  mtof^ 
tionnée  ci  devant.  -'* 

Lorsqu'on  l'aura  doublée ,  on  conduira  le  long^ 
de  cette  côte  jusques  au  proche  dune  petite  isie' 
qui  est  du  c6té  de  la  gauche  en  entrant  dans  lé* 
fond ,  où  on  mouille  au-dehors  de  cette  isfe  , 
par  trois,  quatre  et  cinq  brasses  d'eau  ,  fon<JÊ 
d'herbe  vasetrz;  la  commandante  peut  porter ,  n 
elle  veut,  une  amarre  sur  cette  nie.  ^ 

On  ne  voit  presque  point  la  mer  du  large , 
à  cause  des  pointes.  La  latitude  est  41  degrés' 
39  minutes.,  et  la  variation  de  16  dégrés  nord* 
ouest. 

Le  traversier  de  Porto -Vechîo ,  est  Test-nord- 
est  qui  y  donne  à  plein  ;  mais  on  ne  le  sent  point 
dans  le  lieu  où  on  est  mouillé» 

Isles  des  Gary^ 

Vers  le  sud  de  la  dernière  pointe  de  Porto-j 
Vecbio ,  qui  est  Je  cap  Cîgli ,  à  environ,  six  mîT- 
les,  il  y  a  une  petite  isle  ronde ,  et  quelques^ 
autres  écueils  hors  de  I  eau  aux  environs  du  cqtek 
de  l'est ,  qu  on  appelle  isles  de  Gary  ;  on  peut. 
pas|^  à  terre  d'elle  san^  aucune  crainte. 

Cap  Santa  Messa. 

A  environ  quinze  milles  au  sud -ouest -quart^^ 
de-sud  du  cap  Cigli ,  ^st  le  cap  Santa  Messa  oijr 
Meza,  où  entre  les  deux  ^  il  y  a  un  enfonce-^ 
ment ,  et  quelques  plages  de  sable  ;  le  cap  Saniat 
Messa  ,  est  une  longue  pointe  qui  s'avance  en 
mer  ,  et  qui  est  de  moyenne  hauteur ,  sur  la-* 
quelle  il  y  a  une  tour  de  garde  ,  et  presque  par 
le  milieu  de  cet  enfoncement ,.  il  y  en  a  vh^ 
Itutre  sur  une  éminencet 
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.  Do  c6fé  du  nord  de  U  pointe  Santa  Vlémi. 
il  y  a  un  peu  de  plage  assez  enfoncée ,  où  on: 
]K>uiTait  mouiller  da^ns  un  bespii»,  pour  les  vents 
de  sud-sud-ouest  ^t  ouest  :  on  y  est  par  huit-à 
dix  brasses  d'eau  >  fond  dlierbe  vaseui. 

A  environ  un  mille  et  demi  vers  le  sud  de  b 
pointe  de  Santa  Messa,  il  jr  a  un  gros  écueil 
nors  de  1  eau ,  et  plusieurs  autres  en-dehors  dsi 
lui  :  k  trois  à  quatre  milles  loin  vers  le  sud- 
ouest  du  premier  écueil ,  il  y  a  un  banc  de  ro* 
f;hes  sous  l'eau  »  qui  continue  environ  deux  imW 
les  dans  ee  mùm^  ruinb  de  ve>nt. 

De  même  du  côté  de  la  pointe  Santa  Massas 
venant  vers  cet  écueil ,  il  y  a  plusieurs  roches 
4ussi  sous  l'eau  y  qui  vont  presque  à  moitié  che« 
min  de  lun  à  l'autre^ 

On  ne  peut  passer  entre  le  premier  écueîl  dô 
Santa  Messa  et  Cleu«  du  large  ,  quoiqu'il  sem- 
ble y  avoir  passage ,  car  il  y  a  tout  plein  de  ro« 
clies  sous  Veau. 

Mais  on  peiit,  passer  entr'^eux  et  les  îsles  des 
Gary,  dont  nous  avons  parlé. 
'  On  peut  encore  passer  avec  des  galères  entra 
le  cap  Santa  Messa  et  le  premier  écueil ,  ran- 
geant à  discrétion  recueil  pour  éviter  ces  rocher 
sous  Teau  qui  sont  au  cété  du  cap  ;  il  y  a  tout 
auprès  treize  à  quatorze  pieds  d'eau  ,  mais  ayant 
défait»  cet  écueil,  ijl  n'y  a  pltis  cieii  à  craindre: 
pn>  voit  le  fond  fort  clair ,  et  ou  y^  peut  passer 
hardiment  5  je  dis  dans  un  beatt  temps  que  U 
Hier. ne  cave  pas. 

.  Il  faut  aussa  av^ir  égafd ,  après  avoir  doublé 
ledit  écueil,  de  gaurenter  sur  le  cap  de  Bonnet 
de  3wS  y  pour  éviter  les  ecueils  de  la  gaudtt 
«pu  çiont  proche  cqIuî  dont  noue  avons  parlé* 
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Pointe  appelée  Bonnet  de  Juif,  ^ 

A  environ  huit  à  neuf  milles  vers  le  sud*Quest^^ 
du  cap  Santa  Messa,  est  une  pointe  de  moyenne 
hauteur ,  qu'on  appelle  Bonnet  de  Juif  ;  entré 
ces  deux  poinies ,  il  y  a  un  peu'  d'enfoncement' 
et  des  terres  basses  bordées  de  plages ,  devant 
laquelle  on  peut  mouiller  par  des  vents  de  nord'% 
ouest  et  ouest. 

'  A  rextrémité  de  la  pointe  du  Bonnet  de  Juif, 
il  y  a  un  gtos  écueil  auprès ,  et  quelques  autres 
séquantes  s  vers  le  sud- ouest  de  cet  écueil,  a 
environ  un  cable  ^  il  y  a  une  sèche. 

Du  côté  du  sud-ouest  de  ladite  pointe ,  il  j 
a  une  autre  petite  isle  platte  ,  et  quelques  to* 
ches  à  fleur  d'eau  et  sous  l'eau  très-dangereuses. 

On  peut  néanmoins  passer  avec  des  galères^ 
entre  cefte  isk  et  la  pointe  du  fiotinet  de  Juifv 
rangeant  à  discrétion  les  écueils  de  cette  poiniMP 
plus  proche  que  Tisle  platte,  et  continuant  eettei 
r<)ute  vax  pw  de  temps ,  pour  éviter  la  sèchef  qu* 
est  auprès  du  Bonnet  de  Juif  ,^  après  quoi  iin'yi 
a  plus  rien  à  craindre. 

Cap  Blanc.  { 

De  la  pointe  du  Bonnet  de  Juif  au  cap  Blanc , 
îl  y  a  environ  une  petite  lieue  V  l'ouest  quart, 
de  sud-ouest. 
Le  cap  Bland  est  une  longue  pointe  de  roche^ 
.  blanche  doit  dérive  son  nom ,  auprès  duquel  U* 
y  a  un  gros  écueil  hors  de  l'eau  :  cette  pointe^ 
est  la  plus  voisine  de  Ti^le  de  Sardaigne ,  donc 
elle  n'est  éToîgnée.que  de  dix  milles  :  on  voit 
aussi  dans  ce  passage  trois  à  quatre  grosses  U^ 
les^  le  Ipng  de  1»  poime  du  Qord  de  Sardaigne**^ 
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^ifon  appelle  les  blés  de  la  Magdelaine  ;  de  idf^ 
te  qu'entre  ces  isles  et  la  petite  isle  platte  qui 
«st  proche  la  pointe  du  Bonnet  de  Juif,  il  ne 
reste  plus  qu'environ  six  milles  d'ouvertiure ,  qui 
est  ce  qu'on  appelle  canal»  ou  bouche  de  Bo- 
niface. 

On  y  peut  passer  facilement  au  milieu  avec, 
iet  vaisseaux ,  rangeant  un  peu  plus  les  isles  de 
la  Magdelaine  ou  là  Sardaigne  que  laCotse,  et| 
$ur-tout  prendre  garde  aux  grands  cuurans  dea^ 
marées  qu'il  y  a;  pourvu  qu'on  ait  le  vent  fa^ 
vorable ,  il  n'y  a  rien,  à  craindre. 

St.  Boniface^ 

Â  environ  trois  milles  au  nordouesrt  dtt  cap/ 
Blanc ,  est  l'entrée  du  port  St.  Boniface ,  facile* 
à  reconnaître  par  la  pointe  de  la  droite  en  en* 
|raat,  qui  est  fort  haute  et  escarpée  vers  lamer^ 
eit  remplie  de  taches  blanchei  :  sut  le  haut  de 
cette  pointe  ,  il  y  a. une  forteresse^  et  sur  lau-^ 
Ue>  pointe  un  oratoire  ou  chapelle  de  Ste.  Thé*^ 
rfbae^ .  * 

Entre  le  cap  Blanc  et  cette  pointe ,  il  y  taxa* 
peu  d*enfoncement  et  une  plage  de  sable. 

La  pointe  de  la  gauche  en  entrant ,  est  aussi 
fort  haute  ,  et  semble  presqu'isle  ;  au-dessous  de 
la  forteresse ,  du  côté  de  l'entrée  du  port ,  on  y 
Voit  une  grosse  grotte. 

Près  de  cette  pointe  vers  Test ,  îl  y  a  niie  ro^ 
che  sur  laquelle  il  n'y  a  que  quatre  pieds  d'eau, 
mais,  elle  n  est  pas  plus  de  quiaze  toises  loin  de 
terre. 

L'entrée  du  port  St.  Boniface  ne  se  peut  voir, 
à  moins  qu^on  ne  soit  par  soti  travers  :  il  sem-r 
||Je  une  rivière  »  et  n'a  de  large  qu^environ  quatre- 

'  viiïgC 
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Irmgt  toises  par  les  endroits  les   plus*1arg«,'  eiS 
ehviron  tine  demi-lîeue  d'enfonc'çniént. 

A  rentrée  ,  il  j  a  quinze  y  quatorze  et  douze 
brasses  d*eau;' «ur'la  g^auché  eh  entrant,  un  pçrf 
au  dedaps ,  ir y  à  deux  ou  trois  écuells  hofs  dé 
Teaa  5  mais  on  les  peut  ranger  i^l  hy'^'dix% 
conduire 'toupurs  f^i  le  milie^u  j^sques  au  foiiii' 
et  devant  la  ville^j  oïl  H  y' a  eucore  cinq  à  sîii 
brasses  d'eau  ,  n'aj^Mit,  rie^^  -  a  craindre  tout  au 
long,  de  part  et  d'autre  de  cette  rivière  »  la  côte 
ait  £ort  b^ut^-«l  li^tte.  ^     - 

Dàhs  lé  fond  dé-  tc^  port  ^   éxxt  '^la  droite  feî* 
«ntrant,  U  y  a  une  citadelle  consTidêrâ&lé  anprè*' 
d'une  petite  ville ,  e£  ^H^ïques  maisons  qui  sont 
sur  le  bord  de  la  mer  ^^du  mêmp  f^^^A*    ' 
^^O'n  mouille  ordînaîrè*nVèi;it  Upvaiit' la' |^^^ 
proche -de  ces  maiSôni ,'  <m'  on  a  îa^pèupe  ,  àj/ani 
tin  fèr  en  rner,  et  trofisâmarteS  k  terré  dj5*'bart 
et  d'autre  ,  '  car  'ôri 'n^y'peiir  cas  évrter  3'^on"^ 
est  par  quatre,  cinq  et  six  bràssfes  fl'eâu'j  fontl 
de:  vase.'"-   "■  '      '/'---•   -'  '-'    •---'-  •  -i ''oo 

On'  fait  de* l'eau"  dàfii  le  fond  du  port ,"  'é4 
trois  k  qnatre  endroits  dan^  1^  prdins  :  îftitréè 
du  port'  est  au  sûa-sud-duest'qui*3rVlbtiiiè  apïiefni 
mais  dans  le  fond,  où  on  est  mouiljé  ,^^on  ne  voit 
point  la'inèr  du  large',  ensuite  le^ port  gît  est  et 
Gii^esti jusqi||gs  au  fondr  .i^-f;/;    t 

La  jatitu^e^  fi&t  4j^  idégré^i  J84  ininuie^ ,  et  I* 
yaiiatioh.de  14  à, 16  degrés  nord-ouest^,   l 

•t  ^       .  .   ' •      ,.■.•'•»•,■• 

C/ip  de  'Son,  \    . 

A  ënvîtetî  cinq  milles  à  l'onéjst  de  V^nirée  é\i 
t^%  dé  St.  Bpnïfece^^est  Ite  cap  de  Soii ,  ';qUf  est 

A  a 

Digitized  by  VjOOQiC 


970         PORTULAN  DE  LA.  MER 
une  longue  pointe  avancée  en  mer  vers,  le  sud- 
ouest  ;  elle  est  de  moyenne  hauteur ,  d'une  ro- 
che noirâtre  et  hachée.  Proche  pette  pointe ,  sont 
ôuelques  écueils  hors  de  Teau  ;  entre  ces  deux 

Î>ointes  ,  il  y  a  un  peu  d  en^fonçenient ,  et  au  mi- 
ieu  une  petite . calanque  de  rochers^  à  lentrée 
àe.  laquelle  il  ,y  a  un  islet  ,/et  proche  «d^uue  au" 
tre  pointe  sont  quelques  écueil^. 

Cap  Fietick  * 

A  seize  milles  vers  le  ncftit-  o«iesr  dû  4cap  de 
Son  ,  est  le  cap  Fieno  ;  entr^  les  deux  ,  il  y  a 
un  grand  enfoncement,  et  qtielques  petites  pla- 
ges et  rochers  ^  long  des.,  pointes  >  majis  ils  .sçnt 
proche  jiétçrrê^  ...,.,       :  .  .  ,ct 

D^f  le  fond  de  cet  e.ojÇopcement ,  îl^ya  une 
petî'te  villjç  3ur  le  bord  de  là  mer ,  qu'on  appelle 
Figarî  ]  uû  peu  plus  à  l'op^^si:  <de  ÎFigari ,  .  est  une 
tput.de  i^i^de  sur  une/^gr/^^Ci,  poime  ,  et  auprès 
îl  y;  a,  unfi^  -espèèo  de  ciiâ^eau  quatre  sur  ime 
colline  :  proche  cette  pointe  ,  il  y  a  un  gros  ro* 
cher  çoiitigu.,  qui^est  &>I;^,  aigu /et  ressemble  de 
loin  à  «ûe,  tour.  A  la  |vointe  du  cap  Fieno,  il 
y  a  vin  gros  çcueil  et  quelques  petits  auprès. 
-^     '  '         •  '  - 

•    Dàn'Siêrs  nbmtnês'îei^  Moines:  ' 

A  Pouest*  nord -ouest  du  cap  d^  Son,  trdse 
milles  5  «É*ùin<^  nàîlles  dr^t  ào  sfitd  du  cap  Fieiio, 
îl  y  a  un  bartc  d^  -rooli^rs  hors  de  4 'eau  et  à 
fleur  d*eay  ;  il  y  en»  a  sous  Ueau  qui  s'avancent 
fort  loin  vers  le  sud-oûë^r  dêsdits  rochers,  de 
inêw^du.  çôîfi  de  l'ès^^s^^iq^  4^  xeux,  qui  $Dnt 
Jiors  dp  l'^J^^  ;<  il  y  ai  ^cor^  .nn^.  fiutrç  Uiiifvéei 
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4e  îoches  sous  Teau  à  un  quart  de  lieue  loinj 
^i  bien  que  ce  banc  a  environ  trois  milles  do 
long  ,  et;  git  presque  nord  est  et,  sud-ouest  :  si 
on  veut  passer  à  terre  de  c$5  rochecif^  il  fauc 
passer  presque  par  moitié  chemin  de  la  côte  aii|C 
rochers  qui  sont  hors  de  leau  ;  et  si  on  passtf 
au-dehors ,  il  faut  s'en^  écàPter  plus  .de  ' deux  mil- 
les; il.  uy  a  rien  à  craindre  en  passant  à  terra 
d'eux  y  pourvu  qu  on  ;fange  un  pçju'  plus  la  cône 
que  lës'iécfueils.  •     -    •       '  '      '    '  ' 

r  "'         Cap  ^^egrit  -  *""•'  "^ 

.     .-  -i'  '11'  •^-       •-  '        '-^  .'■» '  •    * 

A;  eipv^f^n.  Cinq  nfiitles  veçs  je  itbtd^ ouest ^uatt 
de.iiftrdt(du{ccap  Fieao  ,  ^tr  1#  cap^  Negret ,. sac 
lequelîiiij;  a  ,une  tour  dç. garde  !^;  .à  la  pdnte 
de  ce  cap  /sont  deux' gros  écueils  et  quelques 
autres  .pc^ts:,  mai$»  il>.jîpiï|op?eçJÈie  de  tétre^  oa 
en.  peut  passer  assespro^bei      .  —  r-    :>  tjm-,  y\ 

.  J/V[  einx^on  quipf^  inUte$  au  »ar4-n9i?J-pi|es^ 
du/^c^p  ;|Negret ,  est  la,  pointç  d^,^F4ff^lf^ 

îf^i^xff^r^, -qp('<^  8ppellp.^.goJJfe,43U îCamppdf* 
lifiore. .  j)ans^le  fo^uj  .9^  y;vqîï;.tr9Î^.tp^r:Çde,g^S^ 
-4f/KP  #^  :P!?^^^?f:  éleyées. ,  et  proph^  ^0ej,  c.^ 
pQn^tçs^^,..^^^^taWrU?j»fi|o^  il  j;-*  qnfkuea 
p^;4t^,,plc^|iBs  dei,?|afei^.j?fl,:  OH  1;q|i 

î)Oj^pra{j:  mpjuiller  i^yec  Jef yV^n^^  ^5  ][a  lerrft;  offaî5 
itiiB  laudrait  pas  s*y  laisser  surprendre  aiAX  irejo^ 
du  large,  car  on  ne .^lOUl^'ait  s'en  retirer. 

Sur  la  jpointedù^^^à^  â'Ajâzo,  il  y  a  une  tour 
4e3gai,ie5,,on  en  voit  ^jtrpâ^  amr^s,  .^ Jpftg  i^^^ 
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^os  éctieïls  pracbe.  de  «cette  poirife,  e^  pfirSettè^ 
'jietits  au'^  èiivirons^i  et  u«e  petite- plage'dë^satiléi' 
Loràqu'dil?  \46nt  du  tùtè  éa  Siid  le  lohg  de  ik 
côté  i    on  lie  pew  voir  ces  tours  j  à  moin^d'êtte^ 
.par  ieurs»  -travers*  •       •      -      »  .  :     .  t 

•  Colfe  d'yijuzo^Qw  la*  Hiac^^     .  ;  . . 

'^'  I  A  ^nyîyoïi'doiiz^e  milleVâii  .ijoj-d.  quart, de  jipM- 
'©ùësf,  cuié[  degrés  veïs  lo«est  dç  la..pqi|]te  (|^ 
sud  du   goljfe   d'Ajazo  ,    est  le   cap  Sangonairë, 
proche  lequel  sojîi-.ljtiç/l^]»*^  même  nom;  en- 
tre ces  deux  pointes",  est  le  gblfe  d*Ajazo ,  qui 
'«.^^îirvttôff^ljerijtlilbis'de  prôfbhdèni^.  DSîte'l^  fond, 
iluy<  îa  r^iie  gWftd^'  plbfee  dô-^àâbf^  te^'^Aft  terrcih 
tfbrb^lfa^i  et  au  niifte^^ôetduès  ^ééuèlli'liors  dé 

no  JLaiiriile:jtt*A|a^qeJtî*dans  Te  fond  dé'  té  goîfe 
du  côté  du  nord  ,   sîtii^^^sçr  tine  p<^îhrë  ttèi  mô-  • 
yenne  hauteur  ;   à  son  extrépiité  >  Uy  a  «ne  for- 
teresse à  qitâtte   ba^^fôftP  q\&  défërfdent  les  ap- 
proches  du  mouillage  :  .911  bout  de  ceue  pointe, 
«Y%-fl\î^ttts  éclieili  h6?J  5§Tëi\i  et  sou?l'ëai?, 
'tjtHSfe'H^Àé^nt  à  uilé  ftoéne  t/o^eé'dé'fuiJt*drèït 
•*tf  Ikf^^.  *^qôoK  ii^  fefiV^c^r  égafy? ,  'tfrîii^ipi'- 
-ie«i8fi¥ï|<irstï\i%Ti  vîeftt^y'48fig  d^  iS-^côre  au  wrd^, 
-èùPpVè*qUê'àrm6ifie'dife'fAift  Sti  c^ip  SàïTgonaîre\ 

^Yi¥e''ftVt^\:tà^i»aiiger>6e^fé  èèt«  k^pluïi'3'uOT^^ 

"^  ^Tle^hmi}^^^^^  y  t^^à,u^cteaa^ns.^ôf  cerm 

'pomtei'^^mfè^ia-  VHteé^^M^éottVeîrPifô^ia^- 
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tins,  cpuî  est  au-delà  4ei]La  ville,  î/pn.ylest  à 
cinq,  six,  sept  et  huit  brasses  d'eajU.,  fQiid^'ber-» 
be  vaseux  ;  ox^  pcirte  uii^  amarre  à  larre ,  suivauc 
qu'on  est  .proçl^e.,      ,,      :/  ,.      .,,;,. 

.11  y  a  -plusieurs  écueils  le  long  de  cette  cô-. 
XB ,  mais  ils  sont  pw>che  de  terre  ;  îes;  v^içsie^ux 
peuvent  aussi  mouiller  en  ce  même  lieu,  taiH^^j^it» 
peu  au  large.  »  » 

A  environ  deux  mîlîes  'â  l'e^t  de  la  pointe  de 
la  ville,  il  y  a  une4:ouF,§ur-un:e/p<?fete'jiv:e|>.ên- 
tre  les  delix,  un  grand  enfpiiçeiawt.^t  .11^^  pQ*s 
tite, rivière;,  ou  on  peut  faiïe  de  .J'*€4«<     -: 

Il  ne  ftut  pas  s'avancer  plus  qu<^  je'  couvent 
des  Capucins,  et. npn;. pas. même  si  avanr,  àicau*^. 
se  de  quelques  roches  sous  l'eaii  et  4fl^ur4'eau, 
qui  sont  au  fond  de  cette  plage  et  presque  par 
le  milieu.     .  ^  ;       V 

filtre  mouillage.     ...  ..,^  j. 

Dans  le  fond  du  goffê,  vers  ïe  siid  eét  ie  }9. 
ville  ,  il  y  a  un  petit  banc  de  rocliers  hors  de 
Teau  et  à  fleur  deau  ;  fet  à  terre  d'eux  ,  xme  gran- 
de plage  de  sable  ,  çt  une  petite  rivière  aii  mîlîeii. 

On  peut  moruiller  avec  des  vàïsseaux  ,  si  on 
lie  veut,  entre  C€fs  ëcueilis  et  la  pl^^ê»  et'  passer 
par  le  côté  du  stid  des 'écueils  ;  M*  yaîsseàiix  , 
qui  ne  voudraient  pas  entrer  en-dedâiis  de  la 
pointe  de  la  ville  ,  peuvent  mouiller'  vêts  le  sud 
de  cette  pointe  ,  par  quinze  à  vingt  brassée  d-éau, 
niais  on  n'y  a  aucun  abri  dfes  vents  du  large  i 
qui  sont   furieux.      ' 

*  Les  traversiers  du  mouillage  ;  f^roche  les  Capu- 
cins, sont  les  vents  de  iud  et  sud -est,  qui  y 
donnent  à  plein ,  mais  ils  n'y  pëuvènl:*  fc^iisér  de' 
grosse  mer;  on  est  à  couvert  de'la'înfer'  et  des 
veuts  du  large  en  ce  lieu. 

A^  3 
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y  La  latitude  est  de  41  dégrés  55  miauteis ,  et  la 
variatbn  de  i5  dégrés  liord-oiiest/ 

On  peut  aussi  mouiller  avec  les  vents  de  nord 
et  nord-ouest  y  au  dedans  du  cap  Sangonairé,  où 
il  y  a  une  plage  de  sable  ;  on  y  sera  par  douze 
à  quinze  brasses  d'eau  ^  à  un  quart  de  lieue  de 
terre. 

Cap  Sangonaire. 

Lé  cap  Sangonaire  est ,  comme  il  a  été  dit, 
la  pointe  du  nord  du  golfe  d'Ajazo  :  sur  le  bord 
de  cette  pointe ,  qui  semble  isolée  ,  il  y  a  une 
tour  ronde  armée  de  quelques  canons  ,  et  tout 

£  roche  de  cette  pointe  ,   il  y  a  un  gros  écueil 
ors  dé  l'eau. 

hUs  Sangonaires.    . 

A  deux  milles  à  Touest-sud  ouest  du  cap  San- 
gonaire, est  la  grosse  isle  des  Sangonaîres ,  qui 
est  fort  haute  ;  sur  son  sommet ,  il  y  a  une  tour 
armée  de  deux  pièces  de  canons  «  et  audehors 
sur  une  petite  émmence ,  il  y  en  a  une  autre 
plus  petite  à  lextrémité  de  Tisle  ;  à  la  pointe 
âe  ceti^'isle»  il  y  a  plusieurs  rochers  hors  de 
Teau  et  sous  Peau ,  qui  vont  fort  au  large. 

Du  côté  de  l'est  de  Tisle  Sangonaire  »  il  y  a 
deux  à  trois  gros  ecueils  ;  il  n'y  a  point  de  pas- 
sage entre  l'isle  et  ces  écueils  ;  mais  entre  le 
Çros  ëcùeil  et  le  cap  Sangonaire  ,  il  y  a  environ 
quatre  à  cinq  cent  toises  de  large ,  et  six  bras* 
ses  de  profondeiM:  deau  ;  ainsi  on  y  peut  pas- 
ser avec  toutes  sortes  de  bâtimens  à  ^mi-canal  » 
en  rangeant,  tant  soit  peu  plus  Técueil  que  h 
pointe,  du  cap  Sangonaire. 
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AvûrtîsstmenL 

Les  cartes  Hollandaises  et  les  miroirs  de  metf 
et  ta  plupart  même  des  autres  cartes  ,  marquent 
les  istes  Sangonaires  à  dou^e ,  à  quinze  milles  aie 
large  de  lu  côte,  quoiquU  ny  ait ,  comme  je  vieni 
de  dlre>i  que  quatr,e  a  cinq  cent  toises  au  plus;  et 
depuis  l'extrémité  de  ces  isles  avec  tous  les  dangers , 
il  ny  a,  pas  plus  d!une  lieue  :  Cês  cartes  ne  mar^^ 
qucnt  point  aussi  une  inanité  de  rocheti  ^  qui  ^ont^ 
comme  nous  avons  dit ,  du  côté  de  test  de  ta  pointe 
du  sud  de  Visle  de  Corse;  elles  en  màfquent  de*' 
vant  la  ville  de  Calvi ,  à  t ouverture  de  cette  anse^ 
quoiqu'il  n'y  en  ait  point. 

•  H  Jaudrait  un  second  volume  pour  relever  fott- 
tes  les  fautes  de  ces  cartes  et  miroirs  ,  il  suffit  dz 
dire  quHls  sont  très  infidèles. 

Oest  ce  qui  m'obligea  ,  il  y  a  quelque  temps , 
de  donner  une  carte  de  la  Méditerranée ,  cor  Agée 
sur  m,es  observations  dans  les  lieux  où  ffà  été  ;  H 
dans  les  autres  lieux  où  je  n^ai  pas  été  ^  sur  Us  màl^ 
leurs  mémoires  que  jai  pu  trouver. 

Cap  Sabon. 

A  environ  huit  à  neuf  milles  vers  le  nord  du 
cap  Sangonaire ,  çst  le  cap  Sabon^  qui  est  une 
grosse  pointe  sur  laquelle  on  voir  une  lour  de 
garde .  proche  laquelle  vers  le  sud-oaesç  ,  il  y 
a  un  gros  islec  et  un  écueil  auprès. 

Cap  Roux. 

A  quinze  mîUes  vers  le  nord  du  cap  Sabon, 
est  le  cap  Roux  ,  qui  est  une  grosse  pointe , 
laquelle  paraît  de  loin  isolée  :  entre  les  Uetix> 
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îl  y  a  un  grand  enfoncement ,  où  ton  pourrait 

mouiller  avec  les  vents  à.  la,  terre. 

^  Cap  Lougarbe. 

A  environ  onze  à  douze  milles  vers  le  nord 
du  cap  KouZ)  est  le  cap  Lougarbe,  qui  estuno 
^To^se  pointe  fort  hachée  pat  le  haut ,  au  bout 
dé  laquelle  il  y  a  une  petite  isie  ,  sur  laquelIe^ 
(pst  une  tour  de  garde  :  on  no  peut  passer  entre 
cette  isle  et  la  terre  qu'avec  des  bateaux  ,  et  il 
ne  la  faut  pas  ranger  trop  pTès* 

Entre  ces  deux  pointes,  il  y  a  un  enfonce- 
xnent  et  quelques  calanques ,  où  on  pourrait  niouîl- 
ïer,  dans  un  besoin,  avec  les  vents  à  la. terre, 
Triais  il  serait  dangereux  d^y  être  surpris  par  les 
,vent$  du  large. 

Cap  Revelate. 

A  environ  vingt-deux  milles  au  nord-est  y  cinq 
/degrés  vers  le  nord  du  cap  Lougarbe,  est  le  cap 
^e  Revelate  :  entre  les  deux  il  y  a  un  grand  en- 
foncement ,  et  presque  au  milieu  un  village  nom* 
-  xné  Gileratte ,  où  on  voit  une  tour  du  côté  de 
Vouest ,  devant  laquelle  on  peut  aussi  mouiller 
dans  une.  nécessité  avec  les  vents  à  la  terre* 

Porte-Galère. 

iDu  côté  de  l'est  de  Gîrélatte  ,  et  au  derrière 
d  une  pointe  ,  il  y  a  un  autre  enfoncement  qu'on 
appelle  Porte- Galère  j  où  on.  peut  mouiller  par 
les  vents  de  nord-est. 

Et  auprès  de  ce  lien,:  allant  au  nord,  îI  ya 
tine  grosse  pointe  nommée  cap  Cavalle  ,  sur  le 
^autd^  laquelle  H  y  a  qne  totn:;de  garde,  eç 
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j^chB  'la  pointé  il  y  a  un  gros  écueil  :  on  voit 
ensuite  une  grosse  pointe  qu'on  appdlô  la  Ka- 
velatte  ; . du  côté  de  louest ,  il  y  a  un  peu  d'ea- 
foncement ,  et  quelques  ëceuils  hors  de  leau. 

Et  à  environ  un  mille  vers  Test-nord-est  de  cette 
l^ointe  >  on  trouve  le  cap  de  Revelatte  >  qui  fait 
l'entrée  de  la  baye  de  Calvi  ;  près  de  ce  cap , 
il  y  a  un  gros  écueil ,  entre  lequel  et  la  terre 
on  ne  peut  passer  qu  a  peine  avec  des  bateaux, 
mais  on  le  peut  ranger  de  j'ort  près ,  y  ayant 
six  à  sept  brasses  d'eau  au  pied. 

La  reconnaissance  de  Çalvi  est  facile  par  cet 
écueil ,  outre  qu'on  voit  un  grand  enfoncement^ 
où  presque  par  le  milieu  et  sur  une  pointe,  on 
découvre  la  forteresse  de  Calvi  ,  sur  un  haut 
fochen 

;  CalvL 

A  environ  huit  milles  à  l'est ,  cinq  dégrés  vers- 
le  nord  du  cap  de  Calvi ,  est  le  cap  Despano  ; 
entre  les  deux ,  il  y  a  un  grand  enfoncement 
qui  fait  la  ba^ye  de  Calvi. 

Et  à  quatre  milles  au  sud-est  qnart-d  est  du 
cap  Revelatte  ,  est  la  ville  de  Calvi,  qui  est  une 
petite  ville  de  guerre,  située  sur  le  haut  d'une 
pointe  de  rochers ,  fortifiée  de  toutes  parts ,  bien 
munie  de  canons  ,  et  fort  escarpée  du  côté  de* 
lamër;  vers  Touest  de  la  forteresse,  il  y  a  une 
pointe  d'un  gros  rocher  fort  haut ,  proche  duquel 
on  voit  une  Chapelle  sur  une  autre  hauteur  ; 
et  entre  cette  pointe  et  celle  du  cap  Revelatte/ 
il  y  a  un  enfoncement  ,  et  un  peu  de  plage , 
dans  laquelle  on  pourrait  mouiller  avec  des  ga- 
lères ,  pour  les  vents  douçst ,  lorsqu'on  y  serûç 
contraint. 
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De  l'autre  côté  et  vers  le  sud  de  U  vU f e  à9 
Calvi  ,  il  y  a  une  grande  plage  de  sable  :  oi> 
]>eut  aisément  mouiller  par  toute  cette  plage; 
mais  le  meilleur  endroit  est  proche  la  ville ,  à 
deux  cables  loin  de  tarre  ,  où  on  sera  par  qua- 
tre, ^cinq  à  six  brasses  d^eau ,  fond  de  sable  et 
quelques  mat  tes  de  vase  ,  ayant  un  fer  en  mer 
vers  le  sud-est  >  et  une  amarre  à  terre  au  nord- 
ouest. - 

Il  ne  faut  pas  s'avancer  dans  cette  anse  plus 
que  le  dernier  bastion  de  la  ville. 

On  y  peut  mouiller  plusieurs  galères  ;  on  j 
est  à  couvert  des  vents  de  nord  nord- est  i^  qm  rase 
la  ppinte  de  la  ville  ,  et  qui  est  le  traversier  de 
cette  baye;. mais  étant  au  vrai  mouillage^  com^ 
me  nous  verions  de  dire  ,  on  ne  voit  point  la 
mer  du  large,  on  ny  ressent  qu'un  gros  ressac 
de  la  mer ,  qui  vient  rouler  le  long  de  la  plage. 

On  peut  ranger  si  proche  qu'on  voudra  la 
pointe  de  la  ville,  il  y  a  trois  brasses  deau  au 
pied;  les  vaisseaux  y  peuvent  au^si  mouiller.  Les 
vents  de  sud  est  et  sud-ouest  y  doivent  être  ru* 
des;  car  ils  viennent  entre  de  hautes  montagnes, 
et  doivent  causer  de  grosses  raffalles  ,  mais  ils 
ne  peuvent  causer  de  mer. 

Hors  la  forteresse ,  il  y  a  une  petite  tour  de 
garde  sur  le  bord  de  la  mer  ,  et  un  Couvent  de 
de  St.  François  :  dans  le  fond  de  la  plage  il  y 
a  uae  grande  plaine,  uri  étang  et  plusieurs  ma- 
récages ;  mais  tout  proche  ,  ce  sont  de  hautes 
niontagnes.  On  y  irouve  beaucoup  de  rafraîcliis- 
semens.  à  bon  compte ,  et  quantité  de  moutons 
^,  volailles. 

On  fait  de  Teau  à  une  petite  rivière  qui  est 
da^s  le  fond   de  la  plàgé  vers  Test ,  à  environ 
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ieux  milles ,  près  de  laqtrelïe  îl  y  à  une  grand© 
maison  qui  la  fait  reconnaître* 

On  peut  mouiller  par  toute  la  rade  de  Calvî 
plusieurs  vaisseaux  et  galères  ;  dix  a  douze  ga-* 
1ères  y  seront  fort  à  couvert  des  vents  du  large. 

Cap  Despano.   ^ 

A  environ  cinq  milles  au  nord-est ,  cinq  dé- 
grés  vers  Pest  de  la  ville  de  Caîvi ,  est  le  cap 
Despano  ^  qui  est  une  longue  pointe  basse  avan« 
cée  en  mer,  laquelle  fait  l'entrée  de  la  baye 
de  Calvi  du  côté  de  Vtst. 

Sur  îe  bout  de  cette  pointe ,  il  y  a  une  tour 
de  garde  qui  est  ronde  ;  et  un  peu  au-dessus  sur 
une  hautfeur ,  il  y  a  un  petit  fort  quarré  ,  artnë 
de  deux  pièces  de  canon.  A  re^rémité  de  cette 
pointe ,  sont  plusieurs  rochers  hors  de  Teau  et 
^ous  reau ,  qu'il   ne  faut  pas  approcher. 

Lal^alogne. 

A  environ  quatre  milles  à  Test-nord-est,  quinze 
dégrés  vers  l'est  du  cap  Despano ,  îl  y  a  un  p^tîr 
village  nommé  Lalgalogne ,  situé  sur  le  bord  de 
la  mer ,  et  au-dessus  de  ce  village  on  en  voit  quel* 
ques  autres  à  la  montagne. 

Dangers. 

A  'environ  trois  à  quatre  milles  vers  le  nord* 
nord  ouest  de  ce  village  ,  il  y  a  une  sèche ,  sur 
laquelle  il  n'y  a  que  quatre  pieds  d'eau ,  il  faut 
s*en  écarter. 

Cap  de  la  Cholle. 
A  Test-nord-est ,  cinq  dégrés  vers  le  nord  du 
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cap  Despano  ,  à  environ  trois  milles ,  i^st  le  cap. 
de  la  Chôlle ,  où  entre  les  deux ,  il  y  a  un  en^ 
fontemen^  de  terres  basses  proche  la  mer ,  au 
pied  de  hautes  montagnes. 

7^/^  Rousse. 

A  dix  milles  à  Test-nordest  du  cap  Despano, 
est  risle  Kousse  ,  qui  est  presque  vis  à- vis  du  cap 
de  là  Cholie  ;  et  tout  proche  ,  sur  la  pointe  du. 
$ud-oues.t  de  cette  isle  ,  il  y  a  une  tour  de  gar- 
de armée  de  deux  canons  ;  on  ne  peut  passer 
à  terre  d  elle  j  qu'avec  des  bateaux.  Proche  ^e 
cette  isle  9  il  y  a  un  gros  écueil  hors  de  l'eau; 
on  pourrait  mouiller  du  côté  de  Test  avec  dçs, 
barques  seulement  :  de  la  ville  de  Calvi  au  cap 
de  Corse,  la  route  est  le  nord  est,  sept  dégrés 
vers  rést ,  à  environ  quarante-cinq  milles  :  en; 
tre  risle  Rousse  et  le  cap  de  Corse  i  il  y  a  un 

frand  enfoncement ,  qu'on  appelle  le  golfe  de 
iorenza. 

:    Et  <ontnu  je  rCy  ai  pas  été  i:^jen  en  parlerai 
-pas. 

Toutes  ces  côtés  généralement  sont  fort  hau- 
tes ,*  principalement  vers  Calvi  et  le  cap  Lou; 
garbo ,  où  on  voit  uiie  haute  montagne  >  qu  oh 
appelle  le  relevé  de  Calvi.  , 
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D  E  S  C  R  I  P  T  lô  N 

De  la  Gote  de  Barbarie,  depuis  le  Cap 
Falcon  jusqu'à  Tripoly. 

Cap,  Falcon. 

J....:. 

JLiE  Cap  Talicon  est  par  la  latitude  de  trente^ 
•cinej  degrés  cîiiquante-<;mq  minutes;  à  Pést  du- 
dit  cap.,^  il  y  a  une  pointe  éur  laqueUejon  voit 
un  forp nommé ^MaS2ilq'tiivrir ,  et  ett -dedans?,'  unfe 
fcâye'd'eftvîroh  quatre  mîïles  de  largetir',  dans  î^^ 
"queUé'oW  moûille-f  ^h-méttaRt  4edit  îôift-au  nord- 
est;  par  quinze  à  vingt  brasses  d'ead^  fond  d^ 
vase  rouge.  .  }*    »   '^  ♦ 

,  A^  lest -sud- est  du.  fort  Masalauîvir ,  .à  quatre 
Tnîlîèi'iîistiiiit  ,'.if  jryà'*îa' pointe  4e', la  Moune, 
sur  îàqiielle  est  iin  autre  tort ,  à'  l'ett^  duquel  oiv 
mouîlfe  par  vîngt-driq' brasses  d'eau ,.  avec  beati 
tèfnps,.  autrement  ou,  y  serait  très-mal.  •  V 

'Di'ns*  lé  6Ûd-ésr  de  h  pointe  de  la'Motihé  ,•  à^ 
environ  huit  cent  toisps ,  il  y  s  la  ville  d'Oraii^ 
tout  proche  la  mér,  qui  est  très-bien  fbrtifiéel  *      ^ 

•    >-  ^  /      ,  *     Jîrzeo.  ■■''•'•'    r...  .. 

\'.  '':.::  '      '.       \.''  ^  l  i' .        '  •  •     "/'-«•''.     •   \ 

.:A  T.çsj-qua,ri.TnQm-esit;4u  cap  Falçon  ,  distant 
slX-  li^es^.^st  ie-c^P  Ferrât  >,  au  ïfo\{i  dMqû.eJ  il 
y  a  un  iécueil  qui  ressemble  à  un  vaisseau  à  la 
voile.^yAenyuroUîdpijze  milles  à  Test  du  cap.  fer- 
rat  i  se  trouve  la,  rade.  d'Arzeo  ^  qui  a  envinoz^ 
huit  lieues  d'ouvertyre.  .Lorsque  vous,êfes  nor^ 
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et  sud  avec  le  milieu  de  la  rade,  à  sept  lieue) 
distant ,  vous  découvrez  un  'terrem  dans  le  milieu 
de  la  rade  ,  et  une  hauti^  mpn^t^ne  fort  éloignée 
par-dessus.  Pour  lors  vous  gouvernez  au  sud-sud* 
ouest  ,  et  vous  venez  passer  proche  quelques 
écueils  que  vous  lakseiz  à  stribord  pour  Mef 
lùouiller  au  sud-oiMStde  la  pointé  de  terre  ferme ^ 
par  quatre  ,  c\nq  et  six  l)rrasses  d'eau ,  fcmd  de 
matte  et  grefnond.  Pour  être  au  meilleur  poste, 
il  faut  mettre  la  ^inte»  q^  vous  reste  au  nord- 
est  avec  une  tache  blanche  quil  y  a  t6ut  prfrs 
Je  cap  Ivj ,  qui  fait  le  c^ô»  le$x  di»  cett^  rade. 

Il  £at|t  observer  de  mettra  des  soutiens  auxçft» 
hles  )  parce  qu'i.l  y  a  bi^aucoup  4'aitcres  perdues. 
La  mer  de  nocd  y  entré  ayQC  force  ;  on  «  s*aC> 
fourche  ,iK)jrd-est  et  stidrouesitt  Le  norUne.^t  ea 
^st  le  traversier  :  il  sy.laît^^auç^p  d^^ch^trge- 
mem  de  blé.  ;  ,  •     . 

Cercelly. 

A  environ  vingt- cinq -mî)[Ie^  k  i*oiiest  quaurt  de 
'sud-ouest  4e  la  pointe  4e. 'iCacnique,  est  le  cap 
de  Cerçeily  »  qui  est  unjB  grosse  pointe  ronde; 
entre  les.  deux  ,  il  y  a  ^un  p^u  d'enfopcepi^eqçj, 
f^t  une  grande  plage  de  $able  ,'  çt  aii  jpiiliqv;  une 
petite  rivière*.    ,  .     :  , 

Et  sii(  miilçs  à  rQUest-sud-ouest  de  cette  jointe, 
çst  la  ville  de  Cercelly  ,  qui  est  une  petite  Vitre 
située  sur  le  bord  de  la  mer  !  on  la  reconnaît 
lorsq,u'on  vîept  du  côté  de  Tçst,  par  cette  grosse 
jpointé  qtie  rit^iis  avonkdît^ire  1è  cap  t7eteétly, 
t)rè3  duquel  iï  y  a  deux  groi'écueils  ixn  peti  écar- 
tés l^in  de  l'aiiîre.    ^     •'  ;   •     ;    '        :  '  ' 

Et  enviriôn  sik  mîHéj'vers'r<>.tiest,  onr  voit  on 
yatîori  dans  lequel  il  y  a  de  vieilles  arcades»  et 
auprès  est  ïa  tour  de  "Cercelly;       -  - 
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Devant  la  ville,  il  y  a  comme  une  péninsule 
assez  haute,  sur  laquelle  est  une  petite  masquée; 
entre  la  ville  et  la  péninsule  ,  il  y  a  une  pe- 
tite langue  de  terré  basse  ,  qui  fait  un  peu  d'en* 
foocenient.  :  on  y  peut  mouiller  avec  de  moyens 
bârimens;  on  y  est  à  l'abri  des  vents  du  notéf 
ouest  et  nord  nord-çuest  ;  l'entrée  est  du  côté 
de  Test  :  à  l'éntour  de  cette  péninstile ,  il  y  a 
^tjLelques  écueils  hor$  de  l'eau  et  sops  Ji'eau  ,  mais 
âsVçz  proche. 

Il  y  en  a  encore  d*autres  du  côté  de  l'est , 
proche  une  ^utre  <?ûiat^  v  sur  laquelle  on  voit 
une  mosquée  :  cette  ville  est  située  proche 
la  mer.su^  un  poteau  :  devant  Ja  ville  9.  il  y  a 
dçux'bçns,  bastions  bien  munis  de  canorr^  ;  elle 
fist  enceinte  de  murailles,,  principalement  vers  la 
inetj  f^t.au  pied  de  hautes  mont^|;nes. 

Totir  dfi  Cachùjue. 

'.  A  rouest^sud-oaêsr  du  cap  Gassine ,  k  environ 
dU-buitr  'miUes  ,  çst'Ja  t^ur  de  Cachique  ,  qui 
jBst  sur  une  pointe Jnn  peu  avancée  vers  l'ouest, 
ail  bout  de  laquelle  il  y  ^  quelques  écueils  hori 
de.  l'eau. jet  sous  l'efiii  proche  la  ter».  ^ 

Du  côté  de  l'ouest  de  cette  pointe  ,  il  y  à 
m^4pM  d'enfoncement  5'^  une  plage  de/sabl^ 
<Ac  otk  p^uH  mouiller  ,'  et -y  erre  à  çduvert  des 
jreftta  de^noIxl  et  nord«est  ;  oh  y  nvt^lle  piâr  qua^ 
trô  à  cinq  brgsses  d'eau. 

'  '    '  \     '      tap  Cassine^  ;  ^ 

""'Le  cap  Cassînè  est  une  jp-osse  pojfnte.  qui'vîenjt 
en'  abaissant  vers  la  mer  ;  elle  fait  Tentrée  de  If 
baye  <ir Alger  :  eiitrè!  la  ville  d'Alger  et  ce  cijp, 
^  y  a  une  i^binte  baâ^e  qu'on  appelle  cap  de  Ik^ 
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Fescààe ,    proche  d.uquftl  sont  {Plusieurs  ^rochers 
hors  de  l'eacu 

Baye' d'Alger^ 

La  baye  d'Alger,  t^ni  est  sur  les  côtes  de  Bar- 
hBTié  ,  '  est  fort  grande  ;  felle  e^t  entre  la  pointe 
de  Matifou'e't  celle 'dû  cap  Cassiiie,  sittrée  pres- 
que est  et  ouest,  à  environ  dix- huit,  niilte^.' 
•  Entré  les  deux  ?  il  y  a  un  '  grand  enfbnc^ent 
d  environ  cinq  à  six  raille^  :  ce  soilt  ^toutes  ter- 
res basses  proche  là  met,  bordées  de  plages  de 
sable ,  où  coulent  detut.  (petites  rivières  ;  mais  dani 
les  terres  3  îl  y  a 'plusieurs  mtmtagnes* 
'  Le  caj)  Matjfou  est  la  pçînie .  de  Test  de  Ijfc 
baye  d'Alger ,  il  est  bas,  ef  il  y  a  auprès  de  ce 
ta p  plusieurs  rochers  fcors'd^  Teau ,  de  sorte*  qu'il 
ne  faut  pas  S'en  ap{H:achér  tïé  trop  près' 4  tskiisé 
de  ces  roches.  ^  ,  »  -     .  i 

On  y  mouille  dû  côtS  3è  loûêst  avec  les  ga- 
A^^^^.)  iP^  ^^p(  r  ^^ui<^:  et  dix^bcassesrd-eau  5  £bud 
jd herbe -yias^vix  ,^à  pôrtée,:d*un  canon. ide.terrea 
on  y  est  à'  découvert  Mdpsrvîents  de  nord-est  d 
^ordri;iordiest ,  nlais^on  y  est  tout  à  cDi#vert  dû 
louest  et  du.pard'QiaesJ!>>iqui  y  causent  uii«r uè^ 

^osse  mer*  ■    ;   «j     :>    ^i,   ^..^i^i    :/ /  ^    i 

\  ,;Au  bput  de  cette  .^iril6*irrYers  le  nbrd^^i;iesft( 
âj'environ  4quV  milles i»>  il.  yva  un  banc  de  ro^ 
ches  ^^$ilI$^Ajii,TOù4a>  nyer  btise^de  maâiyaîs^/ieanp»^ 
à  quoi  il  faut  avoir  égard  i >k*5q^uon.xîqnt  dufxdfé 
de  Test  >  et  qu  on  veut  ,y  al'^  mouiller ,  îl  faut 
alors  faire  un  grand  tout.  ■   '7'  ^ 

Il  ya  un  autre  banc^de,  i!:oçh^^;fort>dfPfç,rtux 
iau  norcï'  nôrii-'onest  ^e^Tâ'  pomte  ^ei.IVÎ^i^  ,  .^ 
'environ  deux  mi!Ies,'et.îàTQk:Jîord-est de  l^tcfu^ 
pointe',  à'environ  quatre  .lymcj  'mille? ,,  il  y  a 
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è^ux  petites  îsles ,  dont  une  est  fort  haute  ;  elle^ 
sont  éloignées  de  la  côte  d'environ  un  mille. 

Ld  faille  d^ Alger i 

Elle  est  du  côté  de  Touest  de  cette  bayer  si- 
tuée au  penchant  d'une  montagne  et  en  am- 
phithéâtre ,  et  parait  de  loin  fort  blanche  par  ses 
niuraillea ,  par  la  quantité  de  maisons  qui  y  sojit 
aux  environs ,  et  par  plusieurs  forteresses  qui  so^c 
d  un  côté  et  d'autre. 

Devant  la  ville  il  y  a  un  môle^  où  les  vaîs^ 
seaux  et  galères  mouillent;   il  se  ferme  à  chaîne 
le  soir  ;  l'entrée  en  est  du  côté  du  sud ,  joignant 
le  môle  du  côté  du  nord  ;  il  y  a  une  grosse  tout 
très-considérable,  laquelle  a  trois  batteries  l*iino 
sur  l'autre  et  de  fort  bons  canons.  Sur  le  haut 
de  cette  tour  ,  il  y  a  une  lanterne  qu'on  allume. 
le  soir }  c'est  ce  qu  on  appelle  le  Fanàl  :  cettç . 
tour  est  située  sur   des  rochers  ras  la  mer;  au- 
près d  elle  ,  il  y  a  encore  une  batterie  aussi  ras , 
là  mer,  de  six  grosses  pièces  de  canons. 

Tout  le  long  de  ce  môle  ,  il  y  a  quantité  de. 
batteries  de  canons  i  comme  aussi  tout  le  devant . 
de  la  ville -I    où  il  y  a  plusieurs  bastions  et  au- 
tres fortifications,  bien  munies  de  canons. 

'Un  côté  du  sud  de  la  ville  et  proche  la  mer^ . 
îl  y  a  un  fort  à  double  batterie ,  qu'on  appelle 
Barbasou ,  et  au-dessus  sur  une  hauteur  ,  il  y  ai 
un  autre  fort  à  étoile  ,  avec  une  tour  au  milieu, 
appelé  le  fort  de  l*Emperador  j  il  y  en  a  encore , 
un  autre  sur  la  îpême  colline ,  entre  la  ville  et 
le  précédent.  , 

Bt  du  côté  du  nord,  proche  les  murs  de  lâi 
Tille 9  îl  y  a  aussi  un  fort  considérable,  nommé 

Bb 
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;Ç^baIouet;  nu-dessous  il  y  a,  près  la  mer»  tme 
très-bopne  batterie. 

On  peut  mouiller  par  toute  la  baye  d'Alger^ 
mais  le  meilleun»  est  vers  l'esc-sudest  de  lavillci 
à  une  petite  demi-lieue  >  par  dix^^huit  à  vingt  bras- 
ses deau ,  fond  de  vase  ;  et  un  pea  plus  au  lar« 
2« ,  il  y  a  vingt-cinq  à  trente  brasses  d*eau. 

On  y  est  à  découvert  de  tous  les  vents  du  lar- 
ge; le  nord-est,  nord  et  nord  ouest»  sont  les 
traversiers  ;  ils  y  causent  de  grosse  mer  :  la  la- 
titudis  est  trente-six  degrés  cinquante  minutes,  et 
la  variation  de  quatorze  à  quinze  dégrés  nord- 
#ttest 

Bougie. 

A  environ  vingt-cinq  lieues  à  l'est  du  cap  Ma- 
tifou  ,  est  la  rade  de  Bougie ,  au-devant  de  la* 
quelle  il  y  a  un  cap  haut  et  escarpé ,  qui  court 
est  et  ouest;  à  son  ^xtrémijté,  du  côté  est,  on 
voit  un  rocher  pointu  qui  est  sépajcé  d'un  gros 
cap  par  sa  partie  supérieure.  Au  bas  de  ce  cap 
on  apperçort,  d^assez  loin,  un  grand  trou  qui  tra- 
yerse  de  part  et  d'autre  le  rocher.  Ce  cap  est  fa- 
cile à  reconnaître  par  rapport  à  sa  figure  et  au 
trou  t  îl  vous  sert  de  guide.  Cependant-  en  le  pre- 
nant par  le  sud  et  sud  •  ouest  ,  vous  ne  sauriez 
voir  le  rocher  pointu ,  parce  qu*il  seraîi  joint  avec 
lé  gros  cap. 

Au  sud  de  ce  gros  cap  ,  on  voit  de  hautes  mon- 
tagnes fort  éloignées  ;  elles  sont  de  l'autre  côté 
du  golfe. 

Pour  aller  mouillera  Bougie,  on  doit  approcher 

cegrqscap  et  le  laisser  à  droite.. Etant  par  son 

travers ,  on  voit  au  siid  d'îcelûi  »  à  un  quart  de 

^jieue  dbtant ,  un  autre  cap  assez  haut  »  taillé' pw 
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te  t^s  et  rdnd  par-dessus ,  sur  lequel  îl  y  a  liil 
château.  On  rangée- ce  cap  ,  et  le  laissant  à  H 
droite ,  on  en  découvre ,  à  louest  -  sud  -  ouest  i 
deux  autres  petits  qui  forment  deux  anses  9  sut 
chacun  <lesquels.  il  y  a  un  château  au  bord  de 
mer.  Entre  les  deux  susdits  caps ,  est  le  villagel 
de  Bougie ,  sur  un  petit  mont  :  on  mouille  vis* 
à-vis^le  village,  par  cinq  brasses  d'eau  ,  fond  dé 
rase,  à  deux  cables  du  fond  de  l'anse.  Autant 
qu  on  le  peut ,  on  met  l'ancre  près  du  rivage  ^ 
pour  pouvoir  mettre  le  penel  à  terres 

CoUoi 

La  reconnaissance  du  Colîo,  est  ùnè  grande 
fnontagne  qu  on  apperçoit  de  loin.  Lorsqu'elle  , 
vous  reste  au  sud ,  vous  pouvait  faire  route  suie 
elle  ;  et  aussi-tôt  après  avoir  passé  le.  cap  Bîgar-^ 
ton ,  que  vous  laissez  à  droite  ,  vous  fere2  routé 
dans  le  sud-ouçst.  Alors  vous  découvrirez  le  villa-^ 
ge  du  Colld ,  et  voui  mouillerez  par  les  vingt- 
cinq  brasses  deau;'  mais  si  vous  voulez  mettre 
l'amarre  à  terre ,  vous  mouillerez  par  quatorze 
brasses  i  fond  de  matte  et  gravier. 

Esioréé 

A  trois  dit  quatre  milles  à  Test  du  CoJIo ,  âef^ 
tîère  un  petit  cap  ,  îl  y  a  le  village  d'Estore^. 
Quaiid  trous  venez  du  large  ,  et  que  vous  êtes  • 
.  est  et  ouest  avec  le  cap  de  Fèr ,  gouvernez  au' 
sud^sud-ouest  quelque  ternps  ,  après  quoi,  Vouf 
décduvrez  deux  petits  islets ,  à  l'ouest  desquels 
on  passe  i  on  peut  passer  aussi  entre  celm  le 
plus  ouest  et  celui  du  milieu.  Lorsque  Vous  êèes 
f ntre  ces  islets  6t  la  terre* ferme,  vous  tùëttëtt 
rislet  du  milieu  au  nord  *  nord  -  ouest ,  et  vous 
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mouiller  par  dix  brasses  d  eau  ,  en  s'âffourchant* 
est  jBt  ouest  ;  on  peut  s'amarrer  ^  quatre  ,  si  1  on 
vei\it  :  pour  lors  vous  êtes  à  un  coup  de  fusil  de 
terré* 

Golfe  de  Bone. 

A  quinze  lieues  à  Test  du  cap  de  Fer,  est  le 
cap  de  Garde  ,  qui  forme  le  golfe  de  Bone  :  en 
allant  au  mouillage,  d'abord  après  avoir  passé  le 
cap  de  Garde  ,  vous  trouvez  à  droite  un  grand 
enfpncement ,  qu'on  nomme  port  Genèves  ;  on 
y  niouille  par  seize  brasses  d'eau  au-devant  d'un 
petit  écueil ,  sur  lequel  vous  mettez  une  amarre  j 
et  le  château  au  nord  de  vous. 

Il  n'y.  a  que  quelques  bateaux  du  pays  qui  vont 
mouiller  à  Bone.  Les  bâtimens  peuvent  en  faire 
autant  entre  la  ville  de  Bone  et  le  port  Genèves, 
au-devant  dune  grotte»  par  huit  brasses  d^eau; 
mais  ils  n'y  sont  pas  en  sûreté. 

Mouillage  de  la  Tache  Blanche  du  Cap 
Zebibou. 

Le  cap  Zebibou  est  vis-à-vis  Porte -Farine, 
Quand  on  va  en  ce  mouillage  ,  il  faut  être  nord 
^t  sud  avec  la  tache  Blanche  qu'il  y  a  sur  ce 
cap,  et  mouiller  par  quinze  à  vingt  brasses  d'eau, 
bon  fond  ,  et  demî-lieiie  au  large.  Ce  mouillage 

^  n'est  bon  qu'avec  les  vents  d'ouest  et  nord-ouest. 

*  Alors  le  cap  Zebibou  vous  reste  au  nord -nord-, 
esti  et  Ksle  Plane  au;  nord-est-quart-est. 

Porte-'Farine. 

On  ^ouille  à  Porte-Farine  par  six  et  sept  bràs- 
^s  d'eau  i  en  mettant  la  ville  au  nprd-nord-oaest» 
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fe  cap  Zebibou  au  nord-est-quart-est,  et  Iç  cap 
Carthage  sud-sud  est 

Au  sud-est  de  la  ville  de  Porte-Farine ,  U  y 
a  une  pointe  basse  à  fleur  d  eau  ,  au  4arge  de 
laquelle  on  mouille. 

Mouillage  de  Tunis. 

Pour  aller  mouiller  à  Tunis ,  venant  du  nord  ^ 
on  laisse  Tisle  Imbre  à  gauche  ,  et  faisant  route 
au  sud-ouest ,  on  va  devant  la  rade  dç  Tunis  ; 
en  approchant ,  on  découvre  le  cap  Çgrihage , 
qui  est  de  moyenne  hauteur  ,  formant  im  petit 
mont  rond  avec  un  Marabout  par-dessus  ;  il  faut 
gouverner  sur  lui  >  en  l'écartant  à  mesure  qu'on 
approche  5  à  cause  de  quelques  hauts  fonds.  On 
mouille  entre  ledit  cap  et  le  château  de  la  Geu- 
lette,  par  quatre  à  cinq  brasses  d'eau,  bon  fond, 
aune  demi- lieue  distant  d^  terre.  Le  vent  du 
Soliman,  qui  est  le  sud  ,  est  beaucoup  incomf 
mode  et  donne  grosse  mer. 

Pour  être  au  bon  mouillage,  le  cap  Cartha- 
ge doit  rester  au  nord  est  quart  de  nord,  le  cap 
de  la  gauche  en  entrant  à  Test-quarr-nord-est , 
Tisle  Imbre  au  nord- est- quart- est ,  et  le  château 
de  la  droite  en  entrant  au  canal  de  la  Goulette, 
au  nord  ouest  quart  au  nord. 

Galipoly  en  Barbarie. 

Le  cap  Bon  est  par  la  latitude  de  trente-sept 
dégrés  et  dix  minutes.  A  quatre  lieues  sud*est 
du  cap  Bon  ,  est  Galipoly  ;  sa  reconnaissance 
est  une  pointe  basse  qui  avance  eji  mer ,  ayant 
un  petit  mont  au  bout ,  sur  lequel  il  y  a  un  châ- 
,teau  qui  paraît  isolé  de  loin.  Au  nord  de  ce 
château  i    est  un  Marabout  et  une  pointe  fort 

Bb  3 
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t)a$se,  qu'il  faut  écarter  de  deux  à  trots  cM^ 
Lorsqu^on  vient  dn  cap  Bon ,  le  mouillage  est  *au 
sa4-quart-$ud-ouest  dudit  château  ,  à  une  lieue 
^u large,  par  quatorze  jusqu^à  seize  brasses  d'eau> 
bon  fond.  Le  Marabout  restera  au  nord-est  quart 
de  nord  ;  on  est  alors  au  meilleur  poste  :  cet 
endroit  n'est  bon  qu'avec  les  vents  douest-nord- 
Due5t  et  nord.  Quand  le  rent  de  cette  p^rtia 
manque ,  U  h^%  se  mettre  sous  voile. 

ÇonillièreSf 

Les  Conillières,  sont  deu^  écut^ils  à  envirpQ 
douze  milles  à  l'est  du  Monastier ,  par  la  latitu- 
de de  trente-cinq  dégré$  et  cinquante-cinq  mi- 
nutes de  Delvina  ;  ils  ressemblent  à  deux  ton* 
xieauz  ;  ils  sont  entourés  de  secs  :  on  j  mouille 
au  sud- est  et  est  des  écueils.  Lorsquoa  y  n 
mouiller,  il  est  lion  dobserveç  de  ne  pas  trop 
ranger  Técueil  le  pliis;  est  s  il  faut  s'en  tenir  écar- 
té  au  moins  de  trois  cables,  pour  éviter  une  laih- 
ÇUe  de  roche  qui  va  beaucoup  dans  l'esté 

Entre  les  écueils  Canillières  et  les  Querque- 
nis ,  il  7  a  le  golfe  d^Africa ,  dans  lequel  on  peut 
fouiller,  depuis  huit  jusqu'à  dix  brasses  d'eani 
f^u  sud-est  du  château ,  ainsi  qu'au  nprd  de  celui 
^u  cap  Paule. 

MonastUr^ 

A  environ  quinze  milles  à  louest- sud -ouest 
des  Conillières ,  est  la  ville  du  Monastier  ;  elle 
est  sut  un  cap ,  au  bout  duquel  est  un  petit  is« 
let  ;  elle  parait  de  loin ,  à  cause  de  son  château 
et  de  ses  Mosquées  ,  comme  aussi  de  quelques 
datiers.  Pout  y  aller  mouiller,  il  faut  gouverner 
^r  le  <;h4t6au  î  on  le  laisse  à  d^^oue ,  et  suivaol 
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h  côte  ,  on  moiiilie  pat  quatre  à  cinq  brasses 
d'eftû ,  fond  de  maite  i  dès  qu'on  a  passé  la  se- 
conde tour  d'dprès  b  ville. 

Sousse^ 

De  la  pointe  est  des  Conîllières,  tome  àrouest- 
quart-^ud'^ooest ,  apfès  aroir  passé  le  Monastier  y 
on  voit  un.  petit  golfe  à  Tonest,  et  apris^avoit 
encore  cmifu  environ  deux  lieties ,  on  découvre 
la  \UIe  de  Sousse  au  boi?d  de  la'  mêr,  qui.pa^ 
rait  comme  un  hunier  de  vaisseain  On  voit' aussi 
une  montagne  dé  moyeiine  hauteur  ;  on  matiille 
à  lest'  des  renrparts: dé  Sous$e  ,  depuis  irois  jus« 
qu'à,  six  bfâsses  d'eau ,  fond  de  gros  sable*  L4 
cap  Monastier  vous  restera  alors  à  1  estrsud*est« 

Quercjuenis. 

Dans  le  snd-sud-est  des  ecneîU  Conillrèrcs^ 
à  envicon  dix^huit  lîeues  distants,  senties  Quer-^ 
qnenis»  Sitr  celui  qui  est  le  plus  au  nord,  qu'onf 
xioamie  l'isle  Verte,  il  y  a  un  Marabout  au  bout 
de  quelques .  presquières ,  et  sur  celui  du  milieu, 
il  y  Sb  un  château  qtiârré;  On  mouille  tout  au- 
tour des  Qnerqueiiîs  »  depuis  quatciTse  jusqu'à 
seize  brasses  d*eau ,  bon  fond;  suivant  le  vent, 
on  va  se  mettre  à  l'abri; 

Quand)  on  a  passé  la  pointe  sud  des  Quer- 
q^ienis  »  environ  six  à  sept  lieues  au  nord-ouest  y 
est  la  ville  et  le  mouillage  des  Facs  ,  depuis  neuf 
jusqua  quatre  brasses  d'eau,  bon  fond.  C'est  un 
pays 'de  «tarée,,  quoiquepeu  réglée  ;  mais  le  plus 
qu'eWe  baisse  ^'est  de  six  à  sept  pieds  :  il  faut 
y  avoir  égard TOtsque  vous  mouillez,  crainte  de 
ifister^  échoué  ;  ou  s'affourche  nord- est  et  sud- 

Bl>4 
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Çerby, 

Lorsqu'on  va  à  Gerb  y ,  il  est  très-nécèssaîre 
Se  sonder  ;  aussi-tôt  qu  on  trouve  trente  brasses 
d'eau,  on  est  alors  à  dix  lieues  de  terre  ;  et  lors- 
qu'on découvre  la  terre ,  on  apperçoit  un  grand 
âiâteau  qui  parait  foct  brun  :  à  l'est  dudit  châ- 
teau, la  côte  est  remplie  de  datiers  ;  à  l'ouest 
c'est  un  terrein  bas  ,  sans  arbres^  On  voit  des 
montagnes  fort  éloignées  de  la  marine  ;  pour  être 
au  meilleur  mouillage ,  il  faut  être  par  trois  bras* 
ses  d'eau,  fond  de  matte  de  basse  mer  ,  avant 
le  susdit  château,  au  sud.  11  faut  observer  quo 
les  marées  y  sont  réglées  de  six  en  six^  heures. 

Reconnaissance  de  Tripoly  de  Barbarie, 

Quand  on  va  à  Tripoly ,  venant  de  la  parlîe 
96  l'ouest  i  la  terre  qu'on  découvre  est  rougeâ- 
tre  ,  avec  des  dattiers  y  un  Marabout  par  dessus, 
vu'  monticule  en  forme  de  petit  pain  de  sucre 
et  quelques  vieilles  masures  au  bord  de  la  mer;, 
^lors  vous  êtes  sur  T^-ipoly  le  vieux.  Lorsque  le 
temps  est  fort  clair ,  on  voit  des  montagnes  fort 
hautes  dans  les  terres  qui  vous  restent  dans  le 
sud  ,  faisant  route  à  lest  le '  long  de  la  côte , 
vous  naviguez  pendant  trois  lieues  sans  voir  de 
datiers  ;  après  quoi ,  découvrant  une  c<)te  plus 
haute  ,  représentant  deux  montagnes  en  forme 
de  deux  niaraelles  avec  un  double  terrein  ,  où 
il  y  a  des  datiers  et  un  Marabout  ,  vous  êtes 
tout  proche  Zenzar  ,  qui  est  dans  Toucst  de 
Tripoly,  distant  d'environ  quat^ lieues.  Navi- 
gant toujours  à  lest,  le  long  de"a  côte  ;  après 
^vptr  fait  environ  trois  lieues  ,  vous  découvrirez 
vn  çh^tejtu  tout  biànq  qui  paraîtra  isolé*  Cojr,^ 
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linuant  ainsi  votre  route  ,  vous  découvrîreaJ  ♦  quel- 
que temps  après  ,  la  pointe  de  Test  de  Tripoly 
couverte  de  datiers. 

Mouillage  de  Tripoly. 

Pour  aller  mouiller  à  la  rade  du  port  de  Tri- 
poly ,  après  avoir  reconnu  la  ville  et  le  château  > 
qui  est  fort  blanc  ,   vous  verrez  les  écueils  qui 
courent  est  et  ouest ,  qui  forment  le  port  de  Tri- 
poly, Passez  au  nord  de  ces  écueils ,  un  peu  plus 
au  large ,  et  après  les  avoir  passés ,  vous  apper- 
cevrez ,  dans  le  sud-est  des  écueils  sur  la  terre- 
ferme  ,    une  grande  maison  au  bord  de  la    mer 
avec  une  forteresse  tout  auprès ,   qu  on  nomme 
le  fort  des  Anglais.  Mettez  alors  cette  forteresse 
au  6ud'Sud*est  ,   et  gouvernez  sur  elle  jusqu^à  ce 
lie  vous  ayez  découvert  un  Marabout  au  bord 
e  la  mer,  qu'il  y  a  à  louest.   11. faut  ici  met- 
tre le  Marabout  au  sud  ,   et  gouverner  sur  lui 
jusqu'à  ce  que  vous  soyez  entre  les  susdits  écueils 
et  la  terre- ferme  ,   alors  gouvernez  droit  sur  le 
milieu  de  la  ville ,  en  vous  écartant  des  écueils 
d'environ  quatre  cables ,  pour  aller  mouiller  ^par 
le^  quatre  brasses  d'eau ,  fond  de  sable  dur.    Le 
château  du  Bâcha   devra  vous  rester  au  sud  sud- 
ouest,  et  celui  qui   est  sur  la  pointe  de   la  ville 
an  nord-ouest   quart  au   nord.  II  ne  faudrait  pas 
trop  approcher  de  1»  ville ,  parce  qu'il  n  y  a  pas 
assez  de  fond  :  il  faut  s  affourcher  est-sud-est  et 
ouest-nord- ouest;  il  est   bien  de  mettre  un  bon 
cable  et  une  bonne  ancre  à   louest-nord-ouest, 
qui  est  le  vent  qui  y  règne  le  plus  et  avec  le 
plus  de  violence.   Il  faut  souvent  visiter  les  ca- 
bles :  le  nord-nord-est  en  est  le  traversîer,  il  y 
donnée  grosse  mer.   La  latitude  observée  trente^ 
trois  degrés. 
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IsU  Pahtelerie. 

Uisle  Pantelerîe  est  par  la  latitude  de  trente* 
cinq  dégrés  quarante  six  mimucs.  Elle  est  dans 
ie^  sud  est  du  cap  Bon ,  à  dix-huit  lieues  dis- 
tant, tlle  n*a  point  de  port. 

A  viàgt  lieues  dans  le  sud- est  quart  de  sud 
de  la  Pantelerie  >  il  y  â  Ti^ie  Linouse  ;  elle  n'est 
pas  fort  hante  et  n'a  aucun  port.  La  latitude  est 
de  trente-cinq  dégrés  et  quarante-huit  minutes. 

Isle  Lainpedouse. 

Dans  le  sud-sud-ouest  de  Tisle  Linouse,  sept 
lieues  distante ,  est  Tisle  Lampedous?  ;  elJe  a 
son  port  au  sud.  Pour  y  aller  mouiller,  il  faut 
observer  ,  en  entrant ,  4  écarter  la  pointe  de  bas- 
bord  de  quelques  toises,  et  gouverner  sur  une 
vieille  tour  qui  est  an  fond  audit  port.  On  y 
inauitle  au-devant  par  quatre  brasses  d'eau ,  fond 
de  matte.  On  met  Tamarre  au  sud-est ,  et  on 
empenèle  1  ancre  du  nord-ouest  :  le  vent  de  sud- 
ouest  y  donne  grosse  mer.  Les  cables  ne  font 
point  de  force  à  cause  du  grand  ressac  de  la  mer» 

Islê  de  Malte. 

'  Llsle  de  Malte  est  longue  ;  elle  gît  eit-  sud- 
*st  et  ouestruord-ouest  ;  eU4  a  environ  dix  lieues  ; 
de  long  et  cinq  de  larg«  :  son  pon  est  an  nord , 
à  environ  deux  tiers  de  la  Iwgueuir  dja  Tisle  , 
vers  Test.  S^  latitude  est  trente -cinq  dé^és  et 
çinquantercinq  minutes. 

La  ville  est  très  bien  fortifiée  ;  elle  est  sîituée 
sur  une  péninsule  qui  forme  d^u?c : portts^ i  lun 
àjouçjt  etlaRtr^e  k.i*est.,Qfe  derwér  e«  le  plus 
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pratique.  Au  bout  de  la  péninsule  sur  laquelle 
est  la  ville ,  il  y  a  le  (qïl  Sî*  £lm&  >  quVn  lais- 
se à  strîbotd  en  entrant ,  et  le  fort  St.  Ange , 
qui  est  sur  une  pointe ,  à  l;tasbpi'd.  Ou  va  mouil- 
ler où  Ton  veut  ;  le  fond  est  très  -  bon  ;  on  y 
est  à  l^abri  de  tous  vçnts. 

Dans  le  port  de  Touest  de  Malte ,  il  y  a  une 
isle  au  milieu ,  ^ur  laquelle  sont  plusieurs  maga- 
sins ,  et  où  les  vaisseaux,  qui  viennent  du  Levant 
déchargent  leurs  marchandises  et  font  leur  qua- 
rantaine. On  mouille,  entre  ees  magasins  et  les 
murailles  de  la  ville  ^  pa,r  six  à  huit  braises  d'eau» 
fond  de  sable  et  vase.  En  entrant  dans  ce  port^ 
Il  faut  laisser  le  susdit  fort  St.  Blme  à  basbord. 

Au  bout  de  l'ouest  de  Tisle  de  Malte  9  il  y  a 
trois  petites  isles  ;  les  deux  plus  petites  sont  les 
plus  près  de  Malte  ;  la  moins  petite,  qui  est  celle 
qui  est  la  plus  à  l'ouest ,  se  noipme  le  Goze  de 
Malte.  Elle  a  dans  la  partie  de  1  est  un  fort  bon 
château ,  sous  lequel  il  y  a  un  bon  mouillage* 
Au  besoin  ,  on  peut  passer  avec  tout  vaisseau  ^ 
§ntre  le  Çoze  et  Malte. 
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DESCRIPTION 

De  divers  Auteurs ,  concernant  la  plus 
grande  partie  des  mouillages  qui  sont 
dans  la  Méditerranée ,  et  principale- 
ment dans  l'Archipel,  à  commencer 
du  Cap  St.  Ange. 


O. 


Mouillage  du  Cdp  St.  Ange. 


^N  mouille  du  côté  de  Toiiest ,  par  les  vîngt- 
.  cinq  brasses  d*eaù ,  fond  de  sable  ;  on  y  est  à 
trois  quarts  de  lieues  loin  de  terre.  C'est  un  mouil- 
lage qui  n'est  proprement  bon  que  pour  les  vents 
du  nord  :  on  sera  en  paràga  ,  ^n  cas  que  le  vent 
*donne,  pour  entrer  dans  rArchipeL  Le  cap  St. 
Ange  restera,  étant  mouillé,  au  sud- quart-sud- 
est  :  on  peut  faire  de  Teau  à  une  rivière  qu'il 
y  a  à  la  plage  ,  où  on  voit  trois  figuiers.  Le  cap 
St.  Ange  et  Naples-de-Malvesie  se  regardent  nord- 
nord  ouest  et  sud-sud-est,  distant  trois  lieues. 

Mouillage  à  Naples-dè^Malyesie. 

On  voit  la  ville  sur  un  mont ,  qui  parait  éloi- 
gnée du  bord  de  la  mer,  et  comme  isolée;  il 
y  a  pourtant  une  pointe  basse ,  qui  va  jusqu'à  la 
terre-ferme.  En  entrant  dans  ledit  mouillage,  on 
laisse  la  ville  à  la  gauche ,  et  on  trouve  dans  le 
fond  Naples  le  vieux  ,  où  on  ne  voit  que  de 
vieilles  masures  ,  et  des  murailles  ruinées  :  en 
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sera 9  «tant  mouille  à  une  lieue  de  distance,  par 
les  vingt  brasses.  Si  on  veut  mouiller  plus  au 
large ,  on  y  sera  par  les  trente  brasses  :  on  peut 
aussi  mouiller  au  sud  de  la  ville  ;  mais  ce  n'est 
qu'un  mouillage  pour  attendre  le  beau  temps  : 
on  y  sera  par  les  trente  brasses  ,  fond  de 
vase.  De  Malvesie  à  Naples-de*Romanie ,  la  côto 
c^urt  nord- nord- ouest  et  sud-sud  est ,  distante  dix« 
sept  lieues. 

A  environ  quatre  lieues  au  nord-quartnord* 
est  du  cap  St.  Ange,  est  le  château  de  Malve^ 
sie  ,  sur  une  montagne  fort  haute  ,  devant  la 
terre -ferme,  où  Pon  passe  par  le  moyen  d'ua 
pont  de  pierre,  qui  est  du  côté  de  l'ouest  :  il 
y  a  un  mouillage  devant  le  cap.,  par  les  vingt 
à  vingt-quatre  brasses  ,  bon  fond.  A  environ  une 
lîeue  au  nord ,  est  Naples  le  vieux ,  au  milieu 
de  hautes  montagnes  ;  il  y  a  une  espèce  de 
golfe,  où  les  bâtimens  mouillent  partout  :  le 
sud-est  et  sud-sud  ouest  en  sont  les  traversiers. 
A  environ  un  mille  au  nord-est ,  on  voit  deux 
ou  trois  magasins  ,  devant  lesquels  est  le  noeii- 
leur  mouillage,  par  les  vingt,  vingt-deux  et  vingt-^ 
quatre  brasses  d'eau ,  fond  de  grave.  A  une  lieue' 
au  nord,  est  le  port  Bol;  l'entrée  est  difficile 
pour  les  gros  bâtimens,  étant  fort  étroite  ;  mais, 
lorsqu'on  est  une  fois  entré  ,  pn  est  à  l'abri  de 
tous  vents. 

Mouillage  à  N^aples^e-Romanie ,  et  raison-^ 
nement  du  Golfe. 

On  peuï  mouiller  par-tout  ledit  golfe,  depuis 
douze  jusqu'à  cinquante  brasses  d'eau,  fond  de 
vAse  :  c'est  un  golfe  qui  a  dix  lieues  de  long  et 
^uit  d?  large*  En  ca$  que  Ton  fut  forcé  par  un 
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vent  ât  sud  ou  èiid-est ,  on  peut  hardiment  tdii^ 
rîr  dans  ledit  golfe  ,  et  tenir  la  terre -ferme  à 
basboîd  ,  si  près  que  1  on  voudra  ,  n'y  ayant  rien 
à  craindbre  :  on  peut  nl6uil^er  par -tout;  mais  sî 
c'est  de  iiuit,  tn  doit  aller  avec  la  sond«  à  la 
niain. 

Lés  gros  bâtîmens  ne  peuvent  point  entrer  dan^ 
le  port  de  la  ville  ,  h'y  ayant  pas  plus  de  quinze 
à  seize  pièces  d'eau  ;  ils  restent  à  la  rade  dans 
là  belle  saison.  Quand  on  viendra  miouiller  dans 
ledit  port ,  cKd  observera  de  passer  au  milieu  du 
passage  ,  y  a)'  ant  à  la  droite  un  bas  fond  qui 
tient  la  longue  ur  d'un  cable  ,  où  ii  n'y  a  que 
trois  pieds  d'eat^  ;  à  la  gauche ,  en  entrant ,  est 
le  châteati ,  sitaé  sur  un  petit  écueil  qui  forme 
la  bouché  du  potiit ,  et  qui  rend  lè  mouillage  fort 
bon  pout  les  petits  bâtiment,  qui  mettent  une 
amarre  du  côté  dv  la  ville ,  à  dès  bagues  qu'il 
y  a- 

Mouillage  du  Port  Jbelphin^ 

Le  port  Dèlphin  i^e  trouVe  entre  port  Toulont 
et  Naples-de-Romaniô  ,  à  l'entrée  duquel  est  uit 
îslot  rond,  aVec  un  àtbre  aii- dessus;  il  est  au 
milieu  pour  servir  dé  sîg'nàl  :  on  ^eut  passer  de 
tbus  côtés  ;  fe  port  est  Tdrt  large  et  fort  net  en- 
^dâns  :  ok  mbuitle  pat  \Vs  quatorze  à  seize  bras*- 
ses,  bon  fond.  Cet  islot  ^'appelle  St.  Théodore, 
lequel  a  la  pointe  à  TëTst  :  le  meilleur  môuillagéf 
au  port  Delplyn ,  c'est  de  mettre  l'ancre  entre 
récueillette  et' là  plage  ,  méttârit  une  amarre  sur 
ladite  écueil  lette;  nar  ce  ma/en,  on  est  à  cou- 
\i&l  ^LVôc  le  vent  aouest. 
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Mouillage  du  Port  Toulon. 

A  environ  deux  ou  trois  lieues  à  Test  de  Na^ 
ples-de-Romame ,  se  trouve  port  Toulon ,  qui  a 
une  Iteue  d'enfoncement;  les  gros  bâtimens  y 
vont ,  et  s  abordent  d^  terre  devant  les  maga^ns. 
L'entrée  n  a  que  quatre-vingts  toises  de  large  ; 
devant  ladite  entrée ,  il  y  a  une  isle ,  que  T'oa 
peut  laisser  indifTéremment  à  la  doite  ou  à  la 
gauche  »  y  ayant  passage  de  tout  côté  :  cepen- 
dant le  côté  de  la  droite  de  hsle  est  plus  large, 
puîsqu  on  peut  louvoyer  «ntre  la  terre-ferme  et 
ladite  isle»  qui  se  regardent  avec  cette  dernière 
jK)rd  et  Sud,  n'y  ayant  que  quatre  pieds  d^eatt 
dessus  :  on  peut  aussi  moailkr  depuis  port  Tou^ 
Un  juscpi'à  Naples-de-Romanie ,-  depuis  les  douze 
jusqu  à  quarante  brasses ,  bon  fond.  A  deux  lieues 
à  Test  du  port  Toulon ,  sont  cinq  isles  ;  la  plus' 
grande  est  appelée  Tisle  du  Diable  :  on  peut 
xneuiller  paf-tout  ;  le  fond  est  dej^ui^  dix  jusqu'à 
vingt  brasses  ,  bon  fond.  A  Fentroe  du  golfe , 
entre  Tisle  Especy  et  la  terre  -  ferme  ,  est  un 
lAomllagè,  par  les  quatorze  brasses,  fond  de  va- 
se :  on  peut  passer  de  chaque  côté  de  l'îsle;  le 
village  reste,  étant  mouillé,  au  sud- est  :  à  louest 
dodit  village  ,  est  un  petit  islot ,  distant  de  trois 
quarts  dip  lieuS.  • 
• 

.  Fort  de  Bizertû 

Au  noîd  de  celui  ci -dessus,  ^t  le  port  de 
fiizerti ,  en  terre -ferme,  qui  est  très- ^r  avec 
tputes  sortes  de  vents  :  l'entrée  n'est  pas  fort  large; 
mais,  étant  dedauf ,  l'on  mouille  par-tout  où  l'on 
vaut  :  l'entrée  du  port  a  plus  d'une  lieue  d'é- 
tendue ;   à  la  pointe  çntrant  i  «st  une  liasse  met 
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proche  de  terre  ,    que  l  on   toit  briser  avec  les 

vents  du  large  >  à  laquelle  il  faut  faire  attention. 

Mouillage  de  VEspecy. 

Le  port  de  TEspecy  est  du  ccté  de  Test  de 
l'isle  ;  quand  on  vient  du  côté  du  sud  »  et  qu'on 
veut  entrer  dans  le  port  >  il  faut  passer  en-de- 
hors de  l'isle  de  TEspecy ,  et  se  ranger  bien  à 
terre  de  cette  isie  tant  que  Ton  pourra  >  quôiqu^il 
y  ait  une  petite  isle  qui  est  à  craindre  ^  de  nuit 
ou  avec  un  temps  couvert;  cest  pourquoi,  étant 
bien  à  terre ,  on  voit  une  pointe  basse  ;  et  la-* 
yant  passée  ,  Ton  découvre  le  port  >  qui  est  fort 
étroit;  il  n'est  bon  que  pour  de  petits  bâtîmens: 
les  vaisseaux  mouillent  entre  la  terre -ferme  et 
cette  isle  ,  par  les  douze  à  quinze  brasses ,  boa 
fond  :  on  appelle  ce  mouillage  la  rade  de  l'Es* 
pecy. 

Mouillage  du  Château  Trimidia  et  de  Vlsle 
Hydre ,  dti  côté  de  Terre-Ferme. 

De  l'Especy,  si  Ton  veut  passer  entre  Hydre 
et  la  terre-ferme  ,  dans  le  canal ,  il  y  a  deux 
c\ï  trois  écueils  ,   entre  lesquels  on  peut   passer 
sans  rien  craindre  ;  mais  il  faut  prendre  garde  à , 
|ine  sèche ,  où  il  n'y  a  que  demï^^brasse  d'eau  >. 
elle  reste  est  et  ouest  avec  le  cap  de  l'isle   de 
TEspecy  ,  et  au.  sud-est  quart  de,  sud  des  petits 
îslots  qui  sont  à  l'ouest  de  l'isle  Hydre  ;  quand 
on  sera  à  l'est  dp  ces  islots ,  on  verra  le  château 
de  Trimidia  de  nord  à  terre  ferme,  et  Ton  mouil- 
lera proche  de  terre  :  il  y  a  aussi  des   salines' 
jusqu'à  la  pointe  basse  qui  reste  à  lest  ;  on  peut 
mouiller  par- tout  :  ladite  pointe  avance  environr 

^eat^ 
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ifeôtd^toises  en  mer;  c'est  pourquoi  il  faut  s'erf 
tenir  un  peu  éloigna  :  on  peut  mouiller  aussi 
tout  le  long.de  la  côté  ,  jusqu'au  tap  Srile. 

Hydre  na  quune  petiie  anse  sous  le  village;* 
îl  faut  s'y  amarrer  à  quatre  :    au  sud  d'Hyc&e  )' 
tst  nû  petit  islot,  duquiel  on  doit  s  éloigner  d'en- 
viron une  démi-lieue ,  attendu  qti'il  jr  a  un  banc 
de  roche  ,  qiii  reste  nord  et  sud  avec  ledit  îilot.  • 

Contradiction.   A  Hydte  ^  il  y  a  trois  endroits' 
jK)ur  venir  moUîHer  ;  on  trouve  une  isle  au  milieu 
d'un  passage  entouré  de  la  terre- ferme  ;  on  peut' 
{>a$ser  emre  la  terre-ferme  et  l'isle;  et  ea  cas' 
de  calme  ,  on  peut  mouiller  par-tout  :  on  peut- 
passer  aussi  entre  l'isle  du  passage  et  Hydre  ,^  né 
s'approchant  pas  trop  de   Tisle  Hydre  ,  à  cause 
qu'il  y  a  un  banc  de  èable  qui  va  à  cinq  cables 
au  large  ^  y  ayant  trois  brasses  d'eau  dessus  ;  mais 
en  rangeant   l'isle  du  passage  ,    il  iiy  a  rien  à 
craindre  ,  et  on  vient  mouiller  du  côté  de  la  terre- 
ferme  :  on  y  est  par  les  vingt-cinq  braises,  boii; 
fond  i  sable  noir  ;  le  cap  de  Test  d'Hydre  resie^ 
au  sud- est  quart-est,  et  le  cap  de  l'ouest  ^u  sud- 
duest  :  oh  peut  aussi  riioùiller  du  côté  de  I*ouestj 
où  roii  voit  une  tour. du  côté  de  la,.teïre-ferme;' 
6n  la  inet  au  nord  ,  à  trois  quarts  dé  lieue  dé 
terre  ]  et  on  est  pair  les  vingt-cinq  brasses  d'eau  j 
fond  de  sable. 

En  cas  que  1  oîi  veuille  feîâchei^  par  tes  vents 
du  nord  atl  mouillage  dudît  canal ,  du  côté  dei 
terre-ferme ,  il  faut  observer  qu'à  cinq  à  six  ca- 
bles de  risle  de.  Siipyà)  illârit  vers  lé  sud,  est 
un  baiic  de  roche  en  .parallèle  avec  le  cap  dé 
iNést  d'Hydre ,  sud-est  et  riord-c^uest ,  et  avec  lé. 
second. cap  de  Supyàvers  F^oiiest  :  ledit  banc  est 
de  la  longueur  d'un  cable  ;  il' y  a  hirit  à  dix  bras- 
ses d'eaii  i  Ù>ûà  de^nbtte  r  il  y  a  't^n^  mc»uillag« 
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entre  Tûle  %p}^4  fcf  U  ^rc ^  -  ^ernie ,  Jwa?  im 
petits  iiâtiiaei^si  emri^  i'isie  6C  h  t^rve-feniie, 
il  n'y  4  pas  pips  de  dëui(  cables  i^^  hfgeiii  :  il 
faut  se  pl^c^r  au  milieu,  etjetter  TaBCfe,  en- 
siiite  on  s'affourche ,  ipedant  un^  amarre  $ut  Itsie 
de  Supya.  Cet  endroit  est  lort  découvert  pour  les 
vents  il'^st  et  sud-^t  :  «»n  peut  faire  é^  l'eau 
à  11^  puits  muré  qui  est  k  un  gable  de  l'a  ma* 
ï)ne,  ^t;  prè^.  d^  qq>r\tiié  d|p  Ic^uriers  roses  r  il  y 
a  une  autre  source  de  ^leiUeyre  ^u  >  mais  elte 
est  à  un  quart  de  Hquq  du  côté  4u  calons  z  pour 
éviter  ledit  b4nc  i  il  vaut  mieuic  aller  mouiller 
plus  en-d^dAps ,  ou  vers  la  pointe  i  algrs  mk  esl 
en  sûreté  contre  le  inauVai$  temp^. 

MouiUlag^  dans  le  Golfe  de  Coxinthf. 

De  llsle  Hydre  au  golfe  de  Corînthe  ,  la  côte 
court  s^d-est  et  nord-ouest  ;  il  a  seize  lieues  de 
Idnçtieut  par  six'de  largeur.  Du  eâp  Mala  à  Porte- 
Perniehî  ,  H  y  a  deux  lieue'3  et  d'emie  ;  ta  rade 
est  bonne  pour  de  petite  bâtipi^tts-  Devant  Pen- 
ttiée  du  golie  de  Coriuihe  >  il  y  a  une  isle  ç{ue 
Poti  peut  hisser  à  droite  ou  à  gauche  i  on  moril- 
le dans  îadîte  iste ,  où  on  e$t  à  touvert  de  toot 
vent ,  par  îèfs  trois  jusqu'à  cinq  brasses  d  eaû ,  fond 
vaseilx  :  ôh  peut  ausèi  môuiiler  hors  de  Tisle ,  pour 
se  mettre  en  parage  ;  on  est  alors  entre  liste  et 
1^  ca|)  du  ndrd-oue^t  >  p^x  \qs  quatorze  braises  « 

Jîrôh  fond, 

•  .  '.  I  ■ 

À  envirgn  deu^  lie.ues  clu  ç;^p  Mala ,  est  Vpm^ 
Pprré,  quî.^t  ferri:jé!p!ar  yjpiç  grande  içle.ren^plie 
à'arbresvc  Au^5ud,  çst?  uî^e  aaitr'ç  p^îtjt^  isl^^  eo 
^orme^^/iiw^^ja  de,  «alcr^.^.^ij^il^çt  à  PenUé*.^  ^ 
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^^uî  éh  est  la  reconnaissance.  Les  gros  bitîrtienS 
inouillenc  à  la  rade  9  par  les  vingt ,  vingt  cinc^  ei 
trente  brasses  ,  bon  fond ,  à  l'abri  des  vents  dii 
nord,  îiord-est ,  nord- Ouest  et  sud-ouest,  jusqu au 
tud  ;  tnais  à  découvert  de  Test-nord  est  et  de  lekt- 
sud- est ,'  qui  en  sont  les  trâvèrsiers  :  îfes  petite 
bâtiment  mettent  l'amarre  à  terre  sur  les  islotl^ 
qu'il  y  a  du  côté  de  Touest;  Aii  nord  de  Tislé 
Porré  ,  eàt  une  auttë  entrée  fort- étroite ,  maîs 
qui  a  beaucoup  de  fond  ;  et  lorsqu'on  est  une 
lois  dedans ,  Ion  vient  mouiller  devant  un  p^tîi 
Islot ,  sur  lequel  on  met  inié  amarre  :  on  est  pat 
les  douze  ti  quinze  biaèses  ,  à  labri  de  tout 
tent.  .         / 

Mouillage  d*I!ginô:         '  ,    ,^      , 

Egiiïo  est  une  isle  longue  ,  peu  relevëé  j  lé 
Inîlieu  fait  Une  montagne,  eh  forme  de  pain  dej 
fcucre;  il  n'y. a  quune  plaine  du  ccté  du  nord^ 
àu-devant  de  la  darse  :  on.  y  mouille  par  les^  dijç 
à  douze  brassés  ,  bon  fond  ;  il  n'y  a  que  les  véntç 
du  golfe  qui  eu  soient  les  traversiers  )  .n>ais  ili 
be  tont  pas  ^rUnd  mal; 

Mouillage  de  Corinlhë/^ 

Ï5u  Pcrte-Porjré  à  Corinthe  ,  il  y  â  huit  lîeùéà' 
et  demie  :  on  peut  mouiller  par- tout  le  canal, 
depuis  dix  jusi^ù-à  cinquante  brassés ,  fond  d^  va- 
se. Le  village  de  Corinthe  est  au  fond  de  la  cun 
latte  ;  il  y  a  une  fortetesse  sur  la  montagne ,  qui 
reste,  étant  mouillé ,  à  Pouest,  et  trois  petits  içs 
lots  qui  sont  devant  le  village,  au  sud;  on  est 
alors  par  les  dix  brasses  :  <>n  y  charge  du  bled^ 
orge,  coton  et  fromage.  De  CoriiubiBà  Tisle  St> 
Bruzia>  il  y  a  trois  lieues  et  demie  :  on^peut  moui% 

Ce  ;é  ^ 
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)er  entre  Tisle  St.  Bruzia  et  la  terre  ferme  ;  cm 
pisut  passer  des  deux  cotés  de  Vble  ,  et  venir 
mouiller  devant  la  forteresse. 

De  St.  Bruzia  à  l'isle  Colooia,  il  y  a  une  lieqe; 
ils  se  regardent  sud-est  ^et  nord-ouest    :    le  bon 
^endroit  pour  mouiller  sur  ladite  isle  «  est  du  cô- 
xé  du  nord-ouest  ;  il  ne  faut  pas  y  entrer   avec 
de  gros  navires  >  n'y  ayant  pas  de  fond  ;  il  y  a 
un  banc  qui   traverse  depuis  l'isle  [usques  pres<* 
que  à  terre-ferme  :.  il  faut  observer  que  le  cap 
de  nord- ouest  reste  au  sud  ,  quand  on  est  mouil- 
lé un  quart  de  lieue  loin  :  on  sera  s^lors  parles 
dix  brasses»  fond  de  vase;  oe  voit  le^  village,  sur 
la  montagne  ,  qui  reste  par  le  même  rumb  de 
vent  :  de  quelque  côté  de  l'isle  que   Ton  soit, 
on  le  voit ,  parce  qu'il  est  au  sommet  de  ta  mon- 
tagne .:  on  peut  mouiller  aussi  du   côté  du  sud 
de  l'isle ,  par  les  quatorze   brasses.  Sur  l'isle ,  du 
côte  de  terre-ferme  ?   il  y  a  un  village  ,  qu'on 
appelle  Maîgra ,    où  1  on  fait  beaucoup  de  gou- 
dron ,  de  poix  et  raze  ,  et  quantité  de  bois  de 
ponstruction  :  on  y  charge  beaucoup  de  bàtimens 
poux'  rArchipel  :  on  peut  aussi  charger  de  bled, 
par  tous  les  villages  qui  sont  du  côté'  de   terre- 
terme.    De  risle  Colonia  au  port  Lyon ,   il  y  a 
Tune  lieue  et  demie. 

JdouiUàge  cm  port  'Lyon, 

Le  poTt  Lyon  est  fort  bon;  il  peut  y  entrer 
de  gros  navires  :  à  l'entrée ,  il  y  a  une  petite 
isle ,  sur  laquelle  est  un  fanal  ;  on  Ta  laisse  à  la 
droite  en  entrant ,  et  on  mouille  depuis  dix  k 
quinze  brasses,  fond  de  vàae  ,  à  couvert  de  tous 
vents  :  on  ne  peut  courir  aucuns  risques  en  y 
échouant, ^Uique  tout  est  vase.  Du  côté  du  nord. 
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^  à  environ  trois  lieues  de  ce  port ,  est  un  châ* 
teau  sur  une  tpontagne  haute  ^  qui  en  est  la  re- 
connaissance :  à  l'entrée  dudit  port,  sont  deux 
îsluts  ,  comme  deux  bateaux  sur  l'eau  ;  et  en- 
dedans  de  ces  deux  islors  ,  il  peut  y  mouiller  . 
une  armée  :  l'entrée  dudit  port ,  gît  nord-nord-, 
est  et  sud-sud-ouest  :  on  y  charge  de  la  cire» 
de  Thuile ,  de  laines  et  du  bled. 

Mouillage  d'Athènes. 

Du  port  Lyon  à  Athènes  ,  il  y  a  deux  lieues^ 
Devant  le  village  j  qui  est  à  une  lieue  à  la  mon-' 
f agne ,  il  y  a  une  isle,  qu'on  appelle  Caihilla: 
en  entrant,  on  la  range  de  si  près  qu'on  peut i 
l'entrée  étant  fort  étroite;  on  y  voit  de  petits  ro- 
chers autour,  mais  en  ne  les  touchant  pas V  ^l n'y 
â  rien  à  craindre;  le  fond  est  bon  par- tout  :  on: 
mouille  devant  le  village,  qui  reste  au  nord,  et 
l'on  est 'parles  vingt-cinq  brasses,  fond  àeVàser 
il  vaut  tependant  mi«ux  aller  au  part  Lyén  eii 
hiver.  '"■*  •  '    ^ 

D'Athènes  à  Pisle  Sêrfide -,  ît  y  à  deui^lîéues; 
se  regardant  sud-est  quart  de  sud  et  nôrd^oijest 
quart  de  nord  :  c'est. »]une  îsle  qui  n'est  pas  ha- 
bitée, de  même  que  feâudronisy  ,  St.  François 
et  St,  Georges  d'Arbre  :  pi^  y  mouille  du  côté 
du  sud,  en  cas  de  vent.de  nord  nord-ouest  ;  ^er 
fond  est  fort  bon  ,  etxjn.  y  est  par  les  dix  mill/D$ 
loin  de  terre  ,  çt  en  parage ,  en  cas  de  vent  dq , 
sud  ,  pour. faire  voile;  le  fond  est  de  vingt  bras-t 
ses  ;  on  peut  y  faire  de  l'eau  et  du  bois  ;  le$ 
puits  sont  ^u  milieu  de  Tisle.  La  plage  St.  Georges 
d'Arbre  et  Pisle  Longue ,  se  regardent  nord  et 
5ud  y  à  trois  lieue^  de  distance. 

Ce  3 
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Mouillage  de  VJsU  Longue. 

•  L'isle  Longue  n'a  point  de  port  ;  on  monille 
pourtant  au  cap  du  sud ,  par  les  sept  à  hait  bras- 
ses \  à  Tabri  des  vents  de  nord  et  nord-est  ;  on 
0st  par  le  travers  d'une  sèche  qu'il  y  a  en-de- 
jians  dudit  cap  ,  et  proche  de  terre.  Si  on  vient 
à  passer  du  côté  du  nord  ,  entre  ladite  isle  et 
|a  terre-ferme ,  il  faut  prendre  garde  à  une  sè- 
fche  qu'il  y  a  au  cap  au  nord  de  ladite  isle ,  et 
qui  avance  \\i\  tiers  de  lieue  en  mer.  A  terrer 
|ermç  de  Tisle  Longue  ,  il  y  a  une  anse  qui  fait 
port  et  rade  pour  toutes  sortes  de  bàtimens  ,  \ 
r^bri  de  tout  vent  j  le  fond  est  de  quinze  à  vingt 
l^r^ss^es  ;  la  reconnaîssahce  ,  ,est  une  montagnQ 
{V!>.i,ntue,  en  forme  de  pain  de  sucrç  ,  qui  est  au 
h^xà  fie  U  îner  ;  ce  lieu  s'appelle  la  Mandry  ; 
on  voit  ua  .petit  calori  sur  imp  petite  élévation 
ai^  bord  de  la  mer,  qui  reste,  étant  mouillé, 
yers^  le  nord.  L'islp.  Longue  met  à  couvert  àe% 
vents  de  sud-est  et  sud- sud  est  du  cap  du  suddQ 
ladite  tisje  Longue  :  la  route,  pour  ^ller  ^udit 
p^ouillage  i  est  le  nord* nord-ouest. 

'    '  '         Mouillage  à  J^àrto  %afte. 

Devant  le  port ,  on  trouve  une  isle  ,  qu'on 
laisse  à  la  droite  en  entrant  ;  et  lorsqu on  la 
jpassée  ,  on  en  trouve 'deux -petites  ,  qui  forment 
rembôûchure  du  ]1ort  :  oii  peut  y  passer  de  tout 
côté  ;  et  quand  on  les  a  passéeç  ,  on  en  dér 
couvre  une  autre  fort  basse >,  qui  reste  à  louest- 
$ud  -  ouest  ;  et  on  va  mouiller  au  sud  de  ladite 
Isle ,  par  Jes  six  à  neuf  brasses  ,  fond  de  sable^î 
pn  met  une  amarre  sur  J  isle  ;  on  y  est  bien  avec 
fgiis  les  vents.  Ce  lieu  est  à  Touest-siud- ouest  d? 
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diâtétit  Rouge  :  0*1  ychirge  d«  Med^^yfan't  dé 
Ift  dét^endati^e  d'AthèDès;  Pour  «fier  èaHs  iédk 
yort,  avec  les  vent^  (te  itiord ,  on  vèh  de  loiîi 
une  isle ,  sur  ktqi^oltc  C9t  une^gi^r^de  marbn» 
au  pUiB  baut^  parais^^^m  âe  fort  loin  :  ofi  pexit 
passet  du  côté  ^ue  l'en  veut ,  et  c^mir  derrière 
t'îsle ,  qut  en  l^^n^ue  et  foâs^^  et  mouillët,  coiti- 
me  on  a  déjà  dit!  Cette  isie  est  j^i^Uèk  avec 
les  écueils  des  Anglais ,'  mie^t-qnatt'^ud-^ti^t  et 
«st-qiîart- nord* est ,  k  envîton  neiif  fteueS  :  Porta 
Xafie  et  TMe  Gàrdy  /  sont  i>arQliè)^e<s  nord-ést  e« 
sud^ouest,  k  quatre'  tie^^^  âe  éma\u^. 

L'rslè  Gardy  ,  qui  est  inhabitée  ,  et  lés  i^oîs 
isldta  Cavalary ,  sont  f^aràl  hèles  sud -^  est  et  nord* 
ouest ,  à  une  Heue  de  disiahce  ;'  i4  y  a  un  i^ièuil- 
lage  au  nord  dé  Visie;  on  mntnUe  j>at  les  vii)^ 
brasses  i  fond  de  vase  :  TMe  Càrâlarj^  et  Negt^é- 
pont  i  9ont  pàral^)es  notd-quart-norxi-ouës^  et  sud« 
quart*9ud^6st ,  à  huit  iieue»  dé  distaiice* 

X^u  Çûknol  dû  NegrepoUt. 

A  environ  sîx  à.  çept  lîeues  au  i^otd  -  est  Je 
Porfd  Rafle  ,  sçrit  les  isl^.s  Astuties,.  Ces  i$îes  ne 
sont  pas  fort  hautes ,  et  sont  voisines  de  l'îsle 
de  Negrepont  :  o^  mQuille  entre  lesditç/  isles 
et  Negrepont ,  et  entre  ies  îslors;  la  tenue  eu 
foi^t  bonne  ,  et  le  fond  bien  net.  Au  nord -est 
de  ces  îsîots  »  du  côté  de  Negrepont ,  il  y  a  unp 
plage  i  devant  laquelle  on  peut  mouiller  avec  tout 
vent  :  entre  ces  isles  et  Neçrepont ,  il  y  a  dix 
à  douze  brasses  ;  entre  les  isles ,  cinq  à  six  ;  et 
à  la  plage ,  dix-huit  à  vingt. 

A  environ  quatre  lieues  au  nord-ouest  des  îs- 
les  Asturîes  ,  il  y  a  quatre  à  cinq  autres  isles, 
appelées  les  Sachysi  c'est  un  bon  mouillage  pour 
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les  petits, bâtiDiens  :  le  passage  est  fort  ëtrolH 
mais  il  faut,  passer  entre  la  terre -ferme  de  Ne* 
grepoftt  et  les  îsles ,  y  ayant  beaucoup  de  fond, 
A  l'ouest  des  îsles  Sachys ,  il  y  a  trois  ou  quatre 
|)etîtes  isles  ;  on  peut  passer  de  tout  côté  sans 
irieii  craindre  ,  et  1  on  peut  mouiller  par  les  six 
à  sept  brasses ,  à  Tabri  de  tout  vent  et  de  la  grosse 
nier.  Au  n^rd  de  ces  isles,  est  un  cap  noir;  et 
au  nord  de  ce  cap,  les  terres  font  une  espèce 
de  golf^  ^  où  l'on  vpit  un  grand  clocher  dans  la 
plaine  5  le  -fond  de  ce  golfe  est  de  sable  fin  ,  et 
la  tenue,  est*  fort  bopne  ;  'on  peut  y  mouillât 
sans  rien  craindre.  Au  nord  de  ce  clocher  ,  on 
voit  une  ville  proch0  la  marine;  dès  qu'on  Tau- 
.  ra  passée ,  il  ne  faut  pas  trop  s  approcher  de  1  islç 
de  Négreppnt ,  y  ayant  peu  d^  f ond >  et  l'on  dé- 
couvrira un  château  qui  est  sur  une  petite  émi- 
fience ,  et  qui  ressemble  à  la  moitié  d^un  vais- 
seau; il  est  environné  de  beaucoup  d'arbres,  et 
tout  à  Tentour  ce  n'est  que  de  bas-fonds ,  à  peine 
y  a-t-il  de  Teau  pour  un  bateau  ;  ainsi  on  ran^ 
géra  de.  près  la  terre-ferme  ,  où  il  y  a  cinq  à 
51X  brasses  d  eau  :  dans  cet  endroit ,  le  canal  est 
fort  étroit,  et  il  faut  y  passçr  avec  le  vent  eii 
faveur.  Ce  détroit  s  appelle  St.  Marc;  il  est. éloi- 
gné denviron  deujç  ligues  de  la  ville  de  Nègre- 
pont,  au-devant  de  laquelle  on  mouille,  par- 
les six ,  huit ,  dix  et  douze  brasses ,  distant  un 
tiers  de  lieue  de  terre  ,  à  couvert  de  toutes  sorte? 
^e  veius.  On  passe  de  terre  ferme  à  Negrepont , 
par  le  moyen  d'un  pont,  qu'on  élève  qu^dlef 
ÇMèrçs  viennent  à  passer» 
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Mouillage  de  VEapartnadou  de   Negrepont^ 
près  de  Chàteau-Rouge. 

Il  y  a  trois  îsles  qui  se  regardent  ouest-sud;? 
puest  et  est-nord-est.  La  première,  est  éloignée 
de  la  seconde  d'un  coup  de  fusil  ;  la  seconde , 
est  éloignée  de  la  troisième  d'un  coup  de  canon; 
entre  1^  première  et  la  seconde  ,  le  passage  est 
étroit;  mais  de  petits  bâtimens  peuvent  y  pasr 
ser,  en  s  approchant  plus  de  celle  de  Pouest%  ou 
-il  y  a  cinq  brasses;  de  la  seconde  à  la  troisiè- 
me ,  le  passage  est  plus  grand  9  et  a  plu9  de  fond; 
en  approchant  celle  de  Test ,  qui  est  la  troisiè- 
me ,  il  y  a  jusqu'à  quarante  brasses  ;  mais  il  faut 
prendre  garde  à  cette  troisième  isle  qui ,  du  côté 
du  nord- ouest ,  fait  une  pointe  de  roches ,  qui 
avance  deux  à  trois  cables  au  largo  :  il  n'y  a  au 
commencement  que  trois  brasses  d'eau  dessus. 

Pour  venir  mouiller  h  l'Esparmadou ,  avec  les 
vents  à  l'ouest-sud-ouest  5  vous  passerez  entropies 
deux  isles.  Jl.es  trois  qui  se  regardent  ouest  sud- 
ouest,  vous  les  laissez  à  basbord;  elles  sont  bas-^ 
ses;  mais  qtiand  vous  viendrez,  vous  tirerez  droit 
sur  une  haute  isle ,  ne  voyant  pas  les  petites  ; 
et  étant  proche,  vous  découvrirez  le  passage  ;  vous 
laissez  l'îsle  haute  à  stribord  en  entrant ,  et  vous 
courez  jusqu*à  ce  que  vous  soyez  par  la  seconde 
et  par  les  petites  isles  qui  sont  à  basbord  ,  et 
vous  mouillerez,  si  vous  voulez ,  par  les  quinze 
brasses ,  fond  dé  sable  un  et  bonne  tenue  ;  le 
fond  va  en  diminuant  ;  de  quelque  côté  que  Ion 
aille,  il  y  a  de  fond  Jusqu'à  un  cable  loin  de 
terre  :  vous  restez  sur  un  pied;  et  quand  vous 
êtes  mouillé ,  la  grande  isle ,  qui  est  à  stribor^ 
pu  entrant)  vous  reste  au  sud*ouest. 
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V 

Volis  pouvez  mouHter  depùî5  te  commencement 
4u  golfe  de  Stalida  )usqu  au  fond  ^  où  vous  trou- 
verez une  forteresse ,  appelée  Gelony.  Elle  est  à 
ime  lieue  de  la  marine  ,  sur  une  émînençe  :  on 
y  mouilîe  devant  p^r  les  vingt  brasses ,  fond  de 
vase.-:  on  voit  autour  du  golfe  des  vifiages ,  où 
on  p€ut  charger  du  bled  i  on  peut  mo^iiÏÏer  par- 
tout,  depuis  les  douze  i«S(jua  trçnte  brassseSj 
fohd  de  vâze. 

Afotcitlàge  au  Gotfè  du  Fote^ 

Dans  Je  golfe  du  Vole  oh  peut  m-olMlïerp•^ 
tout,  depui»  les  huit  jusqu'à  trente  brasses^  fon4 
de  vase  :  dans  k  fond  9  on  trouve  îe  village 
qui  est  à  Id  marine  ;  il  y  a  une  forteresse  des** 
sus.  Du  côté  de  l'est  ^  il  y  a  nne  p«me  isie ,  ap-» 
peiiëe  Trîchery ,  qu'on  laisse  à  la  droite  en  en* 
fr^m  j  étant  mo^iiUé«  on  la  met  ati  sudf  et  la 
forteresse  au  nord*  C'est  un  endroit  ou  l'on  char- 
ge beaucoup  de  bled ,  d'orge  ,  de  laines  et  quel^ 
^ue  peu  de  cire.  Tout  auteur  du  go4fe  »  il.ye 
plusieurs  villageis,  comme  Foubjtaj  Armîro  et  Fou-' 
iiUers^ ,  où  on  cbarge  aussi  du  bted.  Le  motrilla-»  ' 
g^  ^S't  bon  pour  de  gros  vaisseeuor,  depuis  letf 
^uinse  )nsqu  a  trente  brasses  :.  les  pebîis  bâttmeM 
mettent  une  amarre  à  terré.  On  mouille  devant 
le  cMtcau,  par  les  cinq  à  six  brasses,  fond  de 
ya'ie,  et  Ton  est  à  couvert  de  tout  vent» 

Du  cété  du  nord  du  golfe  s  les  nièntagnes  sont 
bâutes  et  neke^;  et  du  coté  du  sud,  ellessoirt 
plus  basses  :  cette  entrée  a  ew^iren  deux  tiers 
4^^  .^ietie  de  Urgeur-  Pour  aller  au  Vêle,  on 
pa^se  au  sud  île  Xricbeîy^  et  dès  (ji^'on.a  passé 
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ladite  isle  de  THchery ,  on  met  le  cap  au  nordv 
jet  Ton  va ,  par  cet  ^aîr  de  vent ,  sur  uti  villa- 
ge, nommé  St«  Georgeg;  il  faut  s*^n  appvochef* 
£n  courant  la  cote  de  Tonest ,  on  voit  un  châ* 
teau ,  devant  lequel  on  mouille  par  les  six  à  huit 
brasses,  bon  fond  :  on  s  y  af fourche  nord-nord^ 
(Bst  et  sud- sud  ouest,  avec  deux  ancres,  pour  les 
vents  d'est- sud-^est ,  quj  en  font  les  travcrsîers , 
quoiqu'ils  n'y  fassent  pas  grand  mal.  Trichery 
et  le  Vole ,  se  reg;^rdent  sud-sudrcst  et  nord- 
fiqrd-ouest,  A  environ  une  lieue  du  côté  de  l'est, 
len-dehorç  du  golfe,  sous  le3  Hi^ni^gncs,  on  voit 
m  peu  de  pfage  ,  où  les  p^cl^eurs  tirent  IçuïS 
jbateaux  à  terre  :  à  cette  plage  ,  on  peqt  mouil- 
ler par  les  quinze  à  dix- huit  brasses  ,  bon  fond, 
^  labrî  des  vçnts  de  nordoord  e§t ,  mais  k  d^^ 
fpuvçrt  des  autres  vents. 

Afpuillffg^e  d^  l*Me  dç^  Sourgys. 

Au  sud  de  Schate  ,  est  llsle  des  Sourgys  >  quî 
est  proche  de  la  terre  de  Negrepont  :  on  peut 
y  mouiller  à  labrî  des  vents  de  nord  et  nord- 
^st;  mais  il  faut  passer  du  c6té  de  Touest  »  ce» 
Ifii  4e  Test  étant  tout  rempli  d:e  sèches. 

Mouillage  4?  Siracary. 

A  environ  trois  fieues  a  Touest  de  Hsle  dest 
jÊourgys,  est  Sîracory  ,  sur  l'isle  de  Negrepont; 
il  y  a  une  pointe  basse  proche  de  terre  qui  esit 
tout  bas-foiid  ,  et  dont  il  fa,ut  prendre  garde; 
mais  lorsqu'on  y  est  du  côté  de  l'ouest ,  on  peut 
sapprocher  de  terre  ,  et  aller  mouiller  par  les 
l^uit ,  dix  et  douze  brasses ,  bon  fond,.  C'est  une 
Wle  rade,  où  Ton  çst  à  couvert  de  tout  vent., 
^  ^i.  réserve;  de  Touest  ;  mais  comme  il  vient  du 
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canal  de  Negrëpont,  il  ne  fait  pas  grand  maL 
Ce  cap  est  rempli  d'arbres  ;  il  y  a  un  vieux  chà* 
teau  et  un  petit  village  ,  où  Ton  fait  de  Teau  , 
qui  coule  jusqua  la  marine.  A  l'ouest  de  ce  cap, 
il  y  a  un  petit  écueil ,  au  nord-nord-ouest  dti^ 
quel  est  une  sèche  qui  ,  à  environ  deux  coups 
4e  canon  loin  de  terre  ,  n*a  tjue  demi  -  braise 
jd'eau  dessus  :  on  peut  passer  entre  Tisle  et  la 
sèche  sans  rien  craindre. 

Du  Golfe  de  Saloni<jue.         ^ 

Le  golfe  dé  Salonîque  est  grand  golfe,  cou- 
rant sud-est  et  nord-ouest;  il  faut  toujours  tenir 
la  droite ,  à  cause  que  la  côte  de  Agouras ,  qui 
n'est  que  montagnes  hautes ,  est  à  craindre  par 
'lés  vents  de  nord-est,  qui  y  font  de  grands  ra- 
vages ;  il  faut  se  méfier  d'elles ,  parce  qu'il  n'y 
a  aucun  mouillage»  A  droite  ,  en  entrant  dans 
le  golfe  ,  il  y  a  le  cap  Pailloury ,  qui  est  noi- 
jrâtre ,  et  le  cap  Drapan»,^  qui  fait  comme  une 
isle.  Ce  dernier,  fait  l'entrée  du  golfe  de  Cassan« 
<îre ,  étant  nord  et  sud  avec  le  cap  Pailloury.  A 
cinq  lieues  de  distance  de  ce  cap ,  faisant  route 
à  louest  -  nord -r  ouest ,  on  vient  sur  la  prerôîère 
pointe  de  sable ,  qui  avance  environ  un  tiers  de 
îieue  au  large;  on  peut  néanmoins  l'approcher | 
sans  aucun  risque ,  à  la  portée  d'un  coup  de  fu« 
sil  :  ayant  passé  ladite  pointe ,  en  allant  à  Sa^ 
Ionique  ,  les  montagnes  sont  de  moyenne  hau- 
teur, maïs  le  terrein  à  la  marine  est  bas  :  on 
peut  mouiller  par-tout,  depuis  les  Monts -Rou- 
ges jusqu'à  Salonique.  Ces  montagnes  se  recon- 
naissent ,  en  ce  qu'elles  sont  à  la  marine ,  tail- 
lées et  fort  rousses  ;  les  vents  du  large  sont  les 
traversiers  de  cette  côte ,  et  par  conséquent  de 
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tous  des  mouillages  ;  mais  ils  n'y  entrent  ^ùètei 
et  ne  sont  pas  de  longue  durée;  d'ailleurs ,  la 
tenue  est  bonne   :  cependant,  plus  l'on  avance 
dans  le  golfe,  plus  les  mouillages  sont  sûrs.  Pa-* 
lamy,  est  une  autre  pointe  de  sable  longue,  et 
%ui  avance  sous  Teau  environ  trois  cables  au  lar- 
ge,  et  dont  il  faut  se  méfier.  Un  peu  au  nord 
de  ladite  pointe  ,  il  y  a  une  vieille  tour  ruinée  » 
sur  une  élévation  ,  que  Ton  appelle  le  fanal ,  et 
qui  est  proche  le  village  de  Paramy  ,  qui  reste 
vn  peu  au  sud  de  ladite  tour.  En  parallèle  du 
fanai ,   est  le  meilleur  mouillage  de  tout  le  golfe 
de  Salonique ,  à  cause  que  la  pointe  de  Paramy 
vous  met  à  l'abri  des  vents  de  sud-est ,  et  celte 
des  Pésquiers  ,  qui  est  près  le  cap  Barnous ,  Vous 
garantit  des  v^nts  de  nord-ouest.  Le  cap  Barnous 
fait  la  rade  de  Salonique ,  qui  est  de  quatre  à 
cinq  lieues  au  nord-est  :  on  mouille  par  -  tout  ^ 
avec  la  sonde  à  la  main ,  pour  avoir  un  fond  rai^ 
sonnable.  Si  vous  louvpyez  pour  aller  à  Saloni<^ 
que ,  du  cap  Barnous ,  il  ne  faut  pas  trop  s  ap^, 
procher  de  la  gauche ,  qui  fait  le  fond  du  golfev 
où  il  y  a  des  secs  qui  sont  de  vase. 

J'ai  oublié  de  dire  qu  a  une  lieue  à  l'ouest  de» 
trois  Cazes ,  il  y  a  une  pointe  de  sable  qui  avan- 
ce trois  cables  au  large  ;  il  faut  y  prendre  garde  > 
vu  qu'elle  est  fort  mauvaise  :  elle  s'appelle  Me- 
cimery  ;  il  y  a  un  village  à  la  montagne  ,  ïior4- 
et  sud  avec  elle» 

Mouillage  dans  le  Golfe  de  Cassandre^ 

Après  avoir  passé  le  cap  Pailloury ,  vous  trou- 
verez une  petite  anse ,  dans  laquelle  vous  pour- 
rez aller  mouiller  avec  les  vents  du  large  '/  et  dix 
golfe  de  Salonique  y  vous  verrez»  à  la  droite ,  ual 
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islot  bas ,  où  il  y  a  un  caleri  dessus  qui  est  lÀMéj 
il  y  a  un  banc  de  roche  ,  courant  sud  -  est  et 
nord-ouest ,  qui  vous  couvre  fort  du  vent  du  gol- 
fe ;  cependant  il  ne  faut  pas  t'y  laisser  surpren* 
àte.  En  entrant  audit  golfe,  à  la  gauche,  vou$ 
verree  une  pointe  basse ,  droite  au  nord  du  cap 
Failloury,  où  vous  pourree  mouiller  aussi,  y  ayant 
sept ,  huit  et  dix  brasses ,  foiid  de  sablé  fin ,  et 
une  amarre  à  terre  vers  le  sud^e^ft;  vous  seres 
à  demi-cable  de  terre  :  il  ne  faut  pas  ^'enfon* 
cer  à  la  droite  ,  à  cause  qu'il  n'y  a  point  de  fondr 
Le  mouillage  est  à  l'ouest  du  pain  de  sucre,  quef 
Von  voit  pardessus  la  terre  de  Ptfrte^Couffe  ,  dé 
Monto^Santo,  et  de  u<^d-nord-est  et  sud  sud-ouest 
avec  Ible  qui  est  presqu'au  milieu  du  golfe ,  qui 
paraissent  blancs  autoiir  de  la  mer,  et  noirs  des« 
sus  :  au  nord -ouest  dudit  mouitlâge ,  il  en  est 
un  autre  ,  où  l'on  peut  aller  metitller  à  Pabri  de$ 
vents  du  large ,  étant  plage  jusqu'au  foifd  du  goi- 
ie  :  vous  laisses;  1  isde  k  la  droite,  qui  vous  res^ 
lera,  étent  mouillé ,  à  Test  sud  est;  vous  verrez 
la  village  de  Pailloury,  qui  est  plus  au  nord* 
ouest  de  la  dernière  pointe,  à  une  lieue  de  \m 
liuûrine,  où  est  uu  moulin  i  vent.  Il  y  a  des  ma« 
ga^ns  à  la  nuBx'me ,  où  on  apporte  les  marchaa-' 
dises  du  g4»lfe  :  il  y  a  qiiatre  villages  prîticipanx^ 
appelés  PaiUmiry,  l'An^feni^ ,  Leslfslan  et  Cas^ 
SHimlre. 

A  Touest  -  nord  -  ouest  directement  au  fftànâ 
écueîl  q;u'il  y  a  dans. le  golfe  do  Cassandre  »  est 
la  rade  dé  Sté,  Chiriachy ,  où  les  ancres  tienneirt 
bieji;  mais  comme  l'on  est  obligé  de  mouiller 
Jar  les  vîngt-cînq  et  trente  brassés,  n'étant  pas 
plus  éloigné  de  terre  que  de  deux  cables  >  il  faut 
SB  tenir  sûr  ses  gardes.  Pour  être  phjs  en  sAie», 
té,  il  £aui,  quand  on  va  à  cet  endroit ,  s^amaf^ 
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'  m  à  IMfe  ^  sur  «ne  pointe  eu  Ton  troiire  trots 
ptisw^  et  qui  fait  le  commencement  dune  pe* 
ttte  p'agt:  qui  forme  mi  petit  cul  desac  ;  pour 
)ors ,  r^m  est  fort  bien  et  sans  risque  ,  étant  k 
y^bri  des  vents  du  golfe ,  et  de  ceux  du  large  ^ 
par  les  écucils  de  Stê,  Gliirkicfcjr ,  qui  voxis  res- 
tent vers  le  sud-sud  ouest  :  ces  ëtueils,  qui  sont 
bai  >  font  la  reconnaissahce  dudit  mouillage»' 
Quand  en  ^st  amarré  >  où  j'^i  dit  ci  dessus  ,  le 
gros  é^ueil,  qui  tous  reste  à  Touest-nord-ouest , 
étafit  à  la  rade,  vous  êtes  alors  couvert  par  les* 
pointes  de  la  terre* ferme.  Quand  oh  va  à  ce 
ifi0uiliage ,  il  faut  laisser  tous  les  écueils  bas  de' 
Ste.  Chiriachy  à  la  droite  :  ils  sont  assez  net  }- 
car  on  pourrait ,  au  besoin  ^  les  côtoyer  à  un 
'caMe  eu  detrx  de  distairce.  A  la  droite,  en  en^ 
trant  d^ns  le  gojfe  de  Cassandre ,  gtt ,  au  nord* 
est  quart  de  nord  de  Tisle  Schate ,  à  environ  dix-, 
huit  lieues ,  lé  cap  Drâpano.  A  Toûest  dudit  cap  ^' 
il  y  a  un  port ,  nt)mmé  Porto-Couffe  :  ceux  qui 
veulent  y  entret,  doivent  prendre  garde  à  une 
catanque  qui  est  uù  peu  au  sud  dudit  port,  et 

?ui  peut  faite  tromper  :  cependant  le  château  de 
^orôrrta  ?  qui  est  a  la  mariné  Wr  une  pointe  , 
et  qui  ii*en  pa!5  plus  éfoigne  dudit  port  d'aune 
demWlieue ,  doit  servît  dé  guide  ;  il  est  au  nord 
dtidît  part,  dont  Teîitrée  est  fort  étroite;  mais, 
on  J>èiit  aborder  lés  terres  ,  dé  côté  et  d'autre  » 
s^ns  aTicttn  risque^  étant  parallèles  nord  eist  et 
jrttd'otrest  :  quand  oh  est  deà^ans ,  on  prend  1% 
gauche  ,  et  on  Via  mouiller  Pancre  au  fond  de  làt 
ca^a^que  ,  par  Içs  quinze  btasses ,  mettant  uuç, 
amatrè  k  des  prises  qtill  y  a ,  et  on  est  à  cou- 
vert de  tout  vênr  et  de  là  mer.  Etant  surlecapr 
FalHoury ,  et  Vouîànt  aller  audit  Porto-Couffe , 
go'ùïjsz  à  l^èl5t*uor4-G«t  $ur  lé  Monto-Samo;  vous 
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Venez  donner  directement  dessus  où  parait-tM 
manquement  de  terre,  du  un  coupeur.  A  envi- 
ron deux  lieues  plus  à  Pouest  ,  et  tirant  vers  le 
nord,  gît  la  rade  de  Teronia  :  pour  y  afier,  il 
faut  venir  reconnaître  le  chàtes^u  ruiné,  qui  se 
trouve  sur  une^  pointe  et  une  ëminence  ,  qui  est 
au  nord- ouest  de  Porto  -  Couffe  ,  à  demi- lieue  2 
on  mouille  à  labri  de  ce  château ,  à  une  plage 
qu'il  y  a ,  par  les  quinze  à  vingt  brasses  d'eau, 
bonne  tenue  ,  et  Ion  met  amarfe  du  côté  du 
c^hâteau ,  directement  dessus ,  à  des  pierres  faites 
exprès  ;  le  traversier  est  Touest  et  !  ouest-nord^ 
ouest  ,  qui  vient  au  golfe,  mais  il  ne  fait  pai 
grand  mal. 

Mouillage  dans  le  Galfe  de  MontcySanto. 

En  entrant ,  le  cap  Drapano  du  côté  du  nord^ 
il  environ  trois  à  quatre  lieues  à  Voiiest,  tirant 
vers  le  golfe  de  Monto-Santo  ,  est  un  poft  que 
Ton  nomme  la  Figuière  :  la  reconnaissance  ,  au 
cap  de  Test ,  est  deux  ou  troits  petits  islots ,  qu  ori 
laisse  du  côté  du  sud;  ou  les  range,  tirant  au 
fond  dudit  port ,  et  Ton  mouille  pat  les  douze 
à  quinze  brasses,  bon  fond  ,  en  mettant  l'amarre 
du  côté  de  l'est  :  on  est  assez  bien  à  ce  port, 
si  ce  nest  îe  vent  de  nord -est,  qui  y  donne 
grosse  mer.  Il  faut  observer ,'  en  entrant  dans  ce 
port ,  de  se  tenir  dii  côté  de  lest ,  parce  qu  à 
celui  de  l'ouest,  il  j  a  une  sèche  que  l'on  voit 
fcriser  ,  pour  peu  que  la  mer  soit  agitée  ,  et  qui 
vient  jusqu'au  milieu  du  passage  :  vous  pouvez 
mouiller  par-tout,  à  trente -six  brasses,  fond  de 
vase.  Au  nord,  à  environ  six, à  jjept  lieues,  ti- 
rant vers  le  golfe,  au  fond,  est  une.  îsle  dune 
moyenne  hauteur ,  assez  Ibnj^ue  et  noire ,  par  le^ 
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fttbi^e^  qu'il  y  a  dessus,  qu'on  appelle  St  Kico^  . 
'hs  y  qui  est  inhabitée  ;   elle  fait  une  rade,  du 
côié  de  l'ouest  ^  entr'elle  et  la  terre-ferme ,  bon* 
ne  pour  une  armée  ;    lé  fond  est; de  trente  oti? 
quarante  brasses,  mais  de  bonne  tenue,,  à  cou* 
vert  de  toute  sorte  de  vent  et  de  mer,  11  y  a, un 
village  à  terre- ferme  9  qu'on  nomme  Manier:;:  au 
cap  de  l'esté  sont  trois  petits  islots   :•  les:  petits . 
fcâtimens  vont  au  milieu  desdits  islots ,  ou  le  fond 
^st  de  trois  à  quatre  brasses  i  sable  .fin",   met^ 
tant  une  amarre  sur  lesdits   islots ,  et  bh  y  est 
à  l'abri  de  tout  vent  :   au  passag^.du  siid ,   oitx 
peut  ranger  la  grande  isfe  {  parce  qu'elle  est  fort 
nette;  mais  à  celui  de  l'est  ,..il   faut -être  bon: 
praticien  pour  y  passer,   parce  que  pour  peuda. 
mer  qu'il  y  ait,   elle  brise  par-tout,  n  étant  que. 
basse  et  sèche.   I\l  y  a  plusieurs  villages  à  la  uiar 
riae ,  qui  sont   Laures  ,   Maricaniny  ,  Sydero  çt. 
Cuza   :  on  y  charge  bled.,  orge,  coton,  .cire, 
fer  et  soie  ;  il  y  a  des  Cavaliers  tout  le  Ipjgig  dô 
la  côte  pour  empêcher  la  contrebandev  Sitôt  qu0; 
vous  serez  sorti  du  golfe  ,  voi^s  trouverez  MontOf*» 
Santo  ;  c'est  une  fort  haute  montagne  , y  ^,  se, 
laisse  voir  de  cinquante   lieues  ,  avec  un  te^pii^' 
clair.  Orfano,  est  presquau  fond  du  golfe  ;  eti 
à  la  droite)  en  entrant^  il  ny  a  qu'un  magisiit 
à  la  marine  y  et  au  bord  d'une  rivière ,  oti  Vqn 
charge  les  chaloupes  :  on  y  est  à  découvert  du 
sud-est  qui  y  donne  à  plein  ;  mais  le   golfe  se 
défend  toujours ,  et  les  courais  d'eau  sont  tqu- 
jours  dudit  golfe  ;  on  s'y  amarre  nord-est  et  sud: 
ouest. 

.  I)ii  Colfe  de  Contesse. 

Du  cap  de  Monto^Santo  nu  golfe  de  Contesse  j 
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il-  y  â  onze: lieues  de  long  par  quatre  de.  lar^e, 
se  regardant  sud-est  et  nord-ouest  :  vous  pouvez 
mouiiler  par-tout  ledit  golfe ,  depuis  les  quarante 
iusqu'à  dit  brasses,  fond  de  vase.  Au  fond  du 
goltes:il  y  a  un  village,  qu'on  nommé  Darîda, 
cfest.:)^^  capital  du  golfe;  il  est  habité  par  des 
Turcs  et  des  Grecs  ;  à  la  «narine ,  il  y  a  des  ma- 
gasms.  :  quand  vous  serez  mouillé ,  ils  vous  res* 
tCKOirt  au  nçrd ,  et  vous  serez  par  lés  huit  bras* 
sesi  à  un  quart  de  lieue  de  terre.  Si  vous  vou- 
lez, mouiller  plus  au  lafge  ,  vous  le  pouvez  ,  sans 
riea  craindre ,  a  la  droite  en  entrant  :  v^us  pou- 
VBZ  aussi'  mouiller  ati  fond  dudit  golfe ,  du  côté 
gaudhe ,  devant  «n  village  5  à  une  lieue  de  la 
mairine ,  où  U  y  a  un  magasin  à  sel  au  bord  de 
la  mer  ,  par  les  douze  à  quinze  brasses ,  fond  de 
vase  :  Tisle  de  Tasse  vous  reste  à  Test-nord-est; 
les  vents  du  canal  ne  peuvent  pas  vous  nuire; 
vous  n  avez  qu-uiî  peu  de  mer ,  qui  n'est  aucu- 
nemWtt  nuisible.  Eu  entrant  audit  golfe,  il  y  a 
plusielirs  villages  où  l'on  peut  mouiller  par-tout: 
6n  y  charge  bled  ,  coton  ^  cire  et  cuirs;  à  la 
gaucAr^  en'  entrant ,  sont  deux  écueils  proche  de 
terre  \  où  Ton  peut  passer  sans  crainte  :  on  mouil- 
la ♦au  sudj^  ouest'  de  celui  qui  est  plus  dans  le 
fond,  c*est-àdire,  devant  Rondine  ,  par  les  huit 
atiéuf  brasses ,  fond  de  sable  gràvettOi 

,   Mouillage  sur  tlsle  de  Tasse. 

.  A  environ  sept  lîenes  au  nord-nordest  de  Mon- 
,  to-Santo',  est  l'isle  de  Tasse;  elle  est  fort  haute 
et  notre ,  par  les  arbres  qui  sont  dessus  ;  au  nord 
du  cap  de  Test  de  ladke'tsle,  à  envîrbft  une  lieue, 
iBst  un  islot,  qu'on  appelle  Tasse-Poulie;  il  est 
lié  vaut  la- darse.  Sur  l'isle  de  Tasse»  sont  encore 
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de  Tieiîles  masures,  à  rouesi  desquelles ott  mouil- 
le ,  à  .une  phîne  qu'il  y  à  ;  on  est  par  les  quinze 
à  vingt  brasses,  bon  fond;  maïs  le  nord-  est  et 
J  est-nord-est  en  sont  les  traversiers ,  qui  y  don- 
nent grosse  mer  :  à  environ  deux  lieues  de  ce 
mouillage,  est  la  plaine;  c'est  le  véritable  mouil- 
lage ,  pour  toutes  "sortes  de  bâtîmenss  et  on  y 
est  par  les  six  ,  huit ,  dix  à  douze  brassés  ,  bon 
fond  et  bonne  tenue  ;  il  n'y  a*  âîjcun  temps  qiri 
puisse  vous  faire  du  mal  :  on  est  devant  deux  vif* 
ïages  qu'bn^  voîi  à  la  montagne,  et  de  la  plaine 
des  oliviers ,  et  de  la  jointe  bisse  ,  ^qui  est  au 
côté  de  1  ouest.  Si  on  vient  du  côté  de  l'ouest 
de  Tasse,  pour  aller  audit  mouillage/  on  voit  là, 
pointe  avec  quantité  d'oliviers  dessus  j  et  sitôt 
iqù'on  a  passé  du  côté  de  Pest ,  on  va  mouiller, 
comme  il  est  dit  ci- dessus.  Du  côté  de  l'ouest 
de  Tasse  ,  il  n'y  a  aucun,  mouillage  ;  maïs  du  côté 
du  sud  est  il  y  eii  'a  un  ,  où  les  corsaires  vont 
mouiller  ,  devant  un  islot  assez  liaut ,  qu'on  rioni- 
me  l'isle  de  la'Madoime,  ou  lé  riiouillage  '4e 
Kinera.,  en  grec  *:  on  met  l'amarre  sur  cet  islot, 
et  on  est  par  les  douze  à  quinze  brasses,  ,bon 
fond  et  bonne  tenue  ,  à  couvert  de  tout  vent 
et  de  mer.  Du  côté  du  sud  dé  Tasse,  il  y  a, 
au  cap  de  l'ouest,  deux  ou  trois  islôts  rouges» 
mais  de  peu  de  hauteur. 

Devant  le  gûlfé  de  Contesse,  îl  y  a  une  îsicj 
elle  est  située  au'  nord-est  de  Monto-Santo  j  et 
est  parallèle  sud  est  et  nord-ouest  avec  la  ville 
dé  la  Cavale.  On  peut  mouiller  à  cette  îsie  du 
côté  de  Touèst ,  où  Ton  voit  un  village  sur  ladite 
îsle  :  il*  faut  mouiller  plus  près  de  l'isle  que  dé 
la  terre  -  ferme  5  car  il  y  a  un  J^anc  de  roche; 
mais  ce  mouillage  nest'  pas  trop  bon;  il  y  a  ea 
des  bâtimens  qui  y  ont   laissé  leurs  ancres  ;  il 
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vaut  mieux  venir  mouiller  au  véritable  port  de  la* 
dite  isle ,  qui  est  w  nord  d'icelle ,  et  vous  vous 
affourchierez  no;d  et  sud  ;  c^est  le  port  des  an*- 
ciens;  on  y  mouille  par  tes  huit  et  dix  brasses^ 
bon  fond  :  vous  voyez  un  vieux  château  presque 
tout  de  marbre  blanc  ,  qui  est  sur  la  montagne, 
jdu  côté  de  Test  ;  à  la  marine ,  vous  voyez ,  da 
côté  du  sud-est  quart  de  sud  ,  quand  vous  êtes 
mouillé,  une  hante  tour  quarrée  à  demi  ruinée, 
aui  est  presque  toute  de  marbre  ,  au  pied  de 
laquelle  il  y  a  un  port  comme  une  darse  ,  où 
^es  bâtimens  qigi  vont  charger  d^huile  à  ladite 
isle ,  peuvent  mouiller ,  par  les  quatre  et  cinq 
Irasses  :  on  voit  une  belle  plaine  qu'il  y  a  à  la 
marine 3  et  une  quantité  de,  pièces  de  marbre, 
des  sépultures  et  de  vieilles  masures.  Cette  isle  est 
!ï>eaucoup  fertile ,  mais  elle  n'est  pas  travaillée  : 
on  fait  toutes  les  années  une  récolte  de  quatre  à 
xinq  mille  milléroles  d'huile ,  et  plus  de  mille  quin- 
jçaux  de  cire  jaune  :  on  y  peut  couper  du  bois 
lie  construction.  Quand  vous  venez  mouiller  à 
Tasse ,  il  faut  prendre  garde  à  une  petite  basse 
qu  il  y  a  du  côté  du  nord  ;  en  venant  du  côté 
de  louest ,  il  faut  Téloigner  de  deux  cables ,  et 
l'ayant  passée ,  vous  mouillerez  par  *  tout  où  il 
Vous  plaira  ,  et  à  si  peu  de  Jfond  que  vous  vou- 
drez. Lorsqu'on  y  est  mouillé  ,  la  ville  de  la  Ca- 
yale  parait  au  nord-ouest  :  vous  voyez  de  plus, 
jane  petite  isle  qui  est  au  nord  dudit  port ,  éloi- 
gnée d  une  demi  -  lieue  ,  la  Cavale  vieille  vous 
restant  au  nord-nord-ouest  ;  on  y  est  fort  bien; 
pn  mouille  à  sept  à  huit  brasses ,  fond  de  vase; 
jil  n'y  a  que  les  vents  de  sud -est  qui  donnent 
.  idedans  ;  mais  la  mer  n^y  est  pas  fort  agitée ,  à 
ypause  de  l'isle  de  Tasse  qui  y  çst  devant ,  à  en-* 
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firon  quatre  lieues.  Le  vent  de  nord-ootd-ouést 
de  la  calanque  y  est  fort  violent.  -: 

Mouillage  à  la  Cavale  neuve.  ^ 

Vous  mouillerez  par  les  neuf  à'  di^  brasses  ; 
fond  de  sable  ,  et  mettrez  une  amarre  à  terré'^ 
tout  proche  les  remparts,  où  il  y  a  de^x  cyprès >; 
on  est  à  couvert  du  nord-ouest ,  Hordr^ioçd-çst;^^ 
est-sud-est  et  de  l'ouest- sud-ouest  ,  vënapt.de:  la 
Cavale  vieille,  qui  ne  peut  pas  cairsér  grande 
mer  ;  il  ny  a  que  le  sud- sud-est  et  le  sud-sud- 
ouest  qui  viennent  du  large  ;  maïs  il  njy  a  rien 
à  craindre  pour  là  mer,  car  elle  ne  doit  pas  être 
fort  grosse ,  attendu  que  le  petit  fond  vîfent  dé 
loin,  et  tes  vents  d'ailleurs  ne  vont  pas  aii  feiid^ 
à  cause  de  la  hauteur  des  montagnes  ;  et  VôA 
n  y  ressent  que  fort  peu  de  mer.  Les  bateaus  dtt 
pays  y  restent  en  hiver.  '"'   •   ' 

Mouillage  aa  Lagos.. 

Quand  vous  partez  du  cap  de  .lIsIe.Be.Tap^c^ï 
il  faut  faire  lest-nord-ést ,  et  vous  ^Tjieps  d^ oit' au 
cap  Polîstre ,  pu  il  y  à  de  vieilles  to^rs  yj\  faut 
s'en  éloigner  d'un  coup  de  canon.:}  Il ;,ylk  sept 
à  netif  brasses  ,  fond  de  sable  ;  après  ,  vous  met- 
trez le  cap  à  Test-quart-nord-est  ;  si  non ,  vous 
ferez  route  sur  une  montagne  quî^faît  comme  un 
pain  de  sucre  ;  c'est  un  golfe  qui  va, vers  ter  nord 
environ  une  lique  et  demi  ;  quoique  Ion  soit  dé- 
couvert du  sud  et  du  sud -ouest  ,  il  y  fait  .bon 
mouiller ,  sans  aucune  appréhension  ,  depuis  les 
vingt  jusqu'à  quatre  brasses,  fond  de  vase,  et 
bonne  tenue.  Des  vaisseaux  de  t:«nq  mille  quin- 
taux ,  y  ont  resté  deux  mois  entiers  ,  dans  là  ri- 
gueur de  Thiver ,  pour  charger  du  bled  ;   c^est  un 
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golfe  où  il. y  a  beaijcoup  de  poisson  :  ^n  en  char- 
ge des  bateaux  en  salaison,  pour  venir  le  Ten- 
dre dans  rArchipel  ;  on  y  charge  aussi  du  tabac. 
Vous  y  voyez,  étant,  mouillé  ^  un  gros^  village, 
vous  resjrant  au  nord  nord-ouest,  et  dont  les  mu- 
railles sont  blanches  ;  11  est  à  une  lieue  et  demie 
dés  pescherîes  ,  à  la  plainei  Pour  aller  à  la  ville 
capitale  /  .appelée  Gavergîne^  il  y  a  trois  lieues 
de' chemin;  c'^est-Ià  où  sont  lès  Officiers' dti  Grand* 
Seigneur.  " 

''  ../      Mouillage  d'JEnos. 

'  Quand  vous  allez  à  Enos ,  qiA^  ^yous  venez  du 
Coté  de  l'ouest,,  et  que  vous  4Ke?  l'isle  de  Tasse 
fL  louQÇt  ♦  .vous  voyez,  au  nord-est,  le  cap  Ma- 
f;ry/qui  -es-t. assez  haut  et  npir^âtrd;  vo4as  .pou- 
vez l§  .ranger  par  discrétiçin  ,-et  vous  avez  l'isle 
St.  Mandrachy,  laquelle/;6st.*fqrt  haute,  au  sud- 
est,  et  vous  passez  entre  ledit  cap  Macry  et  la- 
dite isle  ,  en  -louvoyarit ,  on  d'une  bordée  ;  et  à 
mesura  aue  vous  courez  à  Test,  vous  voyez  le 
cap  f -ai^  ,  qui  fes$emDle,a  uito  isle.,  et  vous 
résW/k  Test  pu  est-iford-estret  à  mesure  que 
vbW  en  approchez  ,  itse  montre  de  son  côté  sud, 
"un  tèrréin  tjîfi'  s^'aloiige  insensiblement'  près  de 
^trois  lieues," et  qui  vous  fait  le  cap  Pacy,  Ce 
cap  ,  en  oûti;ê  ,  Terme  à  son  bout  un  terrém  fort 
,fcas ,  et 'même  une  langue  "'de  roche  sous  Veau: 
on  dît  qiiil  faut  tenir  le  large  dune  îieue  ;  et 
SI  vbxis  venez  de  ce  coié  ,  il  laut  prendre  garde. 

Ail  nord 'dii  terrein  qui  vous  a  paru  une  îsle, 

[mt  qui  est  .le  même  qui  forme  le  cap  Pacy,  vous 

voyez  vin  gri^îid  enroncement ,   qui  est  un  grand 

Jac,.  miî  coun  aiV'noriJ-est  j/dbn^^      rivière  d'An- 

driupjpïe.^sl^^  çôte'clûdit^la^c.,  du  coté  nord;  et 
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^égn  tirant  vers  le  plus  haut  du  terrein ,  yqus  voyea» 
en  approchant  ,  le  village  d  Enos ,  ayant  beav- 
coup  de  moulins  à  vent ,  le  tout  au  bord  de  la 
nier ,  et  situé  au  nord-est  de  ladite  terre  ;  et  à  , 
mesure  que  vous  trouvez  de  quinze  à  onze  bras- 
sps  d'eau ,  vous  pouvez  mouiller  et  vous  affbuir- 
cher  nord-est  et  sud-ouest;  étant  mouillé  à  quin- 
ze brasses,  le  cap  Pacy  vous  reste  s]Lid-sud-es:t. 

Le  milieu  4^  1  isie  St.  Mandrachy  \y  au  sud* 
ouest*  .    .    .  .          ' 

Le  cap  Macry,  à.  Fouest  nord-oiie^t  »  cinq  dé* 
grés  ou^est.  : 

La  ville  d'Enos,  à  Fest-nord-esn  ♦ 

Et  le  canal  où  vous  voyez  de  grandes  fourches, 
ail  nord-est  5  cinq  dégrés  est.  :  ' 

Du  côté  de  l'est  de  l'isle  St.  Mandrachy  ,  il 
y  a  une  sèche  qui  est  dangereuse  :  quand  on 
passe  entre  le  cap  Pacy  et  ladite  isle  St.  Man- 
drachy ,  et  qu'il  fait  jour  ,  on  peut  voir  la  sè- 
che ;  il  faut  y  faire  bonne  garde  ;  elle  eSt  tant 
soit  peu  plus  près  de  Tîslè  que  du  cap  Pacy;  il 
faut  toujours  être  demi  lieue  au  large  du  cap  Pa- 
cy ,  à  cause  du  peu  de  fond ,  car  on  le  voit  très- 
aisément. 

Les  courans  ne  sont  pas  réglés  ;  ils  vont  au 
nord  et  au  sud  ,  ce  qui  tient  les  bâtimens  tou- 
jours à  travers  ,  et  est  très-incommode  avec  les 
vents  de  sud-sudest  et  sud  ouest ,  qui  en*  sont 
les  traversîers  :  la  mer  brise  fort  au  large  ';  aussi 
îl  faut  tâcher  de  sen  tirer  du  20  au  45  Sep. 
tembre ,  pour  éviter  les  équinoxes.  ^ 

Mouillage  au  Golfe  de  Saros^ 

Le  golfe  de  Saros  est  éloigné  de  Tîsle  Tasse 
d'environ  dix-neuf  liçues ,  se  regardant  avec  elW 
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est  -et  ouest.  On  peut  passer  entre  la  teire-ferm# 
et  l'isle  Imbre  ;  il  iaut  prendre  garde  de  ne  pas 
.trop  s'approcher  des  sèches  de  l'Emnos  ,  qui  vont 
plus  d  une  lieue  au  large  ;  lesdits  Emnos  sont  à 
la  gauche  en  entrant  audit  golfe.  Proche  Tisle 
Imbre ,  est  une  sèche ,  à  Test-nord-est  d'icelle. 
Dans  le  golfe,  en  entrant  à  la  gauche,  est  une 
rivière  qui  porte  bateaux  jusqu'à  Andrinople  ; 
en  y  porte  toutes  sortes  de  provisions  :  tout  le 
long  de  cette  rivière  ,  il  y  a  des  villages  qui 
font  porter  leurs  denrées  à  Andrinople ,  sur  les 
bateaux ,  qui  vont  débarquer  devant  le  palais  du 
Grand  Seigneur  :  on  pourrait ,  en  été ,  mouiller 
dans  ledit  golfe  avec  une  armée.  A  la  gauche, 
en  entrant,  est  un  port,  appelé  Cibergé;  mais 
le  fond  n*esr  pas  trop  net;  il  vaut  mieux  venir 
mouiller  au  Monastère  ;  c'est  une  petite  îsle  ron- 
de qui  est  presque  au  milieu  dudit  golfe ,  où  il 
y  a  un  Couvent  de  Religieux  grecs  :  on  se  met 
a  l*est  de  ladite  isle,  avec  une  amarre  à  terre, 
et  l'ancre  à  l'est  de  ladite  isle  ,  par  les  quinze 
à  dix-sept  brasses,  fond  de  vase.  Il  faut  obser- 
ver qu'en  allant  mouiller  à  ladite  isle  ,  on  ne 
peut  passer  du  côté  du  nord ,  n'y  ayant  de  fond 
que  pour  de  petits  bâtimens  ;  il  faut  passer  du 
côté  du  sud.  Entre  cette  isle  ci> dessus,  il  yen 
a  deux  autres  à  l'est  dicelle;  l'on  peut  aussi  mouil- 
ler à  Test  des  susdites  :  on  pourrait  passer  du 
côté  du  nord  ;  mais  il  y  a  une  sèche  au  milieu 
du  passage ,  que  Ion  voit  briser  ;  il  est  néanmoins 
plus  sûr  de  passer  du  côté  du  sud.  Il  faut  pren- 
dre garde ,  quand  on  va  au  Monastère  ,'aux  chiens 
des  Religieux ,  qui  vous  dévoreraient  si  vous  n'é- 
tiez armé  d'un  bâton  ;  il  y  a  plus  de  demi-joiur- 
née  de  chemin.  Quand  vous  êtes  sur  le  cap  de 
la  droite  en  entrant,   faites  route  à  Test -nord- 
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est  et  au  nord -est,  vous  irez  droit  au  mouilla- 
ge. En  entrant  dans  ledit  golfe  ,  à  la  droite ,  à 
une  demi'lieue  en-dedans  ,  il  y  a  un  bon  mouil- 
lage ,  où  l*on  est  à  couvert  de  tous  vents*  Je  ne 
puis  en  faire  la"  description ,  ny  ayant  pas  mouil- 
lé :  ce  nest  seulement  que  par  relation  que 
j'en  parle. 

JDu  Canal  de  ConstantinopUé 

En  entrant  aux  Castelis ,  il  f;^ut  prendre  garde 
de  ne  pas  ranger  celui  de  l'Asie ,  à  cause  d'un 
banc  de  sable  qui  avance  un  quart  de  lieuç  au 
large  ;  on  peut ,  au  contraire  ,  ranger  celui  de 
l'Europe ,  si  près  que  Ion  veut,  sans  risque.  Vous 
pouvez  mouiller  entre  les  deux  Castelis»  par  les 
six  à  huit  brasses ,  fond  de  vase  ;  mais  les  cput 
rans  sont  fort  rapides  :  vous  naviguez  avec  les 
Yoiles  ,  étant  mouillé ,  comme  si  vous  ne  Tétiez 
pas  :  mais  si  vous  pouvez  attaquer  du  côté  de 
TAsie,  et  mettre  le  château  du  même  côté»  au  sud- 
ouest ,  à  une  lieue  loin ,  vous  pouvez  alors  mouil- 
ler jusqu'à  la  pointe  des  Barbiers,  parles  vingt- 
cinq  à  trente  brasses  ,  fond  de  vase  ;  vous  n'y 
trouverez  pas  de  courans  ,  et  tout  proche  de  ter- 
re, ils  vont  au  nord-est  :  la  pointe  des  Barbiers 
passée ,  on  doit  les  frais  à  Constantinople.  Des 
Castelis  à  la  pointe  des  Barbiers  ,  il  y  a  trois 
lieues.  Quand  vous  partirez  de  ladite  pointe  des 
Barbiers  ,  il  faut  prendre  garde  à  une  pointe  de 
sable  qui  avance  jusqu'à  micanal  :  et  pour  l'é- 
viter, en  partant,  vous  viendrez  ranger  l'Euro- 
pe ,  et  ferez  ensuite  route  vers  les  cyprès .  que 
vou$  voyez;  en  cas  de  calme,  vous  y  mouille- 
rez devant ,  en  donnant  une  amarre  à  terre ,  si 
Yous  voules;  ;  on  Aj  tout  le  long  de  la,  côte»  4q* 
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puis  les  cinquante  jusqu'à  quarant;e  brasses  5  mê- 
me fond  :  il  faut  mouiller  proche  terre  ,  à  qua-  ' 
ire  Câbles  loin ,  à  cause  que  les  courans  ne  sont 
pas  si  forts  :  vous  pouvez  faire  de  Peau  au  cy- 
près, à  une  rivière  qui  va  à  la  mer.  En  panant 
dudit  cyprès  pour  entrer  dans  le  canal ,  ou  dans 
les  Castelis  des  Dardanelles  ,  vous  rangerez  VA- 
sie,  d'abord  que  vous  serez  découvert  de  la  poin- 
te  du  nord  desdits,   les  courans  n'étant  point  si 
rapides.   En  cas  de  vent  contraire  ,  ou  de  calme, 
vous  pouvez  mouiller  entre  les  Dardanelles  et  la 
pointe  des  Barbiers  ;  vous  y  serez  par  les  vingt- 
cinq  à  quinze  brasses  :  vous  pouvez  aussi  mouil* 
1er  entre  les  Dardanelles ,  par  les  vingt-cinq  bras- 
ses ;  mais  les  courans  y  sont  fort  rapides  :  il  vaut 
beaucoup  mieux  mouiller  du  côté  de  l'Asie ,  n^ 
ayant  pas  tant  de  fond,  ni  de  courans.  Depuis 
les  Dardanelles  à  la  pointe  du  nord  ,  il  y  a  une 
lieue  et  demie  :  vous  pouvez  y  mouiller  par-tout, 
depuis  les  vingt  jusqu'à  quarante  brasses,  mê« 
me  fond.  En  partant  de  là ,  il  faut  prendre  ga^ 
de  à  ladite  pointe ,  il  y  a  un  banc  de  roche  qui 
-avance  demi-lieue  au  large  :  pour  1  éviter,   vous 
irez  attaquer  l'Europe  :  vous  verrez  un  village, 
appelé  Maythe ,  devant  lequel  vous  pouvez  mouil- 
ler, par  les  trente  à  quarante  brasses,   la  ville 
vous  restant  à  Touest-quart-nord-ouest ,  et  les  Dar^ 
danelles  au  ....  Vous  rangerez  TEurope  en  pat- 
taiît  ,   jusqu'à  voir  la  Gallipoli  :  les  courans  ne 
^ont  pas  si  forts  ;  il  y  a  un  cap ,  qu'on  appelle 
Sarloy,  à  deux  lieues  et  demie  au  sud-ouest  de 
là  Gallipoli  :   on  peut  mouiller  par- tout  le  long 
de  la  côte  ,  en  cas  de  vents  contraires ,  jusquau- 
drt  cap,   où  vous  pouvez   mouiller,  par  les  dix- 
iiuit  brasses ,  à  quatre  cables  loin  de  terre  :  vous 
pcmvez' aussi  donner  l'ancre  au  milieu  du  canal  1 
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depTii$1és  Ca$telis.jus(}aa  Mariii^ra  9  pat  l^s  soî- 
xahm  à  cinquaatç  fiasses  ;  mais  .les  courans  J 
sontviolens.  £ri  pariant  dudit  cap  ,  vous,  range- 
rez l'Asie  ,  les  courans  n'y  ét^nt:  pas;- si  rapides?^ 
jtisqu  a  ce  que  vous  soyez  à  la  pointe  des  Pesquiers , 
qui  est  devant  la  Galiipoli  :  au  sud  -  ouest  de 
cettedite  pointe,  il  y  a  uil  fort  bon  mouillage!^; 
vous  mettrez  ladite  pointe  au  nord-quartnord- 
est  ,  jet  la  ville  de  Galiipoli  an  nord ,  et  vous 
serez  par  les  yingt^cinq  brasses  ,  fond  de  vas€^ 
Au  cap  de  Galiipoli,  il  y  a  oin  fanal  qui  fait 
feu  toute  la  nuit,;  il  faut  observer  qu'à  deux  ci- 
bles ,  il  y  a  une  sèche  que  l'on  voit  briser.   Quand 

'tous  partirez  des  Pesquiers,  vous  attaquerez.  l'Eii- 
xofBy  parce  qu'aux. Pesquiers  il  y  a  un  banc  dé 
^able  >  qui  avance  jusqu'à  demi -canal,  et  en 
rangeant  la  côte  de  Galiipoli ,.. il.  ny  a  rien 
à  craindre  :  vous  rhettrez ,  au  mouillage  de  Gal- 
iipoli, la  ville  au  nord-est,  et  le  château  qui  est 
à  la  marine,  à  l'esMiord-cst  :  vous  serez  aloïS 
par  les  vingt  cinq  brasses ,  fond  dé  vase.  En  paf- 
tant  de  Galiipoli ,  vous  rangerez  l'Europe  jusqu'à 
ce  Tque  vous  soyez  k  St.  Georges,  qui  est  à  troijs 

'  lieues  à  lest  de  Galipoli  :  voxis  n y  trouverez  pa$ 
Tant  de  courans,  et  vous  pouvez  mouiller  tout  1|5 
Tong  de  la  cote  ,- étant  en  calme.  Etant  à  St. 
Georges,  vous  viendrez  altacjuer- l'Asie,  y  ayiint 
moins  de  courans  :  vous  y  pouvez  louvoyer  ;:  et 

-en  ca«  que  vous  ne  puissiez  rien  avancer,  vous 
mbuilletez  jusqu'à  Marmara ,  qui  est  une  isle  hi* 
bîtëe  ;  le  grand  village  est  du  côté  de  l'ouest.;  on 
y  charge  du  vin  :  les  petits  Bâîimeiîs  peuv:^nt  y 
mouiller  devant ,  oii  est  un  espèce  de  môle  s  ^t 
les  gros  vaisseaux  mouillent  à  une  lieue  au  large 
du  village  ,  pour  être  prêts  pour  les  vents  de^sud" 
t^uests  vous  s^rez  ]par   le$  trente  brasser  ^,.:..* 
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Quand  vous  partirez  pont  Constantinoi^ ,  Vous 
laisserez  Marmara  à  la  droite  ;  vous  pouvez  au^ 
passer  par  l'autre  passage,  mais  il  est  fort  étroit; 
il  y  a  deux  petites  isles  où  vous  pouvez  pa^er 
aussi  9  mais  les  courans  j  vont  très-vite  ;  vous  y 
|>ourriez  mouiller  en  cas  de  calme  :  le  grand  pas* 
sage  vaut  beaucoup  mieux  pour  les  gros  vaisseaux. 
Vous  verrez  une  petite  isle  du  côté  du  nord« 
ouest  de  Marmara  ;  il  faut  vous  en  écarter  de 
trois  à  quatre  cables  ,  à  cause  qu'il  j  a  autour 
de  ladite  isle  une  roche  sous  l'eau ,  où  il  n'j  a 
que  cinq  pieds  d*eau  dessus  :  sitôt  que  vous  au- 
tez  passé  Tble  ^  vous  n^auréz  plus  de  courant 
Du  côté  de  l'Europe ,  nord  et  sud  avec  ladite 
isle  de  Marmara  ,  à  quatre  lieues  au  large  ^  vous 
verrez  une  grande  ville  à  la  marine  ,  appelée 
Rodosto  :  vous  pouvez  ranger  cette  côte  ,  jus- 
qu'à ce  que  vous  soyiez  à  St.  Stepfaano^  où  ît 
y  a  un  banc  qui  avance  en  mer  :  vous  pouvez 
mouiller  tout  le  long  de  cette  côte ,  depuis  les 
quarante  jusqu'à  trente  brasses  ;  la  côté  court  est 
et  ouest  jusqu'à  St.  Stéphane;  vous  pouvez  mouil- 
ler à  demi-canal.  Ayant  passé  Marmara  ,  pour 
mouiller  au  golfe  de  Marmara ,  en  entrant  »  vous 
verrez  deux  petites  isles ,  que  vous  laisserez  à  la 
liroite ,  quon  appelle  Castilla ,  et  un  village  qu'il 
y  a  à  là  marine  :  vous  mouillerez  entre  les  deux 
isles  ,  par  treize  brasses  ;  il  faut  en  sortir  comme 
vous  y  êtes  entré.  Du  côté  de  la  gauche  de  IV 
le ,  il  n'y  a  du  fond  que  pour  les  petits  bâti- 
mens  :  si  vous  voulez  niouiiler  plus  avant  danlt 
le  golfe  9  au  fond  de  la  culatte  ,  vous  verrez  le 
village  de  la  Kachy  à  la  marine  ;  vous  y  verrez 
une  petite  isle  devant,  que  veus  pouvez  laisser 
a  droite  et  à  gauche ,  et  vous  viendrez  mouiller 
«ntre  Tisle  et  le  village ,  par  les  di^ç-hu»  brasses^ 
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tonà  de  vase  ;  vous  pouvez  aussi  mouiller  dehors^ 
par  les  trente  et  quacantc  brasses.  Au  sud- est  de 
i'isle  de  Marmara,  il  y  a  quelques  écueils ;  en* 
tre  leis  deux  premiers  ,  du  coté  de  l'Europe  ,  -il 
y  a  un  bon  mouillage  ,  jayant  deux  embouchures* 
observant  de  se  tenir  plus  près  de  celui  de  l'A- 
sie ,  parce  que  celui  de  TËurope  a  <ie  bas-fond  et 
des  pointes.  Le  canal  dudit  Marmara  court  est^ 
nord-est  et  ouest-sud-ouest  :  Ton  peut  mouiller 
au  milieu ,  ou  bien  devant  le  village  qui  est  sur 
risle  d'Europe  ,  par  les  cinq  brasses ,  fond  de 
matte  :  la  pointe  sud  de  Tisle  Marmara  vous  res* 
te,  étant  mouillé ,  à  l'est -nord  «est;  on  peut  f 
venir  par  le  petit  passage  ou  par  le  grand ,  avec 
les  vents  de  nord-est  :  quand  on  y  vient  par  le 
grand,  c'est-à-dire,  entre  lEurope  et  Marmara  « 
avec  les  vents  de  nord-est ,  on  vient  côtoyer  I'isle 
Marmara  ,  étant  net ,  à  la  réserve  de  ce  qu  oa 
voit,  et  l*on  passe  entre  Técueil  qui  est  au  nord- 
ouest  et  Marmara  ;  et  quand  on  est  à  travers  le 
second  village ,  on  découvre  le  passage  des  isles 
qui  font  le  mouillage,  et  qui  s'appelle  Coutaly; 
il  y  a  un  village  sur  l'autre  isle ,  où  les  vivresi 
sont  à  bon  compte. 

Mouillage  au  Golfe  de  Broucet  9  dit  Prusias. 

Vous  verrez  une  isle  devant  ledit  golfe,  que 
vous  laisserez  à  la  droite  en  entrant ,  et  vous  lais- 
serez la  ville  de  Prusias  à  la  gauche  ;  vous  vien^^ 
drez  mouiller  tant  avant  que  vous  voudrez ,  de- 
puis les  vingt-cinq  jusqu'à  dix  brasses;  vous  y  se- 
rez à  couvert  de  tout  vent  du  golfe  :  il  y  a  neu£ 
lieues  nord  et  sud  aux  isles  des  Princes.  Si  vous 
voulez  mouiller  aux  isles  des  Princes ,  vous  mouil« 
krez  çatre  lestUtes  isles  et  la  terre  *  ferme  :  1» 
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grande  îsle  vous  restera  à  Pouest-nord-ou6st,  îar 
petite  au  sud -sud*  ouest  ,  et  vous  serez  par  le» 
Vingt-dnq  brasses ,  fond  de  sable  vaseux.  Vou^ 
pouvez  mouiller  par  toutes  les  isles  ,  depuis  leaJ 
trente  jusqu'à  quatorze  brasses  :  les  petites  isles 
sont  habitées  ;  il  j  a  des  magasins  à  la  marine  ^ 
où  l'on  charge  du  vin  :  desdites  isles  au  golfe  du 
sud  ,  il  y  a  six  lieues*  Pour  aller  dans  ledit  gol- 
fe ,  vous  ietez  Test^nord-est  ;  vous  trouverez  llsle 
Archea ,  que  vous  laisserez  à  la  droite  ;  vous  ver- 
rez deux  villages  à  la  marine,  vpiis  y  mouillerez 
devant,  à  demi-lieue  de  terre;  vous  serez  par 
les  dix  brasses ,  fond  de  vase  :  vous  pouvez  nionîl- 
1er  pay- tout  ledit  golfe,  depuis  les  quarante  à 
cinquante  brasses ,  même  fond.  Tout  le  long  de 
la  marine  il  y  a  des  villages ,  où  l'on  charge  du 
tois.  '       .  N   * 

'  Mouillage  au  Cap  St.  Stephario. 

Vous  mettrez  le  cap  à  rouest-quart-nord-puest, 
à  demi-lieue  de  terre;  vous  serez  par  lés  vingt- 
trois  brasses ,  fond  de  vase  :  le  cap  St.  Stephano 
est  paralèlle  avec  la  grande  îsle  des  Princes  ^  est 
et  ouest,  distante  de  deux  lieues  et  demie. 

Pour  venir  à  Constantinople ,  vous  rangerez 
depuis  ledit  cap  St.  Stephano  jusqu  aux  sept  Tours, 
parce  que  les  courans  ne  sont  pas  si  forts;"  et  en 
cas  de  calme  gu  de  vent  contraire ,  vous  pou- 
vez mouiller  par-tout.  Entre  les  sept  Tours  et  le 
Serrail ,  il  y  a  bon  mouillage;  vous  y^erez  par 
les  seize  brasses  ;  la  grande  isle  vous  restera  au 
sud-sud-est,  le  cap  St.  Stephano  au  sud-ouest- 
quart-ouest.  Quand  vous  ferez  voile  de  là  pour 
venir  à  Constantinople,  vous  irez  attaquer  FA- 
çie  ,  pour  vous  couvrir  du  canal  delà  mer  noire; 
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les  courans  ne  sont  pas  sî  forts  :  on  *ne  passe 
•du  côté  du  Serraîl ,  qu  avec  un  vent  arrière ,  bou 
iraix  ,  afin  de  pouvoir  fouler  la  rapidité  des  eaux. 
Du  côté  de  l*Asie,  vou«  verrez  la  tour  de  Léan- 
dre  ,  qui  est  isolée  ;  il  n  y  a  passage  entre  la- 
dite tour  et  TAsie ,  que  pour  des  bateaux  :  vous^ 
rangerez  ladite  tour  du  côté  de  l'Europe,    à  ua 
cable  ,  y  ayant  un  banc  de  sable  qui  s'étend  de- 
mi-cable de  ladite  tour,  et  vous  ferez  route  pour 
venir  mouiller  à  Topana  ,  par  les  vingt-cinq  bras- 
ses ;  la  tour  de  Galata  vous  restera  ,au  nord-ouest , 
et  la  pointé  du  Serrail  au  sud-est  :  vous  pouvez 
mouiller  plus  en-dedans  ou  plus  en-dehors  ,  si  vous 
voulez,  et  vous  vous  affourcherez  est-nord -esc 
et  ouest -sud -ouest  ,  donnant  point  à  vos   deux 
amarres ,   le   fond  étant  de  vase  molle  ;  on  ne 
saurait  cependant  prendre  mal  :  dans  tous  les  en* 
droits  ,  les  bâti  mens  sont  avec  l'amarre  à  terre 
à  lechelle  des  Français  :  on  paye  une   certainet 
somme  au  Grand  -  Seigneur  pour  ce  poste.    On 
peut ,  avec  les  vents  du  nord ,  quand  on  est  mouil- 
lé devant  le  Serrail,    tirer  la   maille  pour  venir 
mouiller  à  Constantinople ,  en  observant  de  met- 
tre la  chaloupe  du  côté  du  Serrail  ,    pour  vous 
Sasser  en  cas  que  la  rapidité  de  Teau  vous  jette 
essus  ledit  Serrail  :  très-souvent  le  bâtiment  n  o-^ 
bëit    pas  au  gouvernail ,   par   la  trop  grande  ra- 
pidité des  eaux;   d^e  façon  que  cette    chaloupe, 
mise  par  précaution  du  côté  de  terre ,  se  fracas- 
serait en  cas   de  malheur ,   et  vous   sauverait  le 
bâtiment.   J'ai  vu  arriver  pareil  désastre  à  nn  ca- 
pitaine ,   pour   navoir  pas  usé   de  cette  précau- 
tion. 
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Idem  du  Canal  de  Constantinopte, 

Quand  vous  entrez  dans  le  canal  de  Cons-* 
tantinople  ,  il  faut  s'éloigner  du  cap  Janissaire  y 
à  cause  du  banc  qu'il  y  a  ,  et  qui  vient  bien 
au  large«  Pour  savoir  quapd  on  sera  bien  vis-à- 
vis  dudit  banc ,  il  faut  prendre  garde  des  moulins 
à  vents  qu'il  y  a  au  village  qui  est  sur  la  mon-* 
tagne  ;  ,quand  vous  les  aurez  mis  Tun  par  lau^ 
tre  ,  et  qu'ils  ne  sembleront  qu'un ,  alors  vous 
serez  vis-à-vis  la  pointe  du  banc  ;  il  faut  însen-* 
siblement  se  ranger  à  la  droite  ,  et  'faire  route 
à  Test-quart-nord-est ,  pour  les  Dardanelles }  des 
premiers  châteaus^  aux  Dardanelles  ,  on  peut 
ixiouiller  à  la  pointe  des  Barbiers ,  qui  est  à  la 
droite  en  entrant  ;  la  reconnaissance  est  une  ta« 
che  blanche  :  on  peut  mouiller  au-devant  des 
cyprès  qui  sont  du  côté  de  l'Europe ,  ên-dehors 
des  Dardanelles ,  par  les  quarante  et  cinquante 
trasses ,  et  bien  proche  ^de  terre  i  au  nord  des 
Dardanelles  l'on  mouille  aussi  par  le  même  fond  ; 
au  nord  desdits  châteaux,  est  une  pointe  basse. 
£n  entrant  dans  le  canal ,  il  faut  se  tenir  du 
côté  de  l'Europe,  et  s'éloigner  du  côté  de  l'A- 
sie ,  parce  que  le  fond  y  est  petit ,  et  se  tenir 
toujours  au  milieu  du  canal;  et  en  cas  de  be- 
soin ,  on  mouille  par  -  tout ,  comme  à  la  GalU- 
poli  et  à  Lapsyqua ,  du  côté  de  l'Asie  ;  et  en- 
suite  ,  étant  devant  Marmara ,  à  une  lieue  aa 
nord ,  et  faisant  route  à  Test^quart-nord^est  »  on 
vient  sur  Tisle  des  Princes  ,  qu'il  faut  laisser  à 
droite  ;  alors  on  voit  Constantinople  ^  et  on  vieit 
mouiller  devant  la  Douane ,  à  l'échelle  de  Gà* 
lata  ,  où  sont  les  bâtimens  marchands  ,  avec  la 
planche  h  terre.  Les  vaisseaux  de  ligue  sont  à 
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un  cable  au  large ,  affourchés  :  tes  couraûs  sont 
fort}  et  vont  toujours  au  sud-ouest* 

Mouillage  au.  Cap  de  Trqye. 

Du  cap  de  Troye  au  cap  Baba ,  il  y  a  seize 
lieues  ;  la  côte  court  nord  et  sud  :  vous  pouvez 
mouiller  depuis  le  cap  de  Troye ,  par  le^  vînçt 
jusqu'à  quinze  brasses ,  fond  dé  vase  ;  à  demi-lieuô 
du  cap ,  vous  pouvez  mouiller  par  toute  la  côtev 
jusques  devant  le  Tenedos,  depuis  les  trente  à 
vingt  brasses  ,  fond  de  vase'  :  si  vous  passez  entre 
le  Tenedos  et  la  terre  •  f^rme ,  il  faut  prendre 
garde  de  ne  pas  trop  approcher  la  terre-ferme , 
y  ayant  un  banc  de  sable  qui  avance  à  demi-ca*" 
naL  Entre  la  terre*ferme  et  le  Tenedos  ,  devant" 
la  ville,  il  y  a  une  petite  isle  et  un  petit  écueil 
près  ,  à  fleur  d'eau  ;  du  côté  du  nord-nord-est  d'i* 
celui ,  vous  pouvez  passer  entre  Tisle  et  la  tçrre- 
ferme ,  à  cause  du  banc  :  vous  trouverez  dans  le 
passage,  des  endroits  où  il  ny  a  que  cinq  brasn 
ses  ;  maïs  pour  de  gros  vaisseaux  ,  il  vaut  mieux 
passer  entre  ladite  isle  et  le  Tenedos.,  en  ob- 
servant tojours  de  ranger^  plutôt  le  Tenedos  que 
l'ble  ,  à  cause  d'un  banc  de  roche  qui  avance  nii 
cable  au  large  ;  dans  le  passage ,  vous  trouverez 
onze  brasses;  vous  vous  éloignerez  de  la  terre- 
ferme  de  trpi^  quarts  de  lieues ,  à  cause  qu'il  y 
a  des  bas  fonds  jusqu'au  cap  Baba  :  vous  pouvez 
mouiller  tout  le  long  de  la  côte  ,  à  une  lîeùe 
loin  de  terre ,  de  trente  à  quinze  brasses ,  fond 
de  vase  :  il  ne  faut  pas  approcher  le  cap  Baba, 
à  moins  de  demi-lieue ,  à  cause  qu  il  y  a  un  banc 
de  sable.  Du  cap  Baba  aux  Moscounîssy ,  il  y 
a  trois  lieues  ;  ils  se  regardent  est  et  ouest  :  îea 
passant  par  le  canal,  il  faut  prendre  garde  à  un 
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faâuc  de  roche  de  U  longueur  de  deux  galèreis ,  où  il 
n'j  a  que  trois  pieds  d'eau  dessus ,  vous  le  voyes 
bnser ,  pour  peu  de  mer  qu'il  y  ait  ;  il  est  au 
milieu  entre  ia  terrefetme  et  Metelia ,  se  re- 
gardanc  sud-est  et  nord  ouest  avec  le  cap  Baba, 
à  deux  lieues  distant  ;  pour  l'éviter  ,  il  faut  raa< 
ger  fai  terre-ferme  ou  Tisie  de  Metetin. 

Nota.  Depuis  l'an  1764 ,  Ton  a  mis  une  petite 
colonne  sur  le  danger  ci-dessus  ,  qui  est  entre 
la  côte  du  cap  Baba  et  l'isie  de  Metelih  ;  elles 
se  regardent  nord  et  sud  avec  la  plus  grosse  mon- 
tagne de  Tble  Metelin ,  et  ouest  quart- uord-ouesc 
et  esir-quarc-sud-est  avec  la  pointe  la  plus  sud  de 
la  cote  de  Baba^  parce  que,  quand  on  est  des- 
sus ,  on  ne  voit  plus  le  cap  Baba. 

MouiUage  à  Cazadaly. 

Si  vous  voulez  entrer  dans  le  golfe  de  Cà* 
xadalj  t  Vous  laisserez  les  isies  de  Mosconissy 
à  la  droite  ;  quand  vous  les  aurez  passées ,  wviS 
ferez  route  au  sud  ^  et  vous  viendrez  mouiller 
m  fond  de  la  baye ,  tant  avant  que  vous  vou- 
drez ;  vous  trouverez  la  plus  belle  rade  qu-on  ait 
laoïais  vue  ;  vous  y  serez  à  couvert  de  tout  vent: 
,  si  on  n'avait  point  d'ancre ,  on  pourrait  y  échouer 
sans,  rien, craindre.  Dans  le  golfe  il  y  a  plusieurs 
villages^  ou  Ion  charge  du  bois  de  Construction, 
du  bled  j  raze ,  poix ,  cire ,  coton  et  orge  ;  tous 
ces  endroits  sont  habités  par  des  Turcs  et  des 
Grecs  :  on  y  charge  aussi  de  très* bonne  huile. 
Dans  ledit  golfe  il  y  a  quelques  mouillages  pour 
de  petits  bàtimens.  A  Sumerchy  on  charge  4^ 
noisettes. 
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Mouillage  ùuX  isUs  MosQonissy, 

Ces  isles  Sont  proche  de  celles  de  Metelin  ; 
on  y  trouve  de  fort  bons  mouillages  :  de  toutes 
ces  isles  il  n'y  en  a  quune  d'habitée  par  des 
Grecs  ,  dont  le  village  s  appelle  Moco  ,  et  ua 
autre  qui  est  au  fond  du  golfe  ,  appelé  Chydo- 
gneso,  où  il  y  a  un  Aga  pour  retirer  les  droits 
du  Grand-Seigneur.  £n  entrant  dans  la  rade  de 
Mosconissy ,  il  y  a  une  grande  isle  devant  qui 
forme  deux  passages  ;  on  y  peut  passer  de  cha* 
que  côté;  il  y  a  du.  fond  depuis  les  quatre  à 
cinq  brasses  9  fond  de  vase-:  vous  pouvez  mouil* 
1er,  étant  en* dedans  de  ladite  isle ,  jusquau  fond 
de  la  baye ,  depuis  trente  jusqu'à  quinze  bras* 
ses  :  pour  venir  au  bon  mouillage  ,  il  faut  ob- 
server qu'au  milieu  de  la  baye  il  y  a  un  banc^ 
de  matte ,  où  il  n*y  a  que  quinze  pieds  d'eaa 
dessus  )  nord  et  sud  »  ayant  un  cable  de  large  ^ 
et  est  et  ouest,  demi-cable  ,  tout-au*tour  de  la 
baye,  il  restera  au  nord- quart-nord-ouest;  il  faut 
ihettre  le  cap  Metelin  par  la  pointe  du  nord  de 
ladite  isle,  qui  vous  restera  à  la  droite  en  en«* 
trant  ;  elle^.  est  comme  blanche  ,  et  vous  mettrez 
le  cap  de  Test  de  ladite  isle  au  sud ,  et  le  cap 
le  plus  en  dehors  au  sud-ouest,  alors  vous  serez 
sur  le  banc  ;  et  pout  l'éviter ,  il  faut  ranger  la 
droite  ou  la.  gauche,  le  fond  étant  bon  par^tout» 
et  vous  viendrez  mouiller  par  les  quinze  bras* 
ses  ;  au  fond  de  la  baye  il  y  a  des  pesquiérs  » 
qui  vous  resteront  à  l'est  :  vous  ne  pouvez  pas 
voir  le  village  de  Moco ,  mais  vous  voyez  CÎiy- 
dogneso  à  Test ,  qui  est  à  la  marine  ;  le  cap  le 
plus  en-dehors  de  Tisle  Fêlée  à  l'ouest-quart-sud- 
ouest  >  et  ilsle  qui  est  devant  l'entrée  à  l'ouest^ 

E  e  a 


Digitized  by  LjOOQLC 


45«  PORTULAN  DE  LA  MÊÎl 
nord'Ouest  ;  vous  pouvez  mouiller  par  toute  ta 
baye ,  d'abord  après  avoir  passé  le  banc  ,  vous 
serez  depuis  les  quinze  à  douze  brasses  :  vous 
pouvez  passer  encore  ,  en  cas  de  besoin ,  par 
un  autre  passage  qui  est  du  côté  du  sud ,  entre 
Tisle  Pelée  et  la  terre-ferme;  le  passage  est  as- 
sez large;  il  faut  observer  qu'il  y  a  bas-fond  de 
chaque  côté ,  n'y  ayant  qu  ufie  brasse  d'eau;  mais 
en  passant  au  mHieu ,  on  ne  risque  rien ,  parce 
qu'il  y  en  a  cinq  brasses  :  vous  pouvez  mbuil* 
1er  aussi  entre  l'isle  Pelée  et  la  terre  -  ferme  » 
depuis  les  quinze  à  dix  forasses  ,  sablo  vaseux  : 
entre  Pisle  Pelée  et  le  cap  de  l'ouest  >  il  y  a 
aussi  un  mouillage ,  en  mettant  ledit  cap  au  sud 
et  risle  de  devant  Tentrée  de  la  rade  au  nord- 
nord-ouest ,  les>  posquières  à  Test-nord-est  ,  et 
vous  serez  par  les  vingt-cinq  brasses ,  sable  va* 
seuz»  Tout  ptès  des  isles  Mosconissy ,  au  nord  » 
est  une  fontaine  au  bout  du  cap  de  l'entrée  des** 
dites  isles  i  dô  même  qu'un  puits ,  où  l'on  peut 
faire  de  Teau  ;  il  y  a  un  figuier  pour  reconnais- 
sance *  et  on  voit  le  puits  qui  est  bâti.  Des  Mos- 
conissy à  Foyery-le-vieux ,  la  route  gît  sud-est: 
on  peut  mouiller  par-tout  le  canal  de  Meteliui 
depuis  ces  isles  jusqu'à  Metelin,  par  les  quaran- 
te à'  quinze  brasses  >  fotid  de  vase. 

,  Mouillage  de  la  Figuière, 

,  Ail  haut  des  Mosconissy,  est  encore  l'isle  Geor- 
ge-Maria ,  qui  est  fort  haute  ,  au  sommet  de  la- 
quelle on  voit  une  vieille  tour  quarrée  ;  il  y  * 
bon  port  pour,  touties  sortes  de  bâtimens  :  on 
s'y  amarre  en  quatre;  on  peut  donner  unean- 
<:i'e  droit  ài'embouchure  ,  pour  le  vent, du  nord» 
qui  est  Topposé  j  mais  il  ne  peut  pas  lever  grosse 
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Bier ,  ii*étant  pas  ^éloigné  de  la  terre-ferme  :  on 
fait  de  Teau  à  un  puits  qui  est  au  fond  du  port» 
restant  au  nord. 

Mouillage  à  Foyery-le^ Pieux  ,  au  Golfe  de 
Sandarly^ 

Pour  bien  mouiller  devant  ledit  golfe  ,  vous 
trouverez  quatre  petites  isles  9  qui  sont  à  une 
lieue  et  demie  au  large  dudit  golfe  ;  vous  pouvez 

Î>asser  de  chaque  cpté  de  Tisle ,  et  venir  mouilr 
er  entre  les  isles  et  la  forteresse  de  Sandarly', 
par  tes  vingt  brasses  ,  fond  de  vase  ;  vous  serez 
à  couvert  de  tout  vent.  J^e  village  est  à  la  ma- 
rine ,  où  Ton  charge  du  bled,  orge,  laine,  co- 
ton et  soie.  Tout-au-tour  dudit  golfe  ,  il  y  a  des 
villages  à  la  marine  ,  d'où  Ion  porte  les  mar- 
chandises à  Sandarly  ;  vous  pouvez  aussi  aller 
au  fond  dudit  golfe,  appelé  la  Culatte  de  San- 
darîy  ;  il  ^ne  faut  pas  trop  approcher  la  côte  à 
la  gauche,  en  entrant,  y  ayant  une  pointe  de 
sablé  fort  basse.  De  Foyery-le-vieu*  à  Foyery- 
le-neuf ,  il  y  à  quatre  lieues  et  demie.,  se  regar- 
dant est- sud-est  et  ouest-nord-oûest. 

Afouillage  à  la  Pointe  de  Sable. 

Ce  mouillage  se  trouve  à  im  coup  de  canon  au 
nord  du  château  de  Foyery  :  pour  y  venir  avec 
les  vents  du  birge  ,  il  faut  venir  raisonner  par 
ledit  château ,  et  alors  vous  découvrez  la  pointe 
de  Sable,  que  vous  laisse»  à  la  gauche  fen  en-* 
trant  :  après  avoir  pass.p  entre  deux  écueîls  de 
Foyery ,  laissant  le  grand  à  la  droite  et  le  plus 
petit  à  la  gauche»  on  mouille  là -dedans,  au 
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milieu ,  et  à  l'abri  de  tout  vent  et  de  toute  mer; 
par  les  sept  brasses  ,  fond  de  vase ,  la  pointe  vous 
restant  au  sud  ;  elle  est  nette  du  coté  de  Test, 
pouvant  presque  Taborder  ;  du  côté  du  nord  il 
y  a  un  passi^ge  ,  mais  pour  des  bateaux  seule* 
ment. 

Mouillage  de  Foyery-le^Neuf, 

En  allant  mouiller  à  Foyery  -  le  *  neuf ,  vous 
trouverez  pour  remarque  quatre  isles  qui  forment 
la  rade  :  en  entrant  dans  ladite  rade  ,  vous  le$ 
laisserez  toutes^ à  la  gauche,  et  vous  rangerez 
du  côté  de  la  forteresse  de  Foyery  jusqu'à  un 
coup  de  pistolet  :  si  vous  voulez  mouiller  entre 
la  pointe  et  ladite  forteresse  ,  qui  fait  comme  une 
espèce  de  port ,  vous  y  serez  par  les  six  à  huit 
brasses ,  et  vous  mettrez  ramarre  à  terre  du  côte 
du  nord  ;  si  vous  y  voulez  mettre  la  planche  à 
terre ,  il  vous  est  possible.  A  un  quart  de  lieue 
plus  au  nord ,  il  y  a  un  autre  port  avec  une  au« 
tre  forteresse ,  que  vous  laisserez  à  la  gauche  eu 
entrant  :  du  côté  de  la  droite ,  il  y  a  un  petit 
cap  fort  bas;  il  ne  fat^t  pas  l'approcher  plus d un 
cable  et  demi  ,  parce  qu'il  y  a  un  petit  banc 
de  sable ,  à  l'exception  auquel  vous  pourrez  abor- 
der partout,  et  vous  mouillerez  par  les  huit  à 
dix  brasses  devant  la  forteresse  :  vous  pouvez 
mettre  la  planche  à  terre  devant  la  ville  :  vous 
pouvez  mouiller  aussi  à  la  rade  ,  à  couvert  (te 
tout. vent,  par  les  vingt- cinq  à  quinze  brasses, 
fond  de  vase.  Les  isles  que  vous  laissez  à  la  gau- 
che en  entrant  ,  vous  couvrent  toute  l'entrée, 
et  font  cette  rade  bien  bonne  :  vous  pouvea 
aussi  mouiller  dehors  la  rade  ,  aux  secs  de  Smyr- 
xidi  qui  sont  à  trois  lieues  de  la  forteresse  d» 
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fcfferyi  tous  aurez  du  ibnd  depuis  les  quarante 
à  vingt 'brasses.  De  Fojery  au  cap  Calabaruens»- 
il  y  a  huit  lieues  9  se  regardant  est-nord-est  et 
ouest- sud-ouest  :  depuis  te  cap  Catabamons  aux 
isles  d*Orlac  y  vous  pouvez  mouîtler  depuis  les 
cinquante  à  vingt  brasses,  ou  avec  les  vents  du 
nord  et  du  sud-est;  et. pour  venir  mouiller  aux* 
dites  isles  y  vous  pouvez  les  ranger  et  les  laisser  à 
la  droite  en  entrant ,  en  passant  entre  la  terre» 
ferme  et  l'isle  du  côté  de  la  gauche  ;  il  y  a  un 
banc  de  matte  et  de  vase  ;  il  est  dur  à  des  en- 
droits et  mou  à  d'autres.  De  Hsle  audit  banc» 
il  j  a  une  lieue  ;  ledit  banc  a  trois  lieues  de 
large  et  quatre  de  long  :  si  vous  voulez  louvoyer» 
il  Êiut  faire  des  bordées  courtes. 

Mouillage  aux  Isles  JtOrlac^ 

Vous  pouvez  mouiller  par  la  pointe  de  la  graiH 
de  isle  qui  vous  reste  au.  nord  >  et  vous  serez 
par  les  vingt* cinq  brasses»  gros  sable  :  vous  pou- 
vez mouiller  ,  par  toutes  ces  isles  >  vous  ne  pas- 
serez pas  quarante  à  vingt  brasses  :  si  vous  voi»* 
lez  passer  entre  les  deux  grandes  isles  »  le  pas- 
sage a  demi -lieue  de  large  >  et  vous  viendrez 
mc^uiller  de  manière  que  la  grande  isle  vous  res- 
tera au  nord  »  et  la  petite  au  nord*est- quart-est» 
et  vous  serez  par  les  douze  brasses ,  fond  de  va- 
se et  de  sable;  et  quand  vous  partirez  desdites 
isles  pour  aller  à  Smyrne  y  vous  rangerez  la  droi- 
te, à  cause  des  bas- fonds  qui  viennent  a  une 
lieue  et  demie  de  la  terre- ferme»  et  vous  pou- 
vez approcher  tant  que  vous  voudrez  ;  il  y  a  du 
ibnd ,  et  il  est  net  par-tout. 

Rèrfkxr^e.  En  partant  des  isles  d*Orlac ,  vous 
verrez  une  haute  montagne  qui  forme  deux  te- 
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tons;  vous  pouvez  tirer  dessus,  et  éviter  le  banc 
le  plus  proche  ;  quand  vous  serez  éloigné  de  la- 
dite montagne  de  trois  quarts  de  lieue  ou  une 
lieue ,  si  vous  voulez ,  vous  pouvez  tirer  et  met- 
tre le  cap  sur  le  château;  quand  vous  échoue- 
riez sur  le  bas- fond ,  il  n'y  a  rien  à  craindre  : 
vous  pouvez  mouiller  depuis  les  isles  d'Orlac  jus- 
ou  au  château,  par  les  trente  à  quinze  brasses, 
fond  de  vase. 

Mouillage  au  Château  de  Smyrne. 

Vous  mouillerez  à  un  coup  de  canon  du  châ- 
teau ,  le  mettant  à  louest  ;  vous  serez  alors  par 
les  dix-neuf  brasses  »  fond  de  vase*  En  partant 
des  isles  d'Orlac  pour,  aller  à  Smyrne ,  on  laisse 
lesdites  isles  à  la  droite,  pouvant  les  ranger,  à 
cause  qu  elles  sont  nettes  ,  à  la  distance  d'un 
quart  de  lieue,  et  Ton  gouverne  sur  la  monta- 
gne haute  qui  forme  deux  tétons ,  jusqu'à  ce  que 
le  château  vous  reste  à  Test ,  alors  on  y  mettra 
le  cap  dessus;  vous  pouvez  ,  en  passant ,  ranger 
ledit  château  à  la  distance  d'un  cable  ;  il  ne  faut 
pas  approcher  la  gauche,  h  cause  du  bas-fond; 
quand  vous  aurez  passé  ledit  château  ,  vous  fe- 
rez route  par  les  dernières  maisons  de  la  ville 
.  de  Smyrne  les  plus  au  nord  :  à  une  lieue  en- 
*  dedans  dudit  château,  du  côté  de  la  droite,  il 
y  a  une  pointe  qui  fait  bas* fond,  et  qui  avance 
environ  demi- lieue  au  large  ,  qu'on  appelle  les 
Pêcheries  ;  quand  vous  aurez  passé  ladite  pointe , 
vous  tirerez  par  le  milieu  de  la  ville ,  ou  bien 
vous  mettrez  le  cap  à  Test ,  en  cas  de  brume; 
et  de  cette  manière  ,  vous  irez  droit  sur  les  bâ- 
tîmens  qui  seront  à  la  rade ,  et  vous  mouîlfere» 
par  les  huit  et  neuf  brasses  ;  les*  petits  bâtimens 
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ttenent  amarre  à  terre  ,    directement  sous  fes 
maisons  Consulaires  et  Nationales. 

Du  Cap  Calabarnous, 

Du  cap  Calabarnous  à  Pisle  Hongny ,  il  y  a 
quatre  lieues  ,  se  regardant  nord  et  isud  :  pour 
entrer  dans  le  Canal  de  Scîo ,  vous  pouvez  ran- 
ger la  terre- ferme  de  si  près  que  vous  voudrez; 
quand  vous  serez  à  deux  lieues  du  cap  Calabar- 
nous ,  vous  trouverez  une  rbche  qui  contourne 
un  cable ,  et  que  Ton  voit  briser  de  jour  ;  elle 
est  à  demi-lieue  de  la  terre-ferme  :  vous  pou- 
vez mouiller  entre  Pisle  Hongny  et  les  îsles  de 
TEsparmadour ,  depuis  les  quarante  à  trente  bras- 
ses ,  fond  de  vase  :  vous  pouvez  aussi  mouiller 
devaat  le  golfe  de  Héritre  ;  vous  pouvez  passer, 
entre  Tisle  et  la  terre -.ferme  ;  vous  mouillerez 
si  avant  que  vous  voudrez  dans  le  golfe ,  et  vous 
vous  couvrirez  de  tout  vent  ,  vous  serez  depuis 
les  vingt  à  vingt-une  brasses  3  bonne  tenue  y  il 
y  a  trois  lieues,  se  regardant  nord -est  et  sud* 
ouest.  Entre  Pisle  et  le  cap  Blanc ,  est  une  for- 
teresse à  la  marine  ,  appelée  Circhimet ,  et  le 
village  au-dessus  ,  d'où  Ion  porte  les  provisions 
à  Scîo  :  cette  forteresse  est  vis-à-vis  du  port  de 
Seio  ;  il  y  a  une  sèche  longue  à  detni-lieue  au 
large  ,  que  Ion  voit  briser  pour  peu  de  mer  qu'il 
y  ait,  Ion  peut  y  passer  de  côté  et  d'autre  :  il 
y  a  deux  îsles  proche  le  cap  Blanc ,  qu'on  ap- 
pelle les  îsles  du  Passage  ;  on  peut  les  laisser 
à  la  droite  et  à  la  gauche,  et  y  passer  au  mi-, 
lieu ,  et  en  cas  de  calme  ,  vous  pouvez  mouiller 
par-tout ,  depuis  les  trente  à  dix  brasses ,  fond 
de  vase.  La  sèche  du  cap  Calabarnous  n'est  qu  a 
un  petit  milk  au  large  ,  et  tant  soit  peu  au  nord 
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dune  grande  plage  qu'il  y  a  sur  cette  €6te;  m 
la  voir  briser  arec  tout  temps  et  tout  vent  A 
luie  demilîeue  au  sud  de  cettedite  plage ,  il  j 
a  un  port  ,  dans  lequel  on  peut  aller  avec  les 
Tents  du  nord  :  la  reconnaissance  est  une  masure 
blanche  qull  y  a  sur  la  pointe  de  stribord  ea 
entrant  :  on  le  dit  fort  vaste  et  foft  bon,  on 
peut  y  rester  sur  une  ancre  ou  #ffourché  ;  Tcm- 
bouchure  tourne  au  nord^nord-est.  La  sècbe  de 
Circhimet  est  plus  au  large  qu'on  ne  le  croit, 
et  elle  prend  beaucoup  de  circonférence  ;  elle 
reste  vis -à- vis  Ja  pointe  sud  de  Circhimet,  qui 
fait  une  anse;  il  f^ut  s  éloigner  de  cette  terre, 
en'  y  louvoyant  dune  demi-lieue  ou  deui  nulles. 
La  rade  ou  le  port  de  Circhimet  est  bel  et 
bon  ;  en  y  allant  mouiller  avec  les  vents  du  nord> 
il  faut  laisser  la  sèche  à  la  droite  ;  et  en  y  al- 
lant avec  les  vents  du  sud ,  il  faut  la  laisser  a 
la  gauche ,  ce  qui  est  fort  facile  ,  puisque  l'oa 
peut  côtoyer  la  terre -ferme  tant  que  Ion  veut» 
▼oyant  presque  toujours  le  fond  de  sept  à  huit 
brasses  ;  quand  on  est  dedans  »  on  met  Vamarre 
à  terre  à  la  gauche,  à  un  coup  de  fosit  loin 
du  village  ;  les  ancres  y  tiennent  parfartement 
bien» 

Mouillage  au  Cap  Blanc  >  proche  Us  Jsle$ 
du  Passage. 

'  Vous  mouillerez  devant  une  tache  blanche  qui 
fait  comme  un  drap-de-lit  ;  vous  la  mettrez  au 
nord-est ,  à  une  lieue  loin  de  terre  ,  et  Tisle  du 
Passage  la  plus  proche  de  Scio ,  vous  restera  au 
nord-ouest ,  et  vous  serez  par  les  vingt-trois  bras- 
ses ,  fond  de  sable  fin  ;  et  en  cas  que  vous  fus- 
•siez  surpris  des  vents  de  sud-ouest  ou  de  sud  > 


Digitized  by  VjOOQiC 


J 


MÉDITERRANÉE.  44S 

qui  sont  les  traversiers ,  vous  seriez  en  parage  de 
passer  entre  Tisle  du  Passage  et  le  cap  Blanc  : 
vous  pouvez  ranger  cette  côte  dup  demi -coup 
de  fusil,  et  vous  pouvez  côtoyer  Hsle  deScto 
du  côté  de  l'ouest  à  un  demi-coup  de  canon  ^, 
et  aussi  du  côté  du  sud  >  en  passant  entre  '  te 
Venetîcot  et  l'isle  de  Scio,  étant  net  par-tout, 
excepté  le  Veneticot ,  à  demi  -  lîeue  au  large. 
Du  cap  filanc  au  golfe  d'Escala  -  nova  ,  il  y  a 
quinze  lieues  ;  la  côte  court  est*sud-est  et  ouest- 
nord  -  ouest  ;  on  peut  mouiller  tout  le  long  de 
cette  côte ,  depuis  les  trente  à  diic-huit  brasses, 
fond  de  vase  et  vaire-brun  :  on  peut  passer  de 
tout  côté  des  isles  du  Passage ,  y  ayant  passage 
par- tout.  La  route  des  isles  du  Passage  pour  Scio, 
est  le  nord-nordrouest. 

Mouillage  du  Port  de  Siagy  et  du  Cap 
Courbe. 

Du  côté  de  l'ouest  de  Tisle  Sptîly ,  est  le  gol- 
fe de  Siagy ,  qui  va  en-dedans  au  nord  environ 
cinq  lieues  ;  à  la  fin  du  golfe ,  est  le  port  et  la 
ville  de  Siagy,  qui  reste  au  nord- est > quart-est 
et  est-nord-est  du  cap  Courbe  :  pour  entrer  dans 
le  port  du  cap  Courbe  ,  il  faut  faire  le  nord- est- 
quart-est,  et  quand  on  sera  proche  ,  on  verra  te 
cap  du  sud  du  port  qui  ressemble  à  une  isle , 
alors  on  l'aura  à  la  droite  ;  mais  quand  on  sera 
de  l'ouest  et  proche  de  terr^  ,  on  verra  une  ca- 
lanque qui  semble  le  port;  aussitôt  quon  aura 
passé  cette  calanque  et  son  cap  du  côté  du  nord, 
l'on  verra  l'entrée  du  port  qui  est  fort  étroite, 
mais  bien  nette  :  à  lentrée  dudit  port ,  il  y  a 
deux  islots  proche  de  terre,  qu'il  faut  laisser  à 
la  droite  >  et  quand  on  sera  en*dcdans  des  islots , 
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on  trouvera  beaucoup  de  large  ,  et  même  sn& 
samment  pour  de  gros  vaisseaux ,  à  couvert  de 
tous  vents.;  on  peut  y  aller  sans  rien  craindre; 
à  la  ville  et  à  la  marine  on  trouve  beaucoup 
de  rafraichissemens.  Le  cap  Courbe  a  un  port 
du  côté  du  nord ,  d'environ  demi-lieue  de  long: 
ceux  qui  veulent  entrer  dans  ledit  port  >  doivent 
venir  sur  ledit  cap ,  et  étant  un  peu  au  nord  de 
lui,  on  verra  l'entrée  qui  regarde  au  sud -est; 
en  entrant  dans  ce  port  ,  il  faut  s  éloigner  de 
la  droite  et  se  tenir  sur  le  cap  haut  de  la  gaù« 
che ,  parce  que  la  pointe  basse  de  la  droite  fait 
une  sèche  qui  vient  un  peu  au  large  ;  et  d'abord 
qu'on  aura  passé  ladite  sèche  >  on  mouillera  au 
milieu  du  port  y  où  Ion  voudra,  pour  être  à  cou- 
vert de  toutes  sortes  de  vents ,  et  on  aura  l'en- 
trée du  port  fermée  :  au  sud  dudit  port,  est  une 
calanque  ;  on  y  a  de  Peau  douce  en  cas  de  be- 
soin. Du  cap  Courbe  au  cap  Blanc ,  la  côte  court 
sud-est  et  nord-ouest  :  en  cette  côte ,  sont  deux 
islots  proche  terre  ,  et  plus  près  du  capi  Courbe 
que  du  cap  Blanc  ;  c'est-à-dire ,  que  si  on  veut 
mouiller  à  cette  côte  ,  il  faut  savoir  que  du  côté 
de  Test  de  ces  islots  il  y  a  beaucoup  de  fond, 
et  n*est  pas  bon  pour  mouiller  ;  mais  quand  on 
sera  à  l'ouest  de  ces  deux  islots  ,  on  peut  mouil* 
1er  par-tout ,  n'y  ayant  pas  grand  fond ,  et  plus 
l'on  s'approchera  du  cap  Blanc ,  et  mieux  on  fera. 
L*écueil  du  port  de.  Siagy  est  de  la  hauteur 
d'un  gros  bâtiment ,  et  un  peu  plus  long  ;  il  se 
regarde  avec  le  cap  Courbe  nord-est- quart-est  et 
sud-ouest-quart- ouest  ;  il  est  si  près  de  terre, 
qu'on  ne  peut  le  découvrir  qu'on  n*ait  ouvert 
l'embouchure  du  mouillage ,  qui  court  ouest-nord* 
ouest  et  est-sudest  ;  de  façon  que  pour  le.trou» 
ver,  il  faut  ranger  le  côté  du  cap  Courbet  et 
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toujours  en  côtoyant ,  on  découvre  enfin  ledit 
ëcueîl  et  son  embouchure ,  dans  le  fond  de  la- 
quelle il  y  a  un  château  où  l'on  mouille,  par 
les  quatre  brasses ,  fond  de  vase  ;  on  peut  aussi 
mouiller  plus  en-dehors ,  par  les  neuf  à  dix  bras- 
ses.,  même  fond. 

Mouillage  à  Echelle-Neuve. 

A  environ  cinq  lieues  au  nord  -  est  du  petit 
bougas  de  Samos  ,  est  la  ville  çt  le  port  d'E- 
chelle-neuve  ;  au  devant  de  la  ville  il  y  a  une 
isle,  où  est  une  forteresse  au-dessous  ,  y  ayant 
six  pièces  de  canons  et  vingt  hommes  de  garni* 
son  :  vous  verrez  la  ville  à  la  marine  ,  où  il  y 
a  une  grande  forteresse ,  montée  de  soixante  ca- 
nons. Ceux  qui  veulent  entrer  dans  ce  port  » 
doivent  tirer  sûr  llsle  ^  quoique  1  on  voye  pre- 
mièrement la  ville  et  le  château  avant  de  décou- 
vrir ladite  isle  ;  mais  en  gouvernant  sur  la  villd 
et  dire<:tement  sur  Pis  le ,  que  vous  laissez  à  la 
droite  en  entrant ,  on  ne  peut  pas  aller  trop  en- 
dedans,  n'y  ayant  pas  de  fond;  vous  mouillereifc 
entre  Tisle  et  la  terre-ferme  et  la  grande  forte- 
resse ;  vous  mettrez  l'amarre  sur  l'isle  ,  ou  à  la 
terre-ferme ,  si  vous  voulez  :  les  petits  bâtimens 
peuvent  aHer  directement  derrière  l'isle  ,  pour 
être  à  couvert  du  vent  d'ouest  qui  en  est  le  tra- 
versîer  :  vous  vous  affourcherez  sud-est  et  nord- 
ouest  ,  et  serez  mouillés  par  les  quinze  brasses» 
fond  de  vase  ;  il  faut  s'éloigner  de  ladite  isle  oîi 
est  le  château ,  à  cause  d  une  roche  sous  Peau, 
qui  est  du  cptë  du  petit  passage  de  Samos;  on 
peut  la  ranger  du  côté  du  nord,  et  s*en  éloigner 
du  côté  de  Touest ,  comme  aussi  le  cap  du  sud* 
«uest  de  la  terre-ferme» 
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A  environ  sept  lieues  au  nord-^quart-nord  dtt 
cap  de  lest  de  Samos  ,  est  le  cap  Sptily  ;  sur 
ledit  C9p  9  est  une  isle  qui  porte  le  même  nom: 
si  on  venait  à  passer  au  sud  ou  au  sudsud-est 
d'elle,  il  faudrait  s'en  éloigner  ,  à  cause  d'une 
sèche  qui  vient  demi-lieue  au  large  :  à  l'est  d'eU 
le  ,  vers  le  nord,  on  voit  une  plaine  fort  belle, 
où  Ton  peut  mouiller  proche  de  terre ,  pour  les 
vents  depuis  le  nord-est  jusqu'à  Toyest  :  il  y  a 
beaucoup  de  bâtimens  qui  se  trouvent  dans  ce 
parage  l*été  avec  le  nord- nord-ouest ,  bon  fraixj 
ils  y  vont  mouiller ,  et  ce  mouillage  est  préfé- 
rable à  ceux  de  Samos ,  parce  que  vous  êtes  là 
en  parage  d'attaquer  bientôt  Tisle  de  Scio ,  à 
cause  des  vents  de  terre  qui  régnent  ordinaire* 
ment  tous  les  soirs.  D*£scala  -  nova  au  cap  St« 
Maria ,  il  y  a  six  lieues  :  vous  pouvez  mouiller 
tout  le  long  de  la  côte  ,  depuis  les  quarante  jusr 
^u'à  dix  brasses  ,-  fond  de  vase.  Du  cap  St.  Ma- 
ria ,  dit  Engolie  ,  il  y  a  neuf  lieues  nord  et  sud; 
entre  les  deux  caps  ,  il  y  a  le  golfe  de  Mélasse, 
où  vous  pouvez  mouiller  par -tout,  depuis  les 
trente  à  dix  brasses  ;  il  ne  faut  pas  trop  s  appro* 
cher  en  entrant  du  c^té  de  la  rade ,  à  cause 
d'un  banc  de  sable  qui  va  demi- lieue  au  large. 

Mouillage  de  Tournaly. 

Tournaly  se  trouve  à  la  fin  du  bas-terrein  qui 
fait  le  cap  de  l'Arbre  ;  quand  on  vient  du  nord, 
avec  ledit  vent ,  on  côtoyé  ledit  cap  h  un  petit 
mille ,  y  ayant  une  plaine  de  six  à  dix  brasses 
tout  le  long  du  bas-terrein ,  voyant  presque  tou- 
jours le  fond  ;  au  bout  dudît  terrein ,  il  y  a  une 
isle  qui  n'est  pas  fort  haute  ,  on  la  laisse  à  la 
gauche ,  passant  deux  ou  trois  cables  loin  ;  oxi 
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,  se  range  ensuite ,  et  on  lom'oye  avec  le^t  ve^nt 

^u  nord,  pour  venir  au  fond  du  golfe,  et  Ton 

vient  se  mettre  à  labri  dune  pointe  qui  reste, 

avec  ladite  isle,  nord-nord-est  et  sud-sud-ouest; 

on  y  est  par  les  six  i  sept  brasses  deau  ,  boa 

fond  :  dans  le  golfe  il  y  a  deux  petits  islots  de 

Ja  hauteur  d*une  chaloupe  ;  en  louvoyant  dans  le 

golfe ,  on  voit  souvent  le  fond  ;  on  gagne  plus 

en  louvoyant  sans  grandes  voiles.  Du  cap  Gara- 

barla  à  Tournaly,  ia  route  est  le  sud-sud-ouest; 

au  nord  -  est  du  cap  Carabarla ,  à  environ  troîs 

lieues  et  demie  ,  il  y  a  une  roche  qui  ressem* 

'  ble  à  un  bateau,  éloignée  âe  terre  d'un  petit 

mille. 

Mouillage  an  Port  Carcbarla^ 

Du  côté  de  terre-ferme^  tirant  au  nord-norâ* 
est  de  risle  du  Bâcha ,  il  y  a  un  grand  port  , 
qu'on  nomme  Carabarla  ,  qui  est  le  nom  propre 
de  la  ville  qui  est  en  ce  lieu  :  aivdevant  de  cette 
ville  )  est  une  plage ,  et  beaucoup  distante  du 
côté  de  1  ouest,  qu'on  nomme  isle  de  Durs  en 
Français  :  on  mouille  entre  ces  isles  et  la  terre- 
ferme  ,  par  les  douze  et  quinze  brasses  ^  bon. 
fond;  mais  pour  être  à  Tabri  des  vents  du  nord- 
nord-oùest  ^  il  faut  mouiller  sous  la  grande  isle 
du  côté  de  Test ,  parce  que  le  sud- est  en  est  le 
traversîer  :  on  peut  entrer  et  sortir  entre  les  isles 
Durs;  il  faut  prendre  garde  qu'il  y  a  un  petit 
islot  qui  est  le  plus  à  louest  de  tous  les  autrefs t 
bas  et  rond ,  toujours  vert  par-dessus ,  ce  qui  le 
fait  nommer  fîsle  Verte;  à  l'ouest  de  ce  petit 
islot 9  est,  dis-je,  une  sèche,  éloignée  dudît is- 
lot d'environ  un  coup  de  mousquet;  on  la  vpit 
pendant  le  jour  par  la  verdui^e  qu'elle  fait  sous 
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Teauî  il  faut  y  prendre  garde  en  faisant  toute. 
En  sortant  de  ce  port,  et  tirant  vers  le  sud,  il 
faut  savoir  que  sous  le  cap  Pétra,  proche  la  terre- 
ferme  ,  est  une  petite  sèche  à  fleut  d  eau  ,  qui 
est  comme  un  fanal  ;  on  peut  la  voir  dans  le 
îour ,  mais  il  faut  y  prendre  garde  la  nuit.  Le 
vrai  port  de  Carabarla ,  est  entre  lecueil  et  la 
terre -ferme  ,  même  à  la  muraille  qui  fait  une 
forte  eau  ;  on  peut  passer  de  tout  côté  de  re- 
cueil ;  on  peut ,  quand  on  est  dedans ,  mettre 
ime  amarre  sur  la  pointe  ,  aii  haut  de  laquelle 
on  voit  un  fort  ruiné ,  ou  sur  Técueil ,  ou  biea 
rester  sur  un  pied  ,  y  ayant  trois  petits  cables 
de  distance  dudit  à  la  terreferme  ;  le  fond  est 
de  sept  à  huit  brasses ,  de  bonne  tenue.  A  en- 
viron deux  tiers  de  lieue  au  nord  de  Carabarla  9 
il  y  a  un  port  qui  est  long,  et  dont  l'entrée  est 
étroite  9  regardant  au  sud- sud* ouest  ;  la  recon- 
naissance est  un  petit  islot  qui  est  presqu'isl6  9 
à  toucher  la  terre-ferme ,  et  que  Ion  laisse  à 
la  droite  en  entrant  ;  à  la  gauche  il  y  a  un  mont 
à  la  marine  ,  en  forme  de  pain  de  sucre  :  on 
peut,  relâcher  en  cet  endroit  avec  les  vents  de 
sud;  au  fond  dudit  port  il  y  a  une  maison  à 
la  marine. 

Mouillage  de  Santo  Petro. 

Vous  mouillerez  entre  la  forteresse  et  l'isle  qui 
est  devant  ,  appelée  llslp  de  la  Madona  ;  vous 
la  mettrez  au  sud  et  la  forteresse  au  nord  ;  vous 
serez  par  les  douze  brasses  9  foi)d  de  vase  :  Is 
forteresse  est  au  bout  de  la  mer  sur  une  émi- 
nence  qui  parait  comme  isolée ,  c'est  ce  qui  la 
rend  forte  :  tout  le  long  de  la  côte  il  y  a  des 
villages  >  où.  l'on  charge  de  soie ,  cire  et  coton* 

De  ' 
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De  Tisle  de  la  Madona  au  gelfe  de  Stancho ,  il 
y  a  cinq  lieues  ,  se  regardant  est  et  ouest. 

Mouillage  dii  Golfe  de  Stancho. 

Vous  pouvez  mouiller  par-tout ,  depuis  les  qua- 
rante à  trente  brasses,  fond  de  vase,  et  bonne 
tenue;  il  y  a  plusieurs  villages  dans  le  golfe;  il 
y  a  une  tour  au  fond  du  susdit,  qu*on  appelle 
Mélissée;  vous  y  mouillez  par  les  quinze  à  dix 
brasses,  fond  de  sable  :  on  y  charge  du  bled» 
laines,  coton,  cire,  goudron  et  poix;  mais  les 
Français  n'y  pourraient  aller  charger ,  parce  que 
les  Turcs  sont  fort  cruels.  Ceux  qui  veulent  char- 
ger en  ce  pays,  vont  à  la  ville  de  Stancho ,  qui 
est  une  très  bonne  radi^  pour  tous  vents ,  excepté 
celui  de  Test-nord- est ,  qui  vient  du  golfe  ,  et  y 
cause  une  grosse  mer;  maïs  avec  de  bons  ca« 
blés ,  on  ne  peut  y  prendre  mal  ;  il  faut  pren- 
dre garde  de  couper  les  cables ,  à  cause  de  11: 
grande  quantité  de  pierres  jettées.  :  poyt  éviter 
cela ,  il  faut  se  mettre  un  peu  plus  au  large  qu'au 
mouillage  ordinaire  ;  en  allant  à  l'est ,  il  faut  s*é- 
loignCfr  delà  pointe  basse  qui  est  au  boutade 
risle,  du  côté  du  sud;  et  aussi  en  allant  à  l'ouest» 
îl  faut  s'éloigner  dé  ladite  isle,  y  ayàht  un  banc 
de  sablé  qui  avance  beaucoup  au  nord  ;  en  ve- 
nant au  nord,  pour  aller  à  Stancho,  vous  ailes 
Vous  mettre  nord  et  sud  avec  une  isle  sur  la  côte 
de  terre-ferme ,  et  en  tirant  droit  au  sud ,  vous 
venez  à  la  rade  de  Stancho ,  où  vous  faites  ac- 
cord avec  le  Bey,  qui  envoit  prendre  les  maur- 
chandîses  que  Ton  veut  charger  par  des  bateaux,, 
ou  bien  il  vous  donne  un  Janissaire  pour  facili- 
ter votre  çhàrgemenr  :  ce  Turc  est  alors  commç^ 
tm  otage. 
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De   llsle  dç  la  Madone  au  cap  Créo ,  it  y  a 
quatre  lieues ,  se  regardant  sud  est  et  nord-ouest 
sur  le  cap  il  y  a  une  grande  forteresse  ruinée 
si  vous  voulez  mouiller  audit  cap ,  vous  mouille 
tez  du  côté  du  sud  :  on  y  charge  des  noisettes 
il  faut  prendre  un  Turc  pour  faciliter  ce  char 
genvent.  Du  cap  Créo ,  près  de  Messy ,  au  go! 
fe  de  Symia ,  dit  la  culatte  St,  Paul ,  il  y  a  neuf 
lieues  :  la  côte  court  est  et  ouest. 

Si  par  cas  vous  vous  trouvez,  de  nuit,  obli- 
gé de  passer  la  pointe  de  Stanclio  ,  avec. un  mau- 
vais temps  >.  et  avec  le  vent  de  sud*e$t  /il  faut 
venir,  recon»iaître  Técueil  qui  est  du  côté  de  terre- 
ferme 3  et  nord  et  sud  avec  la  ville  de  Stancho, 
ledit  écueil  étant  fort,  net,,  et  quand  vous  serez 
par  son  travers,  de, trois  à  quatre  cables  au  larr 
ge  ,  il  faut  faire  route  à  l'ouest ,  pour  éviter  la 
pointe  et  le  fanal  qui  se  tro;uve  à  la  droite ,  ap- 
pelée la.  sèche  de  JanoutAgas. 

MouiJlflge^V'  Port  Barbanicolas. 

lEfitre  le  cap  Messy  et  le  cap  Créo ,  est  le  port 
BarbaAicplas  ;  le  port  est  formé  par  un  écueil 
qui  n'est  pas  fort  haut ,  et  qui  ne  se  connaît  que 
lorsqu'on  est  proche  de  terre  ;  à  cette  côte  il  n'y 
a  aucun  ,îsK>t,  à  la  réserve  de  celui-là  :  ceux 
qui  voudront  entrer  dans  ce  port ,  doivent  ,pas- 
ser  à  l'ouest  de  Tislot,  le  passage  étant  fort  net; 
du  côté  de  Test  ,  il  y  a  une  pointe  basse ,  qui 
vieiit  jusqu'à  un  tiers  du  passage  j  et  il  faut  ran- 
ger la  t^rre-ferme  ;  quand  qn  sera  en-dedans  de 
ïislot,.  on  pourra  mouiller  où  Ton  vgudra,  paï 
Je?,  vingt  à  dix  brasses  ,  bon  fond  de  sable  :  vous 
verrez  beaucoup  de  villages  à  la  marine  ,  habi- 
tés par  ^es  Turcs;  vous  pouvez  mouiller  par-tout 
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teàit  golfe ,  et  aussi  à  Messy  >  qui  est  à  l'est  des 
Barbanicolas ,  par  les  vingtr-sept  brasses  ;  il  y  a 
cinq  petites  isles  qui  sont  devant  St.  Paul ,  vous 
nç  passerez  pas  quatre  braèses^,  c*est  en  cas  de 
calme  ;  maïs  il  faut  venir  mouiller  en-dedans;  des 
îsles  pour  être  a  couvert  3e  tout  vent';  vùtis  pou- 
\et  passer  de  chaque  côté  désistes*?  du  coté  de 
la  êroïtév  eh  entrant,  le  passage  es¥  pluS  grand; 
Vous  po\ivè2  aussi  passer  entre  les  U\es  ,  en  cas 
de  besoin  ,  et  vous  mouillerez  entre  Tisle  et  Ici 
terre- ferme  ,  par  les  vingt  brasses ,  fond  de  va- 
se ;  devant  la  rivière  de  St.  Paul;,  il  y  a  dix  k 
onze  brasse^.  Dudit  golfe  au  cap  Màrmdrîs ,  dît 
le  cap  ^"Volne  ^  il  y  a  'cinq  lieuesy  entré  lequel 
cap  et  Simia ,  est  une  sèche  où  il  'y 'a  cinq  pieds 
d  eaa  dessus  ,  se  regardant  avec  ledit  Cap  iest-' 
nord-est  et  ouëst-su^ouest';  au  tnilieu'du  canal 
du \ cap  de  Simia,'  au  port  Cavalero,  il  y  a'trolg 
lieues  y  la  côte  court  est  et  ouest.   ^  v'  * 

Mouillait  au  l?ën  Cavalero.\  r 

Devant  '  rentrée  •  dudit  port  ,  vous  trouverea: 
deu<  petites  isles  ^  cfueWbû^  laîssèrefe  à.la  droîfe 
en  entrant }  elles  font  lé  mouillage  bon  ,  et  el* 
^es  resteïit  au  sud  quand  on  est  mouillé  ,  par  les 
vinfgt  brasses,  fond  de ^sôble.  Le  port  Cavalero 
est  devant  Fisle  de  Rhodes  ;  de  ce  port  au  Cayy, 
il  y  a  un  golfe  où  il  y  à  plusieurs  villages  r<laM 
lesquels  on  charge  du  bled  de  contrebande  j  maïs 
il  y  a  à  craindre  •  que  les  Turcs  ne  vous  fassent 
quelqû^omragé  :  ledit  port  Cavalero  est  un  peu 
à  Test  du  cap  Volne;  la  reconnaissance  est  un 
château  fuiiié  fort  long  ,  ressemblant  à  un  mur  ^ 
qui  est  sur  la  pointe  de  la  gauche  en  entrant; 
le  port  est  fott  bon,  et  sur- tout  pour- ceux  qui 

Ff  a 
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Teulem  aller  au  sud  ,  parce  qu'ils  sortent  vent 
arrière  avec  le  temps  £aivorabIe. 

iMouiUage  au  Port  Marmari$^ 

A  environ  s^pt  lieues .«lord-quart-pordçst  da 
{K>rtde  Rhodes  ):  est  le  port  Marmaris  ;  pour  y 
allc^r,  venant  du  côté  de  i  ouest ,  il  faut  pgcen*^ 
4re  garde  k  un  cap  .noir  où  il  j  a  deux  petites 
mamelles  dessus;  c'est  le  cap  le  plus  bas  de  .tou- 
te cette  côte;  on  tirera  su;*  lui ,  et  quand  onj'au- 
fa  ijin.pe«;à  lVuest<.ou..v6n:a  l'entrôç.du  port; 
au  fond  de  ce  petit  golfi^vil  y  a  .ui\e>  isle  à  i'ei^L- 
trée  qui  içs^t  assez  haute,  et  rpn^e  ,  il  faut  Ja  iais- 
;Ser  à  .la:  gauche  ;  et  qua^iJ  on  sera,  à.  l'entrée  du 
port  f  en  passait  il  ^^  s^'eJoiguer  de  la  pointe 
l4^ilàiàfc^t^,^  ^quoiqu'elle  ne  vienne  pas  trop  au 
;]arga;  et :. aussitôt  quW  aura  passé  cette .poi^tei 
on  verra  le  château. à -I4  marine,  ^^ps  iç  fond 
du  port  du  côté  de  Test ,  et  on  ira  mouiller  de- 
vant ledit  ^hâjeair?  j^d^fUes  cinq  jUsquIi.vingt  bras- 
ses, comme  l'on  voudra  :  le  fond  est  de  bonne 
tenue ,  et^a-  est  ta  coiivfeirt:,  de  tou<:f  ve^jt i/i>iais 
tfMKifr  y!  entrer,  i^  faut/ le  vent  £awoTe^lii\^,i  parce 
-^ue  l'entrée  e^r  fort  étroitre.'  si  en  entrant .d^^s 
:  ce  port,  le  vent  vous  reifusait  d'y  eagreF^  vous 
f  pourriez  mouiller  dehors;  mais  il  faut  être  pro« 
che  terre,  pour  trouver  le  fond  de  trente  à  qua- 
^  vante  brasses  ;  noii<xbjSta.|it  la; profondeur  y  le  fond 
.  ij  es%  de  bonne  tenue^  •     . 

.  :  .    Momltage  fdjuk  Golfe  de  la  Jj/fmgre. 

^      A  environ  dix  lie^ies  à  r es t-qûart-^ud- est  et 

^'çst'Sudrest  du  port  Marnxaris ,  ..est  le  cap  Baba, 

.  rie  plus,  nord  et  le  plus ^ouest  du  golfe  de  la  Mai- 
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gre  :  à. cette  route  on  voit  trois  ou  qvatfe  pe« 
tites  isles  proche  de  terre  -  ferme  ;  on  peut  lesi 
ranger  sans  rien  craindre  :  sitôt  qu'on  sera  sur 
le  cap  Baba ,  on  verra  le  golfe  de  la  Maigre  : 
la  reconnaissance  dudît  cap^.  est.  un  petit  islot 
rond  qui  est  au  sud-oiiest  de-  lui  »  à  .denii*lieue. 
au  large  ;  en  passant:  de  nuit  >  il  faut  y  pte^adre 
garde  ^  sur-tout  en  temps  de  brume ,  parce,  qu'ont 
pourrait  Vaborder  ,  quoiqu'il  sojt  fort  .net  ;  on 
peut  y  passer  tant  d'un  c^të  que  de  I  autre*  Ti* 
rant  à  lest  dudit  cap  Baba,  à  une  lieue  et  de-» 
mie  du  côté  du  nord  >  ^jx  voit  deux  isles  fort: 
hautes,  faisant  une*  epirée.<,  qu'on,  noome  les. 
Escoubes;  on  passe  de  }a  passe  de  Test;  quoi* 
qu'étroite,  il  y  a  beaucoup  der  fond ,  et  J  obvient 
au  nord  de  l'isle  de  I^ouest  i  où  il  y  a.im  ()etic 
islot  que  Ton  met  >entre  lun  et  Tautre;  ^e  fond 
est  de  sept  à  huit  brasses ,  à  couvert  de  tout  vent 
et  de  la  mer  ;  et  au  nord  de  ces  deux  isles.,  il  y, 
a.  un  grattd  golfe  pour  une  armée ,  mais  il  y  a 
beaucoup  de  fond  j  il  y  a  quelques  calanques  pour 
de  petits  bâtimens.  Au  milieu  de  ces  deux  isles  ,^ 
qu'on  nomme  les  Escoubes ,  qui  font  le  port  dont  je 
viens  de  parler,  est  un  islot  blanc  et . assez,  haut , 
ressemblant  à  un  pain  de  suqre;  du  côté  de  l'est» 
on  mouille  par  les  dix,  dou2^e  à  quinze  brasses» 
bon  fond /et  à  l'abri  de  tout  vent;  c'est  la  rade 
des  vaisseaux  de  ligne  qui  est  au-devant  du  goK 
fe ,  et  tirant  au  sud-sud-est ,  l'on  va  devant  la 
Douane  qui  est  à  la  marine  ;  mais  il  n'y  va  que 
de  petits  bâtimeiis,  pour  chargea:  et  décharger; 
on  y  est  à  l'abri  de  tout  vent  et  de  la  nier. 

•Ledit  golfe  peut  avoir  deux  lieues  et  demie., 
vers  lest  d'enfoncement  ,  au  fond  duquel  scint . 
quatre  écueils ,  où  Ton  mouille  par  les  vents  dei. 
sud-sud-ouest  et  ouest-nord-ouest ,  et  par  le  sud<* 
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est ,  sur  les  vingt  à  trente  brasses ,  fond  de  vase 
ttioUe  ,  à  l'abri  des  vents  du  large  et  à  cou^rt 
de  la  mer.  Quand  vous  viendrez  pour  aller  mouiU 
1er ,  il  faut  approcher  la  côte  à  la  droite  de  fort 
près;  vous  verrez  une  isle  assez  haute  ,  parais* 
sant  noire ,  et  quelques  petits  ëcueils  à  la  gau- 
che ,  desquels  il  ne  faut  pas  trop  s'approcher ,  à 
cause  d'une  sèche  qu'il  y  a  aux  environs  ;  on  la 
voit  briser  avec  les  vents  du  large.  Etant  sur  la- 
dite isle ,  vous  en  verrez  une  autre  longue  vers 
le  sud-est  et  basse ,  où  il  y  a  un  château  rui« 
né  ;  vous  pouvez  aller  sur  elle  ,  et  vous  passe* 
rez  à  la  droite  de  ladite,  et  irez  mouiller  de- 
vant quelques  magasins  à  la  marine  :  c'est  un 
endroit  où  l'on  est  très- bien  .avec  toutes  Sortes  de 
vents  i  on  peut  même  y  caréner  en  cas  de  be- 
soin,  y  ayant  environ  quatorze  a  quinze  brasses, 
fond  de  vase  molle;  vous  pourriez  échouer  sans 
rien  craindre;  en  cas  de  vents  contraires,  qui 
y  sont  soir  et  matin ,  on  va  faire  de  Teau  der- 
i^ère  une  pointe  ,  vis  -  à  *  vis  ladite  isle  platte  , 
dans  une  conque  qu'on  a  faite  :  en  cas  que  la 
nuit  vous  surprit  dans  ledit  golfe  ,  gagnez  fou- 
|outs  là  droite  en  entrant ,  et  quand  vous  auress 
passe  ladite  isle  ,  vous  mouillerez  de  manière 
qu'elle  vous  reste  à  louest  ;  on  peut  y  passer  de 
tout  côté  ;  mais  vers  les  autres  islots,  le  passage 
est  foi^t  étroit  ;  on  ne  peut  passer  à  la  gauche 
de  la  susdite  isle  platte  qui  est  vers  le  sud- est, 
n'y  ayant  pas  de  fond  ;  "il  y  a  le  vent  de  nord- 
ouest  qui  peut  vous  fatiguer  ,  venant  d'environ 
une  lieue  de  terre  ;  mais  dans  ce.  cas ,  vous  pou- 
vez appareiller ,  et  venir  devant  les  magasins  : 
il  est  bon  de  -se  méfier  des  habitans  du  pays ,  ' 
étant  des  gens  presque  sauvages. 
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Voilà  la  fin  de  tous  les  golfes  qnî  sont  dans 
TArchipel.  Il  me  reste  à  parler  d^s  isles  >  en 
commençant  par  le  Sérigo.  ^  ^ 

Mouillage  de  Vlsle  du  Sérigo. 

Le  Sérigo ,  est  une  îsîe  habitée  par  les  Véni- 
tiens ;   la  ville  est  du  côté  du  sud  ;  il  y  a  une 
forteresse  bien  munie,  au. dessus  de  laquelle  il  y 
a  un  mouillage  pour  de  petits  bâtimens  ,  même 
pour  des  vaisseaux  ,  qui  peuvent  aller   s'y  réfu- 
gier en  temps  de  guerre  ,  et  se  mettre  à  labri 
des  corsaires  :   on  va  mouiller  entre   deux    ca- 
loris  ,  et  on  met  amarre  à  la  pointe  de  celui  qui 
est  à  la  droite  en  entrant ,  me'itarït  une  amarre 
vers  lautre   calori ,    qui  a  quatre  brasses  »    bon 
fond  de  sable  :  on  peut  ranger  la  cote  de  Pouest 
à  un  coup  de  pistolet ,  ayant  égard  à  quelques 
petits   écueils  qui  sont  du  même  côté  ,  proche 
de  terre,    qûon  peut  aussi   ranger  à  la  même 
distance  :    ce   mouillage  est  découvert  au  sud- 
ouest  ,  et  doit  bien  fatiguer  ;  mais ,  comme  j  ai 
dit  ci-dessus ,  ledit  mouillage  n'est  bon  qu  en  cas 
'de  besoin  de  quelque  châsse  ,  en  temps  de  ffuer- 
re ,  ou  des  vents  du  nord  dans  la  belle  saison  : 
au  sud-stid-ouest  de  la  ville ,  il  y  a  une  grande 
îsie ,  appelée  Lauve  ;  on  y  a  passage  avçc  unf 
temps  déclaré  :   du  côté  de   Test,  est  la. côte 
St.  Nicolo ,    qui  fait  un  assez  bon  port  pour  de 
petits  bâtimens  ;  les  gros  bâtimens   mouillent  de- 
hors ,  à  la  rade  ,  à  demi-lieue  distant  de  terre*, 
par  les  vingt  -  cinq  brasses  ,   fond  de  sable  fin  ; 
vous  mettrez  les  isles  Dragonnieres  ^u  nord-est  : 
ce   sont  deux  isles  qui  sont  en   tête  du  cap  St. 
Hicolas  ;  et  les  Couffes  vous  resteront  sud-quart- 
sud-ouest  :  ce  sont  deux  petits  islots  qui  sont  ^u 
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sud  du  Sérîgo  ;  à  une  lieue  distant ,  vous  pou^ 
vez  passer  entre  lesdites  isles  ;  il  ne  faut  prendre 
garde  qu'à  ce  que  Ton  voit. 

Des  JDragonnieres. 

Les  Dragonnieres  et  le  cap  St.  Ange  se  re- 
gardent nord-quart-nord-est  et  sud- sud-ouest ,  dis- 
tant de  trois  lieues  ;  et  si  vous  avez  besoin  de 
faire  de  l'eau  au  port  St.  Nicole  ,  vous  trouve- 
rez à  la  plage  des  puits  dont  Teau  est  un  peu 
saumâire  :  on  peut  mouiller  entre  les  deux  gran- 
des isle^  ;  mais  plus  près  de  celle  du  nord ,  y 
ayant  bon  fond ,  par  les  vingt-deux  brasses  ;  U 
est  mieux  de  s'ammarrer  sur  Tisle  du  nord,  et 
une  ancre  en  mer  ;  il  n'est  bon  que  pour  les  vents 
de  nord*est  et  est.    . 

Idem  du  Sérigo. . 

On  mouille  d'abord  qu'on  a  passé  le  château 
St.  Nîôolo ,  par  les  dix  à  quinze  brasses  d'eau, 
bon  fond,  où  on  est  à  l'abri  du  vent  du  nord, 
et  découvert  du  sud- est,  sud  sud-est  et  sud-sud- 
ouest  :  ce  lieu  est  bon  pour  ceux  qui  veulent  en- 
trer daiis  l'Archipel  ;  il  y  a  d'autres  endroits 
{)our  mouiller  ,  comme  les  Dragonnieres  ,  mais 
e  vent  du  nord  en  est  le  traversier  :  de  Tisle 
du  Sérigo  au  Sérigotte ,  il  y  à  huit  lieues ,  se  re- 
gardant avec  le  château  du  sud  du  Sérigo ,  sud- 
est  et  nord-ouest. 

Mouillage  de  Vhle  Servy. 

L'îsle  Servy  n'est  pas  habitée  ,  vous  n'y  voyez 
dessus  que  du  bois;  quand  vous  y  viendrez  moufl- 
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Içr  ,  il  faut  prendre  garde  de  ne  pas  motriller  pro- 
che llsie  ,  y  ayant  trop  de  fond  ,  approchez  la 
terre-ferme  ,  et  vous  viendrez  mouiller  par  les 
trente  jusqu'à  dix-huit  brasses ,  fond  de  vase  ;  le 
meilleur  endroit  est  à  l'ouest  de  l'aigade  ;  le  fond 
y  est  bon  par^tout;  il  faut  mettre  la  tour  à  l'ouest* 
nord-ouest;  iln'y  à  que  le  vent  de  sud-est  qui 
4ldnne  à  plein  >  mais  avec  de  bons  cables ,  on  ne 
peut  y  prendre  mal  ;  il  faut  se  méfier  des  ha- 
bitans  de  la  terre-ferme  :  le  cap  St.  Ange  vous 
restera  au  sud- ouart- sud- est,  celui  qui  est  le  plus 
sud  de  l*isle  de  oervy  >  au  sud  sud-ouest ,  et  alors 
vous  serez  dans  le  véritable  mouillage ,  à  l'ouest 
de  risie ,  en  rade  ,  par  les  trente- cinq  brasses , 
même  fond ,  pour  les  gros  vaisseaux ,'  et  vous  se-- 
rez  en  parage  de  doubler  l'isle  ;  en  cas  de  vent 
de  sud-ouest ,  entre  llsle  Servy  et  le  Sérigo ,  il 
y  a  un  bon  passage  par-tout  ;  Pisle  Servy  se  re- 
garde avec  le  cap  St.  Ange  est-sud  est  et  ôuest- 
nord-ouest,  à  trois  lieues  de  distance. 

Si  vous  venez  du  côté  de  l'ouest ,  pour  aller 
à   la  rade  des  Servy,  de  nuit,  H  faut  observer 

Sue  lorsque  le  plus  haut  des  Servy  est  à  louesjt 
e  vous,  vous  aurez  alors  dix-huit  à  vingt  bras,<^ 
tes  d'eau  ;  vous  pouvez  cependant  courir  plus  aU 
nord ,  et  vous  vous  mettrez  par  les  douze  à  quinze 
brasses ,  bon  fond  ;  si  vous  y  allez  de  jour ,  il  faut 
mettre  une  tour  qu'il  y  a  à  Test  du  passage ,  en- 
tre la  terre-ferme  et  Tisle  au  nord-ouest;  avec 
la  sonde  vous  allez  par  les  douze  à. quinze  bras*« 
ses  d'eau ,  boa  fond ,  et  bon  pour  tout  ^rent. 

Mouillage  du  Sérigotte. 

Vous  mouillerez  du  côté  du  sud ,  à  tine  plage 
-cjuè  vous  voyez  à  une  lieue  au  large  j  pour  étfe 
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en  parage ,   et  vous  serez  par  les  trente  brasses, 

fond  de  vase  :  cette  isie  n'est  pas  habitée  ;   vous 

Jourrez  £aire  de  Peau  à  deux  puits  que  vous  vojez 
la  plage  ,  et  du  bois  à  brûler  :  du  côté  du 
nord  de  ladite  isIe  ,  il  y  a  une  calanque  pour 
deux  ou  trois  bâtimens  ;  le  vent  du  nord  en  est 
le  traversier*  Du  Sérîgotte  à  Tisle  Porry,  il  y  a 
line  lieue  ,  se  regardant  nord  et  sud  ;  du  côté 
de  louest  de  ladite  isIe  «  est  un  écueil  qui  est 
un  quart  de  lieue  au  large  ;  vers  le  sud-sud  ouest 
il  y  a  une  sèche  où  il  n'y  a  que  quatre  pieds 
d'eau  dessus  ;  à  demi  lieue  au  large  dudit  écueil  > 
on  dit  qu'à  Touest  du  Sérîgotte ,  à  trois  milles,  au 
large  ,  est  une  autre  sèche  que  Ion  voit  bri- 
^er.  De  Tisle  Porry  au  cap  ot.  Ange  ,  il  y  a 
douze  lieues  ,  se  regardant  nord  et  sud  ;  du  cap 
St.  Ange  au  Caravy ,  il  y  a  huit  lieues ,  est-nord- 
est  et  ouest-sud-ouest  ;  du  Carary  à  Belle-Poulie, 
il  y  a  quatre  lieues  et  demie ,  sud-sudest  et  nord- 
nord-ouest  ;  dans  ces  deux  isles  il  n  y  a  point  de 
mouillage. 

De  Belle-Poulle  à  la  Faucounniere ,  il  y  a  huit 
lieues,  est-sud-est  et  ouest-nord-ouest ;  de  Pisle 
Faucounniere  à  TEntemille ,  il  y  a  six  lieues  et 
demie  ,  est  et  ouest  ;  le  dernier  est  devant  l'en- 
trée du  Mil{o  ,  se  regardant  sud -est  et  nordr 
ouest;  à  une  deniMieue  loin^  vous  y  pouvez  pas- 
ser de  chaque  côté  jusqu'à  toucher ,  n'y  ayant 
rien  à  craindre  ;  toutes  le^  petites  isles  n'ont  point 
de  mouillage. 

Mouillage  à  Vhle  du  Millo. 

Du  cap  audit  mouillage,  il  y  a  une  lieue  et 
demie  ;  eu  entrant ,  vous  verrez  sur  la  montagne 
un  village  >  appelé  Six-Fours ,  à  l'entrée  de  la 
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rade  ^  se  regardant  $ud*est  et  nord-ouest  ;  quand 
vous  serez  dedans  ,  tant  avant  que  le  cap  des 
Crottes ,  vous  viendrez  mouiller  que  les  Crottes 
vous  restent  au  nord-nord-ouest ,  le  cap  des  Crot- 
tes au  nord^ouest  ;  et  pour  Tentrëe  ^  le  cap  Pe- 
trachy  à  1  ouest ,  et  vous  serez  par  les  vingt-une 
brasses  ,  fond  de  sable  ;  vous  pouvez  mouiller  par 
toute  la  rade ,  depuis  quarante  à  vingt  brasses  : 
pour  être  bien  mouillé ,  il  faut  couvrir  lentrée  ; 
il  ne  faut  pas  approcher  le  fond  du  golfe,  où 
vous  voyez  les  magasins  à  la  ihariné ,  n'y  ayant 
de  fond  que  pour  les  petits  bâtimens  :  vous  ne 
voyez  pas  la  ville  étant  à  demi  entré  du  côté 
de  la  droite  :  en  entrant  dans  la  rade  )  il  y  a 
un  port ,  qu'on  appelle  Bachie  ;  il  y  peut  res- 
ter deux  vaiisseaux  amarrés  en  quatre  ;  sur  la 
pointe  dudit.potti  est  comme  une  espèce  de 
fort,  qne  les  corsaires  ont  fait  potir  y  mettre  des 
canons  lorsqu'iU  vont  caréner,  pour  les  défen- 
dre. Depuis  le  cap  St.  Atige  jusqu!au  mouillage  » 
vous  trouverez  le  fond  de  septante  à  soixante 
brasses  ;  du  côté  du  sud  de  l'isle  du  Millo ,  il  y 
a  qtiatre  petits  écueils ,  qu'on  appelle  Ânanos  ; 
vons  pouvez  passer  entre  le  Millo  et  les  susdits 
au*dehors  ,  du  côté  du  sud  desdits  écueils  ;  il 
no  faut  pas  s'en  approcher  plus  de  deux  cables 
et*  demi,  y  ayant  des  sèches  que  l'on  ne  voit 
pas  briser;  du  côté  du  Millo  on  peut  les  appro-i 
cher  de  si  près  que  l'on  voudra  :  desdites  Ana- 
nos ,  est  et  oue^ ,  quatre  à  cinq  lieues  au  large  % 
il  y  a  les  Peignes  ,  qu'il  faut  éviter  ;  elles  res- 
semblent à  des  bateaux  ,  quand  on  vient  du  lar* 
ge  ,  et  sont  une  lieue  à  l'est  du  cap  de  Test , 
se  regardant  avec  ledit  est-quart-sud-est  et  ouest- 
quart-nord- ouest  du  cap  de  Millo  ,  à  la  gauche 
en  entrant  •  est  une  isle  appelée  St.  Georges  ;- 
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à  un  t^uart  de  li^ue  on  peut  pa^er  entre  le& 
cap  de  ladite  isie  ,  y  ayant  -da  fond;  mais  àvt 
côté  du  Mïllo  ,  il  faut  s'en  éloigner  le  moins  ub 
cable  et  demi ,  n*y  ayant  pas  de  fond  pour  de 
gros  bâtiméns  ;  vous  pouvez  passer  dehors  ladite 
îsle.  De  Pisle  St.  Georges  à  Tisle  Folôny  »  il  j 
a  deux  lieues;  Polony  est  un  village  qui  est  au 
nord  du  Millo  ;  quand  vous  mouillerez ,  vous  met- 
trez le  cap  de  l'ouest  de  liste  Argentiere  au  nord- 
nord-ouest  ,  et  le  cap  de  l'est  au  nord-noi^d-estr 
une  petite  isle  qui  est  au  passage  entre  l' Argen- 
tiere et  le  Millo  ,  où  est  une  petite  Chapelle 
dessus  ,  à  Test- quart-sud-est ,  veus  serez  mouillé 
par  les  sept  brasses  ,  fond  de  sable  vfkseuz  ;  À 
vous  voulesç  passeï"  entre  le  Millo  et  PArgentiete» 
n'approchez  pas  le  cap  de  Test  de  l' Argentiere  ; 
à  un  cable  loin  dudit  cap  ^  il  y  a  une  sèche  sous 
Peau ,  n'y  ayant  que  quatre  pieds  d'eau  desstis; 
par-tout  le  passage  est  fcK-t  bon^  depuis  douze^ 
à  dix-sept  tuasses,  fondde  saUe  fim 

Le  port  du  Millo  est  du  coté. du  nord- ouest 
de  Visle  ;  il  se  prolonge  en-dedans  au  sudrest  ;  ceux 
qui  viennent  du  côté  de  Touest  et  qui  veulent 
entrer  dans  ce  port  ,  il  faut  quils  gouverneat' 
entre  le  Millo  et  TEntemille ,  ju3qu"à  ce  que  Ton 
voie  l'entrée  du  golfe ,  qui  est  assez  large  et  net- 
te ;  on  peut  y  louvoyer .,  le  fond  étant  de  vingt 
brasses  ;  et  lorsqu'on  sera  dans  ledit  golfe ,  il  fau- 
dra se  tenir  à  la  gauche  et  aller  mouiller  au-de- 
vant des  magasins  qui  sont  à  la  marine  ,  parles 
douze  à  quinze  brasses  ;  il  ne  faut  pas  passer 
ces  magasins,,  parce  que  le  fond  ne  vaut  rien; 
au  nord  du  port  du  Millo,  sont  deux  îsles,  qu'on 
nomme  Constantin ,  entre  lesquelles  il  n'y  a  pas 
de'  passage  ;  mais  entre  le  Millo  et  ses  îsles,  on 
passe  jsans  rien  craindre  ;  au  cap  du  sud-ouest 
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ivL  Millo  ,  est  Àia  écueil  ^  appelé  Presonîze  ;  du 
coté  de  l'est  de  cet  écueil  ,  à  terre  d^  Mtllo  » 
on  y  miOuUle  pour  les 'vents  du  nord,  depub  les 
vingt  jusqu'à  quarante  brasses  ;.  ce  lieu  s  appelle 
Ste.  Cfairiachy;  la  iiaute  montagne  vous  reste  au 
nord-ouest  :  à  environ,  trois  lîeues  au  sud-ouest- 
quart-ouest ,  soitt  les  Ânanes  ;  ces  isles  sont  fort 
nettes  ,  mais  cependant  mauvaises  ,.  parce  qu'a^ 
vec  un  gros  temps  et  brumeux  ,  on  ne  peiit  pas 
les  voir ,  étant  fort  basses  :  au  cap  de  l'est  du 
MîUo  ,  du  coté  du  sud  ,  sont  deux  sèches  qui 
sont  à  un  cable  et  demi  de  terre. 

Mouillage  à  VArgentiere^  . 

I<  Argentiere  çst  au.  nord-est  du  Millo  ;  ceux: 
jqui. veulent  passée  entre  le  Millo  et  rArgentiere, 
doiigent  passer  bien  au  milieu ,  le  passage  .étanc 
fort  étroi;  ;  C[uap4  on  est  ën-ded^ns  ,  il  faut  se 
tenir  du  côté  du  Millo  ,  parce  qu'à  la  marine 
de  TArgentiere  il  n'y  a  pas  beaucoup  de  fond^ 
<^n  peut  mouiller  au-devant  d'une  plage  qui  est  ' 
à  rArgentière^  à  {'ouest  de  la  Galère,  par  les 
sept  jusqu'à  douze  brasses  ,  bon  fond  et  bonne 
tenue  :  c^te  rade  sappelle  Polony  ;  il  n'y  a  que 
le  sud-est  et  Test-sud-est  qui  en  soient  les  tra- 
versiers  :  la  Galère  est  une  sèche  qu'il  y  a  au 
cap  du  sud  de  1  Argent  ière ,  à  Test  de  Polony  » 
et  n'a  qu'un  pan  d'eau  dessus  ;  pour  peu  .de  mec 
qu'il  y  ait,  on  la  voit  briser;  il  faut  bien  s'en 
éloigner. 

h  Test  de -ladite  rade  de  Polony,  est  ^n  écueil 
cil  il  y  a  une  Eglise  dessus  ^  qu'on  nomme  St. 
Georges  ;  au  nord-est  dudit  islot ,  il  en  est  un 
Autre  tout  près  dé  PArgentière,  où  les  bâtimens 
nuircbaoïds  mouilleat  entre  cet  ^Iqj;  et  PArgen* 
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tiere ,  en  mettant  lamarre  sur  lArgentiere ,  S 
des  prises  faites  exprès  »  et  on  est  à  couvert  de 
tout  vent ,  à  Texception  du  nord-est  et  est-nord* 
est,  qui  en  sont  les  triversiers;  mais  le  fond 
est  de  bonne  tenue  y  de  cinq ,  six  à  sept  brasses  : 
au  nord  du  village  de  TArgentiere  est  une  ca- 
lanque ,  qu'on  nomme  le  Semmena  ;  au  devant 
de  ladite,  calanque ,  sont  deux  ou  trois  petits  is- 
lots  entre  lesquels  on  ne  peut  passer,  mais  il 
faut  les  laisser  du  côté  du  ^ud  et  les  ranger; 
si  on  veut ,  on  tire  vers  l'ouest  >  et  on  entre  dans 
cette  calanque  ;  il  peut  jr  rester  quatre  ou  cinq 
bâtimens  9  en  s'amarrant  en  quatre  :  au  sud  de 
cette  calanque  et  des  islots,  il  en  est  une  autre 
où  l'on  fait  de  Teau  ;  les  puits  sont  à  cinquante 
pas  de  la  marine  ,  au  milieu  des  vignes  :  les 
vaisseaux  de  guerre  mouillent  entre.  TArgemiere 
et  i'isle  Brûlée ,  par  les  dix-sept  à  dix-huit  bras- 
ses «  en  mettant  ledit  village  à  rouest-nord-ouest 
du  compas ,  et  la  pointe  de  Tisle  Brûlée  à  Test- 
nord-est  :  si  on  voulait  passer  à  l'ouest  de  St 
<?eorges  9  il  faudrait  s'aprochér  du  Millo^  parce 
qu  a  i  ouest-nord-ouest  de  St.  Georges  y  est  une 
sèche  qui  vient  bien  au  large. 

Idem  de  VArgentiere. 

En  venant  de  l'ouest ,  et  passant  au  sud  du 
M91o  ,  il  faut  prendre  garde  aux  Fournigu^s ,  ou 
autrement  les  Peignes,  qui  sont  au  sud- est  da 
cap  du  sud  du  Millo  ;  ils  sont  de  la  hauteur  d'un 
gros  vaisseau  ;  et  lorsque  vous  aurez  passé  le  cap 
sud- est  du  Millo ,  pour  venir  à  Polony  ^  il  j  fatnt 
prendre  garde  ,  car  alors  la  plus  proche  est  au 
nord-est  de  vous;  il  y  a  un>îpcititislot' comme 
un  canot)  1^  Touest  du^4l  est  une  çèche^ons 
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Teau ,  à  un  coup  de  fusil  ;  et  si  vous  y  venez  du 
nord  ou  nord-ouest ,    pour  aller  à  l'Argentîere  , 
approchez  de  fort   près  le  Millo  ,  ny  ayant  à 
craindre  que  ce  que  vous  voyez  :  lorsque  vous 
trouverez  deux  petites  isles  où  il  y  a  un  calori 
à  chaque  ,  vous  pouvez  mouiller  ;   c'est  le  porc 
de  Polonia  ;  vous  pouvez  vous  amarrer  à  terre  » 
ou  avec  une  seule  ancre  en  mer;  et  si  vous  vou- 
lez aller  à  rArgentiere  »   prenez  garde  "que  sur  - 
le  cap  du  nord-ouest  de  ladite ,  il  y  a  une  sèche 
appelée  la  Galère,  à  un  coup  de  fusil  de  terre, 
et   après  Tavoir   dépassée  ,     vous    courez   entre 
la  petite  isle  et  la  grande  ;  vous  pouvez  mettre 
un  cable  à  terre  de  quel  côté  <jue  vous  voudrez; 
mais  il  est  pourtant  meilleur  «  en  hiver ,  de  la 
mettre  du  côté  de  la  grande  isle ,  pour  les  vents 
du  nord  :  en  cas  que  vous  ne  puissiez  prendre 
ni  Polonia,  ni  TArgentière  ,  courez  sur  l'isle  Bru* 
lée ,  au  cap  de  louest ,  où  il  y  a  une  grosse  isle 
qui  est  rougeâtre  ,  de  laquelle  vous  pouvez  pas- 
ser de  tout  côté ,  et  mouiller  à  l'abri  de  ladite^ 
par  les  sept  à  huit  brasses  ,  bon  fond  ,  pour  tout 
vent  :  vous  pouvez  mouiller  avec  des  gros  vais- 
seaux entre  TArgentiere  et  Tisle  Brûlée  ,  et  met- 
tant le  cap  de  lisle  Brûlée  au  sud  est-quart-est ^ 
et  le  cap  du  nord  au  nord-est ,  le  viUagç  de  PAr- 
gentiere  au  nord-quart-nord-ouest  y  et  vous  serez 
par  les  dix- huit  brasses,  fond  de  sable, .^et  ledit 
village  est  dans  un  v^^llon;  les   petits  bâtimens 
peuvent  mouiller  entre  Tisle  Su  Georges  et  PAr- 
gentiere,  y  ayant  de  quoi,  s  amarrer  à  terre;  Pen- 
trée  ,  du. côté  de  St.  Georges,  a  huit  brasses^ 
fond  de  mat  te.  De  Tisle  Brûlée  à  PArgentiere^ 
il  y  a  yne  lieue ,  est  et  ouest  ;   on  peut  faire 
du  bois  à  la  première  de  ladite.  De  Tisle  Brû- 
lée k  Sifantei  il  y  a  deux  lieues  et  demie,  se 
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regardant  nord*est-quart-nord  et  sud'^ouest-quarN 
sud  :  on  voit  le  village  à  la  marine. 

Mouillage  dii  Semena. 

Ledit  mouillage  est  au  nord- est  du  mouillage 
ordinaire  Je  PArgentiere ,  à  environ  une  lieue 
et  demie,  beaucoup  meilleur  que  Pordinaire;  en 
venant  au  sud  ouest ,  vous  laissez  les  deux  petits 
écueils  qui  sont  au  nord  de  ceux  de  St.  Geor- 
ges à  la  gauche,  et  courez  dans  renfoncement 
dudit  mouillage  ;  il  faut  être  près  pour  s  aa>arrer 
à  terre ,  avant  de  mouiller  ,  vous  vous  y  amar* 
rerez  en  quatre  ;  vous  mouillerez  par  les  huit 
brasses  :  en  venant  du  lïord,  d'abord  après  avoir 
passé  la;pointe  du  nord-est ,  il  faut  mouiller. 

Mouillage  à  Vide  Sifante. 

'  A  environ  deux  lieues  au  nord- est  de  Y  Argent 
tîere  y  qst  l'isle  de  Sifante ,  au  sud  de  laquelle 
"est  une  isle ,  qu'on  nomme  Cîtriny  ;  en-dedans 
de  cette  islé ,  on  mouille  par  les  vingt  à  vingt* 
cinq  brasses ,  mettant  Tamarrè  à  terre  :  dû  côté 
de  Test  de  Tisle  Sifante,  est  une  calanque  au- 
dessus  du  village,  qu'on  nomme*  le  Pharo;  on 
Jr  mouille  en  s*arnarrant  en  quatre  ;  il  n  y  a  que 
e  sud-sud-est  qui  en  soit  le  traversier. 

Au  sud  de  ladite  isle ,  il  y  a  un  port ,  mais 
l'entrée  n*est  pas  des  plus  grandes  :  pour  recon- 
naissance ,  Pon  voit  trois  caloris  dispersés  ,  un  à 
chaqÙQ  côté  de  Tembouchure ,  et  l'autre  au  mi- 
lieu :  lorsque  vous  venez  du  côté  de  l'ouest,  et 
que  vous  avfez  dépassé  la  grosse  isle  ,  qui  est  au 
sud  de  Sifante ,  faites  route  au  nord-rionl-ést, 
et  en  voyant  les  caloris  V  Vous  iie  pouvez  pis 

\  :  'VOUS 
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(VOUS  tromper  ;^  il  faut  passer  entre  celui  du' mi* 
lieu  et  celui  de  la  droite;  vous  mouillerez  à  dik 
à  douze  brasses  ,  fond  de  sable.,  et  vous  vqus 
amarrerez  en  quatre  ,  avec  un  gardien  :  ce  mouil* 
Jage  est  fort  bon  pour  tout  vent  ;  il  n  y  a  que 
le  sud  qui  vous  est  un  peu  découvert ,  mais  il 
ne  lève  pas  de  mer.  De  Sîfante  à  Policarde ,  il 
y  a  quatre  lieues,  sud-sudest  et  nord-nord-ouest. 

Routes  du  cap  sud  dt  Sifante. 

Dudit  cap  au  cap  nord  de  Paros ,  est-nord'Cst 
cinq  dégrés  est. 

Dudit  au  cap  de  Cire,  nord  nord  est  cinq  de- 
grés est.  ' 

Dudit  au  cap  de  l'ouest  d'Estrongîles  >  est. 

Dudit  au  cap  de  Ipuest  de  Policandre  >.  sud* 
.-«st.  ,^  .   . 

Dudit  au  cap  du  nord  de  Nio ,  est-sûd-est  six 
/dégrés  sud. 

Mouillage  de  VTsle  de  Serfou. 

Serfou  a  un  port  du. côté  du  sud  :  ceux  qûî 
;  veulent  y   aller  ,    et  qui  viennent  du  côte   cfe 
rouest.,  le  peuvent  connaître;  par  le  moyen  duii 
.petit  islot  qui  est  noir  et  rond," un  peu'  à  Peét 
du  port,    et  lorsqu'on  sera  proche  du  petit  Î3lét, 
.la  laissant  du  côté  de  f'est ,  ou  verra  ledit  port, 
au  fond  duquel  est  une  Eglise ,  située  sur  une 
pointe  :    on  mouille   au  nord'da  ladite  Eglise*, 
en   mettant  Tamarre  à  terre  sut   ladite  pointé, 
qui  VOUS  restera  au  sud  ,  et  1  ancre  au  nord^;  on 
est  à  Tabri   de  tout  vent  ;  celui  du  nord ,   qui 
vient  de  terre  ,  .vous  donne  de  grandes  risées  ; 
pour  cela  faire  ,  il  faut  mettre  un  penel  à  l'an- 
cre du  nord  :  en  entrant  dans  ^é  port ,  il  fau| 
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se  tenir  du  côte  de  lest.,  parce  que  de  celui  Je 
Touest,  il  y  a  une  sèche  à  fleur  d'eau  proche 
de  terre  :  ledit  islot,  dont  j'ai  parle  ci-dessus, 
sert  de  reconnaissance  :  de  quelque  côté. que  l'on 
vienne  ,  le  fond  est  de  dix  à  douze  brasses  ; 
Teau  douce  est  à  la  marine ,  et  le  village  au  haut 
de  là  montagne  :  c'est  tout  pauvres  gens. 

Au  cap  de  Test. de  ladite  isle,  il  y  a  un  bon 

Krt  pour  tout  vent  ;  lorsque  vous  viendrez  de 
uest ,  avec  les  vents  du  sud-ouest  et  du  sud, 
îl  £aM  prendre  garde  qu  a  la  gauche  en  entrant, 
•îl  y  a  une  sèche  à  un  cable^loin  de  terre;  vous 
trouverez  un  haut  cap  coupé  proche  la  fin  du 
hautterrein;  vous  appercevrez  un  enfoncement, 
ati  Soind  duquel  est  une  terre  basse  ;  vous  verrez  un 
calori  sur  une  pointe  ,  et  vous  ferez  route  sur. 
ladite,  pouvant  l'approcher  à  un  tiers  de  cable; 
quand  vous  serez  sur  elle ,  vous  découvrirez  un^ 
autre  calori  dans  la  plage  ,  que  yous  mettrez  à 
l'ouest  en  motnllant,  et  à  celui.de  la  pointe  du 
sud-ouest  vous  y  mettrez  une  amarre  ,  y  ayant 
des  norails  faits  exprès;  le  fond  y  est  bon.:  à 
un  tiers  de  cable  de  (a  plage  où  est  le  calori, 
îl  y  a  trois  brasses  ,'  et  le  fond  continue  le  long 
de  la  côte  ;  entre  la  pointe  du  calori  et  la  ter- 
re,  au  nord,  il  y  a  douze  à  vingt  brasses ,  mais 
à  ladite  pointe  on  n'y  mouille  pas  :  en  venant 
du  sud  oii  sud  -  est ,  vous  trouverez  une  pointe 
basse,  vous  verrez  le  village  sur  une  pointe  fort 
noirâtre  ,  et  le  calori  ci  dessus. 

.-   Routes  à  demiMeue  au  large  du  cap  sud-est     ' 
de  Serfou. 

Dudît  cap  à  l'îsle  Entémîllé ,  sud-ouest. 
Dudit  au  cap  de  l'ouest  du  Mille  >  sud* sud: 
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Di}âit  au  cap  de  nord  de  TÂrgentiere ,  sud. 

Dudit  au  cap  de  l'est  de  Tisle  Brûlée  ,   isudt 
quart-sud-ouest. 

Dudit  au  cap  ouest  de  Sifante,  sud-est-quart- 
sud. 

Dudit  au  cap  nord  de  Paros,  est. 

Dudit  au  cap  de  Test  de  ïermié,  nord^qn^rt^ 
nord-est. 

Dudit  au  cap  nord  de  Naxie ,  estr^ilart^nord^ 
est.  •    -'*' 

Mouillage  de  Vhle   Termîé.  \       '    '\ 

L'isle  Termîé  a  plusieurs  endroits  pour  ihoùîl* 
1er  ;  du  côté  de  Test  »  sont  deux  ou  trois  pe^ 
tîts  islots  proche  terre  ,  à  Touest  desquels  on  ver- 
m  une  plage,  où  Ion  peut  mouiller;  mais  Test 
et  le  sudest  en  sont  les  traversieirs  ;  au  nprd 
^e  ces  islots  est  une  calanque ,  où  les  petits  bâ« 
timens  vont  mouiller;  au  sud  de  ladite  ,  il  y  a 
XLjx  autre  port ,  qu'on  nomme  rAmérica  ;  ie  mê«' ., 
xne  que  du  côté  de  Touest  il  y  a  un  au  tiré  port^ 
appelé  la  Colonne  :  ce  sont  tous  de  bons  ports. 

Mouillage  à  ladite ,  dû  cêté  du  sud. 

Au  port^Saîaca,  du  côté  du  sud,  vous  verrez 
datis  l'entrée  une  roche  qui  brise  ,  et  qui  fait 
comihe  une  galère  ;  vous  pouvez  passer  à  la  gau- 
che ou  à  la  droite ,  suivant  le  vent,;  elle  est 
nette  :  il  y  a  des  bâtimêns  qui  peuvent  abér« 
der  à  terre  ,  à  des  calanques  qu'il  y  a  à  la  gau- 
che :  on  peut  s'amarrer  en  quatre,  y  ayant  six 
^brasses ,  très  bon  fond  :  çn  rade  vous  mouîUe«- 
rez  par  jes  vingt  à  trente  brasses  :  le  villa^  est' 
à  une  demi  r  lieue;  de  la  tnor  :  vous  .voyeit  d^ 
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moulins  à.  vent  I  que  jtous  mettez  à  Foues):-notj« 
iwçst. 

^Mouillage  à  St.   Turin^  s/ir  ladite  ^  du 
côté  du  nord. 

.:  Le  port  Mttsailla est  àa  côté  du  nord-nord  est ;[^ 
vous  verrez  une  calanque  ,  St.  Stepiiano  ,  aù^ 
delà  de  la  bacfe  ^qûi  vous  reiite  à  l'ouest,  et  vous 
mettrez  le  cap  dessus  ;  quand  vous  y  serez  de- 
dans, vous  vencjBzun^, calanque  à  fa  droite  et 
une  à  la  gauche  ;  vous  pouvez  mouiller  à  la  gau- 
che et  à  la  droite  9  :y  ayant  bon  fond  par«toôt; 
vqjis  serez,  à  couvert  de  tout  veut  ;  vous  mouil- 
lera» si  vous  vouiez ,  au  milieu  de  la  calanquey 
Ïar  les  Jiuit  brasses  ».  fond  de  mat  te  :  <^n  peut: 
ouQeic  ,amarre  de  tout  .cô|:é  :  le  village  est  à 
une  demi-lteue  de.Ja  m^ûp^e  ;  «il  y  a  uoe  fon» 

3itn€^  à  la:  calanque  de  la^droite^quî  est  àun  coup 
e  fuisil  :  .en  allant  à  Jadtte  calanque:  vtl  y  a  uae 
sèche  çn^4^hors  du  côté  de  la  droite  ;  vous  vo- 
yez /  étant  au  large ,  ^siir  le  plus  haut*  de  la  tnon«. 
tagne ,  à  la  gauche  en  entrant ,  une  espèce  de 
forteresse ^  et  à  j^  mariné». da  même  cÂtë ,  il 
y  a  une  petite  calanque  ,  paraissant  rougeâtre. 

JHaailla^e  à  V America ,  sur  ladite ,  du  ' 
'   '       côté  de  VùtLCsL 

-  rLedie  port  se  regarde  avec  St.  Georges  d'Ar- 
tme^  est^oart-sudest  et  ouest- quârt^nord-^ùest, 
six  lieues  distant  ;  vous  vertez  uneisie  que  vous 
laisserez  à  la  droite  en  entrant,  elle» est  devant 
le  port;  «t  faisant  route  à  Test,  vous  viendrez 
floinUërdAiu  une  calanque,  à  couvert  de  tour 
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fenty  p^ur  les  douze  brasses;  fond  vaseitt-':  do 
port  Lebry ,  sur  l'iule  Tennîé ,  au  cap  de  Touest 
de  lisle  de  Zéa ,  il  y  a  troîs  lieues,  se  regar* 
dant  sud«sud*est  et  nord^nord*  ouest  :  à  une  lieue 
et  demie  du  cap  du  nord  de  liste  Termié,  il  f 
a  une  sèche  qui  n  a  que  cinq  pieds  d'eau"^  des<^ 
sus;  elle  se  regarde  nord  et  sud  avec  le  milieu 
de  risIeZëa,  aune  lieue  loin.  Ladite  calanque 
de  rAmérica  se  regarde  avec  la  pointe  nord  de 
iisle  nord- ouest*quart  ouest  et  sud- est- quart-est  ^ 
à  une  petite  distance  :  pour  y  aller ,  il  faut  ve- 
nir raisonner  avec  les  vents  dé  nord",. sur  ladite 
pointe  du  nord-ouest  de  i'isie  ,   et  en  rangeant 
bien  Tisle ,  vous  vene2S  mouiller  avec  la  misaine 
seule;  s'il  y  a  gros  vent,  la  pointe  de  la  droite 
-en  entrant  vous  sert  de  reconnaissance  :  en  ve- 
nant du  large,  elle  est   un  peu  basse  et.  blan- 
châtre ;  eu  approchant  ,  vous  voyez  Técueil  qui 
est  à  demi-cable  loin  d'icelle  ,  petit  et  bas .  :  on 
pourrait ,   dans  un  besoin  ,  passer  entre  lui  et 
elle,  y  ayant  au  milieu  trois  brasses  et  demie 
il^emi  :  on  relâche  dans  cet  endroit  avec  les  vents 
du  nord  :  pour  les  vents  du  sud ,  il  y  en  a  une 
à  un  mille  au  nord  de  la.  susdite ,  qui  est  aiussi 
bonne  que  TAmértca. 

Mouillage  de  VJsle  Zèm. 

L'entrée  du  port  de  Zéa  se  regarde  avec  l'îste 
Longue  du  côté  du  sud-est  et  ouest,  à  trois  lieues 
de  distance  :  quand  vous  entreress-  dans  le  port, 
vous  verrez  à  lentrée ,  de  chaque. côte ,  un  ca- 
lori ,  dont  Tun  est  blanc  et  lautre  couleur  de 
roche;  le  premier  est  à  là  droite  en  entrant,  et 
Je  dernier  à  la  gauche  :  d'abord  que  vous  au- 
Kez. plissé  .ces  deuj^  caIoi[is ,  vous  viendrez  au  nord 
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ou  an  sud  »  selon  le  vent ,  et  moniUerez  de  quel 
côté  vous  voudrez ,  pourvu ,  toutefois  »  que  vous 
couvriez  Pentrée;  il  vaut  pourtant  mieux  venir  du 
côté  du  nord,  étant  le  véritable  poste  :  vous  trou- 
verez là  un  fond  qui  ne  vous  sera  point  nubi- 
ble  :  en  cas  d'échouement ,  vous  rangerez  ^  ea 
t^ntrant.avec  les  vents  du  nord  ,  le  calori  de  la 
gauche ,  et  vous  irez .  en-dedans  autant  que  la 
bordée  vous  fhenera  »  et  mouillerez  par  les  vingt 
et  dix»huit  brasses  »  fond  de  vase ,  mettant  ^  le 
plutôt  possible,  une  amarre  à  terre  du  côté  du 
nord,  y  ajrant  plusieurs  amarrages  :  le. village 
est  à  une  lieue  et  demie  de  la  marine ,  du  cô- 
té de  la  droite  ,  dont  le  chemin  est  fort  péni- 
ble :  en  entrant  au  fond  de  la  baye ,  à  la  droi- 
te ,  est  une  Chapelle  ,  à  la  gauche  de  laquelle 
est  une  belle  source  d'eau,  au  bord  de  la  mer: 
le  meilleur  mouillage,  pour  entrer  dans  le  cap 
Dore ,  est  au  fond  dudit ,  oii  vous  mouillez  par 
les  dix  à  douze  brasses  ,  bon  fond ,  en  mettant 
Une  amarre  à  terre  proche  un  "vieux  magasin  : 
vous  voyez  beaucoup  de  moulins  au  haut  de  la 
montagne ,  restant  un  peu  au  sud  de  l'entrée. 

Pour  reconnaître  le  port  de  Zéa,  en  venant 
idu  cap  pore  »  vous  ferez  route  droit  sur  lui  ;  à 
trois  lieues  loin ,  yous  verrez  le  cap  qui  fait  Feu- 
trée dudit  port ,  paraissant  blanchâtre ,  et  le  ca- 
lori du  même  côté  de  la  droite  en  entrant ,  si- 
tué sur  un  pain  de  sucre  ,  paraissant  aussi  blanc  ; 
vous  verrez  encore  la  pointe  de  la  gauche  où  est 
le  calori ,  couleur  de  terre ,  faisant  comme  un 
islot  noir  et  escarpé  :  vous  pouvez  ranger  ladite 
pointe  de  la  gauche  de  fort  près*,  n'y  ayant  rien 
à  craindre,  et  aller  dans  la  calanque  tant  que 
vous  pourrez,  et  mouiller  comme  j'ai  dit  ci-des- 
5u$  ;  ce  port  se  regarde  nord  et  sud  avec  la  poîa- 
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te  est  de  I*E^rmadau  ;  c'est-à-dire  »  de  U  gro$;$e 
isle,  et  Negrepome. 

Mouillage  de  VMe  André. 

A  louent  de  cette  isie ,  est  le  port  qu^on  nom«^ 
me  Gabriel ,  au  -  devant  duquel  il  y  a  quatre  à 
cinq  islots;  le  plus  grand  est  celui  du  sud  :  en^ 
tre  cet  islot  et  la  terre  d'André  ,  on  peut  mouil- 
ler à  couvert  de  tout  vent,  à  l'exception  du  sud, 
qui  en  est  le  traversier ,  et  qui  y  donne  une  gros- 
se mer  ;  le  fond  est  de  vingt  à  vingt-cinq  bras- 
ses ;  on  peut  mettre  i'aiTiarre  sur  l'islot ,  si  Von 
veut ,  ou  bien  rester  à  la  rade  :  ce  lieu  est  boii 
pqur  les  gros  vaisseaux  ;  les  petits  Vont  au  poirt 
Gabriel ,  il  sont  par  les  cinq  à  six  brasses ,  et 
ont  toutes  leurs  amarres  à  terre  :  ce  port  n'est 
bon  que  pour  ceux  qui  veulent  sortir  de  FAr* 
ehipel ,  et  on  est  engagé  avec  les  vents  de  sud* 
ouest ,  sud-sud-ouest  et  ouest ,  par  le  travers  dti 
grand  islot  du  côté  d*Andre  ;  tout  proche  terre  ^ 
est  un  petit  istot  rond;  au  milieu  du  canal,  en* 
tre  les  deux  islots,  est  une  sèche,  où  il  ny  a 
que  quatrç  à  cinq  pieds  d'eau  dessus;  pour  peu 
de  mer  qu'il  y  ait  ,  on  la  voit  briser  :  il  laut 
observer  que  si  Ton  passait  à  ce  canal  »  il  fau- 
drait se  tenir  proche  des  islots ,  et  s'éloigner  de 
la  terre  d'André  :  du  côté  de  l'est  de  Tisle,  est 
le  village  à  la  marine ,  oii  il  y  à  le  port  pour 
de  petits  b&timens. 

Sur  cette  isïe ,  il  y  a  un  port  du  côté  du  su^* 
ouest  ,  pour  .mouiller  avec  une  armée  ;  îî  y  a 
trois  petits  islots  devant ,  que  vot^  laissez  à  la 
gauche  en  entrant ,  '  et  vous  mouïllerex  par  les 
vingt-cinq  à  dix  brasses,  fond  de  matte;  les  îs- 
les  You$  resteront  au  sud  ;  vous  pouvez  faire  de 
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éau  k  une  rivière  qui  e$v  à  la  droite  en  entrant,^ 
et  si  vous  voulez  mouiller,  par- les  trente- brasses, 
fond  de  vase-,  vous  serez  en  parage  pour  mettre 
à  la  voile  avec  les  vents  de  sud-onest ,  et  ve- 
iiîr  passer  entre  André  et  le  cap  Dore.  Qu^nd 
vous  voulez  entrer  dans  TArchipel  ,  venant  du 
sud  ou  sud- sud-ouest  ,  pour  aller  mouiller  à  cou** 
vert  des  isles ,  vous  pouvez  passer  entre  les  deur 
îslots  les  plus  à  l'ouest,  en  observant  qu'il  y  a 
une  sèche  entre  les  deux  qui  sont  plus  proche 
de  la  grosse  isle ,  où  il  n'y  a  que  deux  brasses 
'  içt  demie  d'eau  au  moindre  fond  ;  mais  en  la  sus- 
dite isle  André  et  Tislot  le  plus  à  l'est,  c'est  le 
plus  large  passage,  j  ayant  quinze,  dix  huit  à 
vingt  brasses,  et  même  tout  proches  à  un  coup 
de  pierre  de  distance ,  il  y  a  sept  à  huit  bras^ 
ses,  et  entre  les  islots  du  milieu  et  un  gros, 
à  l'est  de  tous,  il  y  a  aussi  beaucoup  d[e  fond; 
jnais  le  passage  est  un  peu  étroit,  n'y  ayant  pas 
plus  d'un  cable  de  large  ;  mais  vous  pouvez  ap^ 
prêcher  de  lisle  la  plus  à  l'est  de  fort  près  ;  et 
en  cas  que  vous  eussiez  besoin  de  provisions ,  vous 

Î)ouvez  aller  au  calori  qui  paraît  de  la  marine; 
e  banc  qui  est  an  nord  de  Tisle  la  plus  proche 
de  terre,  en  venant  de  louest,  à  la  droite  il  y 
a ,  au  moindre  fond  ,  deux  brasses  ;  entre  ledit 
i)anc  et  Pisle  André,  il  y  a  un  cable  et  demi 
*  ,&  deux  cables  dudit  banc  ;  il  y  est  avec  le  cap 
â' André  ouést-nord'ouest  et  est-sud«est,  et  avec 
la  pointe  nord  de  la  grosse. isle. qui  est  au  mî- 
^ïieu  de  toutes,  sud-esi-qvart-est  et  nord-ouest- 
;quart-ouest. 

Du  cap  Dore  .au  calori  ,  il  y  a  sept  lieues, 
est  et  ouest  avec  le  cap  du  Tine,  se  regardant  nord- 
,aiord-est  et  sud-sud-ouest,  distans  de  sept  lieues; 
c'est  un  calori  fait  comme  une  barque  >  tout-aib 
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fcbuî  voiis  voyez  des  rochers  qui  font  comme  des 
peignes;  ils  ont  deux  lieues  de  circuit  ;  étant  à 
deux  outrais  îîeues  du  calori  vers  louest-sud-oucst, 
•  lîisle  André  vous  fait ,  du  côté  du  Tîne ,  deux 
ou  trois  tentes^  de  galères;  en  venant  vers  le 
cap  Doré,  elle  fait  un  t#rrein  bas,  et  puis  une 
autre  tente  un- peu  plus  basse,  et  le  cap  Dore 
£ait  deux  liantes:  poiates  en  forme  de  pain  de 
suc^e ,  lune  proche  de  l'autre  ;  pour  lors  le  ca- 
k>ri  vous  restera  est  ^  nord  -  est ,  la  pointe  nord 
d'André  au  sud-ouest ,  celle  du  sud  au  sud-siid« 
ouest ,  le  cap  Dore  à  l'ouest ,  Ipsera  nord-est- 
quart- nord,  le  passage  du  cap  Dore  ouest-quart- 
snd^ouest;  du  cap  de  l'est  dellsle  André  à  l'isle 
Tine,  it  y  a  une  lieue ,  se  regardant  sud-est  et 
nord-ouest;  le  passage  de  .ces  deux  isles  est  fort 
net,  mais  il  ne  faut  y  passer  quavec  un  vent 
arrière; 

Du  canal  du  cap  Dore  et  de  l'isle  André  , 
on  court  nord-est  et  sud-ouest,  y  ayant  trois  lieue» 
et  demie  de  large  ;  étant  au  milieu  dudit  canal  t 
et  voulant  passer  entre  Zéa  et  l'isle  Longue ,  il 
faut  faire  le  sud^ouest-quart-ouest. 

Du  cap  de  l'ouest  de  l'isle  André  au-  cap  de 
l'ouest  de  Jura ,  la  route  est  le  sud  ;  dudit  cap 
au  cap  "de  l'est  de  Jura,  la  route  est  le  sud-quart* 
sud-est. 

Mouilltige  à  Visle  du  Tine. 

L'on  mouille  à  cette  îsle  du  côté  du  sud,  au- 
devant  d'un  village ,  qu'on  nomnie  St.  Nicolp , 
par  les  vingt  à  vingt-cinq  brasses ,  bon  fond  ;  c'est 
i|n  mouillage  d'été  ,  et  n!est  bon  que  pour  les 
vents  du  nord  ;  au  sudiest  dudit  village  ,  en  ps^s- 
jsant  le  cap ,  il  y  a  une  plaine  ,  où  l'on  mouillé 
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aus^i  pour  les  vents  du  iford  ;  da  côté  de  Vpi 
de  risle»  est  le  port  de  Palerme,  qui  est  fort 
étroit;  il  ne  peut  y  entrer  que  de  petits  bâd« 
mens;  le  fond  est  de  trois  à  quatre  brasses;  on 
est  à  couvert  de  tout  vent  :  on  ne  passe  entre 
André  et  le  Tine ,  qu'avec  les  vents  anrière ,  à 
cause  qu'il  est  fort  étroit  ;  et  il  £aiut  se  tenir  au 
milieu  du  passage,  parce  que  du  côté  duTine> 
il  y  a  quelque  petit  danger  sous  Teau. 

Du  c6té  du  nord  de  l'isle  il  y  a  un  port ,  ap- 
pelé port  Palerme  ;  il  y  peut  mouiller  quantité 
de  bâtimens ,  et  pour  reconnaissance  «  il  y  a  un 
petit  islot  devant  i  que  vous  laisserez  à  la  droite 
ou  à  la  gauche  en  entrant ,  et  étant  au-dessus 
dudit  islot t  vous  verrez  une  baye,  et  viendrez 
mouiller  du  côté  de  Test ,  jusqu'à  ce  que  vous 
soyez  à  couvert  des  vents  du  nord  ,  par  les  vingt 
à  quinze  brasses ,  fond  de  vase  ;  si  vous  voules 
donner  une  amarrç  ,  vous  pouvez  la  mçttre  da 
côté  de  Test ,  et  vous  serez  par  les  six  btasses, 
fond  de  sable  :  le  village  est  à  deux  lieues  de  la 
marine* 

Du  côte  du  sud  de  Tisle ,  vous  moiûllereï  de 
manière  que  le  village  vous  reste  au  nord;  vous 
le  voyez  à  une  lieue  de  la  marine  sur  une  haute 
montagne,  où,. il  y  a  une  forteresse  au  sommet 
d'un  rocher ,  qui  est  imprenable  ;  les  petits  bâ- 
timens mouillent  tout  proche  une  tour  qui  est 
à  la  marine,  et  ils  sont  par  les  onze  brasses» 
fond  de  vase ,  et  les  vaisseaux  mouillent  par  les 
trente,  à  une  lieue  loin  :  on  peut  mouiller  de- 
puis le  Tine  jusqu'à  Sîra ,  depuis  les  trente  a 
quarante  brasses;  le  vent  du  nord  vient  par  ra- 
fale du  haut  de  la  montagne  ,  qui  vous  fait  quel- 
quefois chasser  il  ne  faut  pas  appréhender  de 
nier  les  cables  quand  vous  chassez,  parce  çp^ 
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e*est  sans  risque  ;  vivant  que  vous  fussiez  à  demi- 
canal',  entre  le  Tîne  et  Sîra  ,  les  ancres  tienw 
draient  sûrement ,  et  vous  rompriez  plutôt  les 
cables. 

Entré  le  Tirie  et  le  Mîcony,  c'est  le  passage 
ordinaire  pour  ceux  qui  vont  à  Smyrne ,  à  Cons- 
tantinople ,  ayant  deux  lieues  de  large ,  et  net 
partout;  ces  isles  se  regardent  sud-est  et  nord- 
ouest. 

Mouillage  de  Vlsle  de  Sira* 

A  environ  trois  lieues  à  louest-quart-nord-ouest 
desdîtes ,  est  Tisle  de  Sîra  ;  le  port  n  est  pas  trop 
bon  pour  de  gros  vaisseaux ,  parce  qu'il  est  fort 
.  étroit  en  entrant;  du  côté  du  nord,  il  y  a  une 
pointe  qui  vient  un  peu  au  large ,  et  n'est  pas 
trop  haute  ;  les  bàtimens  marchands  se  mettent 
derrière  cette  pointe  ,  et  portent  amarre  à  terre 
sur  la  pointe  ;  dans  le  port  il  peut  y  rester  cinq 
à  six  bàtimens  ;  il  est  fort  étroit ,  et  il  ny  a 
^e  cinq  à  six  brasses  de  fond,  mais  bonne  te- 
nue ;  on  y  est  à  couvert  de  tout  vent  :  au-de- 
vant du  port ,  il  y  a  trois  islots  où  les  gros  vais- 
seaux mouillent;  le  fond  est  de  douze,  quinze 
à  dix-huîr  brasses  :  ce  lieu  est  bonne  rade  pour 
les  vaisseaux  de  guerre  ;  le  sud-est  en  est  le  tra- 
versier  :  au  sud  de  ces  islois ,  il  y  en  a  un  au- 
tre proche  terre ,  qui  est  rouge  ;  il  est  haut  du 
côté  du  sud  et  bas  du  côté  du  nord  :  entre  cette 
îsle  çt  Sira ,  il  y  a  une  sèche  ;  elle  est  plus  pro- 
che de  Tisle  que  de  Sira;  on  peut  passer  entre 
la  sèche  et  Sira ,  sans  rien  craindre. 

Vous  mouillerez  depuis  les  vingt  à  huit  braç- 
ses  ,*  fond  de  sable  ;  mais  il  vaut  mieux  mouiller 
par  les  viçgt,  même  fond,  et  mettre  lamarre  à 
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terre  du  côté  ^de  la  ville  ^  qui  est  à  un  quart  d| 
lieue  de  la  marine  ,   sur   une  éminence  :  vous 
voyez  à  la  marine  ,  à  la  droite  en  entrant,  corn* 
me  une  darse  de  galère  ,  et  hors   ladite  terre, 
il  y  a  dequoi  amarrer  vos  cables  dessus;  votre 
ancre   sera  au  sudest  ,   et  l'amarre  à  terre  as 
nord-ouest  ;  vous  serez  à  couvert  de  tout  vent , 
excepté  du  sud -est,   qui  pourrait  lever  un  peu 
de  mer  ;  mais  une  isle ,  qui  est  devant  le  port, 
TOUS    pare  beaucoup  ;    vous  pourriez  aHer  plus 
avant  dans  le  golfe ,  par  les  douze  brasses  ;  mais 
.Yous  ne  seriez  pas  si  bien  couvert  :    sud-est  et 
nord-ouest  avec  le  cap  de  Sira ,  est  un  banc  de 
roche  qui  contourne  deux  cables  ;  on  le  voit  bri- 
ser ,  et  il  faut  y  prendre  garde  de   nuit  ;  l'isle 
a  deux  lieues  dudit  cap  en  venant  du  nord-est; 
pour  aller  au  port  de  Sira  ,  il  faut  mettre  le  plus 
haut  de  Tisle  à  Pouest  ;  on  peut  côttoyeràune 
distance  raisonnable  t  ^t  lorsque  vous  serez  pro- 
che de  terre  ,   vous  courrez  au  sud  en  dépen* 
dant  ;  vous  trouverez  une  pointe  basse  et  un  is* 
lot  au  bout ,  proche  terre ,  n'y  ayant  pas  passa- 
ge ,   que  vous  laisserez  à  tribord  ^  de  la  longueur 
d'un  cable  ,   et  courrez  dans  l'anse  vers  la  ville, 
qui  est  sur  une  éminence  ,  en  forme  de  pain  de 
sucre ,    et  vous  mettrez  votre  amarre  sur  la  terre 
basse ,  qui  sera  au  nord  de  vous  ;  les  petits  bâ- 
timens  peuvent  aller  dans  la  petite  anse  qui  est  à 
tribord  ;  d'abord  que  vous  aurez  dépassé  l'isIe  du 
cap ,  il  est  très-bon  pour  tout  vent ,  il  faut  couvrir 
Tisle  de  dehors  ;  si  vous  venez  du  sud  -  ouest , 
vous  pouvez  entrer  dans  ledit  port  avec  les  vents 
jusqu au  sud-ouest;  il  faut  bien  ranger  d'abord, 
c  est-à-dîre  ,  le  cap  du  sud -est  du  port,  entre 
ledit  et   les  Isles   qui  sont  au  sud-est  du  port» 
car  ledit  cap  avec  Tisle,  çù  est  uu  calori,  q«ô 
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iteiis  laissez  à  tribord  ,  la  route  gît  sud -est  et 
nord-est,  et  par  cette  route  avec  les  vents  au 
sud  -  ouest ,' en  rangeant  l'isle  de  Sira  :  lorsque 
vous  trouverez  la  première  isie  qui  est  sur  le  cap 
sud-est  de.  Sîra  ,  entre  ladite  isie  et  la  grande  , 
il  y  a  une  sèche  où  il  n  y  a  pas  beaucoup  d  eau 
dessus;  elle  est  plus  proche  de  la  petite  îsle  à 
un  tiers  de  canal;  vous  pouvez  même  mouiller 
à  Tabri  de  la  pointe  ci  dessus ,  avec  les  vents  de 
nord;  le  fond  paraît  par-  tout  :  en  venant  du' 
nord,  il  faut  laisser  les  trots- îslés  à  la  gauche; 
et  en  venant  du  sud  ouest,  il  faut  ranger  Tisle 
Sira  et  laisser  toutes  les  isles  à  la  droite ,  en  pas- 
sant par  le  milieu  ,  observant  la  sèche  qui  est 
entre  Sira  et  Tisle  du  «sud  est ,'  et  aussi  la  pointe 
du  côté  du  s^d-ou^st,  qui  avance  deux  cables 
au  large. 

Routes  à  une  Ueue  au  large^ucap  sud- est  de  Sira^ 

Dudît  cap  nord-oùest  de  Sifante ,  sud-ouest. 

Dudit  au  cap  nord  de  Serfou,  ouest-sud-ouesL 

Dudit  au  cap  sud  de  Termîé  ,   ouest. 

Dudit  au  cap  sud  de  Tîne ,  nord-est* 

Dudit  au  cap  nord  de  Micony,  nord-est  quart- 
est. 

Dudit  au  Cap  Sabatte  et  le  cap  sud  desdites 
îsles ,  la  route  git  es%  et  ouest. 

De  Tisle  Sira  à  Tisle  André ,  il  y  a  trois  lieues, 
se  regardant  avec  îe  cap  sud-est  d'André ,  nord*- 
quart-uord-est  et  sud-quart-sud-ouest» 

Mouillage  au  Micony. 

Au  sud-est  dii  Tîiie,  vient  le  Micony  :  cette 
^Iq  a  troi^  ep^ifiu  pour  mouiller  i^u  cap  du  nord 
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du  village  ;  tout  aussitôt  qu  oa  l'aura  passé ,  et 
qu'on  sera  devant  une  pedte  Eglise  ,  on  peut 
mouiller,,  par  les  douze  et  quinze  brasses,  à  l'a- 
bri des  vêms  du  nord  et  nord -nord-  ouest;  le 
jneilleur  endroit  est  au  fond  du  golfç;  oa.voit 
les  bâtimens  du  pays ,  et  mettant  leurs  amanes 
à  tcr^e.,  d'un  côté  ou  de  l'autre ,  faisant  comme 
un  fer  de  cheval  :  ce  port  est  bon  ,  mais  on  j 
est  découvert  des  vents  du  nord  et  nord-nord* 
ouest  ;  au  cap  de  louest  ^  sont  deux  istots  qu'où 
peut  ranger  ;  il  faut  les  laisser  du  côté  du  sud 
et  à  droite  en  entrant  ;  le  fond  est  de  huit  à 
dix  brasses;  entre  le  Micony  et  les  Dillos,  sont 
deux  isJots  ,  où  Ton  peut  passer  sans  rien  crain- 
dre ,  tant  d'un  côté  que  4e  l'autre. 

Mouillage  au  Micony^  du  côté' de  Vomt* 

Le  village  que  vous  voyez  est  à  •  h  marine  ; 
si  vous  voulez  mouiller  à  la  calanque  ,  vous  lais- 
serez le  village  à  la  gauche  et  les  isles  des  Dil^ 
los  à  la  droite ,  et  quand  vous  l'aurez  passé  à 
deux  cables  et  demi  en-dedans  de  l'isle  qui  vous 
restera  à  louest ,  vous  mouillerez  votre  ancrç, 
et  serez  par  les  quatre  brasses  ,  vous  porterez 
votre  amarre  sur  le .  petit  idot ,  et  vous  resterez 
âffourché  est  et  ouest  ;  et  s'il  y  a  plusieurs  bâ- 
timens ,  et  que  vous  ne  puissiez  pas  amaner  a 
terre,  vous  vous  affourcherez  est  et  ouest  pour 
les  vents  du  nord  :  les  vaisseaux  doivent  mouil- 
ler ,  de  manière  que  le  cap  du  Micony  le  plus 
proche  du  passage,  reste  aii  nord-nord-ouest ,  et 
le  village  ^u  sud-est;  on  est  alors  à-  demi-lieue 
de  terre ,  par  les  trente  brasses,  fond  de  vase, 
et  Ton  est  en  parage  en  cas  de  vent  contraire 
ou  vent  d'ouest  ;  en  cas  que  vous  ne     *    ' 


Digitized  by  VjOOQLC 


MÉDITERRANÉE.  47f 

pas  doubler  ledit  cap ,  vous  pouvez  passer  entre 
la  petite  îsle  des  Dillos  et  le  Micony ,  y  ayant 
douze  à  ^x-neuf  brasses  :  le  cap  du  nord  de 
Mîcohy  est  fort  haut;  lorsque  vous  venez  du 
nord ,  et  que  vous  êtes  obligé  d'aller  mouillw 
de  nuit ,  vous  pouvez  aller  le  long  de  la  terre  « 
vous  trouverez  un  cap,  où ,  un  peu  en-dedans» 
îl  y  a  une  Eglise;  vous  pouvez  mouiller  devant > 
par  les  quinze  à  vingt  brasses  t  bon  fond  ;  mais 
si  vous  voulez  aller  au  bon  port  ,  faites  route 
au  sud-quart-sud-ouest ,  et  vous  prendrez  garde 
au  village  ^  que  vous  laisserez  à  bas-bord  «  et 
courrez  dans  ta  terre*basse,  qui  fait  de  nuit  comme 
un  monticule;  vous  pouvez  mouiller  au  travers  de 
la  premi^e  pointe  que  vous  trouverez  à^jas^bord, 
où.  la  terre  est  fort  haute ,  et  mettrez  une  amarre 
sur  ladite ,  ou  un  peu  4>lus  en-dedans  ;  le  fond 
est  bon  par-tout,  à  Tabri  de 'tout  vent;  on  va 

Î»lus  en-dedans  avec  de  petits  bâtimens  ;  on  met 
'amarre  à  terre ,  à  tribord  en  entrant ,  sur  une 
pointe  basse  ;  en  été ,  vous  pouvez  mouiller  par- 
tout, depuis  l'Eglise  jusques  dans  le  fond,  par 
lés  quinze  et  dix-huit  brasses ,  bon  fond. 

Remarques.  Du  côté  de  l'isle  du  Micony ,  sur 
le  cap,  à  une  lieue  et  quart  au  large,  nord-est 
et  sud-ouest ,  est  un  banc  de  roche  où  il  n'y 
a  que  quinze  pieds  d'eau  dessus  ;  nord  et  sud 
avec  l'isle  qui  est  au  bout  du  cap  y  loin  du  mi« 
Keu,  est  et  ouest,  vous  voyez  deux  petites  îs- 
les,  à  une  lieue  et  quart;  il  faut  prendre  gar- 
de de  les  approcher  I  sur-tout  du  côté  du  nord  ; 
il  y  a  deux  roches  »  à  trois  quarts  de  lieue  a» 
large  »  qui  ne  paraissent  pas.  ^ 
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Mouillage  des  Dillos. 

Les  Dillos  ,  sont  deux  isles  du  côté  de  I  ouest 
du  Micony  ;  la  plus  ouest ,  est  la  plus  haute  et 
la  plus  grande  ;  celle  de  l'est ,  la  plus  petite  ; 
entre  les  deux  isles ^  il  y  a, un  port  à  couvert 
4e  tout  vent  et  de  mer  ;  les  gros  vabseaux  peu- 
vent mouiller  à  la' rade ,  par  les  vingt  et  vingt- 
cinq  brasses  9  et  l'on  peut  mettre  l^amarre  à  terre 
sur  b  grande  isle  ,  si  l'on  veut;  plus  au  nord 
de  ce  lieu ,  sont  deux  islots  >  entre  celui  du  sud 
:et  la  pointe  Dillos  ,  l'pn  mouille  par  les  quatre 
«  cinq  brasses  ,  on  met  une  amarre  de  chaque 
.côté;  ce  lieu  est  bon  pour  de  petits  bàtimens: 
filtre  ces  deux  islots,  on  peut  passer  ,  quoiqu'il 
n'y  ait  pas  beaucoup  de  large  :  entre  ce  petit 
islot,  le  plus  nord,  et  les  Dillos i  il  n'y  a  point 
.de  fond;  on  passe  toujours  du  côté  de  l'ouest, 
et  en  passant  du  côté  de  l'ouest,  pour  venir  à 
la  rade,  il  y  a  six  brasses  :  un  vaisseau  de  ôo 
canons  pourrait  y  passer ,  mais  bien  au  milieli. 

Du  Micony  aux  Dillos ,  il  y  a  une  lieue  est 
'  et  ouest  ;  vous  pouvez  passer  entre  le  Micony  et 
la  petite  isle  ;  entre  la  petite  isle  et  la  g;rande> 
il  n*y  a  point  de  passage  ;  on  peut  mouiUer  en- 
tre les  deux  isles ,  depuis  les  dix  à  quinze  bras- 
ses ,  fond  de  sable;  du  côté  du  sud  de  la  gran- 
de isle,  il  y  a  une  rade  où  vous  pouvez  mou3<- 
ler  ,  à  couvert  de  tout  vent  ;  vous  voyez  à  la  ma- 
rine des  maisons  ruinées  et  des  antiquités,  qui 
étaient  les  écoles  des  Grecs  ;  vous  mouilierear  de- 
vant de  vieilles  maisons,  par. les  quinze  jusqua 
dix-huit  brasses ,  fond  de  vase  ^  elles  ne  sont  pas 
habitées. 

Si  vous  veniez  du  côté  du  nord>  et  que  vous 
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voulussiez  mouiller  au  port  des  Dîllos  ,  îl  faui; 
approcher  la  terre  à  tribord  ,  qui  est  la  grosses 
îsle  ;  vous  trouverez  deux  islots  dans  le  canal ,, 
que  vous  laisserez  à  bas -bord;  et  lorsqu'ils  se- 
ront au  nord  de  vous ,  vous  pouvez  mouiller  k  ^  ' 
l'abri  d'iceux  ;  et  venant  du  sud ,  il  faut  ranget 
à  bas-botd  ,  et  vous  trouverez  une  grande  anse^ 
où  vous  pouvez  mouiller ,  bon  à  tout  vent';  et 
en  sortant,' pour  aller  au  nord,  il  faut  laisser 
les  deux  islots  du  côte  de  la  petite  isle  ,  c'est- 
à-dire  ,  à  tribord,  car  il  n'y  a  pas  plus  de  qua- 
tre à  cinq  pieds  deau  de  l'autre  coté. 

Des  Diilos  à  la  ville  de  Naxie  ,  il  y  a  trois 
lieues  ,  sud-sud-est  et  nord-nord-ouest  ;  ladite 
ville  est  à  la  marine  ,  du  côté. de  l'ouest;  il  n'y 
a  aucun  mouillage  ,  l'on  tire  les  bâtimëns  du 
pays  à  terre  :  si  vous  voulez  mouiller  entre  Naxie 
et  Parcs ,  vous  serez  depuis  les  quarante  à  vingt 
brasses 9  fond  de  vase;  sur  cette  isle  il  y  a  beau* 
coup  de  bois  :  de  Naxie  à  Nakarie,  il  y  a  une 
lieué  et  demie  ,  nord  et  sud  ;  c'est  une  isle  in- 
habitée ,  sur  laquelle  il  n'y  a  point  de  mouilla- 
ge :  entre  Naxie  et  ladite  isle  ,  il  y  en  a  deux 
petites  du  côté  de  l'ouest  ,*où  vous  pouvfez  faire 
du  bois  :  de  l'isle  Racarie  à  Tisle  Sechiro  f  il  y 
a  demi- lieue,  est  et  ouest;  du  côté  sud-ouest  « 
il  y  a ,  un  écueil  à  un  quart  de  lieue  de  terre  ; 
du  côté  de  Test ,  îl  y  a  trois  petites  isles  ,  où  il 
y  peut  mouiller  de  petits  bâdmens  :  de  Sechira 
à  Auticliera ,  il  y  a  une  lieue  et  quart ,  sud-est 
et  nord  -  ouest  ;  nord  -  est  et  sud  -  ouest  j  il  y 
a  une  autre  petite  isle,  où  l'on  peut  faire  du 
bois  :  de  llsle  Autichera  à  l'isle  Chera,  il  y  a 
demi-lieue,  nord  et  sud;  entre  les  deux  isles  il 
y  a  sept  petits  écueils ,  où  vous  ne  pouvez  pas 
passer  ;  du  côté  de  Test ,  il  y  a  mouillage  pom; 
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de  petits  bâtimens;  entre  ces  isles  et  ledit  ëcueil, 

il  5  a  cinq  brasses. 

De  risie  Chera  à  Tisle  Shemira  ,  il  y  a  deux 
lieues^  nord-est  et  sud-ouest  ;  toutes  ces  petites  ' 
blés  sont  inhabitées  et  sans  mouillage,  maison 
peut  7  £Bi'ure  du  bois* 

Mouillage  de  Naxie. 

Ceux  qui  veulent  aller  mouiller  aux  salines  de 
iMaxie ,  et  qui  viennent  du  côté  du  nord ,  d'a- 
bord après  avoir  passé  la  ville  »  il  faut  qu'ils*  ti- 
rent pour  la  pointe  ;  il  y  a  deux  islots  :  à  ce- 
;lai  plus  proche  de  la  pointe ,  il  y  a  une  sèche, 
où  il  n'y  a  que  huit  pieds  d'eau  dessus  ,  à  la- 

auelle  il  faut  prendre  garde  ;  et  pour  Téviter, 
faut  s'approcher  de  la  pointe  jusques  par  les 
six  brasses  d*eau,  parce  qu'il  y  a  huit  brasses;* 
die  ressemble  à  une  muraille  :  on  peut  passer 
entr*el|e  et  Pislot ,  mais  il  faut  bien  ranger  le- 
dit;  entre  les  deux  islots,  on  peut  passer,  se 
tenant  toujours  au  milieu  du  passage  ,  p^rce  qiie 
les  pointes  des  deux  islots  ne  sont  pas  fort  net- 
tes ;,  au  milieu  des  deux  blots  ,  le  fond  est  de 
cinq  à  six  brasses. 

Au  sud  du  petit  islot ,  qui  est  le  plus  au  lar- 
g®  >  ^ï  y  *  ^^^  autre  sèche.,  mais  elle  est  pro- 
che de  Tislot;  il  faut  pourtant  s'en  méfier  :  au- 
devant  de  la  ville  de  Naxie  ,  on  peut  aussi  mouil- 
ler ,  par  les  vingt  à  trente  brasses  ,  mais  le  fond 
n'y  vaut  rien  ;  il  y  a  un  petit  islot  au-devant  de 
la  ville  et  une  muraille  par -dessus  >  quon  àp* 
pelle  le  Temple  de  Bacchus» 


Diqitized  byLjOOQlC 


MÉDITERRANÉE  48J 

Mouillage  des  Ports  qui  sont  sur  Vlsle  de 
Paros^ 

Dû  Port  Nausse^ 

Cette  îsle  a  de  bons  ports  ;  le  meilleur  est  ce^ 
lui  de  Nausse  ;  quand  on  vient  du  côté  du  jiord, 
et  qu'on  veut  entrer  dans  ce  port ,  il  faut  gou- 
verner sur  le  cap  le  plus  est ,  où  Ton  verra  une 
montagne  pointue  en  forme  de  pain  de  sucre , 
que  l'on  laissera  à  la  droite  en  entrant,   et  de 
petits  islots  ,  qui  sont  sur  le  -cap  de  l'est  ,  a  la 
gauche  ;   on  gouvernera  pour  le   milieu  du  pas- 
sage ,   où  il  y  à  trente-cinq  brasses  ,  et  ensuite 
on  rangera  la   droite  jusqu'à   l'entrée  du  port  » 
qui  vous  restera  au  nord- est ,   et  alors  vous  se- 
rez, bien  à  couvert  de   tout  vent  et  de  mer;  il 
faut  prendre  garde ,  en  allant  mouiller  audit  porr, 
qu'il  y  a  au  milieu  deux  islots  et  une  Eglise  des- 
sus :  on  mouille  entre-les  islots  et  la  terre  du 
nord  ,   par  le  travers  dune  haute  montagne  poin- 
tue ,  qui  restera  à  l'ouest ,  les  islots  vous  reste- 
ront au  sud ,   le  village  au  sudsud-est ,  le.  cap 
du  port  au  nord-est ,  et  TEglise  au  nord  du  fond 
^du  port  ;  alors  on  sera  par  les  dix  brasses  ,  bon 
iond  et  bonne  tenue;  au  sud  de  ces  isles ,  les 
petits   bâtimens  peuvent  mouiller  ;    le  fond  est 
de  trois  à  quatre  brasses ,  à  couvert  de  tout  vent  ; 
on  peut  faire  au  village  de  l'eau  pour  une  armée. 

Du  Port  de  Paros. 

A  environ  deux  lieues  au  sud-ouest  de  Nausse; 
est  le  port  de  Pàros,  au-dévant  diiqjl^el  sont  deux 
ou  trois  petits.  Islots^ et  uue.  Eçlise,  deisiis  ,  qu*il 
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faut  laisser  i  la  droite  en  entrant  ;  quand  on 
vient  du  côté  de  Touest  ,  on  gouverne  par  le 
milieu  du  passage ,  jusqu^à  ce  quon  ait  passé  la 
^inte  du  nord ,  qui  vient  aux  trois  quarts  du  pas- 
'  ^g^ ;  il  y  A  une  Eglise ,  et  quand  on  laura  pas« 
sée^  il  faut  vitement  se  ranger  à  gauche ,  à  cause 
d  une  sèche  qu'il  y  a  au  milieu  du  port ,  et  Ton 
range  la  terre  du  nt>td  jusqu  a  ce  qu'on  ait  passé 
le  village  ;  quand  on  est  devant  le  premier  mou- 
lin  9  on  mouille  par  les  dix  à  douze  brasses ,  et 
^n  y  met  lamarre  dessus  :  ce  port  est  bon  avec 
tous  vents  ;  au  sud  de  la  sèche  ci-dessus  ^  il  y 
en  a  une  autre  ;  ainsi  il  vaut  mieux  passer  du 
côté  du  nord ,  étant  moins  périlleux. 

Dtt  Port  de  Treou. 

Au  sud^est  de  l'isle  de  Paros ,  est  le  port  de 
'Treou  :  ce  port  est  forme  par  deux  isles  qui  y 
sont  devant,  et  font  trois  entrées,  par  lesquelles 
on  peut  passer  indifféremment;  la  plus  grande 
et  la  plus  nette ,  est  celle  du  sud  ,  où  il  y  a 
douze  à  quinze  brasses  de  fond,  et  on  mouille 

Elus  en-dedans,  par  les  sept  jusqu'à  dix  brasses, 
onnè  tenue  ;  au  passage  du  nord  il  y  a  cinq 
à  six  brasses  ;  il  faut  se  méfier  de  la  terre  de 
Faros ,  n'y  ayant  pas  de  fond  :  si  on  venait  du 
côté  du  nord  pour  entrer  dans  ce  port,  il  faut* 
se  tenir  du  côté  des  islots  ,  parce  que  Parcs  fait 
une  pointé  qui  vient  presqu'à  un  tiers  du  pas* 
sage  :  on  mouille  à  ce,  port  par  le  travers  de 
Tislot  du  sud ,  entre  lui  et  Paros  ,  par  les  huit 
à  dix  brasses  ;  la  pointe  du  grand  islot  vous  res- 
tant «Kl-est-quart-est  ,  la  pointe  nord  dudît  à 
rest-quart*^ud-est ,  les  deux  islots  ést-quart-nord- 
est,  le'cap;jde  la  taye  du  nord- est  à  l'esc-nord^ 
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est ,  et  Su  Antoine ,  ^ui  est  une  montagne  en 
forme  de  pain  de  sucre ,  au  nord-nord-est  ;  oa 
sj  affourche  sud-est  et  nord- ouest. 

Du  Canal  d'Antiparos. 

Au  milieu  de  Paros  et  Antiparos  ,  on  peut 
mouiller;  il  y  a  trois  islots  au  milieu  du  passa- 
ge ;  le  plus  au  nord  est  le  jblus  petit  :  si  Ton 
voulait  entrer  dans  ce  port  venant  du  côté  da 
sud  9  il  faudrait  passer  entre  lesdits  islots  et  Antir 
paros,  et  se  tenir  plus  proche  d'Antiparos  que 
des  islots ,  parce  qu'à  Tislot  le  plus  au  nor4  %  k 
la  distance  d  un  petit  coup  de  canon  >  du  côté 
du  nord-ouest  vers  St*  Antpine,  qui  est  une  Eglise 
sur  un  petit  islot  qui  touche  Antiparos  >  il  y  k 
une  sèche  où  il  n'y  a  que  huit  à  dix  pickls  d'eau 
dessus  ;  il  faut  y  prendre  garde  ,  tant  en  entrant 
qu^en  sortant;  et  lorsqu'on  sera  vis-à-vis  ladite 
Église  St.'  Antoine ,  il  faudra  vitement  se  ran« 
ger  à  la  droite  au  milieu  du  canal ,  et  venir 
mouiller  que  le  village  vous  reste  au  nord-ouest, 
et  le  cap  d'Antîparos  vous  restera  au  nord  ;  et 
par  les  islots  qui  sont  dehors  le  port ,  du  côté. 
du  nord ,  rHglise  St.  Antoine  au  sud-ouest-quartr 
sud ,  le  gros  cap  du  Tine  au  nord-quart-nord- 
est ,  Tislot  du  côté  du  syd  du  port  au  sud-quart- 
sud-est  ,  et  Ion  sera  par  les  quatre  à  cinq  bras- 
ses ,  bon  fond  et  bonne  tenue ,  s'y  affourchant 
est  et  ouest ,  pour  les  vents  du  nord. 

Du  côté  du  nord  d*Antîparos  ,  est  une  îsle 
et  deux  ou  trois  petits  islots ,  entre  lesquels  ou 
mouille  ;  on  y  est  bien  pour  tous  vents,  on  met 
Tamarré  sur  le  petit  islot  le  plus  nord  ;  ce  lieu 
s'appelle  Ferrât  :  si  on  venait  à  passer  entre 
Paros  et  Antiparos ,  il  faudrait  y  être  bon  pra- 
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ticîën ,  parce  qu'il  y  a  des  endroits  où  il  n  y  a 

<^ue  douze  pans  d'eau  seulement. 

Mouillage  d^Espotico. 

4 

Espotîco  ,  est  à  Touest  d'Antiparos  ;  pour  y 
aller  mouiller ,  venant  du  côté  du  sud ,  il  faut 
gouverner  sur  le  cap  le  plus  ouest  d'Aiitiparos; 
et  lorsqu'on  y  sera  proche ,  on  verra  lentrée  du 
port  ;  on  tirera  droit  par  le  milieu  des  deux  is- 
les ,  qui  sont  nettes  ,  et  on  viendra  Yanger  la 
pointé  d'Espotico  ;  quand  on  sera  dans  le  port^ 
€n  verra  une  Eglise  ,  alors  on  sera  au  bon  en- 
droit ,  par  les  cinq  à  six  brasses  d'eau ,  à  cou- 
vert, de  tous  vents  et  de  mer  :  feutre  Espbtico 
et  Antîpàros,  du  côté  du  nord,  on  ne  peut  pas 
y  passer ,  n'y  ayant  pas  même  de  fond  pour  les 
bateaux  ':  du  côté  d' Antîpàros ,  proche  l'entrée 
du  nord,  il  y  a  un  beau  puits  d'eau  douce,  et 
Von  trouvera  aussi  sur  Tisle  du  bois  à  brûler. 

De  Policandre. 

Llsle  de  Policandre  n'a  point  de  port  pour  les 
gros  bâtimens;  elle  n*en  a,  du  côté  du  sud  est, 
que  pour  les  petits  ,  et  encore  il  y  a  une  sèche 
au  milieu  du  passage  y  en  entrant ,  qui  est  dan- 
gereuse ,  et  on  est  sujet  à  s  y  jetter  dessus  ;  il 
y  a  aussi  deux  ou  trois  islots  ;  il  est  découvert 
du.  sudest  et  du  sud-sudest  ,  qui  y  donnent  à 
plein ,  et  ce  ti'est  proprement  qu  une  calanque 
pour  des  bateaux  :  si  on  venait  à  passer  à  ce  ca- 
nal, entre  Squîne  et  Policandre,  il  faut  se  te- 
nir du  côté  de  Policandre ,  parce  quil  y  a  deux 
ou  trois  islots  qui  viennent  jusqu'aux  deux  tiers 
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du  passage  >"  lequel  est  plus  net  du  côté  de  Po^ 
licandre. 

Mouillage^  sur  VTslè  Sl   Turin. 

Cette  îsle  est  fort  haute  du  côté  du  sud-est; 
il  y  a  un  mont  qu'on  peut  voir  de  loin  ;  du  cô^ 
té  dudit  mont  ,  au-devant  dune  grande  pierre 
qu'il  y  a  5  on  mouille  par  les  dix-sept  à  dix-huit 
brasses  ,  à  Tabri  des  •  vents  de  sud  ouest  ' ,  ouest 
et  nord-ouest;  mais  avec  les  vents  dû  nord,  on 
vient  se  mettre  du  côté  du  sud  dudit  mont,  tant- 
devant  d'une  pointe  basse  qu'il  y  a,  où  Ion  est 
par  les  huit  à  neuf  brasses  i  bon  fond  ;  et  du 
côté  de  St.  Turin  ,  par  lé  milieu  de  la  côte  et 
par  le  travers  des  crottes  ,  on  mouille  par  les 
neuf  à  q^ynze  brasses ,  bon  fond  ^t  bonne'  te- 
nue ,  à  l'abri  des  vents  du  nord;  et  quand  Je 
vent  d*ouest-sud' ouest  vient,  on  va  se  mettre  du 
côté  de  Touest  de  Tisle  ,  comme  j'ai  dit  cî-dei- 
sus  ;  à  l'ouest  de  Su  Turin  ,  il  y  a  ûrie  îsle  qii'on  • 
nomme  Paranego;  emye  pette  isle  et  St.  Turin, 
il  y^  Si  de  petits  islots  qu'on'  nomme  Calmëîio  ; 
on  peut  mouillet  4  c^s.dèirnières  isfes','et  met- 
tre Tamarrè  à  terre';  mais  le  meilleur  endroit, 
avec  un  vent  forcé  ,  est  daller  aux  plaines  que 
j  aï  expliquées  ci-dessiis ,  et  sur-tout  avec  le  nord 
et  sud-ouest.  '-^'^  . 

Le  bon  mouillage  à  St.^Turîn  ,  est  la  seconde 
îsle,  vîs-à-vîs  l'isle  NpiiveUe,.  par-dessus'laquelle 
on  voit  la  ville  de  St.  Turin  au  nord- est ,  dis* 
tante  d'une  lieue  et  demie  ;  pour  remarque  audit 
mouillage,  venant  de  l'ouest  ou  du  nord  ,  vous 
voyez  une  pointe  basse  et  noire,  de  laquelle  vous* 
pouvez  approcher  de  demi  cable  et  plus,  selon 
le  veut  i  dabord  que  vous  verrez  le  calorl  qui 
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est  au  fond  de  la  calanque ,  vous  pouvez  moull'* 
1er  ;  de  quelque  côté  que  vous  veniez  ,  vous 
aurez  seize  ,  dix  -  huit  à  vingt  brasses  ,  fond  de 
grosse  grave  ,  et  mettrez  Tâmarre  à  terre  de  tout 
côté  ;  vous  vous  y  amarrerez  en  trois ,  une  amar* 
Ire.  à  chaque  pointe  ,  et  une  à  poupe  au  pied 
du  calort ,  .et  l'ancre  que  vous  aurez  mouillée  en 
arrivant  pour  espérance  »  étant  à  couvert  de  tout 
vent  ;  on  peut  côtoyer  toutes  les  isles  à  un  ca- 
ble ,'  n'y  ayant  rien  à  craindre  ,  à  la  réserve  de 
la. petite,  la  plus  au  sud  du  côté  de  l'est,  qu'il 
faut  un  peu  éloigner ,  y  ayant  une  pointe  qui 
vient  en  perdant  vers  le  nord-est;  il  y  a  trois 
a  quatre  brasses  d'eau  dessus  ;  il  faut  s'en  mé^ 
fier. 

De  St.  Tutin  à  Pisle  Chrîstîana ,  il  y  a  deux 
lieues,  nord- est-quart- est  et  sud-ouest- quart-ouest; 
c'est  uile  isle  inhabitée  ;  vous  pouvez  y  mouiller 
du  côté  du  sud  avec  les  vents  du  nord,  roais 
vous  serez  au  large  par  les  quarante  brasses ,  pour 
être  en  parage  en  cas  des  vents  du  sud  :  de 
Visle  Christiana  à  Tisle  Lovou ,  il  y  a  un  quart 
de  lieue  , .  aud<sud-est  et  nord-nord-ouest  ,  pre- 
nant cinq  dégrés  vers  le  sud  ;  elle  n'est  pas  ha- 
bitée ,  et  n'a  aucun  mouillage. 

De  Lovou  à  liste  Plane  ,  il  y  a  sept  lieues 
et  demie,  est-nord-est  et  ouest-sud-ouçstj  c'est 
une  isle  qui  n'est  pas  habitée  ,  et  qui  n'a  aucun 
mouillage. 

De  risle  Plane  à  l'isle  Plaça,  il  y  a  trois  lieues, 
nord- est  et  sud-ouest  :  dé  Tisle  Plaça  aux  écueils 
les  Frères ,  il  y  a  cinq  lieues ,  sud-est  et  nord- 
.  ouest  :  ces  deux  éçueils  se  ressemblent  ,  c'est 
pourquoi  on  les  a  nommés  les  Frères  ;  il  y  ^ 
un  passage  entre  ces  deux ,  quoiqu'il  n'y  ait  pas 
grand  large   :  des  écueils  les  Frères  à  l'isle  du 
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CazO)  îl  y  a  huit  lieues  ,   est-quart-sud-est  et 
ouest-quart*nord-ouest. 

Mouillage  sur  Visle  de  Nainfie. 

A  environ  deux  lieues  et  demie  à  Test  de  St. 
Turin,  «st  llsle  Naînfie  :  cette  isle,  du  côte  dû 
sud ,  a  trois  ou  quatre  islots  »  qu^on  nomme  les 
isles  de  St%  Jean;  l'on  mouille  sous  le  village 
qui  reste  au  nord-nord-ouest ,  par  les  sept  à  dix 
brasses  ,  bon  pour  les  vents  du  nord-nord-ouest 
et  nord-est  ;  c'est  un  mouillage  pour  1  été  seule- 
ment ;  ledit  mouillage  est  du  côté  du  sud  dé 
Tîsle  ;  vous  verrez  pour  remarque  trois  petites 
istes  devant  ledit  mouillage ,  que  vous  laisserez 
toutes  à  la  gauche  en  entrant ,  et  vouis  viendrez 
mouiller  entre  les  trois  petites  isles  et  Nainfie, 
par  les  dix- neuf  brasses,  fond  de  sable  ,  les  isles 
vous  restant  au  sud;  le  village  est  à  demi-lieué 
de  la  mâtine  :  au  cap  du  nord-ouest  de  Nain* 
fie ,  il  y  a  une  sèche ,  sur  laquelle  il  y  a  dit 
pieds  d'eau ,  à  douze  milles  au  large  ,  courant 
ZLord-nord-est  et  sud-sud-ouest.  * 

Mouillage  sur  Vide  de  Morgo. 

De  Tisle  de  Chera  à  Morgo  ,  il  y  a  mouilla- 
ge ,  par  les  trois  brasses  d'eau  y  au  sud-est-quart- 
est  r  du  côté  du  nord-ouest;  àunquan  de  lieue 
de  Morgo  ,  sont  deux  islots  :  pour  trouver  ce 
port,  vous  viendrez  devant  Tisle»  celle  qui  est 
la  plus  au  sud-ouest,  qui  est  devant;  vous  pou- 
vez y  passer  des  deux  côtés ,  elle  est  nette  par- 
tout; et  quand  vous  l'aurez  passée,  vous  ver- 
rez au  milieu  dû  port  deux  petits  islots,  entre 
lesquels  est  la  terre  de  Morgo  ;  vous  mouillerez 
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par  les  huit  brasses  ,  fond  de  sable ,  mettant  Ta- 
marre  à  terre  du  côté  du  nord  ;  le  village  est  à 
demî-Keue  de  la  marine  :  de  Tisle  Morgo  à  Mor- 
go- Poule ,  il  y  a  trois  lieues ,  nord- est  et  sud- 
ouest  :  cette  dernière  n'est  pas  habitée ,  *  et  n'a 
aucun  mouillage  :  de  Tisle  Morgo-Poule  à  Tisle 
I4ain6e ,  il  y  a  quatre  lieues ,  nord  et  sud  avec 
le  cap  de  lisle  Nainfie. 

L'isle  de  Morgo  ,  a  deux  endroits  où  1  on  peut 
aller  mouiller  ;  du  côté  du  nord  ouest  de  ladite 
isie,  est  un  îslot  aus$i  haut  que  Morgo;  on  y 
passe  du  côté  du  sud ,  et  Ton  va  en-dedans  au- 
tant que  Ton  veut ,  jusqu'à  voir  une  petite  Eglise 
qui  est  sur  ledit  islot ,  devant  laquelle  Eglise  on 
nouille  y  par  les  dix  -  huit  à  vingt  *  cinq  brasses , 
bonne  tenue;  on  met  Tamarre  devant  ladite  Egli- 
se y  qui  reste  au  nord  ;  on  est  bien  à  cet  endroit  * 
avec  tput  vent;  on  y  va  ordinairement  avec  le 
vent  de  sud-ouest. 

Au  sud  dudit  islot  »  il  y  a  un  autre  mouilla- 
ge; la  reconnaissance,  est  une  Eglise  qui  est  au 
cap  du  nord ,  et  en- dedans  dudit  port ,  sont  deux 
islots,  derrière  lesquels  on  mouille  pour  toutes 
sortes  de  vents;  le  village  est  au  haut  de  la  mon* 
tagne ,  à  deux  lieues  de  la  marine. 

Mouillage  de,  Vlsle  Leyate  et  de  Ceneris. 

,  Levate  est  une  isle  basse ,  elle  a  un  port  du 
côté  du  sud ,  à  couvert  de  tout  vent  ;  pour  la 
connaître  >  à  l'ouest  il  y  a  un  petit  islot  ,  par  le 
milieu  de  Tisle^  qui  est  noir;  et  d'abord  qu'on 
sera  à  Touest  dudit  islot ,  on  verra  lentrée  du- 
dit port  ;  on  peut  entrer  librement ,  le  fond  est 
de  dix  à  douze  brasses,  Toiii  njiet  ramarre, à. ter- 
re» et  l'on  peut  samarrer  en  quatre;   à  louest 
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de  Levate  ,  est  un  petit  islot  bas,  entre  lequel 
et  Levate  ,  on  peut  passer  sans  rien  craitidre  y 
mais  il  faut  se  tenir  du  côté  de  Tislot  ,  parce 
que  la  pointe  ouest  de  Levate  avance  à  un  tiers 
du  passage  en  mer  vers  l'ouest. 

Ceneris ,  est  une  îsie  haute  et  ronde  ;  il  faut 
s'en  éloigner  ,  y  ayant  beaucoup  de  sèches  qui 
tirent  vers  louest ;  et  si  on  passe  entre  Morgo^ 
et  Ceneris  ,  il  faut  se  tenir  du  côté  de  Mor- 
go  ;  à  environ  cinq  lieues  au  nord-ouest-  quart- 
ouest  de  Ceneris  ,  isont  les  Bouches  ,  qui  dei 
loin  ressemblent  à  deux  Tàisseaux  :  ce  sont  deux 
petites  isles ,  mais  nettes. 

Mouillage  sur  Vlsle  Stampalie. 

Cette  isie  n'est  pas  fort  haute  ;  on  peut  la 
connaître  facilement  par  le  moyen  des  caps  de 
Test  et  de  l'ouest  t  qui  sont  fort  hauts ,  et  le 
milieu  de  Tisle  bas  ;  tellement  que,  venant  liu 
côté  dt^  nord  ou  du  sud,  elle  ressemble  à. deux 
isles  :  du  côté  du  sud  de  Stampalie ,  il  y  a  deux 
ou  trois  petits  islots  pas  fort  loin  de  terre  ,  et 
Ton  peut  passer  entr'eux  et  Stampalie  avec  quel 
bâtiment  que  ce  soit ,  sans  rien  craindre  ;  pour 
aller  aux  trois  Bouches  et  pour  aller  au  village , 
on  le^  laisse  du  côté  de  lest. 

Les  trois  Boucher,  est  un. port  de  louest,  à 
couvert  de  tout  vent  et  de  mer;  on  mouille  par 
les  dix  à  quinze  brasses  ,  bon  fond  ;  on  met 
lamarre  à  terre  du  côté  du  nord ,  s^  Ton  veut  y 
ou  bien  sur  la  pointe  du  nord  de  Pislot  du  mi- 
lieu :  ce  port  est  appelé  les  trois  Bouches ,  par- 
ce qu'il  y  a  deux  islots  devant  qui  forment  le- 
dit port  ;  il  y  a  trois  entrées  pour  aller  et  sortir 
dudit  port  9  auxquelles  il   peut    passer  des  vais- 


Digitized  by  LjOOQLC 


Sl9i  PORTULAN  DE  LA  MER 
seaut  de  guerre ,  à  la  réserrjs  de  celle  de  loiiesi 
où  sont  ces  petits  islots ,  parce  qu'au  milieu  il 
n'y  a  que  deux  brasses  et  demie  d'eau ,  et  aux 
autres ,  de  vingt  à  vingt-cinq  :  pour  trouver  le- 
dit port  ,  quand  on  passera  entre  ces  isles  ti 
Stampalie,  et  qu'on  sera  au  milieu  dû  passage» 
vis-à-vis  risie  basse  ,  ou'oii  laissera  du  côté  du 
sud ,  à  Test  de  laquelle  il  y  a  une  sèche  éloi- 
gnée dun  tiers  de  lieue  9  qui  brise  pour  peu  de 
mer  qu'il  y  ait;  on  la  laisse  du  côté  du  sud» 
parce  qu'on  s'étend  du  côté  de  Stampalie  :  on 
verra  ,  dis-je,  deux  isles  du  côté  de  Stampalie» 
hautes,  noires  et  rondes,  et  le  port  est  entre 
elles  et  Stampalie  ;  il  faut  les  laisser  ,  en  en- 
trant ,  à  la  gauche  ;  on  peut  aussi  passer  entre 
ces  deux  isles ,  quoiqu'étroites  ;  il  y  a  beaucoup 
de  fond  du  côte  du  nord  du  village  ,  qui  res- 
semble à  un  château  élevé  sur  une  montagne; 
au  bord  de  la  mer  il  y  a  un  port,  qu'on  nom- 
me port  Martin  ;  il  est  bon  pour  les  vents  du 
nord ,  mais  il  est  découvert  du  sud-est ,  est-sod- 
est  et  sud-sud-est,  qui  y  lèvent  une  grosse  mer: 
ce  port  n'est  bon  que  pour  de  petits  faiâtimens; 
au-devant  dudit  port ,  entre  lui  et  les  islots  qui 
sont  au  sud  de  Stampalie  ,  est  la  rade  pour  les 
gros  vaisseaux  ;  le  fond  est  de  trente  à  trente- 
cinq^brasses ,  bon  fond  et  bonne  tenue  pour  les 
vents  du  nord ,  mais  on  est  découvert  du  sud  et 
du  sud-est  ;  du  côté  du  sud  du  village  ,  il  y  a 
une  belle  eau  qui  coule  à  la  mer ,  elle  est  la 
meilleure  de  l'Archipel. 

Du  côté  du  sud ,  vous  verrez  la  ville  sur  une 
éminence  ,  à  un  quart  de  lieûe  de  la  marine; 
pour  venir  mobilier  devant  la  ville ,  il  faut  lais* 
ser  toutes  les  isles  à  la  droite  en  entrant  ,  et 
vous  les  mettrez  au  nord-nord-est ,  par  les  ti^nta 
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bnsses  ;  vous  pouvez  mouiller  plus  en^dedans  ^ 
si  vous  voulez,  par  les  vingt- six  brasses;  et  di« 
reçtement  sous  la  ville,  à  la  gauche,  .il  y  a  une 
aigade  à  k  marine ,  qui  est  une  rivière  qui  va 
h  la  mer;  vous  pouvez  aussi  mouiller  au  port 
des  trois  Bouches  ;  vous  laissez  toutj^s  les  isles  à 
la  droite,  à, l'exception  d'une  petite  ique  vous 
laissez  à  la  gauche,  et  viendrez  mouiller  de  maniè- 
re que  les  isles  vous  resteront  à  Test-sud  est ,  et 
vous  serez  entre  les  isles  e^  Stampalie  ;  Tisle  de  ia 
gauche  vous  restera  à  l'ouest ,  et  vous  serez  à 
couvert  de  tout  vent  ;  vous  mouillerez  par  les 
vingt  brasses ,  ifond  de  sable  ^  il  y  resterait  une 
armée  :  si  vous  voulez  mouiller  plus  proche  de 
la  grande ,  vous  serez  par  les  dix  brasses  ;  vous 
pouvez  faire  de  l'eau  du  côté  de  Stampalie  :  si 
vous  voulez  mouiller  au  port  Génois ,  en  partant 
du  port  des  trois  Bouches  ,  vous  laisserez  à  la 
droite  toute$  les  isles,  et  à  demi-lieue  plus  ati 
nord  )  vous  trouverez  ledit  port ,  où  vous  pouvez 
aller  caréner  ;  l'entrée  n'a  qu'un  demi  cable  de 
large  ;  il  peut  y  rester  Jiuit  bâtimens  qui  peuvent 
aborder  la  terre  ;  il  y  a  vingt  brasses  de  fond  ; 
on  n'y  trouve  pas  de  Peau;  il  faut  alleràStam^ 
pâlie  ,  ou  la  faire  aux  trois  Bouches. 

Mouillage  au  Ligorme  9  sur  la  même  hle. 

f  Vous  laisserez  encore  à  la  droite  toutes  les 
isles  ,  et  vous  rangerez  lisle  Stampalie  :  à  demi* 
lieue  au  nord-est  du  port  Génois  ,  vous  trouve- 
rez le  port  de  Ligorme  ;  il  y  a  un  cable  de  làr* 
ge  à  l'entrée;  d^ors  ledit  port,  et  au  milieu, 
«est  une  sèche  qui  n'a  que  deux  pieds  d'eau  des-* 
sus ,  de  la  longueur  de  trois  galères ,  elle  court 
«f t  et  ouçst  ;  V9V9  rsngeres  U  gauche  ea  entnati 
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sans  rien  craindre  ,  et  quand  vous  serez  ende* 
dans  9  vous  mouillerez  par  les  dix  brasses ,  fond 
de  sable  »^  et  mettrez  lamarre  à  terre  ;  il  peut 
y  rester  àix  vaisseaux;  le  fond  est  de  vase. 

Mouillage,  à  la  même ,  du  coté  du  nord. 

Du  côté  du  nord  ,  pour  remarque  du  susdit 
port,  vous  verrez  deux  isles,  que  voys  laissez  à 
la  droite  en  entrant  ,  et  vous  mettrez  le  cap 
au  sud  ;  pour  aller  dans  le  mouillage  ,  vous  ran- 
gerez le  côté  de  la  gauche ,  et  vous  verrez  le  port; 
l'entrée  est  du  côté  de  Test ,  et  vous  irez  mouiller 
4e  manière  que  vous  serez  à  couvert  de  tous  vents; 
l'îsle  vous  restera  à  l'ouest ,  et  serez  par  les  vingt 
brasses  )  fond  de  vase;  du  côté  de  la  droite,  est 
une  Chapelle ,  au-dehors  de  laquelle  les  vaisseaux 
mouillent ,  et  les  petits  bâtiniens  mouillent  en- 
dedans  d'elle  :  cet  endroit  est  fort  large ,  mais 
il  n'y  a  que  trois  brasses  d'eau. 

De  Stampalie  à  Tisle  Levate ,  il  y  a  six  lieues, 
se  regardant  avec  le  port  du  nord  de  Stampalie, 
nord-nord-est  et  sud-3ud-ôuest  :.  Tisle  Levate  n'est 
pas  habitée  ,  il  y  a  une  calanque  pour  de  pe- 
tits bâtimens  ;   les    gros  vaisseaux  mouillent  au 
large  ,   pour  être  en  parage  de  faire  voile  avec 
les  vents  du  sud  ;  à  une  lieue  au  large  ,  par  les 
trente  -  cinq  brasses ,  fond  de  vase ,  du  côté  de 
^  Test ,  il  y  a  deux  isles  où  il  y  a  passage  :  eu- 
,tre  l'isle  Levate   et  les  deux  petites  isles ,  qui 
^  lui  sont  du  côté  de  l'ouest ,  il  y  a  aussi  passa- 
\  gp  l  vous  pouvez  passer  par-tout  :  de  l'isle  Le- 
vate aux  îslçs  Baris  ,  il  y  a  huit  lieues,  sud-cst- 
quart-est  et  nord-ouest-quart-ouest  :  ce  sont  deux 
isles  inhabitées,  et  sans  mouillages. 


Digitized  by  VjOOQLC 


MÉDITERRANÉE.  495 

'    Moaillage  à  Vlsle  St.  Jean  Disservy. 

A  environ  quatre  lieues  et  demie  au  sud- est 
de  Stampalie  ,  est  lille  •  St.  Jean  Disservy ,  qui 
a  un  port  pour  de  petits  bâtîmens.,  et  ayant  le 
vent  du  nord  pour  traversier  :  au  sud  de  ladite 
ble,  sont  deux  islots  ,  qu'on  nomme  les  Giro» 
iles ,  ib  sont  bas  ;  et  si  on  passait  de  nuit  à  ce  * 
canal  ,  il  faudrait  y  prendre  garde  ,  et  sur-tout 
avec  un  vent  forcé  :  à  sud-est  de  Tisle  Safrania* 
et  à  sud  sud-est  de  Stampalie  ,  cette  îsle  n'a  point 
de  port,  elle  a  quatre  à  cinq  idiots  du  côté  da 
sud  i  auxquels  il  faut  prendre  gardé ,  si  on  y  pas-, 
sait  de  nuit  du  côté  du  nord. 

Mouillage  à  VlsU  Cozo. 

Pour  remarque  devant  le  Cazo  ,  il  y  a  trpîf 
isies  qui  font  le  mouillage;  Vous  pouvez  passer 
du  passage  de  Test  et  de  celui  de  Touest  des 
trois  isles;  vous  pouvez  passer  entre  la  première 
du  côté  de  l'est  et  la  seconde  isle  ;  il  ne  faut 
pas  ranger  la  gauche ,  parce  q{i*il  y  a  un  banc 
de  sable  qui  avance  deux  cables  au  large  de  Im 
pointe  de  liste  ;  vous  pouvez  passer  au  milieu 
'des  deux,  ou  bien  plutôt  à. la  droite,  où  il  ny 
a  rien  à  craindre  :  quand  vous  aurez  passé  1<^ 
îsles  ,  vous  commencerez  à  vous  ranger  ,  et  vien- 
drez mouiller  au  milieu  de  Tisle  basse ,  la  plus 
à  Test,  elle  vous  restera  au  nord-nord-ouest  ,.à 
dçmi-lieue  de  ladite  isle,  veus  serez  par  les  dou« 
2e  brasses ,  fond  de  sable  fin. 

Le  cap  de  lest  du  Cazo  vous  restera  àj'est- 

4}uart-sud-est ,  et  le  cap  de  1  ouest  au  sud^ouest; 

,  .yous  Toyez  la  viUe  à  un  quart-de-lieue  de  la  ma^ 
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rine  ;  ledit  banc  est  plus  proche  de  Scarpantd 
que  du  Cazo,  étant  sur  la  pointe  de  ScarpantCi 
vîs-à-vis  le  Cazo,  il  vous  reste  au  nord-ouest- 
quart-nord  >  à  un  quart  de  lieue  loin  ;  vous  le 
voyez  briser ,  pour  peu  de  mer  qu'il  y  ait» 

L'isle  du  Cazo  ,  est  proche  Scarpante  ;  il  y 
a  de  Tune  à*  l'autre  ,  deux  ou  trois  milles  ;  au 
milieu  d'elles  >  est  une  sèche  à  demi-canal  >  à 
laquelle  il  faut  prendre  garde  :  si  vous  passez 
par  le  canal ,  et  que  vous  vouliez  entrer  au  port 
du  Cazo  ,  faites  route  droit  pour  la  plus  haute 
terre  ;  et  un  peu  plus  à  l'ouest  que  le  milieu» 
en  approchant,  vous  trouverez  une  isle  sembla* 
ble  à  celle  de  devant  la  Ciotat ,  et  passerez  à 
Fouest  de  ladite  isle ,  en  la  rangeant  à  tribord; 
du  côté  de  bas*bord  vous  aurez  une  isle  longue 
et  basse  ,  qui  vous  fait  le  port;  étant  entre, 
vous  courez  à  Test ,  pour  vous  mettre  à  labri 
de  ladite  isle  basse  ,  à  dix ,  douze  et  dix  •  sept 
brasses ,  et  moins ,  si  vous  voulez. 

Si  vous  étiez  forcé  par  les  vents  d*ouest,  étant 
dehors  la  Candie ,  et  que  vous  vinsiez  relâcher 
au  port  du  Cazo  ,  alors  vous  passeriez  par  le  ca- 
nal ou  TembouÈbure  qui  regarde  à  Touest  :  en 
rangeant  Tisle  Cazo  ,  il  y  a  une  pointe  basse 
qui  est  au  nord-est  «  où  il  n'y  a  rien  à  craindre; 
vous  laisserez  tout  à  tribord,  et  verrez  Tisle  et 
les  islots  mentionnés  ci-dëssus,  que  vous  laisse* 
rez  à  bas  bord,  et  courrez  à  Test-nord-est,  der- 
rière risle  longue  ,  où  vous  serez,  par  le  fond 
susdit  :  le  passage  entre  Scarpante  et  le  Cazo , 
court  sud-est  et  nord-ouest  ;  il  faut  prendre  gar* 
de  qu'au  milieu  de  ce  canal ,  il  y  a  un  banc 
4e  pierre  ,  qui  contient  la  longueur  d'une  cha- 
loupe; vous  le  voyez  briser,  car  il  flotte;  vous 
pouvez  l'approcher  de  si  près  que  vous  vQudreiie; 

il 
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Il  est  Det  par-tout ,  îl  ne  faut'  craindre  que:  ç^ 
que  vous  voyez  ,  et  vous  pouvez  ranger  la,  droitj^ 
ou  la  gauche  de  si  près  que  vous  voulez."  .  /.,/  ; 
En  venant  du  coté  du  nord,  on  découvre  iinjâ 
grande  isle  haute  ,  qui  est  Tisle  du  Cazo  i  on 
gouverne  par  son  milieu  ,  jusqu'à  voir  iie  petî* 
tes  isles  qui  y  sont  à  demi-lieue  au  nor4;.;c^ 
sont  ces  isles  qui  forment  le  port  ':  pouf  y.  ènj  - 
trer ,  ceux  qui  viennent  du  côté  du  nord  ,  u 
jFaut  qu'ils  gouvernent  i.p^r  Je  miHé^  dfti^ites  is- 
les ,  en  rangeant  la  grande  en  entrant ,  qui  est 
du  côté  de  Touest,  et  laissant*^  à  4a  gâuche^cètle 
de  Test,  parcîe  qu'entre  ces  <leux,  est  .un;pe.tît 
islot  qui  fait  une  pointe  basse,  à  laquelle  [il  rfaut 
prendre  garde. ,  on  vient  ftiôutUer  en.  se  mât 
surant  de  mettre  Tamarre  sur  Tisle  la  pluis  est| 
où  il  y  a  des  endroits  faits  exprès  poui?  y  amar* 
xcr;  ce.  lieu  est  bon  pour,  les  vents  du  nord;  le 
fond  est  de  huit  à  dix  brasses;  les  vaisseaux  da 
guerre  y  mouillent  au  milieu  ;  il  :y  a  vingt  bras* 
ses  ;  mais  avec  les  vents  de  sud^est  et  ès^sud<» 
est,  ]e$  ancres  chassent',  parce  qu'il  y  tombe 
de  grandes  éUzées  de  la  haute  ;nu>ntagne' du 
Cazo  ;  il  faut  pour  cela  ,  iaire  èmpénéler  ;les 
incrQ$  ;  ^i.pn.;  venait  à.  passera  avec  un  vent  au 
nord  forcé  ,  .et  quon  vomIuh  aller,  mouiller  à  ce 
port,  il  faucbrat  laisser  tomes  les  Jslea  à  la  droit^i 
on  peut  ranger  les  islots  qu'il  y  ai ,  et  >enît 
mouiller  ,  comme  j  ai  dit  ci-digsjs»^  -:  si  l'on  vout» 
Jait  entrer  ou  sortir  du  côté  de  llpuesk,  il  favdtait 
prendre  garde  à  une  sèche  qui  est  au  nord:dtt 
Cazo ,  mais  plus  proche  des  islots  que  du  Gaiso  ; 
.pour  peu  de 'mer  d'ouest  qu'il,  y  «ait ,  on 4a  voit 
bri^r;  otn  laissieJes  islots  à  la  gauche  en  eu* 
trantj  et  Ton  vient  mouillet,  comme  j'ai  dit  ci- 
devant  ;  À  en^Yenait  à.  passer  .entre  Scarpantii 
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fet  le  (Sazo ,  il  Ifaudrait  se  tenir  du  côte  du  dernier,    » 
parce  que  dans  ce  canal  est  une  sèche  où  il  n^ 
a  que  quatre  pieds  d*eau  dessus  ;  eUe  est  plus 

{*  brèche  de  Scarpante  que  du  Cazo  ;  elle  est  sous 
e  cap  PrementerYf  c'est  un  cap  plat  dessus  :  le 
èap  du  sud  du  Cazo  et  le  cap  Pernîse  de  Scar-  . 
pinte' ^  te  regardent  est-sud-est  et  ouestnord- 
dixési.   ^ 

'  'Mouillage  sur  Vlsle  Scarpante. 

'  'Le  ^mouillage  de  Scarpante  ,  est  du  côté  de 
Pésr;  vous  mettrez  une  petite  isle  ,  qui  est  au 
fond ^ de  la  rade  ^  au  nord;  et  si  vtHis  donnez 
ttiie  marre  sur  l'isïe  ,  vous  serez  par  lés  vingt- 
cinq  brasses  »  fond  de  sable  vaseux  ;  vous  ne  pou- 
vez pas  mouiller  en-dehors  de  Tisle  »  car  il  y  a 
trop*  de  fond  ;  à  un  cable  de  la  plage  ,  il  y  â 
quinze  brasses  ;  vous  pouvez  tnouiller  avec  de 
|>etits  bâtimens  en-dedans  des  isles«  il  y  a  cinq 
à  six  brasses  de  fand  ;  étant  mouilles  dehors  de  ^ 
l'isle,  le  cap  du  nord  de  rentrée  vous  restera 
flù  nord^nord  est ,  et  celui  du  sud  au  sud^quart^ 
Bfid-est;  le  village  ^st  à  demilijeue  de  la  marr- 
lie  ^  il  y  a  des  bastides  et  des  ^jardins,  il  y  a 
attssi  une  rivière -où  Von  peut  faire  de  l'eau;  du 
c?6r^  idu  iKJrd  de  Scarpante,  est  une  isle  appe- 
lée "SdârpantoQ  i  il  7  a  passage  entre  ces  deut 
illes  pour  des  bateaux;  de  Scarpante  à  liste  Stra- 
lâde,  il  y  a  quatre  Iteues,  est-sud-est  et  ouest- 
nbrd-ouest. 

Le  cap  du  sud  de  Scarpantç  s'appelle  le  cap 
Pernîse '/et' se  régariie  avec  le  cap  du  sud  da 
Oazo  y  est-suden  et  ouest-nord-ouest ,  à  deux 
lieues  de 'distance;  le  cap  Pernise  est  baS)  naii 
iiput  le  reste  de  riiles^nt  de  bauiM  ttoâtit;iies{ 
11 
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^  du  côté  de  l'est  du  cap  on  peut  mouiller,  par 

*  lès  vingt  à  trente  braises  y  à  Tabri  dés  vents  du 

ziord-ouest,  nord  et  ôufest-nord-ouest ,  mais 41  faut 

S  rendre  garde  ,  comme  Pon  mouille  au  •  devaxit 
'une  grotte  qu'il  yak  cette  côté,  en  la  met-^ 
tant  au  nord-ouest-quart-^ouest  et  à  l 'ouest^nord-* 
ouest ,  on  sera  par  les  vîngt^deux  brasseis  ^  boti' 
fond  de  coquillage  fin,  et  le  cap  Pemise  vouSi 
restera  ail  sud-ouest-quart-ouest ,  ,1a  pointé  basse 
du  cap  Pernisé  restera  au  norà-quart-it^rd-est'^' 
le  cap  Derne  nord- est-quart-nord  V  dist^înt  un 
-  tiers  de  lieue  de  terre;  ces  lieux  sontèdns^  mais 
dans  Tété  i  parce  qu'on  est  découvert  d^  vènis 
^  dû  large  ;  du  côté  du  nfèrd  du  ca^  Fertiise ,  éit 
lé  cap  Anderne ,  qui  est  èeiûi  qui  aVance  le  plus 
à  l'est;  du  côté  du  norddudit,  est  un  port  qui 
porte  le  même  nom;  il  y  a  deûï  petits  islofs 
au  fond  dycjit  port,  entre  lesquels  on  peut  mouil- 
ler et  mettre  l'amarre  sur  fun  et  sur  l'autre; 
au  nord  desdits  islpts  ,  est  une  grande  plage» 
c'est  la' rade  où  Von  tnouîTle,  par  les  quinze  à 
trente  brasses  ,  bon  fond,  mais  Test -sud -est  V 
donne  a  plein,  et  en' est  le  traversiér  :  entre 
le  Cap  Arideriie  "e^tlé^çap  Pernîsè,  .îly  a  un 
endroit  où  les  petîtis  bâtîniehs  peuvent  inoùîller; 
il  y  a  aussi  une  sèche  au  nord  cju  cap  Tèrnise 
qui  va  vi  cable  au  lâàrgé  vers  l'est  riord-ést ,  eu 
passant 'près  dé  terfè',^?!  "faut  y  prendre  garde; 
le  foiid,  dans  ce  lieu,  est  de  quinze  à  vingt 
brassesr,  mais  on  y  est  découvert  des  vents  dei 
nord-est  et  est-nord-'èst  :  au  nord  dé  ce' lieu  » 
est  un  wtit  îslot  roûge  et  proche  4"^  terre  do 
Scarpante'ï  si  rônâvaït  besoin  d'eau  ,  à  terre 
dndtt  islot ,  sur  Çcarfiiante ,  l'eau  coule  a  la .  ttier  ; 
et  si  on  avait  besoin  de  provisions,  lé  petit  vil- 
lage n'est  pas  éloigné  de  là  ,  et  l'on  y  trouvai. 

lia 

Digitized  by  LjOOQ iC 


.5ôp  PORTULAN  DB  LA  MÏR 

le  nécessaire:  :  au  nQrd.d^  Scaq>antè  )   e^t  Ti^ 
Scdrpautoa  ,   éloîgaëe  dun  coup  de  fusil  l'un/ 
•de  V^u^r^;.  on  ne  peut  p^ser  à  ce  :canal  qu'a- 
vec des.  bateaux,   n'y  ayant  que  quatre  à  cinq 
pieds  d'eau  :  Tisle  de;Scarpanton  est  aussi  haute 
que  Scarpante  »  tellement  que  ce  ne  senil^le  être 
qu'une  îsle  :  au  noid.  de  Scarpante  f  Qst  un  port 
appelé  Trilonal  ;  au-deva«t  de  ce  poft ,  est  un 
'ëcueil  qu'on  nomme  Plenito   :   quand  on.  aura 
, passé  le  cap  du  nordK>i|e5t  de  Scarpanie  ^  a^ 
,pelé  Boflandiie ,  on  verra  ledit  islot  «  ^u'^n  lais- 
^sera  k  1a.  |;auche  en  entrant,  et  on  entrera  dans 
Jiedit  p^rt  sans  rien  craindre  ;  il  est  .net  par- 
tout,  mars;  il  n'est  bon-  que  pour  de  petits  bâ- 
,ti|ne£(s  :,  hors  Je)Ca^  Bonafidrie  ^  il  y  a  deux  is- 
:iots  i  nommés  Zor^ides  ,*  enrdedans  desquels  oa 
;peuit  mouUler,.  et  sortir  avec  tout  ^enu 

?    ,  \  \M(juillage  sur  VJsle  de  BÂSdes. 

.^Le  port  dô  Rhâdes  est  du  côté  du  nord  est, 
.5e,  regardai.,  avec  les  sept  Cavis  est-quart-nord- 
.^st  et.ouèst-quart-sudrQue;st;  vous  pouvçz  rUiouil- 
^jic^r.devanit  la  ville  en. été  »  ^mais  on  y  est  dë- 
.çpiiveh.^aV^udest;  c'est  pourquoi  en,  hiver  les 
'petite  jbâtiqiens  entrent  dans  le  port.;  il  y  pejit 
.f est^r.  dix,  bâdmens  ;  les.  gros  vaisseaux. n'y.  peu- 
vent pas  entrer  et  den^urentà  la  rade,  etsoiit 
Impunies  par  les  trente  tirasses ,  fond  de.  vase  ; 
^xàu  côté.du.pord,  il  favit;  grencfre  gar4e  à^ï*^ 
cjhe,  qj^  ,^t  |à  la  droit^  .eii  entrant  ,vers,le  fa- 
[ï^ar,  ,qpi,j^ii:  la  ^pouphe  dLe^4a,/tkrse|,.  ojujon.iî? 
.caçcnjBr,  ptapr^  jicowyQrt  4et.;qut^ven^f  ,on  al- 
riu^ie,  je  spjr .  Iç  fanal ,  cjt  on.  ï»ye .  sept  piastres 
.  Ç^  fleviié  poiur  tout  4roi|t  ;  .ladite,  sèche  eft  aa 
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nord  àé  l'entrée' de  la  dàrse,  a  trois  Câbles  de' 

Mouillage  du  c&tè  dû  sud  dfi  làdSe  Isle , 
à  la  Forteresse  de  Linde. 

Pour  reconnaissance ,  vous  verrez  là  forteresse' 
de  Linde  ,  qne  vous  laisserez  à  la  gàtiché  ,'  etf 
mouillerez  quand  elle  vous  restera  au  sud  y  jât' 
les  huit  brasses,  fond  de  matte  ;  yàih^^fj^èi^'z^ 
à  couvert  de.  tout  vent;  devant  ledit'pdrt  i  nord* 
et  sud  avec  lui ,  il  y  a  une  sèch0  à  aeu±  lieùës 
au  large ,  que  Ton  voit  briser  ;  il  fa'^t'y  î  ^^^\ 
dre  garde,  et'sur-tout  de  nuit  tiI  va  fine  fon*' 
tâine  k  la  marine,  où  Foix  peut  faite 'de  fe^ui»*"  *  * 

Mouillage  de  Vlste'de  Simîat.^^'    P 

Vous  mouillerez  du  c6îé  dû'  golfe ,  à  ùhé^llene^ 
de  Tisle,  et  vous  serez  par  les  trente  à'-virigt 
brasses  2  le  village  est  du  coté. de  Test,  4  IflP 
quart  de  lieue  de  la  marine  c  ':de  Simmafii '(a^^ 
du  sud  de  Rhodes,  il  y  a  six  fieues^  est-sud^ 
est  et'Ouest-^nbrd-ouedt.  :  .  :,     •       '    * 

'  Cette  islé  fait  deun  pcMs  v  Tu^^d)»  câté  dir 
nord  ,  et  Tautre  du»  suâ  ;  •  eeluî  du  nofd  est  \er 
\  meilleur  :  au-devant  d*icelui'*et^  un  iélot  qu<)n' 
nomme  risie  de  Frion  ':  si'rdii  venait  du  cap^ 
Volne  ,  'poiur  passer"  au  canal  "de  Simîa-  et-  de- 
terre-ferme ,  et  qu  on  fut  obligé  de  mbuiller  •» 
Simia ,  alors  il  faut  laisser  cet  Tslot  haut  qui  est 
devant  Centrée  à  la  droite,  et  passer;  elle  est 
fort  large,  et  on  y  peut  louvoyer  librement: 
K>rsqu  on  seri'  dedans ,  on  peut  mouiller  dans  lé 
golfe,  par  les  vingt  à  trente  -  bra^sses ,  bori  fond 
^et  bonne  tenue  :  au  nord*  ouest  de  ll^lot  hauti 

li  3 
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est  uBlfr'a^tre  entrée,  où  il  y  a  trois  petits  is- 

lots  )  et  Ion  mouille  avec  les  petits  bâtimens. 

'.    •  A&uiUage  ^sur  Vlsle  de  Carùhy. 

Pour  remarque  ,  vous  voyez  une  îsle  devant 
laquelle  vous  pouvez  passer  ,  de  quel  côté  que 
vous  voudrez  :  quand  vous  aurez  dépassé  Tisle^ 
vou^  mouillerez  de  manière  que  ladite  isle ,  qui 
est  devant  l'entrée  du  port,  vous  reste  au  sud- 
est 9. et  ,1e  village  à  Pouest  :  vous  la  voyez  sur 
line  montagne  à  une  lieue  de  la  marine,  et  vous 
serez  par  Ie$  vin^t  brasses  >  fond  de  vase  :  de 
Carchy,  à  1,'isle  Limonia,  il  y  a  deux  lîeues,  est 
et  ouest  Tdu  côté  du  sud  de  Limonia  ,  il  y  a 
quatre  isles ,  où  vous  pouvez  mouiller ,  par  les 
quinze  à  vingt-cinq  brasses,  fond  de  Vase  :  de 
risie  Limonia  à  l'isle  Simia,  il  y  a  quatre  lieues, 
iiord^nord-est  et  sud;Sud- ouest. 

CettQ:  isle  fait,  une  anse  du  côté  du  sud-est, 
au:dQyag:it  de  laquelle  est  un  islot  h^ut  ,qyi  forme 
le  port^de  Carchy^  et  qui  le  rçnd  bon  :  ledit 
islot  forme  deux  entrées ,  Vuwe  du  côté  du  nord} 
et  Tautre  du  côté  du  sud  ;,  celle  du  côté  du  sud, 
est  assez  grande  et  h^x^  i*  mais  celle  du  nord, 
çsn:  plus  ^petite  ;  içt  à  celle  du  sud ,  près  de  Car* 
chy,  est  un  pet^t  islot  t0i)t  roc;  on  peut. passer 
entré  lui  et  Carçhy  ;  le  :fond  est  de  quatre  bras- 
ses ;  mais  c'est  un  passage  pour  de  petits  bâti« 
mens  :  l'on  mouille  à  Carchy  au  milieu  entre 
cet  islot,  le  plus  haut,  restera  à  :  lest ,  et  Ion 
met  Tamarre  sur  la  pointe  du  sud  du  port;  le 
fond  est  de  dix-huit  à  vingt  brasses  ;  mais  si  le 
sud-est  vient  à  prendre ,  on  vient.  4*^ns  le  port; 
le  fond  est  de  douze  à  quinze  bras^s ,  et  l'on 
ïnet  ramatre  ou  da  nord  ou  dti  sud  :  dans  le 
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fond  du  pon  il  y  a  iln  puits  pour  f^re  4ç  Vç^ij 
qui  n'est  qu'à'  deux  pas  de  la  marine  :.  lé  yiiiagQ 
est  au  haut  de  la  montagne ,  et  au-dessjusjeist  le 
château  ,  qui  parait ,  et  qui  était  ançiënnemèni 
la  prison  des  Chevaliers  de  Rhodes  :  en  passant 
du/côté  du  sud  ,  pour  aller  à  ce  port>  on  le  lais* 
se  au  côté,  de  louest ,  jusqiu'à  voir  lei  islots  que 
l'ai  dit  ci-dessus ,  et  on  se  règle  comme  je  yîen^ 
de  dire  ;  entre  Carchy  et  Khôdes,  il  y  a  plu- 
sieurs islots  y  çntre  lesquels  on  peut  passer  sans^ 
rien  craindre  ,  ils  sont  fort  nets  ;  entr'autres  »  ^ 
y  en  a  un. ,  appelé  Limonîa  >  qui  fait  un  por^ 
du  côté  du  sud  :  on  y  est  à  couvert  de  tout 
vent  et  de  mer  ;  mais  il  n'est  bon  que  pour  de^ 
petits  bâtimens  :  de  Limonîa  à  Khôdes  >  il  y  9 
une  lieue  du  plus  proche  térrein. 

Mouillage  de  Vlsle  Piscopy  9  du  côté  du 
nord. 

Pour  remarqué  ,  vous  yerreaç  une  îsle  que  yous^ 
laisserez  à  la  droite  y  et  viendrez  mouiller  au  port 
Tramontane  :  Tisle  vous  restera  au  noird  >  et  vous; 
serez  par  les  trente  brasses ,  fond  de  vase  :  vous^ 
donnerez  une  amarre  au  nord  »  et  l'ancre  sera 
au  sud  :  il  y.  peut  rester  cipq  vaisseaux^ 

Idem ,  du  côté  du  nord^esU  \ 

•  Il  y  a  une  rade  appelée  Porte-Levautou;  vous 
mouillerez  à  un  quart  de  lieue  de  Visle  ;'  yous 
verrez  le  village  à  une  lieue  de  1^  marine,  et 
le  mettrez  au  sud-ouest  ;  vous  serez  inbuillé  par 
les  trente  brasses,  fond  de  vase  :  si  vous  vou- 
lez approcher  de  terre-ferme  ,  vous  serez  parles 
vingt  brasses  >  même  fond  ,1  trois  cables  loin 
.  I  i  4 
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de  terre  :  de  Pîscopy  à  Carchy  ,  il  y  a  une 
lieue  et  demie,  se  regardant  sud-est  et  nord- 
ouest*  :  la  pointe  du  côté  de  l'ouest  dudit  port 
Piscopy  9  est  un  écueil  faisant  deux  monts ,  et 
presque  attachés  avec  la  grande  isle ,  et  restant, 
quand  on  est  mouillé ,  au  nprd  :  on  vient  niouil* 
ier  du  côté  du  sud-est  du  port ,  à  un  cable  et 
demi  ou  deux  éloigné  de  terre ,  par  les  dix-huit 
brasses  d*eau ,  et  on  met  une  amarre  à  terre  > 
près  d'un  petit  iquarré  de  muraille  qui  est  à  la 
marine,  y  ayant  des  norails  faits  exprès  ;  au  nord- 
est  de  ladite  muraille  et  au  sud-ouest  aussi,  le 
fond  vient  beaucoup  en  montant,  mais  fort  bon; 
le  traversier  est  le  nord- nord- est ,  mais  il  ny 
donné  pas  beaucoup  de  mer ,  venant  de  la  côte 
du  cap  Creou. 

Cette  îsle  est  fort  longue  et  fort  haute  ;  le 
port  est  du  coté. du  nord,  même  au  cap  de  l'est: 
teux  qui  voueront  entrer  dans  ce  port ,  il  faut 
qu'ils  gouvernent  sur  ledit  cap,  jusques  proche 
terre ,  et  on  verra  sous  la  haute  montagne  une 
plage  qui  est  tout  proclie  le  port  ;  et  aussitôt 
qu'on  raurk  passée ,  on  verra  aussi  au  cap  de 
Touest  du  port,  un  îslot  qui  est  un  peu,  rouge, 
lequel  il  faut  laisser  à  la  droite ,  s  éloigner  du 
cap  de  Test  du  port ,  y  ayant  une>  sèche  à  fleur 
d'eau  ,  qui  vient  dehors  à  un  tiers  de  cable; 
«t  quand  on  sera  en-dedans  ,  on  peut  mouiller 
par-toij^ ,  par  les  douze  à  quinze  brasses ,  et  pro- 
che la  plage  :  le  traversier  est  le  nord  et  le. 
nord  ^  est  ;  mais  ils  ne  font  pas  fg^rand  mal  : 
on  se  met  en-dedans  de  l'Eglise ,  qui  est  du.  cô- 
té de  Test;  et  en  mettant  l'amarre  à  terre,  ou 
est  à  couvert  de  tout  vent« 
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'Mouillage  des  Isles  Nissero  et  Galy. 

Nîssero  n'a  point  de  bon  port,  maïs  du  côté' 
du  nord ,  est  une  plaine  aii-devant  des  vignes  « 
par  le  travers  '  du  village  ,  qui  est  au  Haut  de  la 
montagne  ,.  où  l'on  mouille  par  les  vingt  à  ving* 
cint]  brasses  ,  bon  fond  et  bonne  tenue  ;  mais 
avec  les  vents  du  nord  et  nord- ouest ,  on  vient* 
au  cap  du  sud-est,  au-dessous  du  petit  village 
qui  est  au  haut  de  la  montagne  ,  aii-devant  d*u- 
ne  plage  ;  on  mouille  par  lès  vingt  à  vingt-deux 
brasses  ,  fond  de  coquillage  fin  ;  mais  on  esk  dé- 
couvert des  vents  du  latge  :  du  côté  du  nord- 
ouest  de  Nissero,  sont  deux  où  trois  petits  is-, 
lots  ;  le  plus  nçrd-ouest ,  est  Je  plus  haut  ;  il  est' 
blanç  ,  et  s'appelle  Tisle  de  Galy  ;  cette  jsle  a 
lin  port  du  côté  du  sud  ,  et  pour  y  aller  aVçc 
les  vents  du  nord-nord-ouest  ,  on  range  bien  , 
Stanchp  jusqu'à  ce  que  le  cap  de  Test  de  ladite 
îsle  vous  reste  au  sud,  et  alors  on  y  gouverna 
dessus,  on  range  le  cap  de  Test,  et  on  vient 
mouiller  du  côté  du  sud  de  ladite  isle ,  par  les 
huit,  dix  à  douze  brasses,  bon  fond;  les  vents 
de  Test-sud-est  et  sud  sud-est  en  sont,  les  traver- 
sfers  :  le  cap  de  1  ouest  de  ladite  îsle,  est  une 
, pointe  qui  avance  beaucoup  en  mer,  mais  celui 
de  Test  est  net  :  à  Test  de  Galy ,  est  un'  islot 
rond ,  et  un  peu  de  sèche  du  côté  de  l'est  >  il 
faut  y  prendre  garde  en  louvoyant  :  si  on  ve- 
nait à  passer  entre  Nîssero  et  les  îslots  ,  il  faut 
prendre  garde  à. une  sèche  qu'il  y  a  en  ce  ca- 
nal ;  et  pour  l'éviter,  il  faut  bien  ranger  ou  Nîs- 
sero pu  les  islots  :  à  l'ouest  de  Nissero ,  est  un 
petit  islot,  appelé  Tisle  de  la  Madona  ;  il  n*a 
point  de  port  ,  çt  on   peut  îè    ranger  ,  étant 
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fort  net;  mais  il  est  bas,  de  sorte  quen  passant 
de  nuit  avec  ua  vent  forcé  de  sud*est  et  sud* 
il  faut  y  prendre  garde ,  car  on  pourrait  1  abor^ 
der  sans  le  voir. 

Mouillage  de  VIsU  Stancho. 

La  ville  de  Stancho  est  du  côté  de  Test  de 
Hsle  ;  ia  rade  n'est  pas  difficile  à  trouver  ,  puis- 
qu'on mouille  même  devant  la  ville  et  devant 
lè  château  :  du  côté  du  nord  de  ta  ville  est  une 
pointe  basse  ,  sur.  laquelle  il  y  a  des  moulius  à 
vent  ;  en  venant  du  côté  du  nord  ou  de  l'ouest , 
pour  aller  à  ladite  rade  ,  il  faut  s'en  éloigner  > 
parce  qu'elle  tire  beaucoup  en -dehors  ;  si  par 
cas  ,  de  nuit  ,  on  se  trouvait  au  cap  du  nord 
de  risle  du  Bassa ,  et  qu'on  voulut  aller  à  Stan- 
cho ,  on  peut  gouverner  à  Test  et  est-quart-sud* 
^st ,  e\  Ton  monte  ladite  pointe  et  le  bas-fond 
qu'elle  fait  ;  et  Tayant  passée  ,  Ton  vient  mouil- 
ler devant  la  ville,  par  les  dix,  douze  à  quinze 
brasses  ,  bon  fond  ;  l'est-sud-est  et  le  sud-est  > 
en  sont  les  traversiers  :  les  vaisseaux  de  guerre 
y  mouillent  par  les  vingt-deux  brasses ,  fond  de 
vase  ,  en  mettant  le  cap  Petra  au  nord- nord-ouest» 
la  pointe  basse  où  sont  les  moulins ,  au  nord- 
ouest- quart  ouest ,  la  ville  à  Touest-quart-nord- 
ouest  y  la  pointe  basse  de  l'est  du,  mouillage  au 
sud  est  quart- est  y  et  Boudron  au  liord-est. 

Mouillage  de  Vhle  du  Bassa  ou  Caprà. 

Entre  Calmino  et  Stancho ,  sont  deux  isles , 
qu'on  nomme  isles  du  Bassa'  et  Capra  ;  la  plus 
grande  ,  est  celle  de  Test  :  entre  ces  deux  is- 
les 9  ou  peut  mouiller  pour  tout  vent  i  le  foad 
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est   de   dix  à  douze,  brasses  :  ^i  îpa  vieiat  du 
côté  du  nord  pour  aller  à  ce  luppUlage ,  il  (wt 
se  tenir  du  côté  de  la  grande  i;le  »   pareil  que. 
celle  de  Pouest  fait  une  pointe   qui  tire  beau*, 
coup  au  nord;  c'est  pour  cél^  qu'il  f^ut  se  te- 
nir au  milieu  du  passage ,  ou  bien  ranger  çeUe 
de  lest,   comme  j^  viens  de  dire  :    étant  une 
'fois  en-dedans,  on  peut  mouiller  par^tuujt  où  I*on 
voudra  ;  au  sud  desdites,  on  peut  mouiller,  pour 
être  à  l'abri  des  vents  du  nord  ;  le  fon(l  est  de . 
douze  à  quinze  brasses  ;  l'entrée  du  sud  est  plus 
large  que  celle  du  nord ,  et  par  conséquent  plus 
commode  pour  entrer  et  sottir;   il  .faut  prendre 
garde  que;  si  vous  veniez  à  passer  ou  Iduyoy^r 
entre  Tisle  de  Stancho  et  les  isles  du  Bassa  ou 
Capra  ,  il  y  a  une  sèche  ,  à  deux  cables  au  .lar- 
ge desdites  $  de  la  longueur  d'un  vaisseau;  se 
regardant  nord  et  sud. 

Mouillage  de  Vide  de  Calmino. 

Cette  îsle  a  deux  ports;  le  meilleur,  est  celui 
de  l'ouest,  qui  est  un  peu  au  nord  du  cap  du 
sud-ouest  de  ladite  isle  :  au-devant  du  port ,  est 
un  islot  aussi  haut  que  Calmino ,  lequel  £orme 
ce  port  :  on  peut  entrer  et  sortir  tant  du  côté 
du  nord ,  qu<(  de  celui  du  sud  ;  cet  islot  est  en 
forme  de  pain  de  sucre  :   lorsqu'on  est  devant 
ledit  islot ,  on  voit  le  port ,  et  l'on  va  mouiller 
devant  une  Eglise  qui  est  à  la  marine ,.  dû.côrà, 
/  du  nord;  le  fond  est  de  douze  à  quinze  brassas „ 
bonne  tenue  ;  eri  entrant  dans  ce  port,  etpasr 
sant  au  sud  de  Kslot ,   si ,  par  hasard ,  le  vent 
venait  à  vous  manquer  ,  et  que  vous  fussiez  obli* 
gé  de  mouiller  entre  ledit  islot  et  la  pointe  Jbas* 
5e  de  Calmino ,  il  faut  observer  qu'il  y  a  au  mx- 
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Iteit  un  banc  de  roâhe  où  il  11*7  a  que  sept  bras* 
tes  d*eau  dessus ,  et  où  vous  pouvez  laisser  Tan- 
cre  ;  mais  une  fob  qu'on  est  en-dedans  ,  en  y 
est  bien) ,  à  couvert  de  tout  vent  :  au  cap  du  sud- 
ouest  de  Calmino ,  sont  deux  islots  qui  sont  fort 
itets ;  Ion  peut  passer  entr'eux  ,  sans  rien  .crain- 
dre :  au  sud  de  ladite  isle ,  devant  le  village  qui 
est  au  haut  de  la  montagne  ,  est  un  port  ;  on 
y  peut  mouiller  avec  les  vents  du  nord  ;  le  fond 
est  de  vingt  -  cinq  à  quarante  brasses  ;  mais  le 
traversier  est  le  vent  du  sud  ,  qui  est  trop  à 
craindre. 

Mouillage  de  VUle  de  Neros  ,  du  côté  du 

nord. 

Pour  remarque  dudit  mouillage  ,  appelé  port 
St.  Bibou ,  vous  trouverez  trois  isles ,  vous  pou- 
vez passer  de  tout  côté  ;  les  ayant  passées» 
vous  viendrez  mouiller  de  manière  quelles 
vous  couvriront  xie  toi^  vents  ,  et  vous  serez  par 
les  quatorze  brasses  >  fond  de  vase  :  le  village 
Cft  à  demi4ieue  dé  la  marine.;  vous  pouvez  rriet- 
tre  une  amarre  à  terre  »  il  y  a  des  puits  où  l'on 
peut  faire  de  Téau* 

Idem ,  du  cote  du  sud.   ' 

Pour  remarque ,  vous  voyez  une  petite  îste» 
que  vous  laissez  à  la  droite^  en  entrant  ;  vous 
voyez  ensuite  la  forteresse  à  l'entrée  ,  qui  est 
sur  une  éminence  ;  v6us  la  laisserez  à  la  gauche 
en  entrant;  et  étant  mouillé,  iî  vous  restera  au 
iud;  et  vous  serez  alors  par  les  quinze  brasses  >' 
fond  de  vase  ;  il  y  a  garnison  Turque  au  châ- 
teau :  de  Pisle  Leros  à  Tisle  Falmosà  >  il  j  a 
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trois  lieues,  nordesi  et.sud ouest.:  ,de  Vislc  V^U 
mosa  à  liste  Levate  ,  il  y  a  deux  lieues ,  su4* 
est-quart-est  et  nofd-ouest-quart-ouest,  :  du.cpt^ 
4u  sud,  il  y  a  plusieurs  petites  isles,  où  ilya 
des  mouillages  entr'elles  et  la  terre-ferme. 

De  Calmino  à  Leros ,  le  passage  est  fort  étroit;- 
il  £aut  être  bien  praticien  pour  passer  en  ce  lieu» 
encore  n'y  passe-t-on  qu'en  cas  de  besoin  ;  Pisle 
de  Faros  a  trois  ports  ;  Iq  meilleur ,  est  celui  du 
Bord;  au-devant  dudit  port,  est  un  grand  bloc 
qui  est  en  forme  de  demi- lune ,  et  qui  fait  deux 
passages 9  un  du  côté  du  nord-est,  et  Vautre  du 
coté  du  sud-ouest  ;  le  meilleur ,  est  celui  du  sud- 
ouest  :  si  on  vient  du  côté  du  sud  pour  entrer 
en  ce  port ,  il  faut  tirer  sur  le  cap  du  nord  dp^ 
llsle ,  jusqu'à  ce  qu'on  découvre  ledit  islot,.  et 
alprs  on  verra  l'entrée  dudit  port  ;  il  faut  laisser 
rislot  à  la  gauche  du  côté  de  lest  ;  lorsqu'on 
sera  en-dedans,  on  pourra  mouiller  oii  l'on  vou- 
dra, l'on  se  met  au-devant  de  la  plage  ,  pour 
être  à  couvert  de  tout  vent  :  du  côté  de  l'eft 
dé  rislot  dont  je  viens  de  parler,  sont  deu;;  o}i 
trois  petits  islots ,  au  milieu  desquels  est  une 
sèche  sur  laquelle  il  n'y  a  que  cinq  à  six  pieds 
d'eau  dessus;  ainsi  le  meilleur  passage,  est  de 
laisser  ledit  islot.du'  côté  de  Tes^^,  et  de,mpuil« 
1er  comme  je  viens  d^expliquer.. 

Mouillage  d^Archeo  et  de  Lipsa.      ~\ 

Aïcheo  et  Lipsa,  sont,  deux  i$les;  la  premiè- 
re est  du  côté  du  nord,  et  la  seconde  du  côté 
du  sud ,  qui  est  la  plus  haute  et  ivoire ,  par  les 
arbres  qu'il  y  a  dessus  :  quand  on  vient  du  côté 
du' nord,  c'est-à-dire,  des  fournies,  Ton  vdt  au 
siid-sud-«st  uue  i$lç  basse  »  qui  est  Tisle  d'À«c 
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cheo  ;  elle  est  la  jilus  nord  ;  Ton  gouverne  sur 
*  elle  du  côté  de  1  est ,  et  en  côtoyant  on  la  laisse 

du  côté  de  Test  ;  on  voit  plusieurs  islots  qu  on 
laisse  du  côté  de  Touest  :  les  petits  bâtimens 
mouillent  entre  lesdits  isjots  et  Archeo ,  par  les 
.  Vingt  et  vingt-cinq  brasses  ,  mettant  l'amaTre  à 
terre  sur  Archeo ,  dans  ce  ^ort  on  en  bien  sûr  : 
le  canal  court  sud-est  et  nord-ouest  ;  mais  la  mer 
de  nord -ouest  ne  fait  pas  grand  mal  :  Archeo 
fait  aussi  deux  calanques ,  oii  l'on  peut  entrer 
et  s'amarrer  en  quatre  y  si  l'on  veut  ;  le;  gros 
vaisseaux  peuvent  aller  mouiller'  au  sud  desdits 
îslots  ,  qui  sont  à  louest  d'Archeo  et  au  nord 
de  Lipsa  ;  cet  endroit  fait  une  rade,  dont  le  fond 
'est  de  quarante  à  trente  brasses  d'eau,  à  l'abri 
de  tdus  vents  :  si  Ton  passe  entre  Leros  et  Lip- 
sa ,  il  faut  prendre  garde  à  une  sèobe  qu'il  y  a 
à  ce  canal;  elle  brise  pour  peu  de  mer  qu'il  y 
ait ,  et  reste  au  sud-quart*sud-ouest  du  cap  du 
nord  de  Lipsa,  et  à  rouest-quart-nord- ouest  de 
Letos  ;  il  faut  y  donner  un  grand  tour  ,  c  est-à- 
dire  ,   qu'il  faut  ranger  ou  Leros  ou  Lipsa. 

Mouillage  à  Vlsle^St.  Jean  de  PatinoSi 

Le  mouillage  est  du  côté  du  sud  de  Tisle;  et 
pour  remarques  ,  v.ous  voyez  le  village  sur  une 
éminence  à  une  lieue  de  la  marine  ;  au-des- 
sus est  î;Eg1îse  de  St.  Jean ,  qui  est  murée  com- 
me une  «forteresse  ;  devant  la  yilje  il  y  a  «Jeux 
petites  isles ,  de  chaque  côté  desquelles  vous  pou- 
vez passer  ,  et  pouvez  venir  *  mouiller  devant 
^  le  village  i  qne  voris  mettrez  au  lïord- ouest,  pdt 

fes  vîn|t  trasses  :  si  vous  voulez  motriHer  plus 
iBhdedàtié  dte  là  rade,  v'otss  veirtrez  fes  magarfiis 
•^«cmt  àii  taalriAçr,  «  Vôw  y  tootaHItfrtisde- 
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vant  5  par  le  nnême  fond  que  ci-dessus ,   à  cou- 


magasins 

à  lisle  Leros,  il  y  a  quatre  lieues  »  sud- est  et 
nord-ouest. 

Cette  isle  n*est  pas  trop  haute ,   mais  elle  a 
beaucoup  de  nionts  du  côté  de  Touest;   elle  est 
blanche  et  coupée  comme  une  muraille  :  citi  câté 
du  nord ,  au-devant  de  la  ville  ,  est  une  plage 
et  une  plaine ,  qui  font  le  port  :  la  ville  est  sur 
le  plus  haut  mont  de  toute  l'isle  ;  de  quel  côté 
que  Von  vienne ,  on  la  voit  comme  un  pain  de 
sucre ,  avec  quatre  ou  cinq  moulins  à  vent  qu'il 
y  a  :  du  côté  de  l'est  de  l'isle,  il  y  a  trois  ou 
quatre  îslots  j  le  plus  grand,   est  celui  de  Test' 
de  risie  ;  lesdits  islots  ne  ,sont  pas   nets  ;   c^est 
pourquoi  il  ne  faut  pas  en  approcher  :  Ifisle  Pa- 
tines ,  du  côté  du  sud-est ,  fait  une  demi- lune  f 
et  à  rentrée  de  cette  demîlunei  sont  lés  islots 
susdits  :  par   le  milieu  de  liste  ,  droit  au  nord- 
ouest  du  grand  islot ,  est  le  port  de  Patines,  qui 
est  net  par-tout  ;  mais  qu^nd  pn  vient  du  côté 
dix  nord ,  il  faut  ranger  Tisle  Patines  ;  et  de  çé 
côté  on  peut  mouiller  partout,  par  les  quinife 
à  seize  brasses  d'eau ,  avec  le  vent  du  nord  :  au 
fond  du  port,  on  voit  des  magasins  à  la  marine, 
qui  vous  restent  à  la   gauche  ,  c'est-à-dire  ,  (ïu 
côté  de  Touest  »  quand  on  est  une  fois  mouillé.    '' 
,    A  envirori  un  «mille  au  sud  est  de  ce  {>ort,  est 
un  autre  port  ;  au  .milieu  des  deux ,  est  un  pe- 
tit islot  tout  proche  de  la  terre  de  Patines  ;  il 
^'est  pas  fort  haut>  et  il  est  en  forme  de  pata 
de  sucre  ;  vis-à-vis  ledit  islot ,  du  côté  de  Test» 
il  y  a  une  sèche,    éloignée  dudit  islot  à  ua  cii« 
1d^9td9inii  il  1»  kut  éloiguei:  ;  à  r9uesi;-noi4y 
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ouest  du  grand  islot ,  est  une  autre  sèche  ;  et 
de  Tune  à  Tautre ,  il  n'y  a  que  deux  cables  : 
ceux  qui  viendront  du  côté  du  sud ,  pour  entrer 
dans  ce  port  ,  doivent  passer  au  milieu  de  ces 
deux  sèches ,  et  ne  pas  se  hasarder  du  côtç  du 
grand  islot  ;  on  peut  voir  et  connaître  les  sè- 
ches par  la  ve]:dure  de  la.  mer ,  ayant  un  hom- 
me au  haut  du  niât  :  à  l'ouest  de  l'istot  ,  est 
un  autre  pprt  ,  duquel  on  voit  l'entrée,  en  pas- 
sant par  le  canal;  il  y  a  un  grand  jslot  devaiit, 
fait  en  former  de  pain  de  sucre  ,  qui  forme  le 
port;  il  est  plus  au  sud ,  et  c'est  là  le  port  où 
vont  les  corsaires  ;  on  n'y  court  aucun  risque  des 
sèches  ,  et  il  est  le  meilleur  de  tous  ceux  que 
je  viens  de  décirire. 

Pour  la'reconnaîssance  de  ce  port,  quand  ori  vient 
du  coté  du  sud  où  de  Pouest,  oh  tire  pour  le 
cap  du  sud  de  Patinos  ,  qui  est  un  petit  cap  escar« 

'pé  ;  mais  les  montagnes  sont  hautes;  et  derrière 
ledit  cap ,  est  Tisle  et  le  port  ;  il  faut  se  tenir  tou- 
jours au  milieu  du  passage,  et  Ion  mouille  en- 
tre Tislot  et  la  terre  de  Patinos,  par  les  dix- 
ïiuit  à  vingt  brasses,  bon  fond;  on  s  y  affout* 
che  est  et  ouest,  et  l'on  peut  aussi  rester  ^ans 
ancres  à  la  mer,  mettant  amarre  sur  lislot  et. 
sur  Patiiîos;  on  est  bien  dans  ce  port,  à  l'abri  du 
veut  et  de  la  mer ,  quoiqu'il  y  tombe  de  grau* 
des  risées.  J'ai  relevé  une  sèche  dudit  port  ;  la 
pointe  de  Pisïe'  au  nord  du  mouillage  ,  par  le 

^. cap  Je  plus  sud  de  Lipsa  ,  est  et  ouest,  je  Taî 
yiié  briser,  et  au  sud  de  lislot  le  plus  au  sud- 

i  est ,  à  environ  un  mille;  ceftè  isie  est  fort  haute 
et  pointue  ;  dudit  mouillage ,  ledit,  islot  reste  à 
Teit- nord-est  :  du  grand  islbt ,  du  côté  du  sud- 

'ie$t>  est  une  scK:he,  mais  sur  Teau»  de  la  hau-* 

'      .  teur 
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t6tH^d'i«nç.^h£|tou|)e;  oa  peut  la  ranger  ,  y  ayante 
beaucoup  rdei^fond»   ..   .  .mi   ^ 


Mùi/i^illag^JifS^  fourny.Sn 


Four^iys^  e§t  unq^isla  înliabîtée  ;  ^I,y^f  plu?* 
siet^rs  isjla^:  aut^jur  :,,d^  côté  ^iu  sud^  il  jg  a.^^^ 
mouillage ,  f  çutre  la;  petue.  is/je  et  f8^urny;5.,  jej.^ 
corsaires  y  mquillent  parrles^Vmgt  Brassjç^^ 
de  rislê  .^oTOs  à^  li^l^^a^oj^i^jc  rji^y^^  iwS? 
ligues  .,j  .^st^q1aJar|T5.u|d  est;  pt^^ouesJ^qUft^^ 

ouest.. -^    ,_^    .     ^_     .    .^^,^,  .   r-^,;o:;r  J?;i..v  v 

;Les  pQîCfriyrs  sont  tjrois^isj^^,,  en-dfdag?;  ^e|^^ 
quelles, on çeut  moufller  jp^r^J^  fl^^'^ftftp^^fSJn^^, 
quante.;t)ra$ses  :  aU  sud  dç,,îçélle^  ^*^-:*:^fciÇÏ!!^®<; 
celle  4^  i;euest ,.  x)n  peijHi  faife  .p9rt,p(ug;  tout  * 
yqiV: ,  y.;^vitt  vingt  et  YÎngt-ci.aq  '^^*Ç?<î57à^a^^î 
ton  fp?vl.  î^i  bonne  tenue.,  \.   /  ;    ^o,j,vQ'r:     • 

Celtenstèn  a  qu'une  plage  dû  côtç*  du  sudf 
du  cap.  dé  l-est  ,'  où  est  une  tolir  dessus',,  au- 
devant  ilé 'laquelle  ,  ou. dé  fa  plag^  ;  on  peut 
mouiller  ,  "pour  les  vents  de  nord-nord  ouest  et: 
qi^estiiwd- ouest  ;  mais  ppiir  les  vents  du  sud- 
est  ,  il  tiaut,  aller  du  côté  du  nord  dû  cap,  ou[ 
il  y  a  une  autre  plage,  devant  laquelle  oh  peut* 
mouiller j;  inais  ce,^e  sont  des  mpùillages  que' 
pour  leté  f  et  pouf  de,  petits  bâtimcns  :  cette 
isle  est. fort  longue  et  fort  haute. 

,  /  '  [Mouillage  à  l%le:G^ 

'  tp  À'ô^lllàgti  .e§t  du'  tfôte;  djlf  nôrd-est  de  thUy 
etSouir  tîétaaïqUe  i  vous  verrtët  trois  petite*  Isles 
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tjlàe  TOUS  laisseret  à  là  dfyUè  en  entrant,  et vîen* 
drez   mouiller  entre  lesdites  blés  et  Gatonisyi 
par  les  vingt^cînq  brassps  ;   vous  pouvez  passeï 
entre  toutes  les  blei  -/  Oatomsy  n'est  pas  habi- 
tée :  de  rble  Gatonisy  à  risle  Fournica,  il  y  a 
dëtii  !iéue^  y  sud -est  et  nofd-ouest  :  de  lisle 
Fburâida'à  liste  Nacrjr^  H  y  i  huit  lieues,  est 
et  ouést'i  vous  pouvez^  moùilier  du  côté  du  sud, 
ei^é  tislë  ArcKed  et  Pisle  de   Licha  ,  par  les 
yihgt  teraSsei ,  fond  de  vase.  ;  vous  pouvez  passer 
dé  thaijiLe  càié  de  lislèV  c'est  une  rade;  on 
y  peut  mouiller  avec,  une  armée  :  de  liste  Na- 
ciyk  llsîe  llipsi ,  ily  a  une  lieue,  nord  et  sud; 
c^  "sbitt  ^é!r  isles  qiti  né  sont  pas  hiabîtées-,  il  y 
à' ^Idisfieltf^^  petites  îsles  du  côté  du  sud  de  Lip- 
sa  î" VoWpouvez  mouiller  devant  les  petites  is- 
leJr^t'fes  vingt-cinq  brasses  :  entre  llsïe  et  la 
terre^fermOf  il  y  a  urie  roche  que  Ion  voit  bri- 
ser; il  ne  faut  pas  rapprocher  plus  d'un  cable 
autour  ,  îi^étant  pas  trop  nette  :  dé  Visle  Lipsa 
hr  St.  Jean,  de  Fatinos ,  dit  Palmos ,  il  y  a  une 
llefïe  ejt,  démiç  ,  sud-est  et  nord-ouest. 
'  feefte  isîe  est  au  sud  des  Samôs,   et  a  deux 
tforl?,  uri  du  côté  de  Vëst ,'  et  Tautre  du  côté 
au  sùcii  à  celui  de  1  est  ^  il  y.  a  deux  ou  trois 
îslots,  et  entre  ces^îslots  et  Gatonisy,  il  yal^ 
port  Vieeux  qui  viennent  du  côté  du*  sud,  pour 
aller  à  ces  endroits/ doi Vent  prendre  gardeàuae 
sèche'  qui'  est  au  sud-est  de  fislbt  le  plùs"iu  sud 
du  port  :  ce  port  isi  trjclîs  èn^trées  ;    mais  il  vaut 
mieux  entrer  et  sortir  par  celle  du  côté  de  U^U 
étant  plus  large  et. plus- neije  ;  cellf^.dp  nord  est 
nette,  maîsfortéfroite;6n^ n'y*  passe  qu a^ec  te 
vept &vorabl&;  C|el^: A^r^H^v'^^^ P^ étroit^, maïs 
ilslot^t  un  peu  4?iiSèche^;  du  côté  du  sud  d«. 
cette  isle^  est  lia  autre  poh' qui  yik  hm^l 
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en-dedans  ;  et  pour  le  trouver ,  au  sud-sud-ouest 
de  Gatonisy  est  un  islot  qu'on^  peut  ranger ,.  et . 
passer  en-dedans  entre  lui  et  Gatonîsy  sans  rien 
craindre  ]  et  aussitôt  qu  on  sera  entte  lui  et  Ga« 
tonisy ,  on  ne  pourra. plus  le  manquer-;  mûsie 
sud-sud'Ouest  en  est  le  traversier. 

Mouillage  à  Vhle  Samos^  du  côté  de  Vest 

Yqus  mouillerez  entre  Tisle  et  le  cap  Ste.  Mar 
rie  y  où  vous  verrez  une  isle  ;  au  miUeu.de  cette 

Eetite  isle,  du  côté  du  nord  et  du  sud,  H  e&t 
on  par- tout  ;  si  vous  voulez  mouiller  au  nord  9 
vous  serez  par  les  trente  br^tsses  ;^  et «i.VP^US/yQu* 
lez  mouiller  du  côté  du  âud ,  vous  serez  devant 
le  village ,  par  les  vingt-cinq  brasses ,  fond  de  va? 
se ,  et  à  demi-lieue  de  terre.        .     , 

En  passant  par  le  petit  passage,  des  Samos^ 
vous  pouvez  mouiller,  pour  les  vents  du  nord , 
le  long  de  la  côte  des  Samps  ,  par  les  dix  à  douze 
brasses ,  fond  de  gravette  fine  ^:  à  un  coup  de 
canon  de  terre ,  Tisle  du  milieu  du  passage  vous 
restera.; à  lest-quart- sûd-est ,  la  pointe  Ste.  Ma- 
rie au  sud-quart-sud-çst  ,  celle  de  Pislê  des  Sa* 
mos,  la  plus  au  sud,  au  sud-6uest  :  il  est  vrai 
quon  y  est  découvert  du  sud -sud -ouest;  mais 
alors  on  peut  appareiller ,  et  venir  se  mettre  k 
l'abri,  de  la  petite  isle  du  îiiilieu  du  passage ,  où 
Ton  peut  mettre  Tamarre  dessus. 

La  route  du  grand  bogas  de  Samos,  pour  àl« 
1er  passer  entre  Scio  et  la  terré-ferme,  est  pal 
marquée  sur  la  Carte;  il  faut  faire  le  hord-bqest* 
quart-nord)  pour  venir  droit  sur  le  cap  blanc  de 
Sdo.  '    . 
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Idem^  du  cêti  du  nord.- 

r 
'        '     *  '  '  '  .  -  '  J 

)  Âtk  nord  des  Samos  ;  est  un  port ,  appeie  P<a^ 
to  r Vaty ;':'pxnir  remarque ,  -  vous  voyez-  une  islè 
devant  la  rade  ^  ique  vous  laisserez;  àvla  ^tiicfae 
en  entrant ,  et  viendrez  mouiller  devant  le  vil- 
lage*, qui  est  à  uu'-quaNrt  de  lieue  de  la  mari- 
,  ne  ;  vous  le  mettrez  au  sud ,  1  isle  qui  est  aii- 
-dèVatit  de  4a  i^ad^  nôrd-ndrd-éist' ,  et  voôs  séftéîz  pat 
les-  dïi^iieirf' t>ras^s ,  fond-  de  mâtte  i  oii  fait  dé 
i'ôaii  au  f ônd  de  la- bàyfe. 

-Mouillage  du  Fouir  d  Chaux ,'  iûr  T/^^ 

,      ,  '  ^       de  Samos. 

Ledît  Four  se  trouvé  dans  le  petit  bôgas. , 
^rèsqu'à  là* pointe  de  Samoi;  dii  coté  de  l'est, 
ledit' fôuri  qui'  se  trouve  siir  une  pointe , 'en  est 
là  réçôhnaîssàhce ;  vous  le  laissez  a  la  gauche^ 
èi  vous  venez  Tiioùiller  danV  là, calanque  »  par  les 
vîpçt-dn^ '  ^^Wasses  'd*èau  * ,.  bon  fond ' ,  mettant 
atnàrté  â  terre  du  côté   de  Tbuest  :  'ilne  faut 


j)às  fôrtf  grand  ;  t>n  pourrait 


y  a  une^autre^cilàn^ùè  du  côte  dé  louest 
dti  four /flïaîs:  elle  n*est  pas  si  bonne  qûe'celr 

w^;iy:;'l- :;  ^' .-,:^:-       ■;;  ^  -   • 

A  cette  îsle,  du  côté  de  l'ouest,  est  untsiôt 
r£u!on  appelle  Samos-Foule  ;  du  côté  du  nord  de 
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cet  WifHii:  ToB  peut  mouiller  potur  le^. vents  du. 
muid«ho«î-e|^  inâquaJ'teMud-^st ;;i6n  venant  de 
cett^  plagfi^  pbur  aller  à  Samos-PouJe,  «r il  j^ iaufi 
pas  s'approcher  d^  ^cap. ^  nwdidn^it^ i!?l« j.:36 
ayant. .  quelques  sèches,  ;    ihi|î$  j^^rif  p0ut  :fi^sser; 
entre  .©e   cap  ejj  5aiftos:,i  çans:  rjeii:  jcra^^^e  ^^ 
du.  cç*é  du  $^à  de  risjej;de  ^agios,  est  :\ijte,  ifellflr 
ft  grw4e  wde,   oti^JV^^n  p^ut  jinomUer  ij^ç  li^ 
vents  du  nord-est  jusqp'à  Test»  i:  aji  jç^p  ^dç'  loqesr 
de  cette  r^dq,  est  un  petkislot-iioîid  ^l'^dnctj 
du   c^té  de;  TcHiest  ,    il  y   a  'qjp<>l%w^i  ^fe^rjefaf 
^ôusr  Tçlu  .;  :  on .  pe\^t  p^^ser  e)^tffl  ;:$èj;:piejTes. 
et   Sai^q^  ,r  •  sans    rie^  ^  craindre  '.  :  ^  il ,  %ut  «  -  quo^ 
ceujjçqyi'o  viennent  dt|  eôté  :de  ;I.^uest:  ^j^  di4 
sud  i^po^r  .a]Ier   \iïi^  cettet  rrade  ,  r.  vietfnent  <de^ 
côîé   der  l'est'  de  <:et  ;  islot  blanc' i,*.j)»rçe^ 
r^uest  il  y  ai  trop  de  ipnd}jnz\%io  ^\^$ant'da.çôr^ 
té.  de  r^ouêst  9  on  ira. mquill^ç.  vers  la  > plage, rpaj& 
les  qi|atoraje  ^  quinze,  fasses  ;\  ce  i^e^  s^ipp^Ûe; 
la  Colonne  :  les  vaisseau^,  de) ;Jj^ÇnT^<^^^^enj(^ 
par  les  trente  brasses ,  bon  fond  et  bonne  te- 
nue,  en.rmétrajnt  le,  caj>  dÙ  fçs^s'Hil^lt.^ii  louest- 
sud-ouest,  la  Colonne  à  louest-quart-nord* ouest, 
le  viilaèe  aujncffas)ueste^a«-ii^49T^Hltetrqm'est 
auvimUett  du  bogas ,  Pmh  plM^  l'ftVW  ftveçia  ppînta 
deSamos,  à  rest-nc^rdife^  blajp^intftjde^fla.  «epren 
ferme  du>petit  bogas  àrreçt-^juartrôerd-esit  qt  est- 
Bord-est,  etlè  x:ap  Ste-.Matié^U-sudfé^tjqijartn 
est  y  entre  la  Natolie  et  T^le  c(e  San^joé  ^jeftw 
canal^est,un  petit  isJot.rQnd:,.où  Ton -p^t';î«si 
ser,:rtittit  d'un  câié.que.:de  l'ai^trei^.  il  §Jtjnfif 
par-tai*t:5  jnais  si   Vpu  yenait  à.  .plisser  d^  ^p^ii* 
lH>gas  V  povr  aller  à  .Sq^Jfrr  î^Wa  OMxaatrc/  Ums 
'si  on  lavait  passé  ,  pt-quele  vent  ^us  dpepa 
contraire,  il  est  mi^v»  ^e  $e  retomn^/.et  d'aîler 
mouiller  à  Touest  du4ii:Jslpx>  pajrce  fl¥J?  du  çot4 

K  k  3 
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de  rdstv'it  j  B,  quarante  ou  quaranté-ciâ^  %rft»^ 
ëës^  «t  ;à  Touest  le  fohd  est  de  dix  à  dduse 
bmsses,j bonne  ¥eficfe>~:- sui?  Pisle  de  SstmoSti  au* 
devant  de  cet  i^lôt  qfti'  eSt  au  milieu  du  bôgas , 
est  nue  plage' où  lespefits  bâtiméns  vont  mouil- 
ler^ tnettadt  amarre  à  terre  :  au  sud  du't:ap  Ste. 
Marié;  est  une  plaine  où  l'on  mouille  pour  le$ 
tents^  du  nord  ;  le  fond  est  '  de  quarante  à  quinze 
Bri^sses  , 'selon  les  bàtiniens;  on  mouille  à  Pest 
dùdit  cap  :  oii  mouille  aussi  sous  les  Falatia  i  par 
tes'sîx  k  sept  brasses,  mais  il  faut  prendre  gar- 
de* qu*au  bord  de  mer  il  n'y  a  point  de  fohd; 
Au;sud  desdits  Palatia  ,'le  terrein  de  la  tnarine 
est  bas  :  à  environ  cinq  lieues  au  sudy  est  un 
éàp  bù  ily  a  un  arbre  dessus,  que  Ton  appelle 
Fe  ca{^  de  l'Arbre  ;  à  Tabri  dudit  cap ,  en  mouille 
pat*  les 'sept  à  dix  brasses  ,  pour  les  vents  du 
àofd'  ^t  nord -ouest  f  au  fond  du^  golfe  <|ue  ce 
cap  fait  i  il -y  a  deux  ou  trois  bons  ports  *  mais 
pour  de  petits  l^timens* 


-:.::.*  Mmillage  de  Vlsle  de  Sciù. 

^'  Vons*i*éttrei  lecàp  Ste.  Héleine  au  sud-quart- 
sud*oueitV  la*  pointé  du  nord  de  Scio  au  nord* 
q^arp nord^st  i  •  llshJ  ée  TEspalmador  au  nord- 
est:,  l'entrée 'duî  po<t  %' l'éuest  ;  et  Vous  serez 
aîôr§  par  Tes  vingt-six  braésès  ,  sable  ^pift  i  pour 
moUtHer  à  la  ride  ordifiàire  de  Scio ,  il  KiUt  mouil* 
1er  au  dernieit  lAôulîn  du  côté  du  nord,  et  de* 
tram  lê  Sérail ,  qui  restera  à  Touest-quart-nord- 
duestj  Volîs  êerez  par  les  dix  i  huit  brasses  :  si 
vous  voul^'iftouiller  plus  à  terre,  vou$  le- pou* 
vez;  niais' si' Vous  venez  à  chasser,  comme  il 
Mrive  souvent,'  vous  îre«  vous  jetter  sur  le  môle; 
le  àiéilleur  tst  d'entrer  dans  le  portr  où  Toa 
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{MTfe  cinq  piastres  an  Consul ,  et  demvpîàstre  au 
Cs^a^j^  4p  port  :  l?kï»W4r<ïae  ^^hî^fi^^ 
le    esc  la   tour  qui  est  sur  la  pointe   Ste.  Hé« 
leine  »  dont  it  faut  s'éloiginer  d'environ  demMieue; 
on.  s'affourche  nord  et  sud» 

Movillage  dans  h  Port  de  ScîoJ 

Xe  port  est  très-bon  pour  de  petits  bâtimens; 
il  y  a  trois  à  quatre  brasses  d'eau  :  k  l'entrée, 
vous  rangerez  le  fanal  de  la  droite  en  entrant*, 
à  une  longueur  de  chalbupe ,  à  cauise  ^des  pier- 
res qui  Sont  jettées;  à  la  gauche  eh  entrant , 
où  est  un  autre  fànal ,  il  jr  a  une  roche  sçui 
Teau,  sur  laquelle  il  n*y  a  q[ùe  neuf  jpîèds  d'eau  \ 
et  quand  vous  serez -^  dedans  ,  vous  mouillerez, 
et  vous  donnerez  une  amarre  à  la  droite  ,  o& 
il  y  a  plus  de  fond  :  quand  vous  partirez  de  Scio, 
il  faut  prendre  garde  à  la  pointé  Ste.  Héleine, 
qui  est  à. la  droite  allant  au  sud*  çu^H  y  a  un 
ban'ç  de  sable  qui  avance  un  «qi^art  ,de  Heviç  Jàn 
largi^  ;  excepté  ce  banc,  3  nyj?i  rîejpi  à  .çira^j^ç 
tout  le  long  de  la  côte  ;  ledit  banc  fait  bpid  ,fP!p^\W 
lage  :  le  grand  passage  du  3parina.doiMr'$e.r^^« 
de  avec  la  ville  de  Sdo  sud-ouest- qu/^rt-q|^s$  .çt 
nord-est-quart-est,  àtrpis  lieues , de  diit^^ç^  :  qn 
cap  de  $cîo  au  Vehejçîcp  i  il  y  a  une  l^V®,  nord 
et  sud  ;  on  peut  passer,  entre  les  deu^,  :  ^  ?v,er 
netiço  au  ^.an)os ,  il  y  a  dix  lieues ,  ^ud  %e&t  kt 
nord-ouest  :  il  ne  faudrait  pas  eiilrer  ^d^njs  je  po^t 
de  ^cîo  chargé  de  denrées  ,  car  qu  ^ypqs  /opiï^ 
gérait  à  les  décharger,  et  a  lés  vendre  su^  ^:%Pf 
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du  cêté  de  Vouest.  .•    //  V 

Pour  remarque  ,  vous  trouverez  deùx^  petites 
Ssles  devant  l'entrée  de  la  rade  ,  que ,  y^ps  lais- 
serez a  la  gauche  en  entrant ,  et  vîendrez"^  mouil- 
ler quand  les  deux  îsles  vous  resteront  au  nprd- 
nord-ouest ,  et  le  cap  de  la  droite  en  entrant.  . .;. 
et  vous,  serez  par  Içs  quatorze  brasses ,  fond  de 
„vase  :  du  port  Amiste  à  Ipsera ,  il  y  a  huit  lieues , 
se  regardani;  sudest-quart-est  et  nord- ouest- quart- 
ouest.;  vous  pouvez  côtoyer  cette  côte  et  aussi 
celle  du  sud  ,  en  passant;  en-dedans  du  Vene- 
tico]  il  est  net  par  -  tout ,  et  il  ny  a  rien  à 
craindre. 

Mouillage  au  Sparmadour  de  Sçio.  . . 

Etaht  '  daés  '  le  canal  de  Scîo  ,  si  le  vent 
3u  sud  ou  sud-sud-oue$t  vous  forçait,  vous  pou-- 
vèz  venir  prendre  Tisle  qui  est  la  plu^  à  Test, 
en  cinglant  vers  le  plus  bas  du  oparmadoùr  ; 
vous  verrez  à  Touest  dé  ladite  îsle  ,  la  plus  à 
Test  de  toutes ,  un  islot  fort  proche  de  là  sus- 
dite ,ny  ayant  point,  dé  passage ,  que  vous  éloi- 
gnerez de  trois  cables  à  la  gauche,  et  courrez 
vers  la  tôte  du  nord,  où  vous  verrez  tin  petit 
îslot  çohd;  étant  au  milieu  dudit  et.de  ladite 
ïSle ,/ vous  découvrirez  lé  frieu  qu'il  /ait  i  où  il 
y  à  passage  ;  pour  aller  au  nord ,  vous  cinglerez 
ar  fè  milieu  dudit  passage  ;  -et  étant  à  couvrnr 
es  bastides  de  Scio  ,  vous  mouillerez  votre  an-? 
cre  par  les  douze  à  quinze  brasses ,  entendu  tou- 
jbtirs  du  côté  que  vient  le  vent,  parce  que  les 
«neres<  ch^sgnf^  et  que  le  fond  fait  un  cul  de 
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cïiaùdroii  /  et*tlohnerez  tmé'  amarre  de  chaque 
côtév'îsîvbus^ voulez,  etPancré  vôàs^servîrk  des-^ 
pérance  ;  on  est,  à  couvert  de  tout  vent  ;  c/uand 
on  est  en-dedan^,  on  peut  approcher  les  pointes 
de  chaque  côtç ,  de  la  longueur  d'un  demincable 
au  plus  ,  pour  né  rien  risquet;    et  si  vous  aveas 
dépasse  ladite  isle  pour  aller  au  nord ,   et  que 
le  vent  vous  'foircè  ,   il  est  mieux  de  venir  par? 
le  canal  de  Scîo ,  parce  que ,   par  cette  emboù-* 
chure,  le  vfeilt  vous  refait  et  vous  donne  devant/ 
à  moins  que  le'Vént  file  dtoit  en  poupe  ,  alots 
vous  pdurré2r^  y  passer  sans  rîsqiie  i    passant,  pat; 
le  milieu  du  cahàl ,  éloignant  lés  pointes  dë^cha- 
que  côté  d'un  bon  coup  de  pierre.'         '/    '  '  ■ 
Entre  -Scio  et  la  terre-ferme ,  il  y  a  lesiiles* 
Sparmadour;    si' on  Veriaît    à  ^passer  entré  les* 
îsies  et  Scîo ,  il ;£aiudraît  vti  vent  arrière*,  et  ise^ 
tenir  au  milieu  ^    n'y  ayant  rien  à  craitidrle ,  l£? 
paissage  ayant  enviroïi  deux  Cables  de  large  î  >t* 
entre  lesdites  îsles  et  la  Natolie,  le  passage  est 
beaucoup  pluis  large  rbn  peut*  y  louvcy er  àvéti 
une  armëe  ,  y  ayant  aussi  beaucoup  de  £3nd:; 
ces  îsles  font  un  port  du  côté  du  sud ,  aùquef 
on  mouille  avec  dé  petits  bàtiméns  ;  le  fond  est* 
de  huit  à  dix  brasses  :  si  on  venait  du  sud'  pcfur 
aller  à  Scîô.,   eïi  ce   canal  il  y  a  deux  petites 
îsles  ,  qu'on  nômttie  Passargùés  ,  au  milieu  des- 
quelles on  peut  passer  ;  le  fond  est  de  douze* 
brasses   :  au  ^ud   de  l'isle  de  Scio,  il  y  a  uner 
plage  où  on  peut  mouiller  avec  les  vents  du  ^nord; 
du  côté  de  Touest ,  il  y  a  aussi  un  port  pour  de 
petits  bâtimens  ,  qu'on  nomme  Amite  ;  à  Test  des. 
îsles  Passargues  ,  sur  la  Natolie ,  est  un  cap  ap-' 
pelé  cap  blanc  ;  au:  sud  dudit  cap,  est  une  rade* 
pour  mouiller  avec  les  vents  de  nord  ,   par  les* 
vingt  à.  vingt-cinq  tirasses ,  bonne  tenue  ;  la  ta-^ 
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ehe  blanche  vous  restera  au  nord-est ,  à  une  fienK 
de  distauce  »  et  les  isles  passasguçs  au  nora» 

Mouillage  à  VIsU  Ipsera. 

A  t*ouest  du  cap  du  nord  de  Scio  »  est  îble 
Ipsera  ;  Je  cap  du  sud  de  Scio  et  Ipsera  se  re- 
gardent, sud  est  et  nord-ouest  :  cette  isie  n'est 
pas  fort  haute ,  et  en  £ait  deux  ;  celle  de  Touesty 
et  Antipsera  ;  du  côté  du  sud -est ,  il  7  a  uipe 
plage,  où  Ion  peut  mouiller  par  les  douze  bras- 
ses ,  bon  fond  et  bonne  tenue  ,  et  où  l'on  est 
à  l'abri  des  vents  de  nord  »  et  mieux  qu'à  Ipse* 
ra  ;  à  Tisle  Ipsera  ,  il  y  a  yn  villa|^ ,  au  nord 
duquel  est  un  islot  et  une  Eglise  dessus ,  au* 
.4eraut  dune  anse;  on  y  mouille. par  les  six 
brasses  ,  et  Ton  met  l'amane  sur  Hslot;  dans  ce 
port  l'on  est  bien,  il  n'y  a  que  ié  nord -nord- 
ouest  qui  en  fait  Iç  traversier;  ce  lieu  est  ban 
5our.  de  petits  bâtimens  : .  au  sud  du  village  et 
e  lisle  ,  il  y.  a.  une  anse  où  i'on  tire  les  ba« 
teaux  à  terre  ,  et  elle  n'est  bonne  que  poar 
les  vents  dii  nord  ;  le  fond  est  de  douze  à  quinze 
brasses ,  mais  il  y  en  a  quarante  pu  cinquante. 
/  Si  on  vient  à  passer  entre  Ipsera  et  Antîpse» 
ta,  à  ce  canal  il  y  a  une  sèche  devant  le  vil- 
lage ;  c'est  pourquoi  il  faut  se  tenir  proche  d'Àn- 
tipsera  ;  ayant  passé  le  village ,  on  a  aussi  passé 
ladite  sèche. 

',  Lorsqu'on  vient ,  avec  les  vents  du  nord  >  pour 
prendre  port  à.  Ipsera  ,  il  faut  ranger  la  terre 
tant  que  Ton  peut ,  à  cause  qu'au  troisième  cap^ 
il  y  a  une  sèche  de  quatre  à  cinq  cables  au  su^ 
ouest  ,  que  l'on  laisse  A  la  droite  en  entrant  » 
avec  les  vents  du  nord>  à  cause  qu'il  faut  bien 
ranger  la  terré  pour  prendre-  le  zaouiUage  i  et 
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lorsque  vous  y  êtes  mouille  5  kdite  sèdie  vous 
reste  au  nord-nord-ouest  ;  il  nj  a  que  iiuit{n€d$ 
d'eau  dessus ,   ou  environ. 

Le  port  d*tpseta  est  au  nord  de  l^îsle  ,  «ntre 
une  petite  islc  et  la  grande  ,  y  ayant  trois  où 
quatre  brasses  d*eau ,  fond  de  matte  ,  en  s  am- 
iharant  sur  un  petit  écuetl,  où  il  y  a  un  calori 
dessus;  il  faut  observer  que,  si  vous  relâchez 
du  sudest>  étant  du  côté  de  Scie,  pour  venir 
audit  port ,  lorsque  vous  aurez  dépassé  le  villa* 
ge  ,  entrer  lui  et  le  cafp  quil  faut  tourner  peufr 
aller  au  port ,  il  y  a  une  sèche  à  demi^oup  de  ca** 
non  de  terre ,  sur  laquelle  il  n'y  a  qu'un  pied  d'eav 
dessus;  pour  peu  de  mer  qu'il  y  ait,  on  la  voit 
briser  :  en  venant  dé  tout  autre  endroit ,  il  n'y 
a  rien  à  crairrdrd  ;  vous  Voyez  le  petit  écueil  ^ur 
lequel  est  le  catbri ,  vous  courez  à  Fest  de  la^ 
dite  isle  ;  il  y  a  Antipsera ,  i|ui  est  au  sud-sod^ 
ùuest  du  mouillagi&,  qui  Vous  coûtée  des  vents 
du  large  :  rislé-  Ipsera  est  habitée ,  il  y  ai  un 
Viltagè  du  c^té  de  l'ouest.    ' 

Routes  ducapdunopdouestdlpserai  à  mtet 
lieue  au  large»  * 

Dudit  cap  au  cap  sud  de  St.  Oeoiges  d*Escbi^ 
ro  5  ouest-quàrt-nord-ouest; 

Dudit  cap  au ' cap:  Stdra ,  4* rcouest  de  MeDelm^ 
nofd^nofd^est. 

Dudit  cap  au  cap  est  de  Metelin ,  ëst-^ocdr 
est.'  •  ■  •        •        ■ 

Dudit  cap  au  cap  Barnous,  est. 

Dudit  cap  au  cap  nord  «ouest  de  Scto  »  est* 
quart»sud-est« 

Dudit  cap  aui  cap  Doro ,  sud-ouest. 
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:   Dd  dip  de  îeitdlpsera  an  cap^  mnd-t^uest  de 

Scio  >  il  y  a  quatre,  lieues  et  <itemie.' 

'^     MouiUage  à. St.  Georges  d'£sçhiro^ 

Au  cap  des  trois  Bouches  «  du  côté  de  l'ouest» 
au  cap  le  plus  au  sud,  il  y  a  iin  port  ,  qu'oii^- 
»ofnme  St.  Georges;  pour  remarque»  vous  ver* 
rez<  trois  petites  isies  devaat  Hetatrée  >  vous  les 
laisserez  toutes  à  la  gauche ,  parce  que  c'est  le. 
plus  grand  passage  ;  vous  pouvez  bijon  passier  et 
laisser  les  iéles  à  la  droite :r  liais  let  passage-  est 
plus. étroit ;,  et  vous  verriez  une: grande  rade  qu^ 
va  /  plus  d'une  Mëue  en  •  dedaiis> }  vous  pouvez 
mouiller  par  toute  ladite  rade ,:  par  les  vingt-^cinq; 
à  douze  brasses  y  t  fond  de  vase ,  à  couvert  -de  tout 
ventî  à  la  gauche  U  y  a  luiio  Chapelle  à  la  maf 
line  ,  et  au  fond  de,  la  rade  y' il- y/ a  une  nvière 
où  lion  fait  de  leau..;  le  yiUa^iesi  à  une  lîeue 
de  la  marine,  du  :  opté  du.  sud  dO  risIe;roiia 
y  pouvez  mouiller;  et  .pour  veipiarque.,  il  y. a  xc^ 
isle  devant ,  que  vous  laisserez  à  la  gauche  en 
entrant,  et  mb^llérez- entre  ladiieisle  et  St. 
Georges  d'Eschiro.i  par  1^^  fieu^  brasses ,  fond  de 
vase  ;  il  y  a  aussi  la  grande  plage ,  bonne  à  tout 
lœht;  il'fant^.tnouHler.  proche  la  pointe  qui 'est 
au  nord,  et  mettre  im  cable  dessus.;  car  si  vous 
mouillez  vx  IsrgeL^'vjDus  ûe:tteadfBz  pas  ;  il  faut 
vous  mettre  bien  proche  la  plage  ,.;où  vous  ai»; 
•ifez'  dtx-huît  à  vhïèt  bisses  ;  U;y:ac  une  fort  bon- 
ne aigade  ;  vous  pouvez ,  en  venant  du  nord» 
ouest,  passer  entre  ja<grc$se  i^e  et  rit^le  à  Touést* 
-nord  *K  ouest  ;  .nmis<;il«4st  Ibrt^étroit',  et  vous  y 
voyez  le  fond;  il  faut  passer  par  le  passage» 
vent  arrière ,  n'ayant  pas  plus  d'^nn  cable  de  ^r-^ 
ge  du  côté  de  la  gauche,  if  y  ^  des  séquantsî^ 
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to  peut  mauiirer  d'abord  <  après  «Yolrpaisé  ledit 
frîeu  du  côté  dç  ja  gauphet.en  enti^ant;  mais  il 
£aut  être  bientôt  prêts  :  duc^cë  du  nord  de  i'isle 
d/£schtro,  il  y  a» un  .banc .qui  avanoe«plus  4e' 
deux  cables  aUrnsord  «  où  il  n^yâque  cinq  pieds, 
d'eau  dessus  ;  lorsque,  vous  êi3M.  au^  cap  Dore  «, 
et  quie  VOUS;  vottlâz. aller  au.  port  de  St;   iGeor*^ 

?;es  d*£sclits^  y  c'^st'.à-dire  »  à  Ja  grande  plage;: 
àites  route  iaumqrd;  lorsqidio  vous  approchereof 
bditetisle»  pieitisz^lQ  cap.àr.l'obest;  du  manque- 
Qieat  du  haut  terneip- ,  Tisle  semble  coupée  eu 
deiik  ;  courez  sur  ladite  ^coupure  ,  rangeant  tri* 
bûid^.4ùyous  trouverez  trois  à  <i(uatre  islots;  vous 
trouverez  Une  poînite  à  bâbord ,  vous  mouillerez 
au  bout  de  ladite  pointe  à  la  grande  plage  ^  par 
les  dût-huit  à  Vingt^btasses  ;  au^  deux  côtés  ,  vous 
pouvez  amarrer  à  terre,  ce  qui  est  meilleur,  suis 
tout  en  hiver  ;  cet,  endroit  est  bon  à  tout  veni:; 
on  fait-  de  l'eau  à  lest  :  il  faut  prendre  garde, 
si  vous  voulez  passer  entre  Hscbim./et  Eschiro^ 
Poule,  qu'il  y  a  une  sèche  un  peu  plus  proche 
d'Eschiro-PouIe  qoerd'Eschiro  ,  surlaquéUe  il/n'y 
a  <jue  cinq  à  six  pieds  d'^au.  ;  -  > 

f  '  J}u  petit  Passage.^  » 

Si  vous  venez  du  nord-ouest  ^  et. que  vous  voué 
liez  passer  aùdi):  passage  ,  entrera  grande  islch 
et  la  petite  ,  pour  aller  mouiller  à. la;  ^grandb 
plage ,  il  faut  prendre  garde  que  iedit  passage 
est  Ibrt  étroit,  et  «qu'il  y  £aiut  passer  a  vjeo^i^ 
vent  fait  et  en  poupe  ;  -  U  arriva  .souvent  qpe  ?l9 
vent  veus  donne,  devant ,  .et  latncpr  y  règne  beau* 
coup  ;  le  plus  profond  est  du  côté  de  la  pbis 
petite»  isle;.  c^st  aur  cela  qu'il  iayt  prendre  vp$ 
u^oures  ;  qq  i^ut  mQuUlQr.d'Aboid.a]près  avoi^ 
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doublé  la  pointe  de  la  grosse  isie  d'Eschiro,  il 
j  a  quatre  brasses  au  passage,  c'est -à  «dire  au 
milieu  :  de  St.  Georges  d'Eschiro  à  Eschiro-Poule, 
il  y  a  deux  lieues  et  demie,  est  et  ouest ,  sans 
mouillage  :  d'Eschiro-Poule  à  Tisle  SchifTy  ,  il  7 
a  cinq  lieues ,  sud  ouest-quart  ouest  et  nord-est^ 

Suart-est,  sans  mouillage  :  de  l'isle  Schiffy  àllsle 
changero ,  il  7  a  six  lieues ,  nord  et  sud  ;  sur 
la  dernière ,  il  7  a  mouillage  pour  de  petits  bâ« 
timens  entre  les  deux  isles;  vous  serex  par  les 
six  brasses,  fond  de  sable;  les  petits  bâtimeas 
peuvent  aller  en-dedans  des  isles  ;*  mats  il  £aat 
qu'ils  passent  dehors  d'un  côté  ou  de  l'autre-: 
de  risle  Schangero  à  lisle  Pipery ,  il  7  a  cinq 
lieues ,  nord  et  &ud  ,  sans  mouillage  :  de  l'isle 
Pipery  à  l'isle  du  Diable ,  il  7  a  deux  lieues  et 
demie  ;  à  l'est  de  l'isle ,  il  7  a  l'isle  Plane  ,  qui 
est  à  une  lieue  au  large  et  fort  basse. 

^      Idem ,  •  sur  la  même  Isle. 

*  A.  environ  douze  lieues  au  nord  du  cap  Dore, 
est  l'isle  de  St.  Georges  d'Eschiro ,  au  sud  de 
laquelle  il  7  a  un  port ,  nommé  les  trois  Bou- 
ches; pour  le/reconnaitrè.)  quand  on  vient  du 
côté  du  sud,  il  faut  tirer  par  la  haute  monta- 
gne ,  par  laquelle  sont  deux  islots  qui  forment 
ce  port  ;  c'est  de  là  qu'il  est  af^elé  les  trois  Bou-^ 
ches  ]  on  peut  passer  indifféremi^ient  de*  quelque 
côté  que  l'on  meut  des  islots,  sacs  rien  craindre; 
Ib  sont  un  peu^  étroits ,  mats  foi?t  nets  ;  lorsqu'on 
est  en  -  dedans  ,  *  «n  peut  mouiller  i  le  fond  est 
de  Yingt*cinq  à  quinze  brasses,  bonne  ten«e; 
les  bâtimens  mmx:hands  mettent  l'amarre  sur  Vîsle 
d'Eschiro,  au-dévant  d'un  four  a  chaux,  ou  aur 
veiMiit  d'teue  tache  blanche  ^^  d^uues  vont  d»is 
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les  caîanques  s'amarrer  en  quatre;  enfin  c'est  uii 
fort  bel  endroit,  à  couvert  de  tout  vent  ;  Tisle 
de  1  ouest  est  basse ,  celle  de  lest  est  plus  hau-» 
te  :  à  environ  deux  lieues  plus  à  i  ouest  ,  est 
une  autre  rade,  où  Ton  mouille  .par  les  vingts 
huit  à  trente  brasses;  ce  lieu  s'appelle  la  grande 
Plage  ;  c'est  ua  endroit  propre  pour  les  vaisseaux 
4e  guerre  :  pour  y  aller,  il  faut  laisser  deux  ou 
trois  islqts  qu'il ,  y  a  à  l'entrée  à  la  droite ,  et  le 
grand  islot  ^  qu'on  nomme  le  Frieu ,  à  la  gau- 
che,  et  gouverner,  quand  on  eit  en-dedans,  à 
Test  vers  la  haute  montagne  ,  et  mouiller ,  com- 
me i*ai  dit  ci-dessus ,  vers  la  plage  ;  les  petits  bâ- 
timeos  j  mouillent  par  les  dix  à  douze  brasses; 
le  fond  est  bon ,  et  on  y  est  à  couvert  de  tout 
vent  :  du  cptë  du  nord  de  ce  lieu ,  il  y  a  une 
tache  blanche ,  qui  est  le  ineilleur  endroit  pour 
les  petits  bâtimens  ,  bon  f)our  tout  vent  ;  le  cap 
du  nord  de  cette  isle  est  bas;  Jl  y  a  plusieurs 
îslots,  desquels  il  faut  se  méfier  .,  si  on  y  pas- 
^it  de  nuit;  le  cap  du  sud  est  haut  et  net,  à 
pouvoir  le  ranger  autant  quon  veut  :  à  environ 
deux  lieues  et  demie  à  l'ouest  de  la  grande  pla- 
ge ,  est  une  isie  ,  qu'on  nomme  Eschiro- Poule  î 
on  peut  la  ranger ,  elle  est  nette ,  et  on  y  pa$^ 
se  ea*dedans  et  en-dehors,  sans  aucun  risque^ /[ 

Mouillage  de  Vhle  Sckangero. 

Au  nord-ouest  d'Eschiro-Poule,  est  l'isle  Schaa^ 
geïo  ;  ce  sont  ^  deux  isles  qui  forment  un  port 
pour  de  petits  bâtimens ,  à  couvert  de  tout  vetit 
et  de  mer  ;  on  y  mouille^  par  les  vingt-cinq  bras- 
ses, bon  fond  et  bonne  tenue,  et  on  met  l'a* 
marre  à  la  pointe  du  nord  de  îlsle  de  Touest  » 
qm  ^  la  plus  petite  ;  k  grande  est  celle  de 
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Vost)  et  forme  une  calanque  pour  des,  tartanes^ ^ 
})arques  et  autres  petits  bâti  mens ,  qui  samar* 
rent  en  quatre  ;  les  pointes  de  ces  isles  sont  net- 
tes; au  cap  du  sud  de  Tisle.  de  louest  ,.  sont 
deux  ou  trois  petits  islots ,  mais  on  peut  les  ran-. 
ger  sans  rien  craindre. 

Mouillage  de  Vlsle  Pelerisse. 

[  Du  côté  de  Test  de  Tisle ,  est  le  port  appelé 
port  Levato  ;  pour  remarque  y  vous  verrez  de- 
vant l'eritrée  deux  isles,  que  vous  laisserez  à  la 
gauche  en  entrant  ;  et  quand  vous  aurez  passé 
les  Jeux  isles  ,  vous  verrez  une  grande  monta- 
îfna  pointue  et  une  îsle  devant;  vous  fa  laisse- 
le^  à  la  droite  en  entrant;  pour  bien  mouil- 
ler >.  .ypus  mettrez  ladite  montagne  pointue  au 
pôrdj  et  là  petite  îsle  à  louest,.  et  vous  serez 
alors  à  couvert  de  tout  vent,  et  par  les  vingt 
lira'$ses ,  fond  de  matte  :  si  vous  voulez  moui/- 
Jier  plus  en -dedans  ,  vous  pouvez  aller  jusques 
par  les  huit  brasses  :  de  Tisle  Pelerisse  à  Tisle 
Satonny,  il  y  a  une  lieue  ,  nord  et  sud;  il  ne 
faut  pas  s'approcher,  parce  qua  dèniî-lieue  au- 
tour , .  sont  de  petits  rochers  qui  brisent  ;  elle 
est  sans  habitation  et  sans  mouillage  :  de  Tisle 
Satonny  à  Tislë  Selîdrony,  il  y  a  demi  lieue  nord- 
est  et  sud-ouest  ;  du  côté  de  Test  de  la  dernière , 
est  rbleColomby,  où  vous  pouvez  mouiller,  en- 
jr'elle  et  Selidrony ,  par  les  trente  brasses ,  fond 
de  matte;  vousToyez  les  villages  à  une  lie.uede 

la  marine,^  que  yoys  mettrez  k  t^uest. 

,  ...  •» 

Idem^dè-la  mémé:Mle. 

'.;Telerîsse,  est 'une  îisle  fort  haute -et  déserte; 

'  ••^•-  •''-  •  du 
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4u  côté  de  louest ,  il  y  a  un  port  pour  de  pe- 
tits bâiiniens  ;  on  y  mouille   par  les  douze  bras- 
ses ,  bon  fond ,  à  couvert  de  tout  vent  ;  il  y  a 
un  petit  îslot ,  derrière  lequel  les  tartanes  peu* 
vent  aller   s'amarrer  en  quatre  ;  et  si  I  on  veut 
aller    mouiller    par    le    cap    le    plus    ouest    du 
côté  du  sud ,  l'on  verra  une  petite  îsie  assez  hau- 
te ,  qu  on  laissera'  à  la  gauche  en  entrant  y  et  011^ 
ira  au  fond  de   l'anse,  où  il  y  a  un  petit  îslot, 
derrière  lequel  on  peut  mouiller ,  ou  bien  mouil- 
ler du  côté  de  Pouest ,  si  l'on  veut ,  en  luettant 
une  amarre  sur  l'islot ,  et  lautre  sur  la  pointe, 
de  Pelerisse ,  qui  est  blanche  ;   on  peut  passée 
^'un  côté  fet  d  autre  de  cet  islot  sans  rîei\  crain- 
dre ;  du  côté  de  Test  dudit  port ,  '  sont  deux  ca- 
lanques ;  à  la  plus  au  nord ,  il  y  a  un  puits  à. 
cent  "pas  de  la  marine  pour  faire  de  Teau  ;  au 
cap  du  nord  -  est  de  Visle  ,  est  un  port ,   qu'on 
nomme  port  Gavette  ;  Ton  y  est  à  couvert  de 
tout  vent;  l'entrée  est  fort  étroite,  et  court  nord-^ 
est  et  sud  -  ouest ,    et  ensuite   au  sud  ;    on  va 
mouiller  au  fond  de  la  calanque ,  par  les  dou-. 
ze  brasses  >  en  mettant  deux  amarres  à  terre  » 
une  du  côté  de  Touest ,  et  l'autre   de  l*est  ;   il 
XI y  a  point  de  temps  qui  puisse  vous  y    nuire; 
hors  de  l'entrée  dudit  port ,  sont  tirois  îslots,  qu'on 
laisse    du.  côté  du  sud;  le   plus  au  nord  est  lé 
plus  petit  ;  on  le  nomme  l'isle  de  la  Madona» 
y  ayant  une  Eglise  grecque  dessus  ,  et  un  ca«* 
lori  ;  ils  se  regardent  est  et  ouest  avec  rentrée. 

^Mouillage  de  Vlsle  Celidrony. 

A  environ  une  lieue  et  demie  à  l'ouest-sudr 
ouest  de  Pelerisse  ,  sont  leis  îsles  Celidrony ,  en-^ 
tre  lesquelles  on  peut  mouiller  avec  une  arnjiée  f 
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au  milieu  du  caBal  y  le  fond  eït  de  vingt -cinq 
à  trente-cinq  brasses  ;  il  y  a  deux  entrées ,  une 
au  nord-est  et  l'autre  au  sud-ouest  :  quand  on 
vient  du  côté  du  nord ,  il  faut  tirer  sur  le  cap 
le  plus  nord  ,  qui  est  la  grande  isie ,  c*est  à- 
dire ,  celle  de  Touest  ;  il  y  a  aussi  deux  ou  trois 
petits  islots,  qui!  faut  laisser  à  la  droite  et  du 
côté  du  nord  ;  et  lorsqu'on  en  est  bien  proche  , 
on  voit  Pentrée  qui  vous  reste  au  sud-ouest  ;  quoi- 
^u'étroit ,  il  y  a  du  fond  pour  une  armée  i  on 
mouille  devant  une  tache  rouge  qui  est  sur  la 
ffrandé  isie;  les  petit  bâtimens  mettent  l'amarre 
ff  terres  à  des  pierres  faites  ei:près ,  et  les  gros 
peuvent  rester  sur  une  ancre  ;  à  Tisle  de  Test  » 
il  y  a  une  calanque  par  son  milieu  ;  du  côté  du 
liord  ,  les  bâtimen^s  marchands  y  vont ,  et  s'a- 
marrent en  quatre  ;  ou  l'appeUe  l'Espermadour  : 
si  on  passait  du  côté  de  rest  à  l'entrée  du  sud- 
ouest  ,  il  faudrait  prejadre  garde  qu'il  y  a  trois 
petits  islots  noirs ,  au  milieu  desquels  et  de  J'isle 
Espermadour ,  est  un  petit  islot  sur  l'eau  ,  res- 
semblant ,  de  nuit,  à  une  chaloupe;  il  faut  bien. 
côtoyer  Visle  Espermadour  ;  on  passe  tant  d'un 
côté  que  de  l'autre  :  ces  islcs  se  regardent  sud- 
est  et  nord- ouest  avec  l'entrée. 

Mouillage  de  Vlsle  Scopouly. 

'A  environ  deux  lieues  au  nord-ouest  du  cap 
Sud  de  Cclidrony  ,  est  Pisle  de  Scopouly  ;  au  ca- 
nal ,  il  y  a  deux  islots  hauts  et  ronds ,  nets  tout 
à  lenteur  ;  on  peut  passer  de  l'un  et  de  l'autre 
côté  ;  les  ayant  passés  ,  on  Voit  une  pointe,  der«- 
rrère  laquelle  est  la  ville  de  Scopouly  ;  il  y  a 
lin  port  pour  de  petits  bâtimens ,  mettant  l'amarre 
é  ^terxe  $uf  de  petits  islots  qu'il  y  a  prech«  la 
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VÎfte  î  ce  port  est  bon  en  été  ,  ayant  pôuf  tri- 
versier  le  nord-est  et  lest  ;  au  nord  cIg  là  ville ^ 
a  environ  deux  milles  ,  est  une  taché,  rouge  > 
devant  laquelle  les  gros  bâtîmens  mouillent  i  met- 
tant Vamarre  sur  ladite  taché  ;  le  ïFond  est  de  qua- 
torze à  quinze  brasses  j  le  traversier  est  lest-nord- 
est  et  Test  ,  qui  y  lèvent  une  grosse  mer;  du 
côté  de  rpuest  de  l'îsle ,  il  y  a  un  port  pour  de 
petits  bâtîrnens ,  et  bon  pour  tout  temps  ;  il  s'ap- 
pelle port  Palerme  :  dans  ce  port  ,  vont  ceux 
qui  veulent  charger  ou  décharger  en  hiver. 

Du  côté  de  Test ,  dessous  la  ville  5  il  y  a  unet 
espèce  de  môle  de  pierre  où  les  bâtimens  vont 
mouiller  à  Tabri ,  pour  charger  du  vin  et  du  gou- 
dron 5  c'est  une  isle  où  il  y  a  tout  le  néces- 
saire pour  la  nourriture  c  du  côté  de  Touest  de 
ladite  isle  ,  îl  y  a  port  Palerme  ;  il  peut  y 
rester  six  navires  i  pour  remarque  dudit  port , 
vous  voyez  une  isle  >  on  peut  y  passer  de 
chaque  côté  ,  et  l'on  mouille  entre  ladite  isle 
et  la  grande  y  par  les  vingt  brasses  ,  fond  de 
matte  :  de  Scopouly  à  Schîare ,  il  y  a  deux  lieues 
•  et  demie,  est  et  ouest;  à  demi-canal,  entre  les 
deux  îsles ,  est  une  roche  qu'on  voit  briser  ;  il 
i^e  faut  pas  s'en  approcher  moins  d'un  cable» 
parce  qu'autour  il  y  a  des  pierres  sous  l'eau;  au 
sud,  du  côté  de  Schiate  ,  sont  deux  isles.  ; 

■ 
Mouillage  sur  VJsle  de  Schiate. 

Du  côté  du  sud  de  l'isle ,  est  le  port  Policata  j 
voiis  voyez  quatre  islots  devant,  qui  font  le  mouil* 
-Jage  ;  vous  pouvez ,  selon  le  vent ,  passer  de  cha- 
que fcôté  de  ces  islots  ;  sitôt  que  vous  les  aurez 
pressés,  et  que  vous  Serez  entr'eux.et  llslë  d»^ 
Schiate ,   vous  mouillerez  pa^  les  vingt  brasses  ^ 
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fond  de  matte  )  si  vous  allez  plus  en-^dedana, 
vous  n'aurez  que  huit  brasses  :  en  entrant  au- 
dit port  ,  vous  trouverez  une  petite  isle  ,  oii 
Ton  peut  passer  de  tout  côté  ;  et  lorsque  vous 
serez  en-dedans  de  ladite  isle ,  vous  mouillerez 
de  quel  côté  que  vous  voudrez  de  la  baye  ,  et 
mettrez  Tamarre  à  terre;  les  gros  bâtiniens  mouil- 
lent dehors  ladite  isle  plate ,  y  mettent  lamarre 
dessus ,  et  sont  par  les  vingt  brasses  :  on  peut 
faire  de  l'eau  au  bord  de  la  marine  ,  et  aussi 
du  bois  à  brûler  :  le  village  est  à  deux  lieues 
dudit  port,  du. côté  du  nord  ,  situé  sur  une  poin- 
te ;  il  est  muré  :  entre  Schiâte  et  le  cap  du  Vo- , 
lo,  est  une  sèche  de  la  longueur  de  deux  bâ- 
tiniens ,  vous  la  voyez  briser  ;  elle  se  regarde  est 
et  ouest  avec  la .  pointe  de  l'ouest  de  Schiate  , 
et  avec  la  seconde  pointe, de  la  côte  des  Agou- 
ras  ,  en  entrant  dans  le  golfe  de  Zeiton  :  de 
lisle  Pipery  à  Ste.  Estrade,  il  y  a  vingt  lieues, 
est-quart-nord-est  et  ouest- quart-sudouest;  c'est 
line  isle  habitée,  et  sans  mouillage  du  côté  du 
liord- ouest  ;  on  pourrait  pourtant  mouiller,  mai§ 
depuis  les  trente  à  quatre  brasses,  fond  de  va- 
se; vous  voyez  le  village  à  la  marine,  et  vous 
le  mettrez  au  sudest  ,  étant  mouillé  :  on  doit 
prendre  garde,  en  partant  de  Porto  -  Sîgro  pouf 
faire  route  sur  Ste.  Estrade ,  que  la  vraie  route 
est  le  nord-quart-nord-ouest ,  parce  qu'en  partant 
dudit  port  y  a  trois  lieues  de  distance  au  sud* 
quart-sbd-ouest ,  et  faisant  route  au  nord>àuest , 
on  se  trouve  au  nord  de  Ste.  Estrade  ;  ladite 
Ste.  Estrade  étant  plus  au  sud  qu'elle  n'est  mar- 

3uée  sur  la  Carte ,  si  on  vient  à  passer  proche 
e  cette  isle,  il  faut  s*éloîgner,du  cap  du  jiord 
jcft  du  sud-ouest  :  de  Ste.  Estrade  à  lEomos ,  il 


;.  i  .i. 
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y  a  cinq  lieues ,  nord-quart^nord-est  et  su^-qnart-^ 
sud-ouest.  ./ 

Scliîate  est  à  Touest  de  Scopoûly  ;  ellç  a  un 
bon  poTt  du  côté  du  sud,  devant  lequel  il  y  a 
de  petits  îslots  qui  le  forment;  on  y  peut  pas- 
ser de  tous  cotés ,  n^  ayant  rien  à  craindre  i 
d  abord  qu'on  aura  passé  lesdîts  îslots  ,  du  côté 
du  nord ,  on  peut  mouiller  *  jiar  les  quinze  à 
seize  brasses  ,  bon  fond ,  et  on  est  en  pàrage 
des  vents  de  sud;  mais  si  Tôii  voulait  mouiller: 
dans  le  fond  dudit  port*,  on  setait  engagé  avec 
les  vents  du  sud  ;  si  on  venait  a  passer  entre 
Schîate  et  Scopoûly,  il  faudrait  prendre  gardé 
à  une  sèche  qui  est  en  ce  canal;  elle  reste  aii 
nord-est  du  port  de  Schîate ,  à  environ  une  lieue 
loin  ;  il  faut  se  tenir  toujours  près  de  Schîate-^ 
jusqu  a  ce  qu'on  l'ait  découvert  ;  et  si  Ton  passe 
du  côté  de  loiiest  ,  entre  Schîate  et  le  cap  St. 
Georges  ,  à  demi-canal  ,  il  y  a  une  sèche  à  fleur 
d^eau  ;  il  faut  sp  tenir  ou  d'un  côté  ou  de  1  au* 
tre,  pour  Téviter;  elle  brise  j  pour  peu  de  mer 
quîl  y  ait. 

Mouillage  sur  'V^Isle  de  Lemnos. 

Du  côté  du  nord^ouest  de  Tîsle ,  îl  y  a  une 
forteresse  sur  un  rocher  escarpé  ,  et  tout  au- 
tour ,  est  une  plaine  pour  mouiller  ;  mais  i! 
faut  se  mettre  aii  large ,  pour  faire  voile  en  cas 
de  vent  contraire  ;  il  y  a  quarante  à  quarante- 
cinq  brasses  ,  fond  de  va^e  ;  du  côté  de  Test 
il  ne  faut  pas  l'approcher  plus  dune  lieue  et 
demie  au  large  ,  y  ayant  un  banc  de  sable  qui 
Va  jusqu'au  cap  du  nord  ;  du  côté  du  nord ,  il 
y  a  un  mouillage  appelé  Acarîe  ;  pour  remar- 
que, il  y  a  une  petite  isle,  devant  laquelle  vou^ 

LU 
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pouvez,  passer.de  chaque  cpté*;  quand  vou$  serez 
en  •  dedans  de  ladite  isle  ,  vous  ferez  route  à 
l'ouest  ;  et  lorsque  vous  vous  verrez,  à  couvert 
au  nord  9  vous  mouillerez  par  les  ving^t  brasses , 
fond  de  niatte  ;  vous  pouvez  aller  plus  e^n«de- 
dans ,  par  les  huit  brasses  ;  et  au  milieu  de  la 
niarine,  au  fond  de  la  rade  ,  il  y  a  des  puits 
pour  faire  de  1  eau  :  cette  isle  est  beaucoup  peu- 
plée. 

Idem  y  de  ladite  Isle. 

Cette  isle  $  du  côté  du  sud-est ,  a  un  port  ^ 
appelé  St.  Antoine  ;  quand  on  j  veut  entrer» 
iet  qu'on  vient  du  côté  de  Test,  on  voit  au  suà^ 
test  deux  montagnes  qui  sont  les  plus  hautes  Je 
^ute  Tisle  j  il  faut  les  laisser  à  îa  gauche  en 
entrant;  l'islè  est  basse  et  fait  plusieurs  monts; 
il  faut  gouverner  sur  ces  hautes  montagnes ,  JUS7 
qu'à  ce  qu'on  approche  de  terre  ;  alors  on  voit 
deux  petus  écueils  à  l'entrée,  qui  sont  proche 
)e  cap  de  Ppuest  ;  il  faut  les  ranger  et  les  lais* 
ser  du  côté  de  Touest  ;  il  faut  aussi  s'éloigner 
du  cap  de  Test ,  parce  qu  il  y  a  un  banc  qui  vient 
à  un  tiers  de  chemin  de  l'entrée  duditport;  de 
|our  on  veit  le  banc  ,  par  la  verdure  et  blan* 
cheur^  quil  fait  sous  l'eau  ;  si  on  y  sondait  des- 
sus,  on  trouverait ,  à  bien  des  endroits  ,  dix  bras-* 
ses,  et  tout  d'un  coup  deux  brassçs  ;  lorsqu'on 
est  en-dedans  des  islots,  dont  j'ai  parlé  ci  des- 
isus ,  c'est-à-dire ,  au  milieu  du  eoife ,  Ton  mouille 
par  les  dix ,  douze  à  quinze  orasses ,  bon  fond 
et  bonne  tenue  ;  mais  Ton  est  à  découvert  du 
Sud-est  et  sud-sud-est ,  qui  en  sont  les  traversiers; 
à  la  fin  du  golfe ,  du  côté  du  nord-ouest ,  il  y  a' 
une  belle  et  bonne  baye  pour  tout  vent;  si  on 
venait  avec  un  vent  de  sud-sud-est  forcé ,  on  uq 
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pourrait  pas  rester  à  Tendroit  dont  j'ai  parle  C^* 
dessus;  pour  aller  dans^  ladite  baye ,  il  faut  ob- 
server qu'au  fond  du  golfe  il  y  a  une  isle  lonr 
|[ue  et  noire  ,  sxir  laquelle  il  faut  gouverner;  ef 
quand  on  y  sera  proche,  on  découvrira»  ducô* 
té  de  lest,  Tentrée  de  ladite  baye  ,  et  Ton  se 
rangera  vilement  sur  la  droite ,  en  gouvernant 
par  le  milieu  du  passage ,  les  pointes  n'étant  pas 
beaucoup  nettes;  à  celle  qui  est  du  côté  de  la 
gauche  en  entrant ,  il  y  a  une  troupe  de  petits 
écueih  de  la  hauteur  d'une,  chaloupe  ;  en  pas- 
sant  par  le  milieu  du  passage ,  il  u  y  a  rien  à 
craindre;  les  vaisseaux  de  guerre  peuvent  y  al- 
ler :  quand  on  a  une  fois  doublé  l'entrée  »  on 
peut  mouiller  par-tout,  et  il  y  a  place  pour  un^ 
armée  nayale;  le  fond  est  de  cinq,  six,  sept  et 
huit  brasses  ;  au  rivage ,  dans  ledit  port ,  il  n'y 
a  pas  beaucoup  de  fond,  mais  Ton  peut  allejr 
par  les  cinq  brasses  ;  Tisle  longue  et  noire ,  dont 
je  viens  de  parler  ci- dessus,  fait  aussi  un  bon 
port,  à  couvert  de  tout  vent;  pour- y  aller,  il 
faut  gourverner  sur  le  cap  de  l'ouest  de  ladite ,  et 
venir  mouiller  à  Tabri  d'elle ,  c'est-à-dire  ,  du  cô- 
té du  nord,  en  la  rangeant  toujours  de  fort  près  » 
jparce  que  du  côté  de  liste  de  Lemnos ,  il  n'y 
a  pas  de  fond  ;  on  est  à  te  mouillage ,  par  les 
trois  et  quatre  brasses  :  cet  endroit  n'est  bon, 
proprement ,  que  pour  les  petits  bâtîmens. 

L'isle  de  Lemnos.a  un  autre  port  du  côté  de 
l'ouest ,  nommé  le  port  du  Basa  ;  si  on  part  du 
port  St.  Antoine,  pour  aller  au  port  du  Basa, 
il  faut  prendre  garde  à  une  sèche  qui  est  à  la 
fin  de  eette  côte,  sur  laquelle  il  n'y  a  que  six 
à  sept  pieds  d'eau  dessus  ;  pour  le  savoir  ,  on 
verra  un  islot  rond  proche  le  cap  de  louest  de 
Lemnos  ;  la  sèche  se  regarde  avec  cet  islot ,  sud- 

;  ^  tu 
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est  et  nord-ouest ,  à  demî-lieue  au  large  ;  et  aus*- 
sitôt  que  Tislot  vous  restera  au  nord- nord-ouest  > 
vous  aurez  passé  ladite  sèche  :  si  ton  y  passait 
dte  nuit ,  terre  à  terre ,  pour  ériter  cette  sèche, 
il  faudrait  tenir  le  cap  de  l'ouest  du  cap  Sx.  An- 
toine à  l'est ,  jusquà  ce  que  cette  isle  reste  au 
nord-nord- ouest  ;  alors  on  peut  ranger  ladite, 
qui  est  nette  ;  et  lorsqu'on  sera  au  nord  de  lïs- 
]ç ,  on  verra  le  port  Basa ,  qui  fait  un  petit  gol- 
fe ,  avec  une  grande  ]plage  dedans  ;  pour  entrer 
dans  ce  port ,  il  faut  gouverner  sur  cette  plage; 
^  et  lorsqu'on  sera  à  l'entrée  ,  on  verra  de  peti- 
tes sèches  qui  sont  proches  le  cap  du  nord ,  qu'il 
faut  allarguer,  et  s  approcher  de  celui  du  sud, 
et  on  ira  mouiller  derrière  les  sèches  ;  on  peut 
tnettre  l'amarre  à  terre  ;  on  est  du  côté  du  nord 
dudît  port  ;  mais  louest  en  est  le  traversîer  :  à 
(ienviron  une  lieue  au  nord  dudit  port  ,  est  le 
thâteau  et  la  ville  de  Lemnos,  qui  fait  un  port 
du  côté  du  sud-ouest,  pour  les  vents  de  terre,  . 
mais  à  découvert  de  l'ouest-nord-ouest ,  ouest  et 
sud-ouest;  il  n'est  proprement  bon  qu'en  été. 

De  Lemnos  à  St.  Mandratche ,  il  y  a  sept  lieues, 
nord-est  et  sud-ouest  ;  c'est  une  îsie  habitée ,  et 
îl  y  a  plusieurs  villages  du  côté  du  nord ,  à  de- 
mi-lieue  de  la  marine  ;  pour  remarque  ,  il  y  a 
une  sèche  qu'on  voit  briser  ;  îl  faut  s'en  éloigner 
d'un  cable  et  demi  ;  tout  autour  d'ioelle ,  il  y  a 
de  ipeiits  rochers. 

De  Vhle  St.  Mandrache. 

L'isle  St.  Mandrache  n'est  pas  bien  grande  , 
ttiais  elle  est  fort  haute;  tellement,  que  quand 
on  vient  du  côté  du  cap  Baba,  elle  paraît  au- 
dessus  de  lisle  Imbre  ;  il  n'y  a  aucun  port  pour 
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mouiller;  cependant  le  cap  de  l'ouest  fait  un6 
pointe  longue  et  basse ,  où  il  y  a  une  plaine; 
l'on  y  mouille  tout  à  Tentour  ,  '  par  lès  dix  k 
quinze  brasse  d'eau ,  bon  fond';  le  village  est 
devant  cette  plaine  :  ^e  St.  Maridrache  à  Tisle 
Imbre  ,  il. y  a  une  lieue  ,  nord  et  sud. 

•    .    ■  •     '  •    ' 

De  Vlsle  Imbre. 

Au  cap  de  l'ouest  de  l'isle  Imbre  ,  sont  six 
villages  à  la  marine ,  qçe  vous  voyez  du  côté  du 
sud  :  cette  ville  n'a  point  de  port  ;  on  y  mouille 
pourtant  du  côté  du  sud ,  depuis  les  vingt  à  vingt- 
cinq  brasses  »  et  bonne  tenue ,  à  Tabri  des  vents 
du  nord  :  de  Pisle  Imbre  à  Tisle  des  Lapins }  il 
y  a  quatre  lieues ,  nord-est  et  sud-ouest. . 

Mouillage  aux  Mes  des  Lapins. 

Vous  pouvez  mouiller  du  côté  du  sud  d^sdites 
isles;  le  fond  est  fort  bon,  vase  par-tout ,  de- 
puis les  quinze  à^  trente  brasses  ;  vous  pouvez 
mouiller  aussi  au  sud  de  l'isle  la  plus  proche  du 
château  ,  qui  est  à  l'embouchure  de  la  rivière 
de  Constantinople  ;  vous  y  serez  par  les  sept 
brasses ,  fond  de  vase  et  sable  ;  vous  mettrez  au 
jiord-est*  quart- est  le  château  de  la  droite  en  en- 
trant au  canal  ;  il  y  a  deux  lieues  et  demie  de 
l'isle  au  château  ;  vous  ne  passerez  pas  treate 
à  vin|ft  brasses ,  fond  de  vase ,  et  à  d'autres  e»- 
droits  de  sable  ;  et  quand  il  viendra  un  coup  de 
vent  du  nord  ou  nord- est,  vous  viendrez  vous 
liiettre  à  Tabrî  de  l'isle  :  à  l'isle  du  côté  de  Pouest, 
qui  eist  la  plus  grande ,  il  y  a  un  banc  de  ro- 
che qui  contourne  un  demi-quart  de  lieue  y  sur 
lequel  il  y  a  quinze  à  seize  pieds  d*eau  ;  à  troisj^ 
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(quarts  de  fieiie  dMcelle  >  le  cap  de  ladite  isie ,  da 
côté  de  l'est  9  étant  sur  le  banc,  vous  restera  aa 
sad-sud-ést  :  entre  le  cap  du  sud-ouest  de  la- 
^te  isle  et  le  banc  ,  il  y  a  passage ,  y  ayant 
depuis  sept  à  neuf  brasses  ;  vous  pouvez  mourl- 
1er,  le  banc  vous  faisant  le  mouillage;  le  fond 
est  de  sable  :  il  faut  observer ,  quand  vous  irez 
dans  ce  canal ,  de  ne  pas  approcher  lesdites  isr 
les  au  moins  d'une  lieue ,  à  cause  des  courens 
qui  vont  comme  une  rivière  :  de  l'isle  des  Lar 
|>ins  au  Tenedos  ,  il  y  a  trois  lieues ,  se  regar- 
dant avec  le  château  du  Tenedos,  sud -quart- 
aud-ouest  et  nord-quart-nord-est  ;  vous  pouvez 
snouiller  depuis  ladite  iste  jusqu'au  Tenedos  »  dé- 
finis les  trente  à  quinze  brasses ,  fond  de  vase« 

Mouillage  de  Vlsle  du  Tenedos. 

Llsle  du  Tenedos  n'est  haute  qu'audevant  dn 
ch&teau  ,  où  il  y  a  un  mont  qui  ressemble  à  un 
pain  de  sucre  %  quand  on  vient  du  côté  du  sud- 
sud-ouest  ou  de  l'ouest ,  on  ne  voit  que  le  mont; 
mats  en  s  approchant ,  on  voit  la  côte  toute  blan- 
che ;  c'est  un  petit  port  sous  le  château ,  pour 
de  petits  bâtimens  ;  mais  tes  gros  vaisseaux  mouil- 
lent entr'elle  et  la  terre-ferme  ].  l'on  y  est  bien 
avec  tous  vents,  eacepté  le  sud-sud-est,  qui  en 
est  le  traversiez  ;  mais  lorsqu'on  n'est  pas  plus 
éloigné  de  Tisle  que  de  demi-lieue,  ou  un  tiers 9 
il  ne  peut  pas  faire  grand  mal ,  la  tenue  en  est 
bonne,  et  le  fond  de  douze  à  quinze  brasses: 
si  on  veut  passer  entre  le  Tenedos  et  la  terr^ 
ferme,  au-devant  du  château  il  y  a  une  petite 
îsle ,  vis«à-vis  de  laquelle  ,  c'est-à-dire  ,  du  côté 
de  terre-ferme ,  il  y  a  une  pointe  basse  qui  vient 
|usqu'à  demi-canal  ;  il  faut  »  tenir  proche  l'isle 
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du  Tefiëdos ,  par  laquelle  il  y  a  beaucoup  de 
fond  ;  du  côté  de  cette  petite  isle  il  y  a  deux 
rochers  sous  Peau ,  entre  les<}uels  et  le  châteaa 
on  peut  passer  ,  le  fond  y  étant  au  milieu  de 
quinze  brasses >  et  à  Test  de  ces  petits  rochers, 
il  y  a  six  brasses  ;  au  sud  du  Tenedos ,  l'oa 
mouille  aussi  pour  les  f ènts  du  nord  :  si  Ton 
veut  passer  à  Pouçst  du  Tenedos»  il' faut  s'en 
tenir  un  peu  au  large ,  à  cause  des  bancs  qui 
sont  au  cap  du  nord  et  du  sud  :  au  nord  du 
Tenedos  »  il  y  a  les  isles  des  Lapins  ;  elles  sont 
nettes  du  côté  du  sud  et  de  Touest ,  mais  elles 
.ne  le  sont  pa3  du  côté  du  nord  ni  de  Test;  il 
faut  s'en  tenir  bien  au  large,  et  sur- tout  avec 
le  calme ,  parce  que  les  courans  de  FembouchurQ 
vous  y  jetteraient  dessus» 

Idem  9  de  ladite  Isle. 

£n  mouillant  devant  le  château  du  Tenedos» 
vous  mettrez  la  ville  au  nord-^quart^nord-ouest  » 
la  petite  isle  qui  est  devant  au  nord-quart^nord* 
est  9  et  le  cap  du  sud  au  sud-ouest* quart-ouest» 
et  vous  serez  par  les  douze  brasses ,  fond  dQ 
sable  ;  il  y  a  un  fort  mal  bâti ,  où  il  y  a  gar- 
nison Turque ,  il  est  à  la  marine  :  quand  vous 
entrerez  dans  ce  port  ,  vous  le  laisserez  à  la 
droite  ;  il  y  a  un  môle  de  pierres  jettées  qui  vous 
couvre  des  vents  du  nord  ;  il  n'y  va  que  de  pe- 
tits bâtimens  ;  on  peut  y  faire  du  vin  rouge  et 
de  bon  vin  muscat ,  a  bon  prix  ':  au  sud  de  la 
ville  du  Tenedos  ,  est  le  mouillage  de  Poiracle* 
Aliment ,  qui  est  meilleur  que  celui  de  devant 
la  ville ,  oii  Ton  n'est  pas  trop  bien  avec  un  gros 
vent  du  nord;  il  y  a  eu  des  vaisseaux  qui  ont 
risqué  d'y  naufrager ,  dans  le  temps  que  ceux  qui 
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étaient  au  port  Aliment  n'appréhendaient  rienr 
on  y  mouille  par  les  quinze  jusqu'à  huit  bras- 
ses ,  fond  de  matte  ;  on  n'est  pas  sous  le  canon 
du  chiteau  du  Tenedos  :  du  Tenedos  à  Mete* 
lin,  il  y  a  quatre  lieues,  c'est-à-dire,  du  cap 
Sîgury  ,  qui  est  le  plus  ouest  de  Metelin ,  nord- 
nord-^st  et  sud  sud-ouest  :  du  cap  Baba  pour 
aller  au  Tenedos ,  il  faut  faire  route  au  nord  ; 
si  vous  venez  du  nord,  voulant  passerai!  canal» 
entre  le  cap  Baba  et  Meielin ,  il  faut  prendre 
garde  à  la  sèche  qui  est  à  Test-sud-est  du  cap 
Baba ,  et  à  Pouest-nord- ouest  du  cap  Courbe  , 
et  nord  et  sud  avec  le  plus  haut  terreîn  de  l'isle 
Metelin ,  et  avec  le  cap  de  Molla ,  nord-est  et 
sud-ouest;  elle  est  à  un  tiers  de  canal  vers  Me- 
telin :  si  vous  passez  de  nuit  par  ce  canal ,  vou- 
lant aller  au  nord*,  lorsque  vous  serez  sur  le  cap 
Courbe ,  tirez  sur  le  cap  Baba ,  et  vous  évite- 
rez tout  ;  et  lorsque  vous  viendrez  du  nord ,  ran- 
gez le  cap  Baba,  vous  servant  de  relevation  ci- 
dessus  :du  cap  est  de  Metelin  au  cap  Barnous, 
sud-ouest  quart-sud  et  nord- est-quart-nord;  du  cap 
Gcnno  au  cap  Barnous  ,  sud- ouest- quart-sud  et 
nord  est-quart-nord. 

Mouillage   sur   Vlsle  de  Metelin. 
Du  Port  Olivier. 

Cette  isle  a  de  très-bons  ports  ;  celui  de  la 
ville,  dont  je:ne  parlerai  point,  n*est  bon  que 
pour  de  petits  bârimens.  Au  cap  de  Test  de  l'is- 
le  ,  est  le  port .  Olivier ,  qui  est  le  meilleur  de 
tous  :  pour  le  connaître  ,  on  voit. ,  un  peu  à 
louest  de  ce  port  ,  des  islots  hauts  et  ronds» 
et  qui  ne  sont  pas  éloignés  de  h  terre  ;  en  ve^ 
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nant  du  côté  du  sud,  il  faut  gouverner  sur  le 
cap  le  plus  à. l'est  de  Metelin  ,  jusqu'à  ce  qu'on 
découvre  lesdits  îslots ,  qui  sont  fort  nets  ;  on 
peut  les  ranger  et  y  passer  çn-dedans  ,  si  fon 
veut  ;  quand  on  sera  proche  d  eux  ,  il  faut  les 
laisser  à  la  gauche  ,  et  aller  toujours  à  terre  » 
jusqu'à  ce  qu*on  découvre  l'entrée;  il  faut  s'é^ 
loigner  de  la  pointe  basse  de  l'ouest ,  n'étant  pas 
ttop  nette ,  et  s'approcher  de  celle  de  l'est  ;  lors» 
qu'on  sera  au  milieu  de  ces  deux  points,  on  dé- 
couvrira un  islot  noir,  qu'on  laissera  à  la  droi-* 
te,  et  on  gouvernera  au  nord-ouest,  jusqu'à  ce 
qu^on  découvre  un  îslot  rouge  ,  qui  reste,  avec/' 
le  noir  ,  es^quart-sud-est  et  ouest-quart-nord- 
ouest  ;  il  faudra  laisser  ledit  islot  rouge  à  la  gau- 
che ,  et  lorsqu'on  laura  passé,  il  faudra  toujours 
aller  en  avant  ,  jusqu'à  en  découvrir  un  autre 
petit  qui  reste  au  nord  du  rouge ,  et  que  vous, 
laisserez  à  la  gauche  ;  et  quand  on  l^aura  pas- 
sé, on  peut  mouiller,  et  mettre  l'amarre  à  un 
arbre  qui  est  sur  lislot;  entre  l'islot  rouge  et 
celui  de  l'arbre,  du  côté  de  l'est v est  un  bon 
endroit  pour  mouiller,  par  les  treize  à  quatorze 
brasses,  y  étant  à  couvert  de  tout  vent;  cette 
pointe  se  regarde  sud-sud«est  et  nord^nord-ouest 
avec  la  pointe  basse  qui  est  à  l'ouest  de  l'en*!^ 
trée  du  port  ;  dans  cedit  port,  le  fond  est  de 
quinze  à  dix-huit  brasses ,  bon  fond^  et  à  cou« 
vert  de  tous  vents  et  de  mer;  les  petits  bâtî^ 
ihens  peuvent  aller  plus  avant  dans  le  golfe, 
^  jusques  devant  les  villages  qui  sont  au  haut  de 
la  montagne  ,  et  qu'on  laisse  du  côté  de  l'est 
en  entrant.. 
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Idem  »  diidit  Port 

Ledit  port  est  du  côté  du  sud  est  ;  pour  re« 
marque  9  tous  voyez  le  haut  du  cap  de  1  est  de 
l'isle  Metelin  9  venant  en  descendant  vers  Touest; 
vous  voyez  une  coupure  qui  est  à  Ventrée  du* 
dit  port  ;  vous  voyez  de  plus ,  trois  isles  à  la 
gauche  en  entrant,  et  un  petit  écueil  à  droite 
tort  bas  9  vis-à-vis  duquel  est  une  pointe  de  sa- 
ble qui  avance  un  cable  et  plus  au  nord  ;  vous 
voyez  un  autre  écueil,  que  vous  laissez  à  bas- 
bprd  ;  en  entrctnt ,  il  en  est  un  autre ,  siur  le- 
quel il  y  a  un  petit  olivier  ,  que  vous  laisseras 
à  la  gauche  ;  on  pourrait  bien  passer  à  la  gau- 
che d'icelui  ,  mais  il  faudrait  savoir  le  canal  ; 
étant  en-dedans  de  ces  trois  petits  écueils ,  on 
peut  mouiller  partout,  à  couvert  de  tous  vents; 
on  voit  aussi  deux  'espèces  de  tours  de  chaque 
côté  :  on  peut  échouer  dans  ce  port  de  tou9 
côtés,  sans  aucun  risque;  on  fait  du  bois  au  port 
Olivier ,  à  la  première  calanque  ;  on  mouille  par 
les  quinze  brasses  ,  fond  d'argile  ,  et  on  met  une 
amarre  à  terre ,  si  Ton  veut  ;  vous  pouvez  cou- 
rir en-dedans  vers  les  arbres:  que  vous  voyez, 
oui  sont  sous  la  haute  montagne  ,  qui  est  au^ 
fond  de  la  culate ,  où  Ion  charge  de  Thuile  ;  il 
y  a  depuis  huit  jusqu-à  vingt  brasses  :  vers  les; 
premiers  magasins  en  entrant ,  où  est  le  bateau 
pour  passer  du  côté  de  la  ville  ,  est  un  écueil 
qu'il  faut  approcher ,  et  aller  en^dedans  d'icehii 
vers  la  culate,  parce  qu  a  là  gauche  ,  vers  le  se^ 
cond  magasin ,  il  n  y  a  pas  de  fond .  :  pour  aU 
1er  au  susdit ,  il  faut  se  mettre  en  parallèle  du 
village  que  vous  voyez  à  la  droite ,  et  aller  ^toh 
sur  lesdits;  vous  y  serez  par  les  trois  ^  quatre  e{ 
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six  brasse )  et  mettrez  l'amarre  à  terre,  atec  m» 
piquet  pour  peiiel  :  c'est  là  où  l'on  charge  l^ 
liuîles  de  Zîera,  et  au  village  :  étant  vers  lef 
isles  de  Foyery  ,  pour  aller  au  port  Olivier ,  fai^ 
tes  route  au  nord-nord  ouest  cinq  dégrés  nord: 
au  nord  de  l'isle  Métclin ,  il  y  a  un  grand .  vil- 
lage à  !a  marine  ,  situé  sur  une  hauteur ,  ai» 
bout  de  laquelle  il  y  a  un  château  ;  le  vîllags 
s'appelle  Moljra  :  à  environ  un  quart  de  lieue  a 
i'ouest  y  est  un  autre  petit  village  ,  au  milieu  du* 
quel  est  un  rocher;  cest  de  là  que  ledit  village' 
s'appelle  Peira  ;  il  est  au  bord  d  une  plage  ;  Toa 
peut  mouiller  à  cet  endroit  par  le  vent  du  nox4 
et  nord-est;  on  côtoyé  la  gauche  en  y  venant 9 
et  Ion  mouille  presiju'au  fond  y  observant  de 
mettre  une  amarre  à  terre  «  toujours  à  gauche; 
on  mouille  par  les  dij^-huit  forasses  ,  fond  de  gro» 
sable  et  peiits  coquillages  ;  le  mouillage  fait  une 
anse ,  le  traversîer  de  laquelle  est  lé  nord^ouest 
et  Touest-nord- ouest ,  qui  y  donnent  à  plein,  une 
pointe  étant  au  nord -ouest,  et  Tâutre  au  sud» 
ouest. 

Mouillage  du  Port  Colon. 

Entre  port  Olivier  et  port  Sygre  ,  au  miltea 
Ae  risle ,  est  un  golfe  ,  qu'on  nomme  Colon  ; 
ia  reconnaissance  de  ce  golfe  est  un  petit  isipt 

lOuII  y  a  sur  le  cap  de  l'ouest  eu  entrant ,  quet! 

^^on  laisse  à  la  gauche  ;  et  il  faut  ranger  la  droi-^ 
te ,  parce  que  jusqu'au  milieu  du  golfe ,  il  ny^ 
a  pas  une  brasse  d'eau  ;  et  du  milieu  du  golfei^^ 
du  côté  de  Pest  ^  le  fond  est  de  vintg-cinq  bras^^' 
ses  ;  ce  lieu  est  bon  pour  tout  vent  :  en  en«' 
f rant  dans  ce  port ,  il  faut  prendre  carde  de  ne^' 
pas  passer  entre  cet  islot ,  que  j'ai  dit  ci-dessus.^^; 
#t  JMçtolû»  2  h  C9U^®  Si^'U  ç$t  rempli  à%  sè<ibe$%    ' 
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Idem ,  dudit  Port. 

Du  côté  du  sud  de  Metelîn ,  presqu'à  deim- 
isle ,  est  le  golfe  Colonia  ;  il  va  six  lieues  en^ 
dedans  vers  le  nord  ;  il  y  a  du  fond  pour  tous 
fcâtimens  ;  les  gros  ,  mouillent  à  l'entrée  dudit 
golfe  ;  il  ne  faut  pas  ranger  la  gauche  en  en^ 
trant ,  y  ayant  un  banc  de  la  longueiur  de  deux 
cilles  ;  le  plus  large  du  passage  est  de  demi- 
cable  ;  sitôt  que  vous  aurez  passé  le  banc  ,  vous 
mouillerez  par  les  dix-neuf  brasses,  fond  de  mat- 
te  ;  les  petits  bàtimehs  sont  à  couvert  de  tous 
vents  ;  ils  sont  mouillés  depuis  les  quatre  à  dou-  . 
ze  brasses  ;  le  passage  est ,  avec  Tisle  ,  est  et 
ouest  s  il  faut  bien  ranger  la  droite  :  à  l'entrée 
dudit  golfe  >  il  y  a  une  isle  »  devant  laquelle  on  peut 

Sasser  de  tous  côtés,  et  venir  prendre  la  droite 
udit  golfe  :  à  la  droite  dudit  golfe  est  une  sè- 
che ,  à  laquelle  il  faut  prendre  garde ,  en  passant  à 
la  droite  de  Tisle. 

Mouillage  de  Porto-Sygre. 

Il  y  a  une  isle  du  côté  de  louest  de  Mete« 
lîn ,  qu'on  appelle  Porto-Sygre  ;  elle  est  inhabi- 
tée ,  et  elle  fait  le  mouillage  :  quand  vous  vien- 
drez mouiller  à  Porto-Sygre,  l'entrée  est  du  cô- 
té du  sud;  vous  verrez  quatre  petites  isles  blan*>il 
ches ,  et  viendrez  mouiller  à  une  lieue  en-de- 
dans ,  entre  l'isle  et  Metelin  ;  vous  serez  par  les 
dix  brasses,  fond  de  matte  ;  vous  laisserez  les' 
écueils  qui  sont  dans  le  port  à  là  droite,  en  les' 
éloignant  d'environ  deux  cables ,  et  vous  irez  mouil- 
ler à  la  Colonne  :  on  peut  passer  avec  de  pe- 
^S  bâtimens  du  côté  du  nord,  par  le  petit  pas- 
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sage ,  mais,  il  est  difficile  ;  il  faut  observer  que 
les  ancres  n  y  tiennent  pas  bien ,  parce  que  le 
vent  du  nprd  y  est  fort  violent  :  si  vous  voulez 
mouiller  en  tête  du  cap ,  pour  vous  mettre  en 
parage  quand  vous  voudrez  appareiller  ,  vous  se- 
rez par  les  vingt  -  cinq  jusqu  a  huit  brasses  :  on 
fait  de  l'eau  au  fond  où  est  la  Colonne  :  onî 
peut  passer  entre  les .  écyeils  blanchâtres  ,  qui 
sont  hors  le  port  ^  et  Tisle  qui  fait  le  port  :  en 
approchant  de  ladite  isle ,  l'entrée  a  -environ  de- 
mi-lieue de  large  :  il  ny  a  k  appréhe^nder  que 
ce  que  Ton  voit ,  étant. net  par-tout. 

Observations.  L'isle  qui  fait  le  port  de  Portp-^ 
Sygre  ne  peut  s'isoler ,  pour  bien  que  Ton  soit 
à  terre  ;  quand  on  vient  audit  mouillage  ,  il  fauC 
entrer  en-dedans  :  pour  cela  ,  on  ne  peut  iso« 
1er  qu'un  petit  écueil  rond  et  blanchâtre  ;  il  est 
un   peu  au  sud  de  ladite  isle  de  Sygre  :  cedit 

fetit  écùeil  est*  entouré  de   sèches  du  côté  de 
est  ;  c'est  pourquoi  il  faut  s'allarguer  un  peu. 

Idem  ,  dudit  Port. 

Le  port  est  du  côté  de  l'ouest  de  Metelin; 
et  porte  le  nom  du  cap  :  au-devant  du^jport  , 
du  côté  du  sud,  est  un  islot  rond  en  forme  de 
pain  de  sucre,  qu'il  faut  laisser  à  la  gauche  en 
entrant,  et  s'en  éloigner  du  côté  du  sud  et  de 
Test ,  parce  ^ull  y  a  des  sèches  qui  viennent 
à  deux  cables  au  large  ,  et  briisent ,  pour  peu 
de  mer  qu'il  y  ait  ;  mais  on  peut  y  passer  du 
côté  du  nord  :  si  on  vient  du  côté  de  l'ouest  t 
où  il  y  a  beaucoup  de  fond  ,  poxxt  mouiller  k 
Porto  Sygre ,  il  faut  venir  jusqu'à  moitié  du  golfe; 
et  mouiller  par  les  six  ,  cinq  et  quatre  brasses  > 
bon  fond,  et  mettre  lamarre  bu  sûr  Metelin^ 
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ou  sur  Mile  qui  forme  le  port  ;  on  y  est  foré 
bien  ;  le  sud-sud  ouest  y  donne  un  peu  de  nier; 
à  la  droite,  en  entrant,  desdits  petits  islots»  qu'oii 
laisse  à  droite,  en  tes  éloignant  d'environ  deux 
tables,'  Ton  mouille  bien  au  nord  d'eux,  comme 
me  j'ai  dit  ci-dessus. 

Mouillage  à  la  Paille  de  MeUlin. 

A  Test  de  Tisle  ,  il  y  a  la  forteresse  où  est 
la  ville  de  Metelin  ;  cette  isle  est  fort  abondante 
en  huile»  frâmage  et  laine;  mais  plus  encore  en 
Ëuile  :  H  y  avait  autrefois, un  bon  port  avec  un 
môle  de  jchaqiie  côté,  ad  bout  desquels  il  y  a 
encore  un  fainal;  mais  à  présent  les  môles  sont 
ruinés  et  presque  les  fanaux)  le  port  est  com- 
blé >  €:t  il  ne  peut  plus  y  entrer  que  de  petits 
bâtimens,  ny  ayant  que  seize  pans  d*eau  :  au 
nord-est  du  port  de  Metélifi  ,  on  y  mouille  au 
large,  -étant  fond  de  vâse  ,  à  demi -portée  de 
canon,  où  Ton  veut,  étant  en  rade  ;  car  on  peut 
xnouillet  par-tout  lé  canal ,  depuis  les  trente  à 
dix-huit  biiasses ,  fond  de  vase  ;  mais  au  nord- 
est  de  la  viilé ,  on  y  est  a^sez  bien  avec  tous 
vents  9  à  l!excpptîon  de  Pest-nord-est ,  qui  y  élè- 
ve une  grosse  mer  ;  mais  pour  gros  vent  qu'il 
fasse ,  si  voiis  avez  de  boiis  cables  et  de  bonnes 
ancres  ,  vous  li'y  prendrez  jamais  mal  ;  il  est  vrai 
qu  on  y  châSisc  assez  souvent ,  mais  quand  on  est 
proche  d^  te^fj^ ,  à  un  cable  loin  ,  les  ancres 
tiennent  l?îèu  ,^  parce  que  le  fond  vient  en  di- 
minuant,; si  yp^s  mettez  un  penel  à  votre  an- 
cre,  vous  ne.,£ejroz  que  mieux;  on  s'y  aifour- 
che  :  des  islçs  ù'Orlac  au  cap  Ste.  Marie  ,  Ja 
route  gi.t  nof^-q^art-nord-ouçst,  et  à  Fojery  aif . 
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tuità  :  àe  Metelin  à  PEsparmadour  de  ^cib,  il 
y  a  douze  lîeues ,  nordriiord-eat  et  sud-sud  ouest.  ' 

JHouiliagis  qui  sont  siir  Vhle  de  'Candie:[ 
Du  Cap  df  la  Sidre*  :    /  :     .      ■  ^ 

A  l'ouest  du  Cap  de  la  Sîdre.,  çst  un  gran4 
golfe  ,  au-devânt  duquel  sont  trois  petites  isles^ 
qu'on  nomme  les  Janissaires;  au  sud  de  ces  is- 
lots ,  dans  le  £ond  du  golfe ,  est  une  ville ,  qu'on 
îipmme  Setîer  ;  cette  ville  n'a  point  de  port,  elle 
n*a  qu^une  plage  )  où  les  bialteaux  motiitlent;  mais 
le  vent  du  nord  eti  est  le  traversiez 

A  l'est  du  cap  de  la  SHre,  est  Tisle  Morena^ 
entre  ledit  cap  et  Visle,  il  y  a  trois  sèches  à 
fleur  d^au^  qu'on  voit  briser,  pour  peu  de  mer 
qu'il  y  ait  :  ces  sèches  sont  plus  proches  du  ca^ 
que  de  llsle  :  c^est  pourquoi  si  on  venait  à  •  pas- 
ser par  ce  canal  ,  il  faudrait  plutôt  approcher 
risle  que  le  cap  :  au  sud  de  ladite  isle  on  pôur^ 
rait  mouiller,  mais  le  fond  n'y  vaut  rien  ;  il  y 
a  une  petite  calanque  dans  laquelle  deux  bâ« 
timens  peuvent  rester  et  s'amarrer  en  quatre: 
et  du  côté  de  Test  de  ladite  calanque  ,  il  y  a 
une  source  d'eau  ,  même  au  bord  de  la  mer  9 
suffisante  pour  fournir  à  une  armée. 

Idem  9  dudit  Cap. 

Pour  remarque,  vous  verrez  une  isle  devant ^f 
que  vous  laisserez  à  la  droite  en  entrant;  et  en 
cas   que  le  vent  vous  oblige  de  là  laisser  à  la  , 
gauche ,  vous  rangerez  llsle  dje  la  Sidre  tant  que  i 
vous  vQudrese y^parce  qu'à  la  côte  du  cap  il  y  a  ,- 
trois  roches  sous  Ij&au ,  à  demi-cable  :  quand  rem 
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pures  dépassé  ilsle  ,  vous  mouillerez  de  manlèrd 
quelle  vous  reste  à  lest^quart-nord  est,  et  vûus 
serez  par  les  vingt  brasses ,  fond  de  vase  i  vous 
verres  les  ihagasins  à  la  marine  y  où  1  on  charge 
l'huile  :  du  cap  de  la  Sidre  aux  trpis  isies  Ja* 
nissaires  ',  il  y  a  trots  lieues  ,  est  et  ouest  :  des 
blés  Janissaires  au  port  d^Espine-Longue ,  il  y  a 
onze  Heiies ,  est-quart  nord-est  et  ouest  qiurt- 
sud-ouest. 

Mouillage  d^E^pine^Longue* 

:  A  environ  ^ept  lieues  à  Test  de  Stantea,  est 
le  cap  St.  Jean  ,  qui  peut  se  voir  de  St^ntea  ; 
à  Test  dudit  cap,  est  te  golfe  d'Espine-Longue; 
çt.au  milieu  du  golfe  que  fait  le  cap  Si.  Jean» 
est  lisle  Espine  -  Longue' ,  où  le  château  est  des* 
sus  :.  quant  à  ceux  qui  viennent  du  c6té  de  Test  oa 
du  nord ,  pour  entrer  dans  ce  port ,  il  faut  qu'ils 
tirent  sur  le  cap  St.  Jean  ;  et  le  .  laissant  à-  la 
drQite.i  et  le  château  à  la  gauche ,  on  va  mouiU 
1er  derrière  ledit  château  ;  mais  il  ne  faut  pas 
aller  trop  en-dedans  «  n  y  ayant  pas  de  fond  au* 
devant  dudit  château ,  qui  vous  restera  à  Test  ; 
Je  fond  est  de  six  à  sept  brasses ,  bonne  tenue; 
ce  port  est  bon  avec  tout  vent  :  du  côté  de  Test 
de  Tisie  d'Espine-Longue ,  il  y  a  un  petit  islot} 
qu'on  nomme  Coulichily ;  entre  lun  et  l'autre , 
on  peut  y  mouillçr ,  en  cas  de  besoin  ;  on  est 
k  couvert  de  tout  vent  :  sous  le  cap  St.  Jean 
.xm  peut  aussi  mouiller,  pour  les  vents  du  nord; 
Je  fond  est  de  vingt  à  trente  brasse^  ;  mais  le 
Vent  du  nord-est  en  est  le  traversier  «  tellement 
qu'on  ne  pourrait  pas  rester  audit  mouillage  ;  le 
port  d'Ëspine- Longue  n'est  pas  propre  pour  de 
i;ms  .vaisseaux»  parcô/qu*iî  ny  m  pas  de  fondi 


Digitized  by  LjOOQLC 


mais  on  pourrait  alljsr  4»  côté  dç.  J'oqest  de  V\û 
le;  pour  y  aller,  il  faùt'la  laisse^  à  k  droite, 
et  la  bien  ranger;  elle  e$t  fort  nette.  :  d^abord 
^qu'on  §era  du  côte  du  sud,  on  verra  upe plage, 
^qui  va  en -dedans  du  côte  du  ' nord-HoWl-oueit  ^ 
on  tirera  sur  cette  ptage,  jusgu^à  ceqtion  soît 
a  couvert  des  vents  d'est  ;  le  tond'  est  de  vingt- 
cinq  à  vîng;t- six  brasses ,  bonne  tienne  :  cett^ 
plage  est  le  passage  oiï  Ton  va  de  térrê-fermtf 
a  Espîrie  -  Longue  î  le  chitcab  xiWt  pas  bîéa 
éloigne.  ] 

Si  Voui  âlle2t  moàîlleîr  a  ^tpiM-l:àïi'^ue'y  on! 
venant  du  golfe  St.  J*ealii  vôtis  vîetidrèi  ad  nord; 
pour  remarque,  à  deifhilreue  du  Icâp,  vous  ver*' 
rez  une  grande  isié ,  et  du'  côte  'dti  noM  ouest 
de  Hsle ,  entréllte  et  \a'  terre- fetlné,  il  yi  i  uir 
rocher  sur  ^lequel  est 'une  forteresse,^  qiJi  est  £^*" 
pine  -  Longue  ;  elle  »e  ^éut  être  .prî^*è  Vjue^  par 
lamine  ;  (^uand  vous  '  Vîendireas  mouiller  ;  vdtis  lais* 
serez  '  ta  forteresse  i  la  gauche  ,^  ou  Hén  ^vour 
pouvez  paisrser  entre -la"  forteresse  et  Tiilë^  et  ver- 
nir mouiller  de  manière  que  ladite  forterëssèvouV 
reste  au  nord-nord  est  ^ jett^ous"^  ^^fÇ?  P^'  ^^^  ^^^* 
neuf  jusqu'à  dix  brasses,  fond  de  vase;  vous  pou- 
vez, xnouillçr  anssi  ;4^  iii^ière  que  la:^fiHdjd  isle 
vous  reste  au  nord^€[st;>  en  entrant  vous  poti*. 
Ti;;^  jais^ej^  la  grande  isie  à  Ja  d^o^e,  et  ypu& 
Y^rres^  trpis  petites  isles;,que  vous,  laisserez  à  la^  • 
gauche;  vous  viendrez  mouiller;  ^u  cul -de*  sac, 
p^r  lef , douze  bra^Sj  foijd  de  sable  ;  vous  voyez 
lei;  magasins  à  la  marine^  où,  Ton  charge  ^dhui^ 
le  ^  4^  çap  Ejipji^e-Loiigue  à  Vî^e  Siantea  »  il 
y;^a  quatre,  lieues  et jdçmie  ^  nord-ouest^ quart* 
ouc^t«et  iswiestrquanr^t. 

Mm  % 

Digitized  byLjOOQlC 


,..i)  JHouillage  d^,  VJsls  Stantea.  v 

1  Cfi^te,  îflè/xi* est  pas  habUee;  il  y  a,  trois  mouil- 
lages (_ié  premier  est  appelé  le  port  de  Levant; 
le  second , .  le  port  de  la  Madona  >  qui  est  ce- 
lui, du  jnilieij  ;  c'est. un. port  où  il  y  a  une  ca^ 
ûnque.;  et  pour  venir  mouiller  à  ladite  calan- 
que,, il  iayt  vexûr  toyt  devant ,  oii  vous  mouil- 
]pri&;t  depuis  (es  cinqv^inte  a  ^quarante  brasses; 
et  si  vous  étiez  plus  au  large  ,  à  un  cable  e^ 
^einit^^vous-ne^trouYerief  poii^t  de  fond;  il  ÎEaut 
tout  de  suite  donner  une  amarre  à  terre,  après 
àvQir  mouillé  dans  la<lite  calanque  \  où  il  peut 
restçit  4pV^^  vaisseaux  çnj^rré;*  en  quatre;  on  y 
est  à  couvert  de  tous  vents  ;  il  y  a  huit  brasses 
à  toucher,  la  terre  :  le  port  de  l'quest. de  ladite 
i^le».,ês^  Je  port  St,  Georges:;:  vous  y  mouillez 
par  Ic^. trente  brasses  ,  et  mettons  1  amarre  à  t^rrej 
i|  y,pç^t  Tester  quatre  vaisseaux  :  on  y  est  dé^ 
coqv^t  du.  vent  de  sud^-sudroat^  qui.  vient  ila 
^..gaj^ie.,.  .;  .   •    •  .  ,..:,!;.;..■ 

* 'Getté'iste  W  trois  pons  'du 'èôté  du  sud  ;  lé  pte^ 
ïHÎer,  '^  côté  de  louest,^ s'appelle'  St.  Georges; 
cef'p'oPt  n'est  pas  trop  bon ,  parce  que  le- fond 
n'en*  ^autjlen';  îl  n^yja  pas  beaucoup  d'éati , 'et 
le  vent  de  sud  y  lève  une  grosse  mer. 

Au  milieu  de  Tisle  îl  y  a  un  autre  port,  àp- 

J^elé  St.  ï^îicglb  *  il  est  le  plus  grand;  du  côté  de 
^ouest'iiy  a  une  montàgiie  haute  :  *eux  qui 
viennent  du  côté  de  Poue^t ,  et  qui  veuletit  en- 
trer dans  ce  port,  doivent -se' fenir  soiis  4e- cap' 
tant  quUs  peuvent  ;  proche  ledit  cap  ,  le  fond  est 
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ie  trente-cinq  brasses  :  avec  les  vents  ^U^nord, 
il  faut  être  prêts  a  porter  l'amarre  à  terre;  car 
s'il  était  frais  ,  il  vous  en  eloignerait.au  point 
que  vous  auriez  bien^^  la  peine  à  en  approcher, 
et  au  large  on  ne  trouverait  pas  de  ibnd  :  quand 
on  sera  derrière  le  cap»  il  iEaut  entrer  en-dedans 
tant  qu*on  pourra  ;  le  fond  est  de  quarante  à 
cinquantQ-cinq  brasses,  :  on  verra  une  Eglise  du 
côté  du  nord-est  de  Ja  ;  calanque.,  où  l'on  peut 
aller  pour  être  à  coitvert  de  tout  vent  >  mettant 
J'amarre  à. terre;  à  l'entrée,  le  fond  est  de  dou- 
ze brasses  ;  à  l'est  de  ce  port ,  même  au  cap  de 
lest,  il  y  en  a  un  autre  ,  appelé  le  port  ie  la 
Madona  ;.  il  est.  le/meilleur  des  troîs  :  quand  on 
vient  avec  le  vent  du,  nord  ,  \i  favit  se. tenir  sivr 
le» cap  autant  qu'on  peut;  on  peut  aller  mquil- 
ler  par. les  sept  à  huit  brasses,  mettant  1-amarre 
à  terre  ;  en-dehors  des. pointes*  le  fond  est  de  vingt 
à  vingt -cinq  brasses;  dans  le  fond  duditport, 
il  y  a  une  Eglise  de  Ja  Vierge,  un  peu  à  Toùest 
de  laquelle  on  mouillé;  c'est  le  meilleur  endroit» 
et  il  n  y  a  que  le  sud-sud-est  qui  en  esr  le  tra- 
versier  :  à  Foucist  de -Hsle  >  est  tin  islot  proche 
terre  ;  mais  on  ne  peut  passer  entre  lui  et  Tisle 
Stantea  ,  ny  ayant  que  six  pieds  d*eati  du  côté 
de  Te^t  de  l'îsle  :  il  y  en  a  un  autre ,  qu^Oii  nom- 
me  Peccemady ,  prêché  l'blé  ;  au  milieu^  îe  fond 
^st  de  quarante  brasses;  on  peut  y  passeur  saris 
f îen  craindre ,  étant  fort  liet. 

Mouillage  à  la  Fusse  et  au  Port  Candie. 

Vous  mouillerez  p^r  les  trente  Brasses ,  'fond 
de  vase ,  et  mettrez  le  cap  de  la  Fosse  au  nord- 
ouest  ,  le  château  de  la  Fachie  au  itord^U^t- 
quart-nord,   le  château  de  l'entrée  du  port  au 
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$ud-ést*quart-sud9  Tisle  Stantea  an  nord-est  :  Vons 
pouvez  moniller  aussi  plus  près  de  terre ,  si  vous 
voulez  ,  depuis  les  trente  jusqu'à  douze  brasses  ; 
la  Fosse  est  très-bonne ,  et  il  n'y  a  que  le  vent 
dà  nord  qui  puisse  vous  nuire  ,  la  tenue  est  fort 
bonne  :  si  vous  voulez  mouiller  dans  le  port  de 
Candie  ,  il  faut  venir  découvrir  l'embouchure  du 
port,  à  voir  toujours  la  porte  de  la  ville  :  en 
entrant ,  il  faut  ranger  la  gauche ,  à  cause  d*une 
sèche  qu'il  y  a  à  la  droite  ;  il  faut  entrer  avec 
toutes  voiles  y  parce  que  la  mer  est  beaucoup 
agitée  ;  lèvent  refaisant  à  Tembouchure,  n'y  ayant 
que  douze  pieds  d'eau  à  Tentrée;  et  étant  dans 
le  port ,  on  est  a  couvert  de  tout  vent  et  de 
et  de  mer,  amarrés  en  quatre.  • 

De  la  Fosse  de  Candie  au  ch&teau  de  la  Su- 
de  ,  il  y  a  dix- neuf  lieues  ;  la  côte  court  est  et 
ouest  :  du  cap  Suze ,  ou  I^rechia  ,  à  Retimo  , 
il  y  a  quelques  mouillages  pour  de  petits  biti- 
xnens ,  ou  galères  >  mais  lé  vent  du  nord  en  est 
le  tràversier. 

Mouillage  de  Retimo. 

Retimo  est  à  environ  sept  lieues  du  cap  Me^ 
lech  ;  cette  ville  est  dans  une  plaine ,  derrière  uh 
petit  mont ,  à  la  marine  ;  au-dessus  dudit  mont, 
est  le  château  de  Retimo  ;  le  port  de  cette  ville 
n'est  que  pour  de  petits  bâtimens  ;  du  côté  de 
Test  du  château  ,  est  un  môle ,  derrière  lequel 
on  peut  aller  :  et  à  dc^mi^cpup  de  canon  ,  vers 
l'est  dudit  château  ,  est  une  plage ,  où  l'on  mouil- 
le par  les  douze  à.  quinze  brasses  ;  le  fond  est 
dé  bonne  tenue ,  mais  le  vent  du  nord  en  est 
le  txaversier. 
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Mouillage  à  la  Sude. 

Venant  du  côté  de  Touèst  ,  quand  on  aura 
passé  le  cap  Melech ,  on  verra  le  golfe  de  la 
oudeî  faisant  route  au  sud-ouest,  oh  verra  un 
islot  proche  terre- ferme,  qui  est  un  peu  au  nord 
de  rentrée;  on  l'appelle  l'isle  Sude  vieille,  il 
y  a  encore  une  ancienne  muraille  dessus  ;  et 
aussitôt  qu'on  Paura  passée  ,  on  verra  l'isle  et 
le  château  de  la  Suée,  qui  est  au  milieu  du 
passage  :  entre  lui  et  le  cap  Melech;,  est  un 
petit  islot  qui  ressemble  à  im  petit  bateau  sur 
leau;  on  peut  y  passer  tant  d'un  côté  que  da 
l'autre  >  et  le  ranger  tant  quon  voudra,  comme 
aussi  l'isle  Sude  et  la  terre-ferme  ;  cm  peut  aussi 
mouiller  tout -au -tour  de  lui,  par  les  douze  à 


eu  golfe  t  d'abord  qu'on  aura  passe -i'isie  ouue 
vieille ,  comme  j'ai"  dit'  ci-dessus ,  on  peut  mouil- 
ler par-tout ,  le  fond  e$t  de  douze  à  trente  bras- 
se^; tn'ais  au  nord  de  ladite  isie,  on  ne  trouve 
pas  de  fond  :  si  on  veut  aller  derrière  le  châ- 
teau ,  il  faut  se  tenir  sur  Tîsle  Sude ,  jusqu'à  ce 
qu'on  soit  à  l'ouest;  du  château ,  et  oh  voit  utiô 
îsle  pnoche  celle  du  château  ,  on  y  mouille  bien 
proche ,  et  on  y  met  l'amarre  dessus  ;  le  fond 
est  de  trente  à  trente-cinq  brassés  ;  et  si  on  ne 
peut  pas  attaquer  cet  endroit ,  on  ne  ,peut  plus 
mouiller  jusqu'à  la  fin  dû  golfe  ,  parce  ^u'on  ne 
trouve  pas  le  fpnd  :  on  mouille  devant  Ids^sa- 
Imes  par  ^es  six  à  quinze  brasses  ,  fond  de  bonne 
t«nue;'  on  s'y  affçurche  est-sud-est  et  ouest-noird- 
ouest  :' ce  lieu  s'appelle  la  culate  de  la  Sude  : 
pour  être  bien  mduiHé>   on  met  Ir  tour  qui  est 
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•u  fond  de  la  baye  à  Touest,  la  première  tom 
de  la  baye  en  entrant  au  sud-sud^ouest»  le  châ* 
teau  à  l'est-sud-est  ;  on  ne  mouille  point  jusqu'à 
ce  qu'on  Soit  par  le  travers  de  la  troisième  tour; 
le  fond  est  de  trente  à  quarante  brasses  »  et  va 
en  (Uminuant  ;  en  allant  dans  le  golfe  »  il  faut 
prendre  garde  aussi  de  laisser  le  château  à  la 
droite  en  entrant,  et  à  la  gauche  en  sortant, 
c'est-à-dire,  du  côté  du  nord,  par  rapport  aux 
petites  isles  dont  j'2|i  parlé  ci-dessus  :  du  côté  du 
sud-est  de  la.Sude,  est  la  ville  Tampis-Corna  > 
sur  une  pointe  à  )a  marine  ;  on  peut  la  voir  en 
allant  à  la  Sude  ;  devant  cette  villes  est  une  pla- 
ge ,  où  l'on  mouille: 

Idem ,  dehors  du  Château  de  la  Sude. 

Vous  niettrez  le  château  à  Touest-nord-ouest^ 
le  cap  de  ta  droite  en' entrant.au  nord-est  quaru 
nord,. et,  ]e\ cap  de  là  gauche ,  qui  fait  l'entrée 
du  port)  «u  sud-est-quart- est:,  et  vous  serez  par 
les  vingt-cipq  br^ssies,  fond, de  sable  :  vous.pQUt^ 
vez  mouiller. à  une  plaine  qu'il  y  a  du  c^të  4q 
châte^Q  ventre,  lui  et  ù  terre  ferme  >  par  \e$ 
douze  luras^es,  fond  de  $able  :  d'abord  que  vous 
serez  en  dedans  dudit  château,  à  trois  cables» 
vous  ne  trouverez  point  le  fQnd  :  vous  pouvez 
aussi  mouiller  par-tout  dehors  le  château  > .  depuia 
hs  trexuèi  h  douze  brasses. 

Jdem  ,  à  la  droite  du  Château. 

.■  Devant  le. château,  .est  une  petite  îsle  ,  se 
jregardaji;it .  sud-est  et  nord-ouest  avec  le  château 
de  la  Stide  ;  yops  ^ettrez.VîsIè  ,au  suà-èst ,  ej^ 
y .  niettrez  t  a^iarre  dessus  j; .,  Vous  .  |ef ez-  ■  par  les 
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;t|ngt:  brasses  ,  fond  de  vase  :  les  petits  bâtimeps 
'iâo.uiilent  entre  le  château  de  la  Sude  et  Tisle  : 
du  château  de  la  Sude  au  fond  de  la  baye,  il 
y  a  trois  lieues,     j        ,  V  . 

Joftrm  ,  au  fond  de  la  Baye  de  la  Sude. 

Vous  ne  trouvez  point  de  fond  jusqu'à  ce  que 
vous  soyiez  à  la  troisième  tour  à  feu  que  vous 
voyez  V  par- tout  ledit  golfe  il  y  a  des  tours  à 
feu;  >{^our  lors  vous  trouverez  fond  à  mouiller, 
depuis  ks  quarante  ^usqu  a  huit  brasses ,  fond  de 
vas^;  vous  vous  affbutcherez  est-sud-est  et  ouest« 
nord- ouest;   le  bon  mouillage  pour  de  gros  vais<- 
seâux  ,   e^  de  mettre  la  tour  du  fond  de  la  baye 
en  entrant  au  sud- sud-ouest ,  le  château  de  la 
Sude   à    l'est- sud-est  ;  alors  vous  serez  par  lea 
quinze  brasses ,  fond  de  vase  ;  le  mouillage  est 
bon  par-tout  dans  le  golfe  :  si ,  par  malheur , 
Vous  rompiez  tous  vos  cables,  vous  ne  sauriez 
prendre  aucun  mal ,  parce  qu'à  un  cable  de  tert- 
re ,.  vous  trouverez  une  brasse  de  v^se  molle;  il 
faut  observer  de  ne  pas  passer  du  côté  de  1« 
droite  du  château  de  la  Sude  avec  de  gros  bâ« 
timens  ,   y  ayant  deux  petites  isles  qui  vous  font 
deux  passages  ;  à  celui  qui  est  plus  proche  de  la 
terre-tferme  que  de  la  Sude  ,  il  n'y  a  de  fond 
que  pour  de  petits  bâtimens  ;  et  à  lautre  pas- 
sage, qui  est  plus  proche  du  château  de  la  Sude, 
il  j  a  dis  pieds  d'eau,  inais  il  est  fort  étroit  ;  et 
pour  ne  rien  risquer  ,.  quand  vous  viendrez  mouiU 
loit,  il.  faut  laisser  leiUt  château  à  la  droite;  eii 
louvoyant,  on  peut  aborder  la  terre  de  tous  c6^ 
tés  à  un' cable  et  demi>  n'y  ayant  mn  à  crains* 
dro;  fl  y-a  du  fond  :  d'abord  que  vous  aurez 
p^ssé  ie  cabri  qui  qpt  à  ja  droite  en  jenti atnt  ^ 
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on  peut  aborder  la  côte  ,  et  mouiller  par  les  dije 

a  onse  brasses ,  fond  de  vase  molle. 

Mouillage  à  la  Cannée. 

Pour  entrer  dans  la  Cannées  il  faut  tirer  sur 
la  ville ,  jusqu'à  ce  qu'on  découvre  bien  l'entrée , 

.  et  Ion  verra  les  tours  qui  sont  sur  le  môle;'  il 
y  en  a  une  où  est  un  fanai ,  qu'on  allume  les 
soirs  :  quand  on  entre  dans  le  port,  qui  est  fort 
étroit,  on  laisse  le  fanal  à  la  gauche,  et  la  tour 
grande  et  quarrée  à  la  droite;  et  d'abord  qu'on 
est  entré  ,  il  faut  mouiller ,  parce  qu'il,  n'y  a  pas 
beaucoup  de  fond  ;  il  faut  mettre  Tamarre  sous 
la  muraille  du  château ,  aux  roches  :  du  côté  de 
Touest  i  est  un  autre  fanal  ;  il  faut  mettre  des 
soutiens  aux  cables  ^  attendu  que  le  fond  ne  vaut 
rien  ;  il  ne  peut  y  rester  que  de  petits  bâtimens» 

.  n'y  ayant  pas  plus  de  dix  à  dou2e  pieds  d'eau  : 
ce  porc  est  bon  ;  mais  si  on  y  allait  avec  un  coup. 
de  vent  forcé  au  nord  ,  on  risquerait  de  se!  per- 
dre ,  parce  que  la  mer  brise  à  un  quart  de  lieue 
au  large.de  l'entrée  ,  qui  est  fort  à  craindre; 
mais  en  ce  cas  ,  on  va  à  la  Sude  ,  ou  bien  à 
St.  Théodore. 

C'est  un  port  qui  n'est  propre  que. pour  de 
petits  hâtimens;  il  n'y  a  que  trois  à  quatre  brai- 
ses ,  et  vous  vous  amarreis  en  quatre  :  les  gros 
vaisseaux  mouillent  hors  du  port ,  depuis  les  vingt 
à  dix -neuf  brasses,  fond  de  vase  et  bonne  te* 
nùe;  mais  avec  les.vents>.de  nord  et  nord-nord* . 
ouest,,  la  mer  y  est  fbrtgwisse;  il  vaut  mieux 
mouiller  à  Su  Théodore ,  qui  est  a  deux  lieues 
de  la  Cannée;  vous  mettrez  ladite  isle  au  nord, 
et  serez  par  les  douze'  bôrassés,  mettant  J'aknarre  < 
sur  i'ûk;  M  eu  cas  qu'il:  j  eut  des  bàtimeos^ 
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TOUS  VOUS  affourcherez  est  et  ouest  ;  et  à  la 
Cannée ,  en  entrant ,  il  faut  ranger  le  fanal  9 
parce  qu'à  la  droite  du  château  ,  il  y  a  des  ro* 
ches  sous  l'eau* 

Mouillage  du  Cap  Spade  et  de  VIslê 

t  St.  Théodore. 

J 

Du  cap  Spade  au  cap  Melech  ,  il  y  a  sept 
lieues;  à  Test-sud-est ,  entre  ces  deux  caps,  esC 
la  ville  de  la  Cannée;  proche  le  cap  Melech  du 
cap  Spade ,  trois  lieues  environ  dans  le  golfe  , 
on  peut  mouiller  par -tout  9  pour  les  vents  de 
liord-ouest,  jusqu'au  sud-est  et  sud;  mais  les 
vents  de  nord-nord-ést  et  est-nord^est  en  sont  les 
tràversiers;  ils  y  donnent  une  grosse  mer  :  à  en- 
viron une  lieue  et  demie  à  l'ouest  de  la  ville  de 
la  Cannée  ,  est  Tisle  St.  Théodore  ;  cette  isle 
n^est  éloignée  de  terre  -  ferme  que  d  un  coup 
de  canon  :  entre  cette  isle  et  la  terre -ferme, 
on  peut  mouiller;  mais  il  faut  prendre  garde, 
en  y  allant  mouiller  ,  de  passer  du.  coté  de. 
Touest  de  l'isle ,  n'y  ayant  que  cinq  à, six  pieds 
d'eau;  il  faut  passer  du  côté  de  lest  de  Tisle, 
et  aller  mouiller  par  les  cinq  à  six  brasses ,  met- 
tant l'amarre  sut  l'isle ,  pour  être  à  couvert  des 
vents  de  nord  et  nord-est  ;  il  n'y  a  que  le  vent 
d'est  qui  en  soit  le  traversier  ;  il  y  peut  rester 
cinq  à  six  bâtimens  :  de  St.  Théodore  au  cap 
5pade ,  il  y  a  cinq  lieues  ,  sud«est  et  nord«ouest  ; 
on  mouille  du  côte  de  Test  dùdit  càp ,  par  les 
trente  brasses  ,  pour  être  en  parage  en  cas  de 
vent  de  nord;  sur  le  cap,  il  y  a  deux  isles  que 
vous  laissez  à  la  droite  en  entrant ,  où  bien  sou^ 
vent  Ion  passe  entre  les  deux  islej  et  la  terre* 
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ferme  :  entre  la  terre-ferme  et  lisle  qui  est  W 
plus  proche»  il  y  a  une  petite  i^le  qui  a  une  for« 
teresse»  et  qu'on  nomme  Garbuges;  étant  mouil- 
*  '  lés ,  la  forteresse  vous  restera  au  nord ,  et  vous 
serez  par  les  six  brasses  , ,  fond  de  sable  ,  mais 
il  faut  mettre  des  soutiens  aux  cables ,  y  ayan( 
des  roches  au  fond. 

Mouillage  des  Garbuges. 

Le  cap  Buze  est  le  plus  à  Touest  de  la  Çan* 
die;  du  côté  du  nord  cedit  cap  est  haut,  mais 
non  pas  tant  que  le  cap  Spade  ;  il  y  a  envi* 
ron  quatre  lieues  de  l'un  à  l'autre  ;  à  Toùest  du* 
dit  cap  9  sont  deux  écueîls  ;  le  premier  ,  proche 
le  cap,  est  le  plus  petit,  et  net  par-tout  ;  le  se- 
çon  s'appelle  l'isle  du  château  des  Garbuges  ,  par* 
ce  que  le  'château  est  au  haut  de  l'isle  :  au  mi« 
]ieu  de  ces  deux  écueils,  est  le  cap  Buza;  on 
peut  passer  entre  Tislot  et  le  cap ,  en  rangeant 
la  terre  ferme  :  l'isle  sur  laquelle  est  le  château, 
fait  un  port  du  côté  du  sud  ,  entr'elle  et  la  terre^ 
ferme  sur  le  cap  Buza  :  si  on  vient  du  côté  du 
nord ,  pour  entrer  dans  ce  port ,  il  faut  gouver- 
ner sur  le  cap  Buza  ;  et  quand  on  sera  proche 
de  lui,  il  faut  laisser  les  écueils  à  la  droite,  et 

ei^ser  entre  lesdits  écueils  et  la  terre-ferme  ;  al- 
nt  de  cette  manière,  on  découvrira  un  mont 
ha^ut  en  terre  *  ferme  ,  qui  est  celui  qui  forme 
le  port;  et  entre  ce  mont  et  Tisle  du  château, 
^  il  y  a  un  périt  islot  en  forme  de  pain  de  sucre 
qui  .est  net  tout  à  l'en  tour  ;  dans  ce  port  ,  041 
inômlle  pat  les  six  à  dix  brasses,  et  on  met  l'a* 
anarre  à  terre  devant  les  magasins  qui  soiit  à  la 
saoyarine,  aussi  bien  que  detvantje  puits  ^;,  où  l'oa 
fsût  de  l'eau;  le  fond  çst  de  sable  dur;  il  £mt 
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des  soutiens  âut  c&bles  ,  de  peur  qu*ils  ne  s€  gâ- 
tent :  si  on  voulait  entrer  ou  sortir  du  côté  dô 
I ouest ,  entre  la  pointe  haute  et  liste  Garbuges , 
l'entrée  n'est  pas  trop  large,  et  encore  ily  a 
une  sèche  au  milieu  :  cette  sèche  est  plus  pro« 
chede  Tisle  que  de  terre-ferme  ;  à  cette  entrée, 
le  fond  est  de  sept  à  huit  brasses  fil  y  a  qua- 
tre  pieds  d'eau  sur  la  sèche  :  entre  le  cap  Buza 
et  le  cap  Spade ,  est  le  golfe  de  la  ville  de  Caf 
zime ,  qui  va  autant  en-dedans  que  celui  de  là, 
Cannée,  mais  il  n*a  aucun  mouillage;  le  vent 
du  nord  en  est  le  travêrsier  :  du  cap  Buza  à  Tis- 
le  Sordy,  il  y  a  deux  lieues ,  est  et  ouest,  et 
net  par -tout;  du  cap  Buza  au  cap  St.  Jean^ 
.nord  et  sud. 

Mouillage  au  ^ud  de  la  Candie. 

Du  côté  du  sud  du  cap  Salomon ,  sont  deux 
^klots  proche  la  Candie,  qu'on  nomme  lés  Ca- 
'  vogo  :  tirant  vers  le  sud-ouest  ,  il  y  à  une  îsie 
appelée  la  Christiane ,  au  sud  de  laquelle  on  peut 
mouiller,  pour  les  vents  de  nord-nord-ouest  et 
ouest,  et  mettre  l'amarre  à  terre;  le  fond  est 
de  dix  à  douze  brasses  :  tirant  vers  Touest,  oii 
trouve  deux  isles ,  qu'on  nomme  lés  Calderons, 
au  nord  desquelles  on  mouille  ;  mais  il  y  a  beau* 
coup  de  courants ,  et  le  fond  ne  vaut  rien  ;  ce 
n*est  qu^en  cas  de  nécessité  :  au  nord-nord  ouest 
desCalderons,  est  Girapedra  :  tous  ces  endroits  i 
sont  des  ports  d'été. 

Des^  Gazes. 

Du  cap  St.  Jean  aux  Gozes,  il  y  a  six  lieues» 
(fttd-est  et  nord^ouç^t;  ;  «^ési  une  isle  babîtée;  en 
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temps  d*été,  on  peut  mouiller  à  la  plaine  qui 
est  du  côté  du  sud,  avec  le  vent  au  nord,  par 
les  quarante  brasses  ,  pour  être  en  parage  en  cas 
de  vent  du  sud  :  entre  les  isle  ,  il  y  a  une  ro« 
che  au  milieu  ,  que  Ton  voit  briser  du  côté  dû 
fud  :  sur  la  côte  de  Candie  ,  il  n'y  a  pas  d'en- 
droits à  mouiller  ;  il  n'y  en  a  que  pour  de  pe- 
tits bâtimens  ,  qui  chargent  du  bled  et  d'huilé: 
des  Gozes.  au  cap  Salomon  ,  il  y  a  quatorze 
lieues ,  est  et  ouest. 

Mouillage  de  PouUcastre. 

Du  côté  du  sud-ouest  de  l'isle  Morenà  en  Can« 
die ,  est*  un  petit  mont  au  bofd  de  la  mer  ^  ^ui 
est  plat  dessus  et  rouge  ;  il  y  avait  anciennement 
un  château  dessus ,  qu'on  nommait  Policastros  ; 
au-devant  dudit  mont,  sont  deux  islots  qui  res« 
tent  est-nord-est  et  ouest-sud-ouest ,  entre  les^ 
quels  et  ledit  mont  on  mouille  par  les  dix  à 
vingt  brasses ,  mettant  Tamarre  sur  Tislot ,  ou 
bien  on  peut  rester  à  la  rade  ;  le  fond  est  beau 
et  de  bonne  tenue  ;  au  sud  desdits  islots  ,  on 
mouille  aussi  pour  les  vents  du  nord  :.  ce  sont 
des  endroits  pour  Pété,  parce  qu'il  ne  règne  que 
des  vents  de  nord  :  du  cap  oalomon  au  cap  Si* 
dre  ,  il  y  a^  cinq  lieues  ^  nord-auart  nord  est  et 
sud-quart-sud  ouest  :  sur  Tisle  ae  Candie  ,  il  y 
a  beaucoup  de  villages ,  où  Ton  récolte  du  bled 
et  quantité  d'huile. 
'    Fin  de  la  description  des  isles  de  l'ArchipeL 

De  la  Carammie.  Des  Cavys. 

Tirant  vers  Test ,  en  passant  du  côté  du  sud, 
bu  voit  une  grande  plage ,  où  il  n'y  à  aucun 

mouillage; 
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moiiîlldgej'  on  l'appelle  Teau  froide  >  on  Teaq 
morte  i  tirant  toujburs  vers  Test  ou  Test-quart^ 
sud-est ,  on  voit  au  bout  du  cap  deux  islots  ,  en-^ 
tre  lesquels  et  la  terré  -  ferme  on  peut  passer  ; 
oîi  les  rangé  du  côté  du  sud  ,  n'y  ayant  rien  k 
craindre  ;  et  au  nord  de  ces  deux  îslots ,  est  lo 
golfe  de  Calamachy ,  où  les  bâtimens  grecs  vont 
charger  du  bois  pour  Alexandrie  ;  le  fond  par« 
tout  le  golfe  est  de  quarante  à  trente  brasses» 
bon  pour  tout  vent. 

Des  écueils  du  golfe  de  Calamachy ,  pour  al- 
ler débouquer  le  bougas  de  Rhodes  ,  il  faut  fat« 
re  le  nord-ouest  :  en  suivant  la  route  de  Ifi  Car* 
te,  vous  vous  trouverez  trop  à  la  gauche. 

Mouillage  de  Vhle  Château  Rouge.    . 

Des  îslots  de  Calamachy,  tirant  vers  Test  sud- 
est,  est  l'isle  Château  Rouge  ;  avant  cTarriver  à 
Château  Rouge ,  on.  voit  une  isle  basse,  âppe^* 
léé  Tisle  St-  Georges;  si  on  veut  y  piS3er  du 
côté  du  nord  ,  il  faut  bien  la  ranger  ,  à  cause 
d*uhe  sèche  qui  est  entre  cette  isle  et  la  tctre- 
iierme;  on  la  voit  briser  ^  pour  peu  dé  merqull 
y  ait  ;  et  si  on  veut  aller  a  Château  Rouge  ,  on 
tire  par  le  cap  du  nord  de  Tîsle;  on  peut  le  raii* 
ger,  y  ayant  bon  fond  ;  on  voit  le  château  et 
le  village  du  côté  du  sud ,  on  y  va  mouiller  de- 
vant ,  et  on  met  amarre  devant  les  maisons  ;  c'est 
un  fort  bon  endroit ,  où  on  peut  y  caréner ,  si 
on  en  a  besoin  :  au  nord  de  Château  Rouge  »' 
il  y  à  beaucoup  de  petits  islots  ,  et  une  sèche 
au  milieu  deux  :  si  l'on  vient  du  côté  de  l'est  » 
pour  entrer  dans  ce  port  ,  ii  faut  prendre  garde 

Îue  dii  côté  du  nord* est  dé  Château  Rouge,  sont 
eux  bu  trois  petits  islots  »  «u  nord-est  desqueU^ 
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environ  deux  lieues  à  Test  y  $e  trouve  Visle  et  le 
port  Cacomo. 

Mouillage  du  Cacomo* 

Le  port  de  Cacomo  est  formé  par  l'îsle,  parce 

Jue  Ion  bouille  entr'elle  et  la  terre  ferme  ;  la- 
ite îsle  est  longue  et  noire  ;  il  y  a  pourtant  à 
là  pointe  de  louèst ,  deux  taches  blanches  ;  le- 
dit port  a  xrpïs  bouches  ,  deux  à  louest  et  Tau- 
tre  à  l'est  ;  au-devant  des  taches  blanches ,  il 
y  a  deux  ou  trois  petits  îslois  qui  donnent  la 
reconhais^ance  de  l'entrée  de  Touest  :  si  on  veut 
entrer'  dans  ce  port ,  par  cette  bouche ,  au  milieu 
de  rentrée ,  il  y  a  deux  ialots  qu'il  faut  laisser 
à  la  dfotte  ;  le  passage  est  fort  net ,  et  cette  en- 
trée, n'est  pas  longue ,  tellement  que  si  le  vent 
venait  à  manquer  ,  lorsque  vous  êtes  présenté  seu- 
lement ,  I  air  du  bâtimenx  suffirait  pour  yous  met- 
tre à  un  lieu  pour  mouiller  V  quoiqu'on  ne  fut 
jjj^as  ay  «bon  endroit  ;  mais  avec  tant  soit-  peu  de 
vent»  on  pourrait  aller  mquiller  par- tout  dans  ce 
port  ;  le  fond  est  dé  quarante  brasses  ;  il  est 
grand  à  pouvoir  contenir  une.  armée  ;  on  y  est 
à  l'abri  de  tout  vent  et  de  mer  :  si  on  veiit 
laisser  les  islots  à  la  gauche,  il  faut  observer  qu'il 
y  a  une  s^che  à  cette  passe  ^  plus  proche  des 
islots  qtie  du  Cacomo  ;  de  jour  on  peut  la  voir 
briser ,  .n'y  ayant  que  trois  à  quatre  pieds  d'eau 
dessus  :  cette  enti^ée  est  plus  large  que  l'autre; 
jnaîs  la  .sèchjç.  la  rend  plus  étrohe  ;  et  si  le  vent 
venait  ,91  vQuV  manquer  ,  vous  auriez  de  la  peine 
à.  vo^  en  dé.b.arrasser  ;  c'est  pourquoi  il  faut  lais- 
ser lès.  islots  à  la  droite  ;  voilà  les  deux  passes 
du  côté,  de  louest  :  en  entrant  du  côté  de  l'est, 
un  passe  entre  la  terre-ferme  et  l'islé;  Vest.U 
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fi)u$  grande V  passe  et  là,  plus  nette  :  il  y  peut 
ouvoyer  une  armée  i  e't  mouiïler ,  comme  j'ai  dit 
ci-dessus  ;  le  fond  est  de  trente  six  à  quarante 
brasses» 

Mouillage  de  la  Fenica. 

Tirant  vers  •  l'est  ou  est-nord-est  du ,  Cacomo  » 
on  voit  un  petit  golfe  >  qu'on  nomme  Mira ,  oii 
les  bâti  mens  grecs  vont  charger  du  bois  poufi 
Alexandrie  :  à  environ  quinze  milles  plus  à  Pest, 
est  un  gros  cap  ^  qu'on  appelle  le  cap  de  la  Fe* 
nica  ;  on  le  laisse  du  côté  de  louest  ;  et  ceux 
qui  veulent  aller  mouiller,  tirant  pour  le  fond 
du  petit  golfe  qtle  cedit  cap  fait  du  côté  de 
l'ouest ,  il  y  a  un  petit  château  devant  lequel 
on  mouille  ,  par  les  dix  à  quinze  brasses  d'eau; 
le  traversier  est  le  sud-est  ;  c'est  pourquoi-on  n'y 
mouille  quen  été. 

Au  sud  est  de  la  Fenica  ,  est  le  cap  Celidro*» 
xiy,  au  sud  duquel  sont  trois  petits. islots ,  que 
l'on  peut  ranger  sans  rien  craindre  :  *et  à  envi*  . 
ron  une  petite  lieue  au  nord  quart*nord-est  dudit. 
cap»  est  une  petite  isle  en  forme  de  pain  de* 
sucre,  qu'on  appelle  la    Figuière  :  entre  cette 
isle  et  la  terre-ferme  ,  on  mouille  par  les  sept  à 
huit,  brasses,  bon  fond  ;  c'est  un  autre  mouillage, 
pour  Tété ,  et  bon  pour  les  vents  d'ouest  et  ouest- 
nord-ouest  ;  le  vent  du  nord  en  est  le   traver«  . 
sier  ;  il  vient  du  golfe  de  Satalie  ;  celui-  du  sud. 
ne  Test  pas  moins  :   on  trouve  de  leau  sur.  la*» 
dite  isle  ,  mais  non  pas  en  quantité. 
'    Adressan  est  en-dedans  et  à  l'est  du  cap  Ce* 
lidrony  ;    sa  reconnaissance   est   un  gros  écueil 
blanchâtre^   en  forme  de  pain  de  sucré,  qu'on 
laisse  à  la  gauche  ,  au  *  dedans  duquel  est  im9^ 

Nn  a 
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anse  9,. faisant  une  grande  plage  blanche i  c*est 
là  où.  l'on  mouille  par  lef  sept  à  huit  brasses  r. 
du  coté  du  sud,  à  la  puche;  on  peut  mettre. 
la  proûe  à  terre  au  sud  est ,  et  lancre  au  nord* 
ouest  :  ledit  écueil  vous  reste  à  une  lieue -de 
distance  de  ce  mouillage  ^  et  l'oh  ne  le  voit  pas 
étant  couvert  de  la  plage  ;  et  à  la  droite  ,  au 
bout  du  cap,  est  un  petit  islot  presque  à  tou- 
cher terre  j  on  y  charge  du  bois  ;  on  y  trpuve 
des  poules ,  de  la  viande  ,  des  œufs  et  du  miel 
en  buste ,  et  une  rivière  qui  aboutit  à  la  ^mer  : 
le  village  est  du  côté  du  nord  ouest,  à  demi-lieue 
de  la.  marine  ;  on  ne  le  voit  pas. 

Mouillage  de  Sdtalie. 

La  ville  et  le  port  de  Satalie,  sont  au  fond 
du  golfe,  du  côté  de  louest ,  et  se  regardent 
avec  le  cap  Celidrony  est-nord-est  et  sud-sud« 
ouest  ;  ce  port  est  bon  pour  trois  ou  quatre  pe- 
tits bâtimens  ,  dans  Tété ,  et  il  est  dangereux' 
dans  l'hiver;  on  s'y  amarre  en  quatre}  il  y  a 
beaucoup  d'eau  ;  c'est  un  bon  endroit  pour  faire* 
des  provisions  ;  on  trouve  souvent  à  s'y  noliser 
pour  Damiete  et  pour  Alexandrie  :  les  gros  bâ«> 
dmens  peuvent  mouiller  à  la  rade  ,  au-devant 
du  port ,  par  les  douze  à  quinze  brasses  ;  bon- 
ne tenue  :  à  Test -sud -est  de  Satalie ,  dans  le 
golfe  même,  est  la  ville  Dalaya,  située  sur  ua 
mont  au  bord  de  la  mer  ;  on  y  mouille  du  côté 
de  l'est ,  par  les  sept  à  huit  brasses ,.  et  on  met 
l'amarre  à  terre  sous  les  maisons  ;  les  .vents  d'est* 

Î'usqu'au  sud -ouest,  en  sont  les  traversiers,  et 
'on  ny  mouille  ordinairement  que  dans  l'été  :• 
4lu  Cap  Celidrony  ,   tirant  au  sud-est-quart-est  » 
dix.  lieues  au  large  >  est  une  sèche  à  fleur  d'eau^ 
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qui  brise  toujoul'Sî  a  faut' y  prendîé  çar<fe  :  le 
cap  sud  est  Dalàya  V  est'Naucoc,  à  rést-norS-ëst 
duquel ,  à  euvîro»  douze  à  treize  lieues^  /  on 
voie  une  montagne  qui  est  platte  dessus  j  comb- 
ine celle  de  Mocquè  ;  d'est  fa  reconnaissance' d& 
port  Horlac  :  au-delà  dé  èette  montagne;,  dû 
côté  de  Test,  est  une  petite  câla&què  qm'voû&f 
met  à  couvert  des  vents  d'ouest;  le' fond -est  dé 
dix  à'douze  brasses  ;  U  y  a  une  rivière  pour  faire 
de  Teau;  cejt  u^  mouillage  pour  Tété;  lès  vents 
de  sud-est  en  sont  les  traversîers  ;  sa  reconnaî$* 
sance  ,  dé  loin  ,  est  une  haute  montagne  %n  for- 
me de  pain  de  sucre  /  qu'il  y  a  à  une  lieuë  k 
Test  dudit  Alaya  ,  qui  se  trouve  situé  sur  un 
mont  au  bord  de  la  mer  :  à  ta  potnte  la  pllis 
à, Test  de  la  Catamànie,  la  côte  cbiirt ^ Sud-est 
et  nord-ouest ,  et  se  regardé  à^c  le  éap  Gelt- 
drony ,  est-nordest  et  ôuest-sud-ouest^':  'on  ne 
peut  pas  <lire  positiveitoent  qu'il  soit  en  -  dedans 
du  golfe  de  Satalie  ou  eâ-dehôrs,  parce  que' cette 
côte  est  mal  marquée.^      ; 

M0uillàM  dàPcfFt  Cavatere. 

Tirant  vers  Test  du  part  Horlac  v  le  cap  que 
l'on  voit  plus  à  l'est  y  est  le  cap  Portoi>Cavalero  : 
au  nord  dudit  cap  ,<  est;  un  petit  islot  qui  forme 
le  port,  où  l'on  est  à  couvert  dé  tout  vent  et 
de  mer;  il^peut  y  rester  dix  à  douze  bâtimens, 
mettant  amarre  surPidot  et  tme  autre  du  côté 
de  Touest  :  si  on  y  venait  du  côté  tle  l'ouest, 
avec  un  vent  (rais  du' sud-ouest  bu  d'ouest,  et 
que  Ton  ne  pût  y  entrer-:,  à  cause  jque  le  vent 
donne  souvent  devant ,  on  va  à  Tislé  Provençale^ 
passant  fort  près  de  terre^férme*,  à  :cause  d'une 
sèche  >qu^  y  â  devant  ladite  isle ,  du  côté  de 
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rouestr  ,^t  ïon  va  jTipuilIer  par  le  milieu  de  tisîe  > 
en  y  mettant  lam^re  desfus,  et  on  y  est  bien 
avec  tout  vent;  et  quand  le  beau  temps  yiçnt ,  vous 
allez  a  Portorr  Cavalero^  ^^n  est.  encore  meilleur 

2ue  l'isle  Provençale  :  à  terre-ferme  est  le. château 
e  Chement.;  à  Test  dudit  château  »  on  mouilfe 
fàv  les  dix  brasses ,  metta,nt  l'amarre  du  côté  de 
louest  ;  au  pied  dudit  chAteau  ,  çn  est  bien 
avec  tout  vqnt  ;  à  Test  quart-nord-eJt  ou  est- 
;Ziord  est  de  Tisle  Provençale  ,  est  la.  pointe  de 
Fouest  d^  1^  langue  de  Bagasse ,  qui  biise  k  une 
lietie  a\)  largo  ;  ladite  langue  n*est  qu'un  terrein 
fort  |>as  comme  une  plage  ;  il  y  a  quelques  ar- 
bres dessus^  elle  court  est-nord-est  et  ouest-sud- 
ouest;  et  .à  la  fin  d'elle,  dp  côté  dp. Test,  ti« 
rant  au .  nord-quart-iiord-e^t  ,  sont  les  châteaux 
Cur^o^  k  présent  vieillies  masures,  au  milieu  des* 
quelles  onrmouiUe  ,  pa^r  les  douze  à  quinze  bras* 
«es;  d'eau  ^  <m  met  l'amarre  sur  le  château  qui 
c^t  sur  la  .petite  isle;  ,pe  mouillage  est  bon  dans 
Tété;  le  vent  du  golfe,  l'est-sud-^st  et  Test,  en 
sont  les  traversiers  :  lorsqu'on  vient  dû  côté  du 
cap  St.  Andi^  I  pour/'alleir  à  Cureo  i  la  route 
est  le  nord-ouest- quart  nord  et  nord- nord  ouest; 
pourr.xeceilnaissaiice ,  t>ir  voit  à  la  montagne  de 
grands  vallons^  au- dessous  desquels  est  le  château, 
tfiù'l'on  mouille ,  comme  j'ai  dit  ci-dessus:'  du. côté 
desdifô  vallons  ^  on  voit  Jes*  débris  jde  J'ancien* 
ne  ville  de  Xhorca;  tirant  plus  à  l'est  ,  vers  le 
golfe  d'Alex3ndrette>  est  le  cap  Mala;  c'est  un 
.petit" cap'  bas ,  .y  ayant  quantité'  d'arbres  dessins  ; 
tjn  peu  à  1- est  de  ce  ca|)  y  sont  deux  petits  islots  da 
côté  qui^»<e9t  le  »plu5  <a>  Test  ;  on  mouille  parles 
cinqua^nte-huit  .brasses  ;  mais  ce  lieu  ne  vaut  rien 
Tii  pbur  relâcher ,  ni  pour  quelque  raison  que  ce 
aok;  on  n'y  va -que  pour  les  Pèlerins  qui  vont 
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1  Jérusalem  pour  le  temps  de  Pâques  :  ce  lieu 
se  regarde  avec  le  cap  Cauzin ,  sud-sud-est  et 
nord-iiord-ouest  y  et  avec  le  cap  St.  André  »  nor4- 
Bord-ést  et  sud- sud-ouest/ 

Mouillage   da^s  la   S^irie  ,    du  Goljk 
d^Alexandrette.  ./ 

On  mouille  à  Alexandrette ,  par  les  dix-huit 
à  ymp.  -  jeux  braases  >  bon  fond  et  bonne ,  te* 
nue;  le^  bâtimens  marchands  mouilleht  i^ar  l($s 
douze  brasses;  le  village  d'Atexandrëtte' xéfste  au 
sud  et  sùd-quart-sud  est ,  le  cap  Negrè  à  fôuest- 

•  sud  ouest,  et  la. montagne  qiii  est  la' pliis  à'VduleiSt 
du  côté  dé!la  Caramanie,  qui  paraît  comme  une 

'islé  ronde  ,  à  Touest-nord  ouest  :  de  laïcité  mbit- 
tagne  au  cap  Malo  ,  la  terre  est  basse  ;HTau{» 
lorsqu'on  vient  chercher  le  mouillage  â'Alexah- 
drette,  se  mettre  à  une.  ou  deux  lieues  do  cifp 
Cauzir ,  et  après  quoi  mettre-  le  cap  à  l'est  et 
estquart-nordest  ,  et  courir  de  cette    manière 

1*usqu'au  ibnd  du  golfe  du  côté  de  ïribbHl;  et 
*oh  trotiverà  Je  village  d'Aléxandrettè ,  ijut  eist 
Composé  de  vingt  à  vingt-cinq  maisons ,  au  bord 
de  la  mer  ;  om  y  mouille  devant ,  comme  j'ai 
dit  ct*dessus  ;  on  s'y  afTôurche  pour  le  raqtiieîr, 
'qui  est  le  vent  d'est-nord-est  et'  est-sud-est ,' qui 
est  à  craindre;  le  vent  du  large  ny  entre  ,pa$; 
tous  lés  soirs  on  a  le  venr  du  golfe  ,«  qui  est  le 
nord  nord  est. 

De  la  Taquie. 

Qn  moviille  en  été  dans  la  rade»  par  les  quinze 

;  à  seize  brasses  ,  fond  de  vase  y   à  là  distance  d*u* 

ne  lieue  4^  terve  >  mettant  le  château  à  l'est- 

Nn4 
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quart-nô)rd-eat  ,  la  pointe  bassQ  au  jiord-nord« 
ouest  cinq  dégrés  nord -ouest;  ce  mouillage  ne 
vaut  rien  ;  les  petits  bâtimens  vont  dans  le  port , 
et  il  faut  un  beau  temps  pour  y  entrer  ,  la  bou* 
che  du  porc  étant  fort  étroite  et  pas  trop  net- 
te ;  le  plus  grand  fond»  dans  le  port ,  est  de 
trois  brasses. 

',...:  De  Tortose. 

On  mouille  à  Tortose  à  labri  de>  rislê  y  où 
il  y^,à.un  château  dessus  >  par  les  dix  à  douze 
.brasses  d'eau;  on  y  est  à  l'abri  de  tout  vent; 
c'est  «-le  meilleur  mouillage  de  la  Sirie,  quoiqu'il, 
ne^aille  pas  beaucoup  ;  on  peut  passer  de  cha* 
que.  coté  de  l'isle;  mais  les  gros  bâtimens  doi- 
vent la  !Taisser  à  U  droite,  en  mettant  àitiarre 
ButM'Ulç  >   l'on  est  aîfourché  nord -est  et  sud- 

i     t  -   V  De  Tripoly. 

,  Qn  mouille  à  Tripolj,  par  les  dix  brasses  d'eau; 
il  j  ^,  trois  islots  ;  celui  du  milieu»  où  il  j  a 
tin  dattier  dessus ,  reste  au  nord-ouest-quart-oues^» 
quand  vous  êtes  mouillé  ;  les  vaisseaux  de  guerre 
y  mouillent  par  son.  travers  ^  par  les  quinze  ^ 
dix  huit  brasses;  eu  mettant  le  château  quarrQ» 
qui  est  à  la  ville  »  au  sud-est ,  le  cap  pouge  a^i 
stiid-ouest).  et  le  cap:du  côté  du  nord  vers  Tor- 
tose au  nord -nord -est;  ce  mouillage  n'est  bon 
que  pour  la  belle  saison  ;  la  reconnaissance  dudit 
tnouillage,  est  le  Mont- Liban,  qui  est  une  monta* 
gne  extrêmement  haute ,  et  vient  en  mourant  vers 
le  nord;  *il  y  a  aussi  une  petite  montagne  de 
Ste.  Croix  )  qui  sert  de  reconnaissance  ;  elle  esc 
^ntre  le  Mont-Lib^  et  la  ville  de  Tripôly ,  et 
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elle  est  ronde  en  venant  du  nord  ;  et  goiiver« 
nant  sur  ladite  montagne  «  le  cap  du  sud  au  sud- 
est  y  on  ne  manque  pas  ledit  mouillage  ;  le  fond 
est  pierreux  en  bien  des  endroits  ;  c'est  pour- 
<|uoi  il  faut  mettre  de  bons  soutiens  à  vos  ca- 
bles ;  on  s'afFourche  en  hiver ,  est  et  ouest  y  pour 
les  vents  dé  nord,  qui  sont  les  traversiers  ;  et 
en  été,  nord  et  sud,  pour  le  vent  de  la  brise; 
les  îslots  susdits  se  regardent  avec  le  mouillage , 
sud-est  et  riord-oùest;  avec  le  cap  Pouge  nord*- 
nord-est  et  sud; sud-ouest,  à  quatre  lieues  de  dis- 
tance. '     '     '   ^ 

;     De  Baruth. . 

.On  mouille  à  Test  des  îslots  par  le  travers  d'u- 
.n^i.graqde  bastide  qu'il  y  a  du  côté  de  terrer 
,fçrme  ,  mettant  l'arbre  qui  est  à  côté   à  Tesi- 
sud-est,   par  les  dix  brasses,  fond  de  vase.^t 
bonne  tenue;.  Tislot  le  plus. nord  reste  à  l'ouest- 
^uart-sud-ouest  ^  le  .pap  Ppji^ige  au.  nord  cinq  de- 
grés est ,  .et  le  cap  de  Barutli  à  l'ouest  et  ouest- 
quart-nord'ouest  ;  on.  mouille  aussi ,   en  été  ,  de- 
vant ,1a  ville  ,   quand  on  à  'des  marchandises  k 
embarquer  ou  à  débarquer  ,  mettant  des  soutien^ 
aux  cables.  '  ^ 

De  Seyde. 

-I   .       '"  ^  '  .       .    '  * 

On  mouille  à  Seyde  du  côté  de  Test  de  Fîi- 

lot ,  passant  par  le  passage  du  nord ,  par  les  sept 

brasses  de.  fond  ;  cette  isle  se  regarde  avec  la  vil- 

*  le ,  sud^sud-est  et  nord-nord-ouëst ,  éloignés  d'en- 
viron deux  Cables  et  demi  ;  on  y  met  Tamarre 
dessus,  bien  fourrée  et  des' soutiens  f  tant  à  Ta- 

. marre  qu'au  cable  dehors,  ayant  soin  d'empe- 
nele'r  Paiicire  ;  le  vent  du  nord  y  donne  à  plein^ 
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et  on  doit  avoir  le  gardien  avec  ce  vent  ;  la  re* 

connaissance  dudit  mouilIa£;e  ,  en  venant  da  Ut- 

E^ ,  consiste  à  deux  pilons  en  forme  de  mamel- 
s  »  que  vous  voyez  sur  le  plus  haut  de  la  mon- 
tagne I  et  lorsque  l'ouverture  des  mamelles  vous 
lestera  à  lest-quart-sud  est ,  la  ville  vous  restera 
an  même  air  de  vent  ;  de  façon  qu^en  faisant 
cette  route  i  vous  ne  pouvez  pas  manquer  Je 
mouillage  :  depuis  la  pointe  de  Yi$\e  du  côté  du 
nord  y  tirant  à  Test  vers  la  plage ,  il  y  a  cinq 
cables  et  demi ,  au  milieu  de  cette  distance ,  lé 
fund  est  de  sept  brasses  ;  en  approchant  la  terre, 
eu  d'un  côté  ou  de  l'autre, ,  le  fond  vient  en 
diminuant  ;  à  un  cable  éloigné  de  terre  9  il  y  a 
cinq  brasses  d'eau  ;  entre  Tisie  et  la  Yflle  »  le  fond 
est  de  trois  brasses ,  il  y  a  passage  pour  de  pe« 
lits  bâtiméns  ;  pbur  faire  l'eau  ,  H  y  à  une  rt- 
TÎère  qui  reste  au  nord  est-quart-est  ,  éloignée 
d*un  coup  de  canon  ;  la  reconnaissance  n'est  que 
'depuis  la  rivière  jusqu'à  la  ville;  ce  ne  sont  que 
des  arbres,  et.  à  rezuémite  desdits  arbres,  est 
ladite  rivière. 

De  Caifi. 

Les  bâtiméns  marchands  mouillent  à   Caife» 

par  les  dix  à  douze  brasses  y  boa  fond  et  bonne 

tenue ,  nord  et  sud  avec  le  château  le    plus  à 

Vest ,  où  l'on  paye  l'ancrage  ,  et  celui  qui  est  sur 

la  pointe  basse  de  Caife ,   vous  reste  à  Touest* 

quart -nord*  ouest  ;    pour   reconnaissance  de  ce 

mouillage,  lorsque,  vous  venez  du  côté  du  nord, 

.vous  voyez  le  MôntTCarmel ,  qui  fait  comme  une 

Jsle    longue,  venant  en  baissant  vers  le   nord- 

.  cuest  »  et  on  y  voit ,  en  s'approchant ,    le   Cou- . 

véni,  âes  Pères  Carmes  par-dçssus  ;  le  cap  Blanc 
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fait  i}ne>iion.tagne  en  forme  de  deux  mamelles 
Inondes,  et  différentes  de  celles  de  Seyde>  et  1« 
bout  du  cap  qui  est  blaiic  :  les  eaux ,  à  cette 
côte ,  vont  toujours  au  nord- est ,  et  sur-tout  dans 
l'été  :  jai  observé  la  variation  14  dégrés,  et  la 
latitude  du  cap  Caraiel  3o  dégrés  et  bà  minutes. 

De  Jaffa. 

Du  cap  Carmel  à  Jaffa ,  la  route  est  le  sud, 
et  le  chemin  sept  lieues  :  la  côte  est  mal  mar« 
quée  sur  la  Carte  :•  on  mouille  devant  là  ville 
de  Jaffa  1  par  les  douze  à  quinze  brasses  ;  le 
fond  est  dangereux  ,  par  rapport  aux  cables  et 
aux  ancres  ,  et  on  y  est  découvert  des  trois-quarts 
des  airs  de  vents;  il  y  a  à  observer  la  latitude 
de  32  dégrés  et  six  minutes. 

De  Vide  de  Çhipre^  de  Fontaine  amoureuse^ 

On  mouille  par  les  douze  brasses  d'eau.,  % 
ïabri  du  petit  î^lot ,  sur  lequel  on  met  l'amarr 
re  ;  il  se  regarde  avec  le  cap  St.  Biffane ,,  sud- 
est  et  nord-ouest  :  ce  mouillage  n'est  bon  que 
pour  de  petits  bâtimens  ;  les  vents,  de  nord  e% 
nord -nord -est  en  sont  les  traver^iers  :  au  cap. 
SU  Biffane,  Û  j  a  une  sèche  4u  côté  du  nord 
dudit  cap,  qui  avance  à  une  demi- lieue  au  large. 

Du. Cap  de  Gatte. 

On  y  mouille  par  les  vents  de  sud -^  ouest  et 
ouest -nord- ouest  ,  par  les  quinze  brasses,  boa. 
fond  ;  il  faut  prendre  garde ,  en  allant  à  ce  mouil* 
lage ,  de  ne  pas  trop  approcher  lé^  cap  »  y  ayant 
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des  sèches  qui  avancent  trois  ou  quatre  cabfef 

au  large. 

'  De  Limassot. 

,  On  mouille  du  côté  de  Test  de  la  ville ,  par 
les  seize  à  du-huit  brasses  ,  bon  fond  et  bonnes 
tenue  ;  le  sud- est  et  le  sud  en  sont  les  traver* 
siers  ,  ils  y  donnent  une  grosse  mer  ;  mais  les 
bâtimens  ne  peuvent  pas  prendre  mal  :  il  faut 
prendre  garde  de  mouiller  à  l'ouest  de  la  ville, 
parce  qu'il  y  a  des  roches  au  fond  qui  pourraient 
vous  couper  les  cables. 

De  VHarnaca. 

On  n}ouitIe  par  les  douze  à  quinze  brasses» 
bon  fond  ;  on  se  met  toujours  devant  le  châ-r 
teau  ;  on  s  y  ^f fourche ,  nord- est  et  sud-ouest^ 
pour  les  vents  de  sud-est  ,  qui  en  sont  les  tra-* 
versiers  ,  et  qui  y  donnent  une  grosse  mer  ;  it 
faut  prendre  gamè  ,  en  allant  à  ce  mouillage  ^^ 
de  trop  s'approcher  du  cap  de  Chity ,  oit  est  là 
tour  ;  il  faut  s*en  éloigner  pour  le  moins  dune 
lieue  ,  y  ayant  un  bas-* fond  qui  avance  beau* 
coup  en  mer. 

Du  Cap  de  la  Grecque^ 

On  mouille  audit  cap  avec  les  vents  d'ouest- 
sud-ouest  et  cuést-nord*oues« -,  par  les  quinze  > 
dix-huit,  vingt  et  vingt-cinq  brasses,  Bon  fond 
et  bonne  tenue  ;  '  mais  on  est  bien  à  couvert 
de  tous  les  autres  vents,  et  ce  n'est  proprement 
qu'un  mouillage  d*été,  encore  n'est-il  point  fré« 
4tienté,r 
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Du  Cap  St.  André. 

Oa  y  mouille  par  les  vingt  à  vingt-cinq  bras«^ 
ses ,  bon  fond  ;  il  y  a  une  petite  £glise  de  Su 
André ,  qui  reste  à  l'ouest ,  et  à  de  mi*  lieue  dis* 
tante  de  terre  ;  l'islot  le  plus  à  Test  du  cap, 
rest^  au  nord-quarl*nord-est  cinq  dégrés  nord;  ili 
y  a  une  rivière  au  nord  de  TEglise ,  où  Ion  peut 
faire  de  Teau  en  cas  de  besoin;  tous  ces  mouil*. 
lages  ne  sont  bons  que  dans  la  belle  saison  :  il 
faut  remarquer  que  la  côte  est  mal  marquée  sur 
les  Cartes ,  depuis  le  cap  St.  André  jusqu'au  cap. 
la  Grecque  ;  îesdits  caps  se  regardent  nord-nord* 
est  et  sud-sud- ouest;  le  cap  la  Grecque  est  sept 
lieues  plus  est  qu'il  n*est  marqué  ,  ce  qui  cause 
des  erreurs  à  ceux  qui  ne  sont  pas  praticiens 
de  ce  pays. 

Mouillage    à    la   Côte    d'Egypte. 
De  Damiete. 

On  mouille  en  hiver  à  Damiete  ,  par  les  ^t 
&  douze  brasses ,  mettant  le  château  le  plus  est 
du  bougas  au  sud-est  ,  la  Douane  au  sud-sud- 
est,  et  la  ville  au  sud  :  dans  leté,  c'est-à-dire  » 
depuis  le  i5  d'Août  jusqu'à  la  fin  de  Novembre  « 
on  mouille  directement  devant  le  bougas  ,  pat 
les  trois  à  quatre  brasses  :  aux  eaux  douces  >  oa 
est  par  le  travers  du  château  le  plus  à  l'est ,  qui 
reste  au  sud  >  à  la  4[>ortée  d'un  coup  de  canon 
4e  terre;  quelque  temps  qu'il  fasse,  on  est  a 
Tabri  de  la  mer;  on  ne  file  qu'un  tiers  de  ca*^ 
)ble,  parce  qu'ils  ne  font  ]^int  de  force;  et  \i 
faut  «voir  sQiu  de  suspendre  souvez^E  l'ancre  i  paxii 
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ce  qu'elle  senfoncerait  trop  dans  la  vase ,  et  tous 
auriez  beaucoup  de  peine  à  la  lever  lorsque  vous 
voudriez  partir  :  la  reconnaissance  dudit   mouil- 
lage \  est  ia  pratique  de  la   sonde  :    lorsqu'on 
veut  aller  sur  Damiete ,  nord  et   sud  ,  le  fond 
est  de  vase  ;  du  côté  du  cap  Brûle  ,  coquillage  ; 
et  lorsqu'on  voit  la  terre  ,   on  voit  des  datiers; 
du  côté  de  l'est  de   Damiete,   le  fond  est  vase 
et  sable  ,  et  Ton  se  trouve  par  les  sept  à  huit 
brasses ,  sans  voir  la   terre  ;  quand  on   la  voit  ^ 
on  est  par  les  six  à  sept  brasses  ,   sans    voir  de 
datiers;  autant  de  brasses  deau  on  trouve,  au- 
tant de  milles  on  est  éloigné  de  terre. 

Quand  on  dérade  de  Damiete ,  on  fait  route 
pour  rîsie  de  Chypre  :  cette  route  de  Damiete 
à  Chypre ,  est  mal  marquée  sur  la  Carte ,  le 
eap  de  Gatte  et  Damiete  se  regardent  nord-nord- 
est  et  sud  sud-ouest  ;  et  quelquefois  ,  dans,  la  bel- 
le saison ,  partant  de  Damiete  ,  et  faisant  route 
au  nord  >  on  manque  Pisle  de  Chypre  ,  à  cause 
des  courans,  qui  vont  toujours  au  nord-est;  en 
partant  de  Chypre ,  il  faut  tirer  entre  cap  Brule 
«t  Damiete»  pour  le  moins. 

Du  Château  des  Bequiers. 

Quand  on  veut  aller  mouiller  aux  Bequiers» 
Il  faut ,  quand  vous  venez  du  côté  du  nord ,  ve- 
nir reconnaître  le  château  desdits  Bequiers  »  qui 
est  sur  une  pointe  au  bord  de  la  mer  ,  et  qui 
est  fait  à-peu-près  comme  le  fanaillon  d'AlezandriCi 
avec  quelques  maisons  et  une  mosquée  au  sud  du* 
dit  château;  à  1  est  dudit  château ,  on  ne  voit  au* 
cune  terre,  à  moins ^ue  vous  fussiez  bien  à  Test; 
pour  lors  ,  vous  verriez  un  petit  carré  de  mu^ 
ràlflë)  à-peu-]^rès  comme  un  château  >  a  un  tiers 
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ée  lieue  de  la  mer,  appelé  la  Madée,  qui  sera 
environ  deux  lieues  loin  des  Bequiers  ;  et  du 
côté  de  l'ouest  des  Bequiers ,  vous  voyez  la  cô-^ 
te  qui  est  '  blanche  et  rougeâtre  ,  et  beaucoup 
de  datiers  jusqu'à  Alexandrie  ;  l'isle  et  les  écueib 
des  Bequiers  restant  un  peu  à  Test  du  château, 
il  y  a  cinq  petits  écueils  qui  prennent  depuis  ie 
cliâte^u  ,  d une  petite  distance  de  lun  à  l'autre, 
sans  aucun  passage  parmi  eux  ;  il  faut  s  éloigner 
de  recueil  d'environ  quatre  railles  au  nord- est; 
ayant  fait  cette  route ,  vous  vous  rangerez  à  l'a- 
bri des  séquents ,  qui  courent  nord  est  et  sud* 
ouest  avec  I  ecueil  ;  vous  venez  mouiller  de  ma* 
ôière  que  ledit  écueil  vous  reste  au  mord-ouest; 
pour  lors  ,  vous  serez  par  les  sept  à  huit  bras* 
ses,  distant  de  quatre  cables  à  sud- est  desdits;  il 
faut  mejttre  des  soutiens  aux  cables;  et  par  pré-, 
caution,  en  mouillant,  vous  jettez  un  penel,  et 
puis  après  votre  ancre ,  aân  de  ne  pas  trop  filer 
le  cable  ,  pour  avoir  le  temps  de  mettre  des 
soutiens,  autrement  vous  pouvez  être  assuré  de 
couper  vos  cables. 

D*Alexaniiie. 

âitre  le  diamant  et  le  fort  qui  est  à  la  droite 
en  entrant,  on  ne  peut  point  passer;  à  la  gau* 
çhe  du  diamant ,  à  demi  longueur  de  cable  ,  il 
y  a  six  brassés  d'eau  ,  fond  de  roche  ;  on  peut 
s'en  éloigner  jusqu'à  cette  distance ,  pour  entrer 
dans  la  baye  ,  mettant  le  cap  au  sud  sud  est  : 
entre  le  diamant  et  la  roche  qui  reste  est  et  ouest 
avec  lui,  il  n'y  a  pas  plus  d'up  cable  de  distaxi* 
ce;  sur  ladite  roche,  il  n'y  a  que  quinze  pieds 
,  4!^^^  dessus  :  pour  entrer  a  Alexandrie ,  il  faut 
ranger  le  diamant  à  un  grand  cable  et  demi  sur  bas» 
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bord ,  mettant  le  cap  au  sud-sud-est  ;  vous  en-' 
trez  dans  la  baye ,  on  4>asse  toujours  à  poupe  des 
bâtimens  ;  mais  ordinairement  il  vous  vient  un 
pilote  à  bord ,  que  vous  pajez ,  et  qui  à  soin  de 
vous  faire  amarrer  et  de  vous  mettre  en  place. 

Du  Cap  Mezurat  en  Barbarie. 

Le  cap  Mesurât  est  d\me  moyenne  hauteur ,' 
avec  une  tour  ronde  ;  et  à  quatre  à  cinq  lieues 
4le  lui ,  du  coté  de  l'ouest,  la  côte  fait  deux  coupu*' 
res  ou. fentes,  comme  deux  chemins  t  qui  viennent. 

I'usqu'à  la  mer ,  d'une  petite  distance  de  lune  à 
autre  ;  Ton  voit  des  arbres  au-dessus  dudit  cap  y 
et  le  long  de  la  côte,  on  trouve  le  fond  à  six 
lieues  au  norJ« 

De  Tripoly^ 

La  reconnaissance  de  Tripoly  est  une  monta- 
gne fort  haute ,  qu'on  appelle  Terravenonne  ; 
elle  est  basse  du  côté  de  l'est,  et  vient  en  aùg« 
mentant  du  côté  de  l'ouest  ;  elle  paraît  coupée 
comme  un  tail  de  couteau  ;  à  l'ouest  de  cette 
montagne,  on  en  voit  une  autre  ronde,  qui  esc 
celle  de  Galiam;  et  lorsque  cettedite  montagne 
vous  reste  au  sud-est  ou  sud-est-quart-sud ,  vous 
pouvez  faire  route  au  sud- sud- ouest  ;  et  par  cette' 
route ,  vous  ne  manquerez  pas  Tripoly  :  en  ap- 
prochant de  la  côte  ,  vous  voyez  beaucoup  de 
datiers  ;  le  terrein  est  noir  du  côté  de  Test ,  et 
au  contraire  fort  blanc  du  côté  de  l'ouest  ;  à  la 
fin  des  datiers  ,  c'est-à-dire ,  à  l'ouest  desdits  » 
est  la  ville  de  Tripoly  :  quand  vous  serez  de- 
vant ladite  ville,  vous  verrez  un  grand  datier, 
beaucoup  plus  haut  que  tous  les  autres  ;  il  faut 
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mettre  ledit  datier  par  un  Marabou  que  tous  ver-f. 
irez  à  la  marine  ;  et  mettant  Tun  pout  l'autre  i 
vous  êtes  au  milieu  du  caihal  :  en  supposant  que^ 
le  datier  n'y  fut  plus ,  vous  pouvez  alors  mettra 
le  JMarabou  au  sud»  et  vous  restant  par  cet  aie 
de  vent  ,  vous  irez  de  même  dans  ce  canal  : 
quand  vous  êtes  en*dedans  des  écueils  ^  que  vout 
laissez  a  la  droite  en  entrant  ^  vous  mettez  le 
çap  sur  le  château  du  Bâcha  ;  et  par  cette  rou* 
te ,  vous  venftz  mouiller  par-tout ,  et  à  si  peu  de 
fond  que  vous  voulez  :  partant  de  la  Lampedou* 
se,  pour  venir  à  Tripoly,  il  faut  se  défier  du 
golfe  de  la  Cidre ,  principalement  quand  les  vents^ 
sont  depuis  le  sud-ouest  jusqu'à  Touest;  et  si  les 
vents  sont  depuis  le  nord-est  jusqua  Test-sud* 
est ,  qui  vous  fassent  tenir  la  mûre  à  basbord ^ 
pour  lors  les  Carcany  vous  tirent  beaucoup. 

Il  est  bon  de  savoir  que  si  dans  cette  route» 
on  se  trouvait  par  malheur  incommodé ,  on  pourr- 
irait aller  en  sûreté ,  avec  un  mauvais  temps ,  aux 
sèques  d'Arsoire ,  ou  aux  Zcrbis ,  à  si  peu  de  fond 
que  Ton  voudrait  :  on  peut  mouilleç  depuis  six 
jusqu'à  dix  brasses  ;  il  n*y  a  jamais  de  mer ,  quel- 
que temps  qu^il  fasse  :  c'est  le  meilleur  qndroit 
de  toute  lalSarbarie;  mais  comme  ce  sont  des 
endroits  peu  fréquentés  ,  on  les  appréhende  ; 
cent  cependant  qui  connaissent  les  sèques  d'Ar« 
soire  ,  aiment  mieux  y  relâcher  avec  un  mauvais 
temps  ,  que  d  aller  à  la  Lampedouse. 

La  route  pour  Tripoly ,  en  partant  de  la  Lam«* 
pedou$e>  est  le  sud-quart-sud- est;  le  chemin  est 
de  cinquante  lieues  :  ces  routes  ne  sont  pas  cor* 
rîgées.  En  1728 ,  l'escadre  commandée  par  M. 
de  Grand*Frez ,  partant  de  la  Lampedouse  pour 
allçr  bombarder  Tripoly ,  fil,  le  sud-quart-sud-est 
91  sud-siJid-est  1  les  vents  à  Touest-nord-ouçs^  9t 
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tit>rd'Onést  ;  elle  atterra  du  côté  de  l'est  j  ayant 
vu  )es  montagnes  de  Galiam  »  ci-dessus  nommées  : 
elle  fit  route  au  sud  -  sud  -  ouest  9  et  vint ,  par 
Cette  route ,  mouiller  à  Tripolj  »  par  les  vingt- 
quatre  brasses'i  fond  de  matte  et  coquillage;  la 
{>ointe  la  plus  à  Test  de  Tripolj  ,  restait  à  ]  est- 
qûart-sud-est ,  le  fort  le  plus  à  Test  du  môle  au 
sud  est  et  sud^est-quart-est ,  le  bastion  le  plus  à 
l'ouest  de  la  ville  au  sud- est-quart-sud  et  $ud-sud- 
est ,  distant  d'une  lieue  de  terre  :  on  observera 
la  latitude  de  Tripoly  33 ,  la  variation  12  et  47 
minutes  :  toute  cette  côte  est  mal  marquée  sur 
la  Carte;  elle  est  neuf  lieues  plus  au  sud  qu'elle 
n'est  marquée.  L'Astrée,  frégate  de  trente  ca^ 
nons  ,  de  Brest ,  croisant  devant  Tripoly ,  à  la 
pointe  du  jour  du  20  Juillet  172S,  échoua  à  un 
sec ,  qui  git  nord-est  et  sud-ouest  avec  Tislot  le 

S  lus  à  Pest  ;  elle  était  pour  lors  par  les  dix  pieds 
'eau  5  distante  de  terre  de  deux  lieues  et  quel- 
?^  ue  chose  ;  le  fort  des  Anglais  restait  au  sud* 
uest  ,  le  château  du  Bey  à  louest-sud-ouest , 
fa  pointe  là  plus  à  l'est  de  Tripoly  à  Test-sud- 
est..  En  1731  ,  M.  Dugué  y  était  mouillé,  par 
les  vingt -cinq  brasses,  fond  de  sable  et  coquit 
lages;  le  bastion,  le  plus  ouest  de  la  ville  restait 
an  sûd-quart-sud-ouest ,  la  maison  du  Bey  au  sud, 
le  château  de  la  marine  au  sud  et  sud  quarts 
Jud-est,  le  fort  des  Anglais  au  sud-sud-est  »  et  la 
^erre  la  plus  à  Test  à  l'est-sud^est* 

De  ta  Lampedouse. 

On  mouille  à  la  Lampedouse,  par  les  trente 
à  vingt-sept  brasses  ,  fond  de  sable ,  mettant  la 
vieille  masure  au  nord-est-quàrt-est ,  la  Chapelle 
|u  ^ord-^ord-e$t  >  1q   Lampion   au  nord-oueit^ 
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quatt- ouest ,  la  pointe  la  plus  e^t  de  lîsle  à  l'est-^ 
quart-nord-est  :  nous  avons  observé  la  latitude 
de  la  Lampedouse  35  dégrés  35  minutes  :  la  Lî* 
gnosa  restant  au  nord-est-quart-nord ,  trôîs  lieues 
distante  de  la  Lampedouse  y  a  un  port  pour  leé 
bâtimens  marchands ,  où  l'on  est  bien  avëd  tout 
vent,  à  la  réserve  du  sud -ouest  et  ouest -sud- 
ouest  :  en  y  entrant ,  il  faut  s'éloigner  de  la 
()ointe  du  nord ,  parce  qu  elle  vient  bien  au  lar- 
ge ;  on  met  les  amarres  à  terre,  et  l'ancre  qu'on 
mouille  en  entrant ,  est  pour  les  vents  de  sud- 
ouest  et  ouejt-sudouest  :  à  ladite  isle ^  on  fait 
de  l'eau  et  du  bois  à  brûler  ;  l'eau  est  un  peu 
éloignée  du  mouilUge  ;  elle  est  à  la  premièrd 
calanque ,  au-delà  de  celle  de  la  Madona  ;  il  y 
a  trois  à  quatre  puits  ;  il  en  faut  prendre  au 
liernier ,  l'eau  étant  meilleure  qu'aux  autres  :  la 
calanque  de  la  Lampedouse  est  du  côté  du  sud 
de  1-isle  ;  rembouchure  regarde  au  sud  •  ouest  i 
on  voit  de  vieilles  masures  au  fond  de  la  calàa*? 
que ,  et  des  terres  travaillées. 

De  la  Lignosas 

Découvrant  la  Lîgnosa  du  côté  du  nord)  eïl 
venant ,  elle  vous  fait  deux  mamelles  ,  et  res- 
semble ,  à -peu -près,  à  lîsle  de  la  Pantellerie^ 
mais  elle  n'est  pas  si  haute  ;  elle  fait  aussi  deux 
baissannes ,  une  du  côté  de  l'est ,  et  l'autre  du 
côté  de  l'ouest;  celle  de  l'est,  n'est  pas  si  lon- 
gue ,  et  elle  fait  un  mont  en  forme  de  pain  de 
sucre  ;  et  celle  de  l'ouest  est  longue  ;  elle  fait 
à  son  bout  un  petit  mont  pointu,  et  un  taillé 
à  plomb  de  la  mer  du  côté  de  Touest  :  du  côté 
du  nordrouest  il  y  a  une  plaine,  où  Ion  peu| 
fouiller  en  cas  de  nécessité. 

O^i 
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Mouillage  des  Zerbis. 

Ledit  mouillage  est  bon  pour  tout  irent;  vous 
êtes  par  les  quatre  brasses  d'eau ,  si  vous  voulez  » 
fond  de  matte  ;  on  s'y  a£fourche  est  et  ouest  r 
les  marées  sont  de  six  heures  ,  assez  fortes,  et 
augmentent  ou  diminuent  d  une  brasse  en  rade  ; 
il  y  a  un  grand  château  brun  »  et  toute  la  côte 
est  remplie  de  datiers  :  ledit  château  vous  reste 
au  sud-sud-ouest ,  à  unc^  lieue  loin  de  terre  ;  il 
est  par  la  latitude  de  34  dégrés  et  S 2  minutes; 
le  terrein  est  fort  bas,  et  l'on  voit  des  montar 
£nes  à  la  droite  qui  sont  hautes. 

Mouillage  des  Tacs. 

Le  village  des  Facs  est  fort  grand ,  y  ayant 
une  grande  foneresse  qui  parait  blanche  ;  toute 
la  côte  est  fort  basse  ;  ledit  village  se  regarde 
à-peu-près  9  avec  le ,  bout  des  Carquany  ,  sud- 
-est  et  nord  -  ouest  ;  il  est  situé  plus  nord  qu'il 
n'est  marqué  sur  la  Carte  :  vous  mouillerez  par 
les  cinq  à  six  brasses  d'eau ,  fond  de  petit  gra- 
vier ;  on  B^j  affourche  nord  et  sud ,  à  une  lieue 
loin  de  terre;  ce  mouillage  est  bon  pour  tout 
vent  :  quand  vous  venez  aux  Facs  »  vous  décou- 
vrez à  la  droite  beaucoup  de  datiers ,  qui  sont 
sur  les  isles  Carquany  ;  pour  lors  »  vous  faites 
route  au  nord-ouest ,  vous  venez  reconnaître  le 
château  des  Facs ,  qui  se  voit  de  cinq  à  six  lieues  j 
la  latitude  est  de  $4  dégrés  46  minutes» 

Du  Monaster. 

La  reconnaissance  d&  la  vill»  du  Monaster; 
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consiste  à  des  datiers ,  et  un  écueil  au  bout  de 
la  pointe  de  la  ville  9  qui  est  bien  muraiUée  ; 
elle  est  à  deux  ou  trob  lieues  de  Sousse  :  vous 
xnouillerez  à  la  seconde  tour  eu  -  dedans  >  en 
comptant  depuis  la  ville;  le  fond  est  de  cinq  à 
six  brasses ,  fond  de  matte# 

Mouillage  à  la  Galipoly. 

A  environ  six  lieues  au  sud-sudouest  du  cap 
Bon ,  il  y  a  un  château  quarré ,  au-dessus  d^une 
petite  montagne  ronde  près  du  bord  de  la  mer  y 
qu'on  nomme  la  Galipoly  :  lorsque  vous  venez 
de  l'ouest ,  ayant  passé  ledit  cap ,  il  vous  parait 
comme  une  isle ,  sous  laquelle  il  y  a  un  mouil^ 
lage  pour  les  vents  de  nord-ouest ,  ouest  et  sud- 
ouest  :  pour  être  bien  mouillé ,  il  faut  mettre 
le  château  au  nord  et  nord  quart-nord-est  ,  à 
deux  tiers  de  lieue,  par  les  trente  brasses,  fond 
de  vase  et  sable  ,  de  bonne  tenue ,  un  peu  pier* 
TOUX  cependant  :  la  Pantellerie  vous  restera  à 
Test-quart-sud-est ,  le  cap  Bon  l'un  pour  l'autre 
avec  la  pointe  basse  du  château  :  il  faut  pren- 
dre garde  de  mouiller  proche  le  château  »  au 
sud  -  est ,  le  fond  est  très  -  mauvais  ,  et  on  se- 
rait en  danger  de  laisser  Tancre  et  le  cable ^  c'est- 
à-dire  ,  à  demi-coup  de  canon  de  terre  ;  plus  on 
est  au  large  ,  mieux  on  est  :  en  temps  de  guer- 
re ,  on  s'en  approche  pour  être  à  la  défense  du 
canon  ,  par  les  sept  à  huit  brasses ,  du  côté  du 
sud  et  sud-sud-ouest. 

Du  Cap  Bon. 

Lorsque  vous  êtes  à  Test  du  cap  Bon  ,  et  que 
les  Imbres  restent  au  nord-nord-ouest  ,  par-des-- 

Oo  3 
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$us  la  terre  du  cap  Bon  ;  par  cet  air  de  vent, 
vous  troverez  à  terre  dudit  cap  ,  une  espèce  de 
lac  .  où  leau  est  très -bonne  :  il  y  a  aussi  nii 
mouillage  pour  les  vents  de  nord- nord- ouest  y 
nord-ouest  et  ouest-sud-ouest,  par  les  vingt-cînq 
jbrasses  :  on  peut  aussi  faire  du  bois  à  brûler. 

Mouillage  du  Cap  Carthage  à  Tunis. 

Les  vais<;eaux  de  guerre  mouillent  audit  cap, 
par  les  <îept  à  huit  brasses ,  fond  de  vase  ;  le 
cap  Carthage  restant  au  nord- quart-nord-est ,  le 
fond  de  la  Goulette  à  Touest-quart-sud-ouést  « 
la  montagne  de  plomb  au  sud- quart-sud-ouest  , 
et  les  Imbres  au  nord-est-quart- est  :  étant  au  sud 
du  cap  Carthage  ,  à  soixante- sept  brasses  d'eau  , 
et  à  un  mille  et  demi  de  distance ,  PImbre  reste 
au  nord  est,  le  cap  Bon  à  Test-nord- est,  la  mon- 
tagne de  plomb  au  sud-sud-ouest  :  des  Imbres 
au  château  de  Tunis  ,  la  route  est  Fouest-sud* 
ouest  cinq  degrés  sud -ouest  :  pour  aller  à  la 
Goulette  ,  de  nuit  ,  ou  avec  un  temps  obscur , 
ayant  reconnu  le  cap  Xllarthage ,  vous  pouvez  al- 
ler avec  la  sonde  ;  et  lorsque  ledit  cap  sera  k 
Fouest  de  vous  ,  à  un  quart  de  lieue ,  vous  au- 
rez hiût  à  neuf  brasses ,  et  vous  courrez  au  sud- 
ouest  ;  et  quand  ledit  cap  sera  au  nord  de  vous, 
vous  aurez  quatre  à  cinq  brasses  ;  à  demi-lieue 
loin  de  terre  ,  le  fond  est  aussi  uni  jusqu'au  châ- 
teau ,  qui  sera  alors  à  une  lieue  au  sud -ouest 
de  vous  ;  etsi  vous  avez  six  à  sept  brasses  ,  vous 
serez  plus  au  sud-est;  à  une  lieue  trois -quarts 
de  terre  ,  le  fond  est  bon  par-tout  ;  il  ne  faut 
pas  se  mettre  au  sud  du  château ,  car  alors  le 
fond  esr  sable ,  et  sujet  à  chaiser  :  le  vent  con-»- 
iTi^ira  est  Iç  sud-est,  qui  vient  de  la TOontagtie^ 
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de  plomb,  autrement  dit  le  Soliman  i  Û  faut 
6'affourcher  pour  ce  veut  :  quand  vous  serez  au 
nord  de  la,  Goulette ,  vous  verrez  deux  hautes 
montagnes  ,  qui  sont  les  montagnes  de  plomb  j 
elles  dominent  les  autres  en  hauteur ,  et  sont 
faites  comme  des  peignes;  il  faut  tirer  sur  elles, 
et  étant  proche  ,  vous  voyez  le  c^p  Carthagè  ;  cai 
de  loin  vous  ne  pouvez  pas  le  distinguer;  il  sem* 
ble  comme  isolé  ;  alors  vous  faites  routô  sur  lui  ^ 
«c  courez  en-dedans. 

Remarques.  * 

Les  Iraijres  et  la  Goulette  se  regardent  norcl- 
€st- quart-est ,  Tisle  Plane  et  les  Imbres  est-quart'- 
$ud-est  et  ouest-quart>nord-ouest ,  à  huit  lieues 
de  distance  ;  l'isle  Plane  et  le  cap  Bizerty  sud- 
est-quart-est  et  nord-ouest-quart-ouest  ,  le  camp 
et  le  cap  Zebîbou  sud-est-quart-sud  et  nord-ouest- 
quart-nord,  à  quatres  lieues  et  demie. de  distan- 
ce ;  le  cap  Carthage  et  Pisle  Plané  nord  et  sud, 
a  six  lieues  de  distance  ;  le  cap  Carthage  et  le 
mouillage  des  vaisseaux  marchands  nord- est  et 
€ud-ouest  :  la  nuit ,  se  trouvant  sur  Pisle  Plane, 
on  peut  s'en  éloigner  dune  demi -lieue  ,  faire 
route  au  sud  ,  on  viendra  droit  sur  le  cap  Car- 
thage ,  qu'il  faut  éloigner  de  deux  tiers  de  lieue, 
parce  que  les  marines  ne  sont  pas  fondale$,  et 
avancent  beaucoup  en   mer. 

Quand  on  est  sur  les  Imbres  >  'ît  qu'on  veut 
aller  mouiller  au  cap  Carthage ,  il  faut  faire  route 
au  sud-ouest-quart-ouest  ;  on  voit  deux  hautes 
montagnes  ,  qui  sont  celles  de  Plomb ,  et  elles 
restent  au  sud-ouest  et  sud-ouest-quart-sud;  quand 
on  vient  du  côté  de  l'ouest,  et  qu'on  est  sur  Pisle 
Flâne»  pour  aller  mouiller  au  cap  Carthage ,  il  faut 
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faire  le  sud  et  sud-qu«rt-sud-ouest ,  et  Von  viea-^ 

dra  sur  le  cap  Carthage. 

Le  cap  Carthage  est  un  cap  rond,  qui  semble 
Isolé,  et  vient  en  baissant  du  côté  de  l'ouest; 
on  y  Toit  une  mosquée  dessus ,  ce  qu'il  n'y  a 
pas  dans  toute  la  côte;  le  traversier  de  cette  ra- 
de est  le  nord-nord-est  et  l*est-nord^est ,  qui  y 
donnent  une  grosse  mer;  on  s'y  affourche  sud* 
test  et  nord- ouest. 

On  peut  y  faire  de  l'eau  pour  une  armée; 
Il  y  a  des  puits  à  la  plage,  à  cent  pas  de  la  mâ- 
tine ;  il  faut  la  permission  du  chef  du  château  ; 
lesdits  puits  sont  entre  la  Goulette  et  le  cap  Car-* 
thage ,  un  peu  au  sud  de  quelques  petits  lochers 
sous  Teau ,  que  Ton  voit  ducUit  mouillage. 
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